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PREMIÈRE PARTIE.

TABLEAUX SYTSÉMATIQUES GÉNÉRAUX

DE

L'EMBRANCHEMENT DES MOLLUSQUES,

DIVISÉS EN FAMILLES NATURELLES,

SUIVIS d'une table ALPHABÉTIQUE GÉNÉRALE ET SYNONYMIOUE DE TOUTES LES

DÉNOMINATIONS GÉNÉRIQUES CONNUES.

AVERTISSEMENT.

JMouS nous acquittons aujourd'hui d'un des engagements que nous avons contracte's envers

nos souscripteurs, en leur présentant le TABLEAU SYSTÉMATIQUE DE LA CLASSIFICATION DES

ANIMAUX MOLLUSQUES. Ce Tableau est destine' à montrer les rapports de ceux de ces animaux
qui vivent sur la terre et dans l'eau douce avec ceux qui habitent les mers. On ne peut, en

effet, considérer à part les uns ou les autres ; ils doivent être étudiés dans leur dépendance

mutuelle, et tout système établi sur des considérations exclusives seroit nécessairement fau-

tif et sans base assurée. Ce travail sera d'ailleurs utile pour l'arrangement des collections, en

indiquant Tordre et la place respective des différents genres de mollusques terrestres et flu-

viatiles. Leurs espèces, au moyen du Prodrome général , dont la seconde partie paroîtra d'ici

à quelque temps, pourront aussi se ranger selon la méthode suivie dans notie ouvrage,

dont la marche est nécessairement lente, et qui ne pourra offrir ces avantages qu'autant qu'il

sera terminé.

Nous avons fait nos efforts pour que le Tableau dont il est question remplisse un but plus

étendu, celui d'offrir l'ensemble des divisions générales et particulières des animaux mollus-

ques disposés en familles naturelles^ d'après l'étude et la comparaison de tous les travaux

des auteurs nationaux ou étrangers connus jusqu'à ce jour. On sait que la plupart des ou-

vrages anglois et beaucoup d'ouvrages allemands ont été ignorés en France jusque dans ces

derniers temps; tels sont ceux de Montagu, Donovan,Wood, Ferry, Flemming, Bellermann

Megerle de Mulhfeld , Ocken, etc. etc. j et que ceux de Dillwyn, Say, Rafinesque , Leach'
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Sowcrl)y, Sch\vci{jfîer, GoldlusSjPfeiffer, ont paru depuis la publication des ouvrages ge'ne'raux

de M*"' Guvier et de Lamarck. Beaucoup de découvertes et d'observations particulières ont été'

faites dans ces dernières années, soit par les voyageurs ou par les naturalistes des diverses

contrées de l'Europe et de l'Ame'rique. Il étoit nécessaire de réunir toutes les lumières qui ré-

sultent de cet état de choses, et de rapprocher des travaux de INl'* Guvier et de Lamarck, qui

ont posé les bases de la science, les travaux des savants étrangers qui leur ont préparé les

voies, ou ceux des naturalistes qui , en s'écartant plus ou moins de la méthode naturelle , ont

une autorité locale plus ou moins étendue; en un mot, il falloit montrer l'état actuel de la

science, et établir une concordance systématique générale, afin de favoriser les progrès qui

naissent toujours de l'intelligence des divers systèmes.

Il suffit d'examiner les progrès que l'on a faits, depuis quelques années, dans la connois-

sance des mollusques, et le goût assez généralement répandu aujourd'hui de leur observa-

tion, facilitée par la liberté des relations coloniales, pour être convaincu (pie nous aurons,

dans peu de temps, des notions plus précises sur une quantité de ces animaux, et que |)ar là

le travail que nous offrons aujourd'hui recevra d'importantes améliorations. Ges améliora-

lions, les découvertes futures, feront sans doute changer notablement l'ordonnance respec-

tive et le nombre des genres actuels; mais on est heureusement arrivé au jioint où les chan-

gements qui pourront avoir lieu se borneront à des rectifications de détails , et qu'on ne verra

plus s'élever, du moins avec succès, de nouveaux systèmes, arbitraires ou fantastiques,

fondés exclusivement sur les caractères incertains des coquilles. Les principes de la méthode

sont aujourd'hui hors d'atteinte , étant basés sur les considérations organiques qui dirigent

toutes les méthodes naturelles.

Les travaux de Muller, Poli, JMontagu, Leach , Ocken, Guvier, Lamarck, Savigny, de

Hlainville, Duméril, Desmarest , Lesueur, ont élevé le système à l'état où nous le présen-

tons. Les naturalistes doivent aujourd'hui s'attacher, de préférence, à étudier les animaux

encore inconnus , à fixer les caractères génériques , rapprocher les mollusques analogues , éloi-

gner ceux qui présentent des différences génériques d'organisation ; ils doivent sur-tout éviter

cette manie, née d'une vanité puérile, de faire des genres sans motifs légitimes, et qui tend

à substituer des distinctions s|)écifiques aux caractères génériques.

On trouvera, à la fin des Tableaux systématiques, une liste alphabétique et synonymiqne

de toutes les dénominations génériques qui ont été proposées jusqu'à présent, avec renvoi à

nos Tableaux, de manière à faciliter l'intelligence de ces dénominations.

Nous suivons, pour la division générale des animaux mollusques, en les considérant avec

M' Guvier comme un grand embranchement du régne animal, les classes établies par cet

illustre savant. Nous avons seulement suivi l'exemple de M'* de Lamarck et Savigny, en sépa-

rant en classe distincte, sous le nom de TiiNiClERS, que lui a donné le premier de ces sa-

vants, les acéphales nus de RI"" Guvier, qui lui-même indique cette séparation.

Partageant le grand embranchement des moUustpies en deux sections ou coupes géné-

rales, les GliPHALÉS et les AciiPHALÉS, nous donnons aux mollusques désignés plus particu-

lièrement sous le nom d'ActPnALi;;s TESTACÉS par M' Guvier la dénomination de lanulli^

branches, empruntée de M'' de Biainville.

L'embranchement étant une division d'un ordre supérieur aux classes, on peut, à ce qu'il

nous semble, sans déroger aux régies consacrées, le diviser en plusieurs coupes classiques,

dont les différences doivent être, autant que possible, de même valeur, afin qu'on puisse ap-

précier la marche progressive ou rétrograde de la nature.

Gonmie les naturalistes qui se sont le plus occupés de la philosophie de la science, parti-

culièrement M' de Lamarck, ont reconnu que la nature, qui ne se plie pas à la simplicité

de combinaisons convenable à la foiblesse de notre esprit , loin de présenter chex les animaux
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celte série unique de modifications graduées que recherchent nos méthodes, montre au con-

traire des combinaisons très diversifiées, et plutôt des coupes équivalentes que des coupes

égales, il s'ensuit qu'on trouve plutôt, dans les animaux, une suite d'échelons distincts, com-

posés chacun de termes progressifs, qu'une ligne continue de rapports arithmétiques. Ainsi

les deux sections de l'embranchement des mollusques paroissent devoir se considérer comme
étant placées latéralement l'une par rapport à l'autre, et non pas comme se succédant dans

un ordre continu. Malgré qu'on puisse concevoir entre elles une certaine liaison au moyen

des braclîiopodes, les orbicules et quelques genres voisins offrant certaines analogies avec

les hipponices de M'' Defrance , il est positif qu'on ne peut trouver entre ces deux sections une

suite continue de rapports analogues.

Les cirrhopodes et les braclîiopodes sont évidemment liés par des analogies remarquables,

et doivent précéder les acéphales, quoiqu'ils forment indubitablement le point de liaison le

plus rapproché avec les annélides, dans l'ordonnance des genres en une série unique.

Quant aux tuniciers, les moins parfaits des mollusques, placés près des polypieis par M'' de

Lamarck, et divisés, dans la dernière édition des jJniinaux sans veilèbivs, en deux groupes, ceux

qui vivent en société et ceux qui vivent isolés les uns des autres , nous croyons devoir adopter

entièrement le beau travail de M'' Savigny, qui a basé ses divisions sur des observations

anatomiques faites avec un soin extrême. Nous ne pensons pas qu'on puisse les séparer, ainsi

que le fait M'' Tjamouroux, qui place le premier de ces groupes parmi les polypiers; car,

malgré l'analogie de leur manière de vivre, ils ne sont, en réalité, que des tuniciers ordinaires,

réunis en groupe comme beaucoup de jeunes mollusques, dans une enveloppe gélatineuse ou

cartilagineuse commune à tout ce groupe. Ce sont, en un mot, des mollusques qui naissent,

se développent et continuent d'exister dans l'espèce défraie qui enveloppe les œufs de tant

d'autres animaux du même embranchement, ainsi que plusieurs naturalistes l'ont montré.

Nous croyons donc devoir laisser tous les tuniciers parmi les animaux mollusques, et nous

ne pensons pas qu'ils puissent être rapprochés des polypiers.

Nous allons présenter ici quelques observations sommaires sur les diverses classes des mol-

lusques , afin de justifier les changements que nous croyons devoir proposer, ou afin d'appeler

l'attention des naturalistes sur les parties les plus négligées.

Dans l'état de nos connoissances sur les CÉPHALOPODES, on ne peut les diviser en ordres et

sous-ordres; on ne peut établir, parmi eux, que des familles fondées sur l'analogie des co-

quilles connues. Tout est vague et incertain dans nos divisions méthodiques à l'égard de ces

mollusques, et la plupart d'entre eux ne sont connus que parleurs dépouilles fossiles. La
diversité et la disparité de ces dépouilles peuvent même faire soupçonner qu'elles ont appar-
tenu à des animaux d'ordres très différents. Tout fait présumer que beaucoup d'entre eux,

anéantis pour jamais, ne vivent plus dans nos mers, et qu'ainsi on ne pourra se former, sur

leur organisation
,
que des idées d'analogie plus ou moins incertaines. La généralité des nau-

tiles de Linné, qui ont échappé aux vicissitudes du globe, sont des espèces microscopiques

dont on n'a pu encore observer les animaux. Il résulte de cet état de choses qu'on est obligé

d'employer, pour les classer, des caractères dont on ne connoît pas la valeur, et que, pour
les petites espèces, on peut commettre beaucoup d'erreurs par suite des illusions d'optique.

Si l'on avoit seulement quelques jalons pour se diriger dans leur classification; si l'on

pouvoit présumer que les animaux des nautiles, des orthocères, des camérines et des mi-
lioles, dont les tests offrent des différences si marquées, eussent tous une organisation ana-
logue à celle de l'animal de la spirule, seul observé jusqu'ici, on-pourroit, sans doute, ran-

ger tous ces nautiles de^Linné, sous le nom de Décapodes, avec les calmars et les seiches;

mais il est difficile de penser que tous ces animaux soient assujettis à un plan unique d'oiga-

nisation. Il se pourroit même quC;, réunis par la considération du nombre des bras ou tenta-
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cilles, ils fussent sépares par des cousideratious d'un rang supérieur. Nous avons cependant

adopte la division des céphalopodes en deux ordres, les décapodes et les octopodes, telle que

Va présentée M"" l.each ; mais uniquement pour la commodité, et pour fixer quelques idées,

sans prétendre nullement y attacher plus d'importance.

On peut cependant apercevoir, entre tous les décapodes, à l'exception des camérines et des

milioles, un rapport important, un caractère commun qui acquiert, par cela même, un très

haut degré d'intérêt; c'est la présence de ce qu'on appelle le siitlion. Ce siphon est un tube

continu qui traverse toutes les cloisons, et (|ui est destiné à loger un organe certainement

très important, puisqu'on trouve le tiilje qui le contenoit dans toutes les nombreuses modi-

fications que prend le test de ces mollusques. Ea j)osition de ce test, en grande partie interne,

sa forme, sa direction par rapport à la longueur du corps du mollusque, les articulations

dont il est pourvu quehjuefois, tout fait présumer qu'il est particulièrement destiné à soute-

nir le siphon et à protéger l'organe que contient celui-ci, d'autant plus ([ue les loges n'ont

entre elles aucune communication, et que la dernière de ces loges, souvent fermée, ne peut

jamais contenir l'animal , et doit être , le plus souvent , ou tout-à-fait intérieure , comme dans

les bélemnites et les orihocères, ou presque entièrement cachée, comme dans les lituites, les

discorbes et les nautiles.

Ces considérations nous ont portés à commencer d'abord par toutes les coquilles pourvues

d'un siphon. Nous terminerons celles-ci par les nautiles dont la dernière cloison, contenant

davantage l'animal, se rapproche plus de ce qu'on observe communément parmi les mol-

lusques.

Les camérines paroissent évidemment être des coquilles intérieures qui lient les familles

précédentes aux seiches, les milioles pouvant fort bien appartenir à des animaux très différents

des céphalopodes.

Nous avons placé, avec doute, les hippurites dans cette classe ; elles ont beaucoup de rap-

ports avec les sphérulies de Lamarck. Ce sont des corps encore peu étudiés.

Nous n'avons pas cru devoir adopter tous les nouveaux genres proposés dans le» familles des

seiches et des poulpes, ces genres portant sur des difféiences peu importantes. On commence

à peine à connoître cpielqucs unes des espèces de ces deux familles, cpii paroissent très nom-

breuses dans les mers. Rien ne presse donc d'établir, à leur égard, des coupes génériques si

légères, lors(|ue, sans doute, elles seront entièrement modifiées |)ar les nouvelles décoiiveites.

Les lituites, les discorbes et les nautiles abondent dans les terrainssecondaires;leur multipli-

cité étonne l'imagination : ils ne sont pas moins nombreux dans nos eaux marines ; le sable de la

mer en paroît entièrement composé dans certains parages. IMalhcurcusement Tuiiviage de Sol-

dani, chef-d'œuvre de patience et d'observation , n'offre pas, pour reconnoître les espèces, tonte

la ripueur nécessaire dans l'expression des caractères. Les siphons ne sont |)as toujours indi-

qués et beaucoup de fi;;ures représentent des exemplaires mutilés. M'' d'Orbigny, père et fils,

qui déjà oui annoncé la découverte des animaux des espèces vivantes de nos côtes, som!)lc'nt

avoir entrepris de nous donner un nouveau Soldaui , mais bien plus paifait et bien plus com-

plet. On doit vivement désirer qu'en prenant l'ouvrage de Fichtel et Moll pour exemple, ils

persévèrent dans cette prodigieuse entreprise, et qu'ils nous fassent enfin connoître ces myriades

d'êtres si curieux et si peu connus. D'après leurs observations, qnehpies uns paroissent fixés

sur divers corps. Nous avons consulté toutes les figures connues, étudié toutes les coupes

proposées et toutes les espèces de notre collection. Ce travail n'a pu produire qu'un ensemble

imparfait sans doute; mais enfin (|ui ne sera point sans utilité, nous ayant procuré des groupes

(pii paroissent comprendre des espèces réunies par les analogies les plus nianjuantes. A cet

égard, nous avons suivi les errements de M'" Cuvier, qui présente, dans son Rcijiie animal, le

premier travail général sur ces animaux, et qui s'est attaché à réduire les genres trop niull!-
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plies de INIontfort, dont l'ouvrage n'est point, du reste, sans mérite, quant à ce qui regarde

les ce'phalopodes.

Dans les Ptiîp.OPODES , nous avons ajoute les genres Gastéroptère de Meckel et Atlante de liC-

sueur, et nous formons
,
pour le genre Phyllirlioë de Peron , une famille encore incertaine

,
que

nous rapportons à cet ordre, d'après l'autorité de iVP de Blainville {Bull, des se. , 1816, p. 3o).

Nous avons proposé, depuis longtemps , un nouvel ordre dans les Gastéropodes, celui des

pulmonés operculés ; et nous en indiquons un autre pour le genre Atlas de Lesueur, qui s'écarte

singulièrement de l'organisation connue chez ces mollusques. Ce sont les seuls chaupcments

que nous ayons adoptés, pour les ordres, dans cette classe. Il n'en est pas de même de l'ordou-

annce et du nombre des genres dans chaque ordre.

Dans les nudibranches, nous proposons un genre nouveau, le genre Nodocère
,
qui paroît

assez bien caractérisé par les différences qu'offrent les tentacules. Nous y plaçons aussi les

deux nouveaux genres décrits par M'" de Blainville , sous le nom d'Onchidiore et de Laniogère,

ainsi que le genre Doto d'Ocken, que nous avions d'abord établi sous le nom de Calicère.

Les inférobranches nous ont paru devoir réunir, comme sous-ordre, les semi-phyllidiens

do M"" de Lamarck. L'un des genres de ce sous-ordre, le Pleurobranche , décrit par M'' Cuvier,

comme ayant les plus grands rapports avec les phyllidies, est cependant placé j dans le Rècjne

animal^ parmi les tectibranches ; mais nous pensons que la connoissance du genre Pleurobran-

cliée de Meckel, qui en est très voisin, et celle de l'animal de l'ombrelle, en montrant une

réunion de genres qui tous ont les branchies inférieures sur un seul côté du corps, peut auto-

riser cette innovation. Par-là les tectibranches sont bien plus analogues entre eux, et les rap-

ports des semi-phyllidiens nous semblent beaucoup plus rapprochés avec les véritables infé-

robranches qu'avec les tectibranches ainsi limités.

Dans les Tectibrakches , nous adoptons le genre Actson d'Ocken
,
que nous avions dis-

tingué depuis long-temps, ainsi que le genre Doridium de Meckel, et nous proposons un
nouveau genre pour le sormet d'Adanson.

Les divisions de l'ordre des PuLMONÉS SANS OPERCULES nous appartiennent presque exclusi-

vement. On y trouvera les nouveaux genres que nous avons cru devoir établir, ainsi que ceux

de M''* de Blainville et Rafinesque, non connus lors de la publication du Règne animal.

Il en est de même de l'ordre des Pectinibranches, les plus nombreux parmi les mollusques

céphalés. Notre ordonnance générale est presque entièrement nouvelle, et nous avons été

obligés de faire une refonte complète pour cet ordre, dans lequel on avoit trop multiplié les

genres. Malgré nos efforts , nous ne considérons ce travail que comme une ébauche des bases

méthodiques que les observations de détails rendront plus parfaites.

L'examen scrupuleux cjue nous avons ftrit des grands genres Turbo et Trochtts de Linné

ainsi que la connoissance d'un assez grand nombre d'animaux de ces deux genres, nous ont

<;onvaincus que le premier ne pouvoit plus exister ; un grand nombre des espèces qu'il com-

prend devant entrer dans le second, et toutes les autres appartenant aux genres Paludine,

Hélix, Scalaire, Cyclostome , Turritelle , Mélanie, Planorbe, etc., ainsi qu'on va le voir par

le tableau suivant, dressé d'après l'édition de Gnielin :

obtusatus, Paludina, Marine,

neritoides, id.

liltoreus, id,

muricatus, id.

\Al\\\iS , Cjclostoma.

punctulatus , Trochus.

Cimex , Rissoa ?

PuUus, Phasianella.

personatus , Trochus.

petholatus, id.

Cochhis , id.

Chrysostoinus, id.

echinatus, id. '

Tectum persicum , id. t

Pagodus , id.

sulcatus. id.



Calcar, Trochus.

ruyo.sus, id.

marmoratus, id.

sannaticus, id.

Olearius, id.

corriutus, id.

radiatns, id.

imperialis, id.

coronatus, id.

canaliculatus, id.

setosus, id.

spinosus, id.

sparverius, id.

Moltkianus, id.

Spenglerianus, id.

Castanea , id.

crenulatus , id.

Smaragdiis , id.

papyraceus, id.

Jïthiops, Paludina.

nicobaricus, id.

Cidaris, Trochus.

nigerrimus , Paludina ?

lielicinus, Trochus.

piinctatus, Paludina.

Haeinastomus , Hélix.

torquatus, Trochus.

undiilatus, id.

niveus ?

helicoides, Cjclostoma.

Pica, Trochus.

sangiiineus, id.

argyrostomus, id.

margaritaceus, id.

versicolor, id.

Uelphinus, id.

nodulo'^us, iA.

distorsus, id.

stellaris, id.

aciileatus, id.

slellatus, id.

Mespilus, id.

granulatus, id.

Iiudus, id.

airatus, Trochus.

dentatus, id.

Diadema, id.

c-inereus, id.

carinatus, Cyclosloina.
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afer, Paludina. Marine.

Planorbis ? '

marginellus, Cjclostoma.

foliaceus, id.

Anguis, Trochus.

Porphyrites,«rf. (doub. emploi du Versicolor).

crénellus?

thermabs, Paludina.

scalaris, Scalaria.

Clatbrus, id.

ambiguus, id.

crenatus, id. ?

lacteus, id. ?

.striatulus?

Uva, Hélix.

corneus ?

reflexus, Cjclostoma.

Lincina, id.

lunulatus, id.

Labeo

,

id.

elegans, id.

dubius, id. (double emploi du Labeo).

limbatus, Cyclostoma.

imbricatus, Turritella.

replicatus, id.

acutangulus, id.

duplicatus, id.

exoletus, id.

Terebra , id.

variegatus, id.

ungulinus, id. ?

crystallinus ?

Albulus, Paludina?

annulatus, id.

bidens , Hélix.

perversus, id.

Fusulus , id.

Fusus, id.

sulcatus, id.

quadridens, id.

tridens, id. ^

jnuscorum, id.

obtusus ?

Auriscalpium ?

politus, Melania?

Nautileus, Planorbis.

obsoletus , Turritella.

quinquedentatus, Hélix.

pyramidalis, id.

Nous observerons, au sujet du grand nombre de turbo de Linné, que nous qualifions tro-

chus, (pour répondre d'avance à l'objection qu'on pourroit nous faire que nous n'avons pas
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vu les animaux de tous ces prétendus trochus) qu'il nous a suffi de la connoissance d'un cer-

tain nombre d'entre eux pour assigner la place des autres avec toute la certitude désirable.

Nous ferons remarquer, en outre, que la différence entre les opercules pierreux et cornés de

certaines espèces ne paroît pas pouvoir servir à appuyer des distinctions génériques ; car plu-

sieurs mollusques, dans l'un et l'autre cas, ne nous ont offert que des distinctions fort légères.

Nous citerons même des observations déjà connues, qui ne peuvent laisser aucun doute à cet

égard; c'est la description des animaux des ttirbo pica,matiritianus,clitjsostomus^ etc., publiée

par M*^ Cuvier : les premiers sont munis d'un opercule corné, le dernier d'un opercule cal-

caire; les animaux des uns et des autres ne diffèrent, cependant, que par les ornements ou

appendices de la membrane latérale ou du voile de la tête, et le plus ou moins d'extension

de celui-ci. Il suffit d'observer les animaiix des Iroclms cinerarius , zizipliiniis , tiimidits, magus,

umbilicaliis, etc., pour s'assurer que ces appendices ou ornements n'offient, de même, aucune

base générique. Ce sont des accessoires qui varient avec les espèces : il n'est cependant pas

impossible que la considération des opercules et celle des ornements ne puissent, jusqu'à un

certain point, donner quelques caractères pour les sous-genres.

Les trochus, comme tous les autres genres de la même famille, ont les yeux supportés par

deux péduncules connés de la base des tentacules, plus courts qu'eux, et qui peuvent être

considérés comme d'autres tentacules latéraux. Cette organisation distingue suffisamment les

turbo que nous laissons dans la famille des turbines, dont les genres ont des tentacules sim-

ples, de tous ceux que nous reportons au genre Trochus, où ils formeront, en partie, un

sous-genre. Nous sommes forcés de réunir aux paludines les mélanies de M'" de Lamarck,

leurs animaux étant parfaitement semblables, et leurs coquilles souvent si analogues
, qu'on

est quelquefois embarrassé pour les rapporter à l'un ou à l'autre de ces deux genres. Nous y
reportons aussi le genre Rlssoa de M"" de Fremiuville, qui est operculé, mais dont nous ne

connoissons point l'animal. Si l'analogie des coquilles nous trompoit, l'observation de celui-

ci confirmeroit une distinction générique, jusqu'à présent douteuse. Il en est de même du

genre Ompliemis de Rafinesque.

Quant aux paludines marines qui constituent le genre Trochus d'Adanson , comme nous

n'avons pu adopter cette dénomination à cause des trocitiis de fiinné(en général formés d'es-

pèces réellement congénères, ce qui nous a empêché de les appeler turbo avec Adanson , en

y rapportant tous les turbo de Linné qui doivent s'en rapprocher), nous en formons un sous-

genre sous le nom de litlorinc.

Le genre Natice nous laisse quelque incertitude ; il faut observer qu'Adanson , en décrivant

le fossar, montre que ce mollusque ne diffère presque pas de son genre troc/nts ; aussi nous

présumons qu'on devra, peut-être, le réunir à notre sous-genre littorine, d'autant qu'il se

rapproche assez, par la forme de sa coquille, du lurbo nerituides de [iinné, qui en fait partie.

Quant à la iinlice, au fane l et au (jochel, qu'Adanson rapporte aussi à son genre iialica, il

faut remarquer qu'il n'en décrit point les animaux, et qu'il laisse du doute sur leur analogie

avec celui du fossar. Nous avons observé l'animal d'une natice très rapprochée de la uerila

canrena , la nerita glauciiia de Donovan, confondue à tort avec l'espèce de ce nom dans

Linné. Nous lui avons trouvé un pied semblable à ce que M"" Cuvier a observé dans la nalica

canrena, et il nous a semblé que les yeux étoient supportés par des péduncules latéraux, ce

qui devra peut-être faire reporter le genre Natice dans la famille des trochoides, près des

nérites, dont il sera cependant distingué par la forme du pied et par celle de la tète dépour-

vue de mufle proboscidiforme. Cependant, n'ayant observé ces circonstances que sur une seule

espèce conservée dans la liqueur, nous croyons que cette observation a besoin d'être confir-

mée avant d'adopter une opinion fixe.

L'analogie de la nerita glaucina de Donovan, ainsi que les rapports d'autres espèces, comme
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elle, privées de cette colonne ombilicale qui tlistinf;iie la plupart des iiatices des ampul-
laires fossiles, nous ont portés à réunir celles-ci au genre Natice, ne croyant pas d'ailleurs

que ces coquilles puissent convenablement rester avec les ampullaires. Il est dijone de remar-
que qu'aucune coquille vivante connue, si l'on en excepte le Imliimis (lodlana de Iiru."uière,

ne ressemble complètement aux coquilles considérées, jusqu'ici, comme des ampullaires fos-

siles. Cependant l'analogie est très marquée entre celles-ci et les espèces de natlces privées de
colonne ombilicale, et c'est ce qui a déterminé le rapprochement que nous proposons.

L'observation des animaux des ampullaires, que nous avons étudiés les premiers , nous a

fait voir qu'ils se rapportent à la famille des trochoïdes; ils ont quatre tentacules, les deux
intérieurs longs et subulés , les deux latéraux courts, gros, cylindriques, connés à leur base

avec les premiers, mais bien détachés dans leur longueur.

La tête est pourvue latéralement de chaque côté d'un prolongement en forme de filet sé-

tacé, moins long chez les individus mâles. Un appendice triangulaire, linguiforme, situé laté-

ralement au-dessus de la tête du côté gauche, sert de canal pour faire entrer le fluide dans
la cavité branchiale.

Au côté droit, la. réunion du manteau au corps forme une sorte d'appendice destiné au

même usage.

La verge, assez longue, est attachée à la partie supérieure du manteau vers le bord et un
peu latéralement. Cette verge est en partie enveloppée par une sorte de gaîne ou appendice

membraneux ; elle se replie sur elle-même et a une forme sétacée , mais elle est grosse à sa

base. L'anus forme un j)etit tube sous les branchies, qui présentent un beau peigne bien dé-

veloppé; un sillon profond règne tout autour du bord du pied.

Le genre Trochus est un de ceux qui nous ont offert le plus de diflicultés, à cause du grand

nombre de ces espèces. Nous indiquons, comme sous-genres, les principaux genres établis, par

plusieurs naturalistes, sur les seules différences que présentent certaines coquilles. Si quel-

ques uns de ces sous-genres se trouvoicnt offrir des caractères vraiment génériques, il suffi-

roit de les placer comme genres dans la famille à laquelle ils se trouveroient appartenir; mais

jusqu'ici rien n'autorise à le présumer. Nous disons la même chose pour les genres Purpura,

iMurcx et Fusiis; les observations positives d'Adanson prouvent qu'un grand nombre d'ani-

maux, dont les coquilles ont servi à établir des genres divers, sont réellement congénères.

Cependant, comme plusieurs de nos sous-genres sont placés sur la seule analogie des co-

quilles, leurs animaux étant inconnus, il y a lieu de croire que l'examen de ceux-ci pourra

faire reconnoître des genres réellement distincts; alors seulement nous pourrons les séjiarer

d'une manière rationnelle; mais dans le doute, nous ne considérons, comme genres, que les

coupes appuyées sur des caractères pris sur les animaux. Cette marche a l'avantage de pro-

curer des termes de comparaison entre les genres ainsi basés, et de faire apprécier les modi-

fications que reçoit l'organisation animale chez les mollusques, sans faire perdre à la méthode

les facilités des cou])es artificielles (jue reproduisent nos sous-genres.

Il est possible aussi cpi'un petit nombre de genres, parmi ceux que nous avons conservés,

pourront être supprimés par suite de l'examen de leurs animaux ; des caractères tranchés et

remarquables nous ayant engagés à conserver quelques genres malgré que leurs animaux

nous fussent inconnus.

Nous plaçons dans la famille des sigarets le genre si curieux décrit par Montagu sous le

nom de laiiuUari<i

.

Pour les scuiibranchcs et les cyclobranches, nous avons suivi, en général, la méthode de

M' Cuvier.

Dans les Acéphales, nous avons fait nos efforts pour mettre en harmonie les importants

travaux de M"^* Adanson , Poli, Cuvier et de Lamarck , en profitant de leurs excellentes obs«r-



AVERTISSEMENT. xiij

valions pour limiter les familles naturelles que nous proposons dans cette classe. Ces familles

ont dû nécessairement différer des coupes e'tablies par M"^ de Lamarck, par suite du report

que nous avons fait avec M"^ Cuvier, parmi les acéphales dymiaires, de beaucoup de genres

placés
,
par M'' de Lamarck , dans les monomyaires. Enfin , les familles établies par M' Cuvier

sont devenues des ordres pour nous.

Nous avons rapporté aux genres établis par M"" de Lamarck les genres équivalents établis

de son côté par IN^Megerle de Mulhfeld, dont le travail spécial sur les bivalves a été jusqu'à

présent peu connu dans notre patrie.

De long-temps encore nous ne serons assez complètement instruits sur les animaux des

mollusques de cette classe pour pouvoir apprécier à leur juste valeur les traces souvent équi-

voques des organes que reproduisent les valves. Aussi beaucoup d'erreurs de détails pour-

ront se trouver dans cette partie de notre travail : il est à désirer qu'elles soient promptement

signalées, et, sur-tout, qu'en indiquant les genres qui ne doivent point être rapprochés, con-

fondus ou éloignés , on s'attache à montrer leurs rapports et leur véritable place
,
par des

observations positives.

C'est sur-tout dans cette classe que l'on doit s'attendre aux plus grands changements
;
puis-

qu'à l'exception des travaux d'Adanson et de Poli , nous n'avons presqu'aucune description

des animaux qui la composent , et que les caractères tirés de la coquille
,
quoique certaine-

ment plus propres à indiquer les différences organiques que celle des univalves
, peuvent

encore induire à des erreurs graves. Il suffit, pour s'en convaincre, de l'exemple des genres

Anodonte et Mulette , dont les animaux sont semblables
,
quoique les uns aient un test dé-

pourvu de charnière, tandis que celui des autres en est muni. Les genres Donax et Tellina,

dont la charnière est différente, ont aussi des animaux semblables, d'après l'anatomie de Poli.

Il en est de même de plusieurs autres genres connus.

Nous ferons remarquer que l'on trouvera constamment, dans nos Tableaux, les caractères

essentiels des classes, des ordres, des sous-ordres et des familles, et souvent ceux des genres

et même des sous-genres et des groupes, lorsqu'il étoit nécessaire de fixer les idées. Nous

n'aurions pu nous astreindre à donner les caractères de tous les genres, sans sortir évidem-

ment de la forme des Tableaux, ou sans dépasser les bornes que nous devons nous imposer.

Nous n'étendrons point davantage ces observations; c'est en étudiant et rectifiant nos

Tableaux qu'on pourra se faire une juste idée des changements que nous proposons dans le

système, et des améliorations cjue nous avons pu y apporter, ainsi que des difficultés que

nous avons éprouvées pour coordonner les travaux des divers naturalistes, et asseoir, d'après

l'examen critique de tout ce qui a été fait', cette ébauche imparfaite que nous travaillerons à

perfectionner nous-mêmes par tous les moyens qui seront à notre disposition.
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xvj TABLEAUX SYSTÉMATIQUES

DEUXIÈME GRANDE DIVISION DU RÈGNE ANIMAL.

ANIMAUX MOLLUSQUES. Cuvier

Cl. X, Cirrliipodes ; Cl. XI, Concliifères ; Cl. XII, Mollusques, L.\MAP.KC. Mollusques et

MoUuscarticulés , Blainville.

PREMIÈRE SECTION. CÉPHALÉS, Lam.

Céphaloplîores , Blainv. ; INIolhisques, Lam. Testacea univalvia, des anciens Conch. et de Megerle
DE MuLiiFELD, sauf les Oscabrions f[u'il met aux niultivalves.

Corps en forme de sac, ouvert par devant, d'oii\

sort une tête bien développée, couronnée par des

appendices alongés en forme de bras, qui servent

à saisir les objets, et à la locomotion.

Deux yeux sessiles, deux mandibules cornées à CLASSE I. ji^Ordr
l^> boucbe. l CÉPHALOPODES. Cuv.

Brancbies symétriques, paires, cachées àans hi^^^j^^ céphalopodes. Lam.V^
une poche dorsale

Sexes séparés.

Coquille ou rudiment testacé, presque toujours

intérieurs et généralement cloisonnés.

iSageant vaguement dans les eaux. Marins.
y

Cryptobranches. Blainv.

Les Décapodes.

Leach.

Les Octopodes.

Leach.

Corps fermé; point de pied pour ramper; ap-"'

pendices de la tête nuis ou très petits; deux na-

geoires membraneuses aux côtés du cou pour la

locomotion, portant les brancbies, qui, par con-

séquent, sont extérieures et symétriques. \

Tête peu distincte, la plupart sans yeux.

Sexes séparés.

Avec ou sans coquille.

Nageant vaguement dans les eaux. Marins.

CLASSE IL

PTÉRORODES. Cuvier.

Mollusq. ptéropodes. Lam.

Ptérodibranches. Blaixv.

Corps plus ou moins distinct du pied, le plus

souvent renfermé dans vine coquille.

Tête antérieure et distincte, pourvue de tenta-

cules et d'yeux.

Pied, disque charnu, situé sous le ventre, ser-

vant à ramper, ou à nager; quelquefois, mais ra-

rement, comprimé en nageoire.

Sexes sé[)arés ou réunis, reproduction avec ou

sans accouplement réciproque.

Branchies extérieures ou cachées, symétriques

ou non symétriques; quelquefois un réseau vas-

culaire tapissant une sorte de cavité pulmonaire.

Coquille nulle ou univalve, avec ou sans oper

cule.

Terrestres ou aquatiques.

s\
CLASSE IIL

GASTÉROPODES. Cuv,

(ilollusques gastéropodes, tra-l

chélipodes et hétéropodes.

Laii.

Mollusca repentia. Poli.

Polybranches.

Cyclobranches.

Inférobranches.

Nucléobranches.

Cervicobrancbes.

1
Chismobranches.

Adélobranches.

iSiphonobranches.

Monopieu robranches.

Blainviixe.

Ii^' Ordre. Nidibraxches.

W' Inférobranches.

3« Tectibranches.
'4*^ PuLMONÉs S. opère.

|5<^ PuLMONÉs opère.

l6« Pectinibranches.

SCUTIBR anches.

18"^ Cyclobkanches.
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DEUXIÈME SECTION. ACÉPHALES, Lamarck.

Acéphalophores et Cirrhopodes (CL II des Molliiscarticulés), Blainville; Tuniciers, Cirrhipodes,

Conchifères, Lamarck.

Manteau comme dans les Lamellibranches.

Bouche cachée dans le fond, armée de deuxj CLASSE I.

paires de mâchoires cornées, qu. se -«"^'*'"'
ciRRHOPODES. CUVIER.

transversalement; des membres nombreux et ar-l
. ,• i t

,

,

> Cirrhipedes. Lam.
ticules. ( „. , . , „

Cirrhipodes. Blainville.

Multivalves. Megerle.
Coquille composée de plusieurs pièces, non

réunies en charnière.

Ovipares. Toujours tl.xés. Marins.

H*'' Ordre. Cirrhopodes ses-

siLES. Lam.

Cirrhopodes pé-

DUNCULÉs, Lam.

Organes enveloppés par un manteau à deux

lobes, comme dans les Lamellibranches.

Bouche située en avant , entourée de deuxl

longs bras charnus, ciliés, que Tanimal peut faire\

sortir du test, pour saisir les objets, et qui se/

roulent en spirale pour y rentrer.

Coquille bivalve, valves réunies en charnière.

Fixés, dépourvus de locomotion. Marins.

Organes enveloppés par un manteau à deux'

lobes, qui s'ouvre sur toute sa longueur, à ses]

deux bouts, ou à une seule extrémité.

Bouche cachée dans le fond du manteau.

Coquille bivalve s'articulant par une charnièrei

et'renfermant tout l'animal.

Reproduction sans accouplement.

Tous aquatiques.

CLASSE IL

BRACHIOrODES. Cuvier.

Palliobranches. Blainv.

Conchif. brachiopodes. LaiM.
^

Multivalves. Megerle.

CLASSE IIL

LAMELLIBRANCHES.
Blainville.

Conchifères. Lam.

Acéphales testacés. CuviER.

Mollusca subsilientia. PoLi.

Bivalves. Megerle.

Organes enveloppés par le manteau, qui formeV

une tunique intérieure pourvue seulement de
j

deux ouvertures, l'une brachiale, l'autre anale,!

et qui correspondent à celles du test. / CLAsab IV.

Test , consistant en une enveloppe extérieure! LES TUNICIERS. Lam.

cartilagineuse. \ ou LES ASCIDIES, Sav.

Hermaphrodites. Presque tous fixés et vivant/ Acéphales nus. Cuvier.

en société, formant le plus souvent une aggréga-l Salpyngobranches. Blainv.

tion organique, composée d'une foule d'indivi-1

dus, liés par un principe commun.
Tous MARINS.

[i" Ordre. Ostracés.

12" Mytillacés;

)y Tridacnés.

)4« Cardiacés.

/5= EnferiMés.

/i^'Ordre.THÉTYDES, Savignt.

Thalides, Savigny.
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PREMIÈRE SECTION. CÉPHALÉS.
CLASSE l"\ CÉPHALOPODES, Cuvier, Dcméril.

Mollusques Céphalopodes, Lamarck; Cryptodibranches , Blainville.

/
a. Test avec ou sans spire, articulé par des (Genre I. Turrilite.

cloisons lobées et feuilletées sur leurs! ]I. C)il)lilite.

l""ds. I III. Ammonite.
FAMILLE. 1 1\. Stabilité.

V. H;imite.

VI. Baculite.
LES AMMOINEES.

Présumés avoir tous dix

pieds , bras ou tentacules,

I" ORDRE.

LES DÉCAPODES,
Decapoda , Leach.

Genre Nautile, Linné

G. Argonaute, Schew

B. Test droit ou presque droit, non spi-l

rai et non articulé.
|

a) Deux arêtes latérales formant gout-l„
, „ , •,

-'.
-

i \ > (Genre I. Batolite.
tiere pour deux sinlious .' < . ••*^ '

1 IL liippurite.
2e FAMILLE. '

"^

LES HIPPLRITES.

,./

Test divisé en cloisons

transversales, traversées
y

par un tube ou siphons
servant de yaîiie à un or-

gane particulier.

(Exclus, faïu. Scf/ior.)

Céplial. testacés poly-

llialames et Céplial.

non teslacés, Lam.

Obs. G. Trigonima,

Rafin.

Ignot. non memor.

\

h ) Un seul siphon.

I ) Test fusiforine (siphon central).

3-; FAMILLE.

LES BÉLEMNITES.

a) Test cylindrico-coi.ique (siphon cen-

tral ou latéral ).

4« FAMILLE.

LES UHTUOCÈRES. i

, Genre Bélemnite.

Genre I.

I II.

,

III

IV,

Ichthiosarcolite.

Hapliani-lie.

OiiLtxér.itite.

Noilosaire.

C. Test spiral et non articulé.

a] Sommet de la spire sful en spirale, IcIGe^RE Î. (.anope.

dernier tour détaché et droit. ) II. làtMile.

IM. j!];!: (ili-.ie.

IV. Sipirule.
S<- FAMILLE.

LES LH UITES.

b) Spire généralement visible, non enve-

lopp,inle; le dernier tour quelquefois Iqj.jjj,j.
I flrislcllaire.

très alongé. 1
ij_ Dj.srorbe.

6": FAMILLE.
j

111. Kotalic.

LES DISCOUBES.

c) Spire enveloppante, généralement non
j

visible et sans on.bilic.

7« F.AMILLE.

LES NAUTILES,

I Genre I.

IL
Lentiniline.

Naiiiile.

Rudiment testacé spiral

sans siphon, commune-

J

metit sans ouverture, et
]

cellule.

Unit pieds, bras ou tenta-/

cules.

2* ORDRE.

LES OCTOPODES.
Octopoda, Llach.

Céphal. non testacés et

Cipli. testacés monotha-
lames, Lsu.

8e FAMILLE.

LES CAMÉRINES.

9« FAMILLE.

LES MILIOLES.

lO» FAMILLE.

LES SEICHES.

FAMILLE.

LES POULPES.

[Genre I.

II.

m
IV

fGENRE I.

H.
III

IV

I Genre I.

II

Sidérolite.

Nummule.
. Orbiciiline.

MeloTiie.

Réiiuline.

Miliolc.

. (FJoliiilite.

Artithuse.

Seirhe.

Calmar.

[Genre I.

Il

Poulpe.
Ar^'ouaule.
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l"^ FAMILLE.

LES AMMONÉES,
Lam.

Ammonites, OCKEN.

P^ulg. Cornes d'Am-

2" FAMILLE.

LES HiPPURITES.

Orthocérées, Lam.

Fa.m. iiicerta?

' a) Test spiral.

i) Spire turricuk'e (siphon central).

Qenre \. Turrilite, Tiarilites, Montf.

Il) Spii'e sur le nn'iiie plan.

I ) Enveloppante.

Genre 11. Orbulife, Orbulites^ Lamarck,

SCHWEIG.

G. Planorbites, Lam., Act. soc. nat.Par.

Ammonites, Brug.

2) Tours visibles (siphon dorsal).

Genre 111. Ammonite, Ammonites, BfiUG.,

Lam.

G. Simplégade, Monte.
i

p) T^gt sans spire.

I ) Les deux extrémités ayant l'empreinte volu

tatoire.

Genre 1V^ Scaphite, Scaphites, Sowerby

II) T^t arqué.

[Genre V. Ha.mite, HamiteSj Sowerby.

m) Droit (siphon marginal).

Genre VL Baculite, Baculite's, Lam.

Homalocératite, Hubsch; Cératoïtle
,

ScflEUCHZER; Spondylolites ou ver-

tèbres fossiles , Autor.

i)Test droit, presque cylindrique, très alongé.

,
Genre 1. Batolite , Baiolites, Mointfort. I

Orthocératites , La Peyrouse; Hippuri-j

tes , Lam.

2 ) Test conique , épais , court.

^Genre II. Hippbrite, Hippurites j Lam.,|

Monte..

Orthocératites, La Peyrouse.

G. Cornu co/9i(ej Thompson, Journ. de[

phjs. an 10.. .

3* FAMILLE.

LESBÉLEMMTES.
Orthocérées, Lam.

Obs. G. Platinites /
Eafin., Journ. phys.

18. y.

Ignot. non memor.

Genre Bélemnite, Belemmtes_, Lam.

SCilLOTHEIM.

(Siphon central ; une gouttière latérale.
)

Tiirrilites costala ou cosfntns, Montf., etc.

\ obliqua, tuberculata, M/ic/u/a<a, Sowerby.

} Siphon dorsal. •

i" Groupe. Les Pélaguses, Monte.

Amni. disctis, constrictus, Brongnarti, So-

werby, etc.

•}} Siphon centr.d.

2= Groupe. Les Agakides, Montf.

Voyez Brufjuière, Schlotheitn, Reineck, So-

werby, Knorr, Bourguet, Scheucbzer, Lan-

gius, Bajerus, etc.

Se. eqiialis, obliquas. Sowerbt.

Voyez les nombreuses espèces de Sowerby,

•et ajoutez Barul. gigantea, Desm., ou Bacul.

cyliiidracea de M' Defrance, qui a reconnu

l'erreur. -»•"'

•{- 1*^'' Groupe. Les Baculites, Montf.

Bacul. vertebralis, Lam. ; an dissimilis, Des-

m.\rest ?

•}-•{- 2": Groupe. Les TiRANiTEs, Montf.

Bacul. knorriana,DEsu.{Tir. ^î'jras, Montf.)

Batolites organisaiis , Montf.

Hipp. bioculata, Lam. , Montf.

+ )En cylindre aiguise aux deux bouts.

I" Groupe. Béle.mnites propres.

G^ Bélemnite, Cétocine, Acame, Acbéloïte,

Pirgopole, Montf.

•}•-{•) Test arqué vers le sommet.

(21: Groupe. G^ Paclite, Tbalamule, Montf.

ftl") ^^*' *" forme de fer de lance.

P" Groupe. G* Hibolite, Porodrafjue, Montf.

1"i"1"1')
^"'^^ plissée et déprimée. 4' Groupe.

Piles d'aivéoi.es.

G^ Amimon ', Callirhoé,Chrysaore, Montf.



XX TABLEAUX SYSTÉMATIQUES

I
I ) Cloisons obliques, en demi -cône : une|

gonltière latérale formant siphon.

Genre I. lciiTiiYosARCOLiTE,/c//<AjoMrco-

liteSj Desmaeets, Journ. de ph. 1817.
|

2) Cloisons campanulc'es (siphon central).

Genre II. Raphanistre, Raphanister,

MONTFORT.

Ichtli. trlangularis , Des.m.

Oaph. campanulatum , Moktf.

4* FAMILLE.

LES ORTHOCÈRES,
nobis.

Orthocérées. Lam. /

Orthoceraf«a , So ldaN . \

Obs. Gen. Endolonia

,

Rafin. , Journ. phjs.

1819.

Jgnoi. non memor.

3) Cloisons plus ou moins horizontales et

concaves : sij>Ii(>n central ou latéral

Genre III. OnTiiocÉRATiTE, Orthoceratites,

Breyn; Lam., Act. soc. nat. Par.

4 ) Cloisons séparées par des étranglements

très prononcés: siphon central.

Genre IV. Nodosaire, Nodosaria, Lam.

Et G. Orthocera, Lam. et Perry.

I" Groupe. G. Toxerites, Rafin., Journal de

, phys., 1819. . ,

2* Gronde. G. Téleboïte , re/etois , Montf.
3' Groupe. G. Conulaire, ro»!u/an«, Sow.

<4'' Groupe. G. Amplexe, y^mp/exus, Sow.
5'' Groupe. G. Grthocératite, Bheyne.

G. Orlhocera, Sow., et G. Ecltidne, Montf.
6' Groupe. G. Misile, Misilus, Mo.ntf.

y" Groupe. G. Ganthare, Canlliarm, Montf.

/ ') Test déprimé.

i" Groupe. Les ORTHdcÈREs(0;7/iocer«),LA.M.

Ortli. ki/wnen, Lam., Encyclop. ; Naut.

Unearis, rectus, Montagu ; Raphanislrum ,

Linné, et*;.

" Test cylindrique.

3" Gnjupe. Les Nodosaires (A'oc/osarm), Lam.

Naut. raplianus, IjI.nnÉ (Orth. Kijhniuiula.i,

Lam. an. s. vert.; Oitli. raplianus, Encycl.)

Naut. raJicula, fascia, granumi' inœqualis?

costatus, spinulosus, obliquus, Dfli.w., etc.

***) Loges annulaires distantes, comme enfilées

aprè.> le siphon ( sans doute le test enveloppant
est détruit ?

)

3' Groupe. Les Molosses, Montf. Orthocera-

tites, Bldm.

G. Kéophage et G. Molosse, Montf.

1) Test pyriforme, sommet recourbé, siphon
|

centrjl. J

Genre I. Canope, Canopui, Montf.
|

Ganopusyà6eo/a<iw, Montf.

2) Plusieurs trous à la cloison qui ferme l'on- [ Lituola nautiloides , Lam. , Encycl. { Lituolites

S" FAMILLE.

LES LITUITES,
ou LITUOLÉES,

TjAM.

verture; sommet spiral.

[Genre II. Lituole, Lituola, Lam.

Foss. Lituolite, Lituolites.

3) Siphon central , sommet seul spiral, bouche
ouverte.

Genre III. Spirolise, Spirolina, Lam.

Foss. Spirolinite , Spirolinites.

4) Siphon près du côté interne de la spire; tours
|

détachés, non contigus, bouche ouverte.

Genre IV. Spirule, Spiruln,hAM., DuM£R.-<

Foss. Spirulite, Spirulites.

\ G. Spiruleaj Péron.

nautiloidea , Lam. P'oss. 1 ).

I

Lituola deformis, Lam. , id. {Lituolites diffor-

mis, La.m. Foss. 2), etc.

-}* ) Sommet contourné.

" (irotipe. G. NoGROBE, Nogrobs, Montf.
•f-f ) Tours tiétachés.

bi" Groupe. Les Hortoles, Montf.
i'i'i") l'ours contigus.

'3« (MOU|)e. Les Spirolines, Lam.
G. Liiuite, Monte. (Nautilus liluus , semi-

lituu.'i, Gmelin.
Spirolina cylindracea , Lam. ( Spirolinites cy-

lindraitd , id. Foss.)

Spirolinites depressa , Lam. Foss. , etc.

Spirula fragilis, Lam., an. s. vert, {.^uslralis,

La.m. , Encycl. ; Spirtiia prototypes, VÉ&o»
Nautilus spirula, Lin.

)

Nautilus urujuiculatus, Gmelin ?
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•I ) Bouche sur le plan de la spire , spire excen-

trique ; dernier tour alongé, aigu ou criaté.

Genre I. Cristellaire , Cristellaria, Lam.
^

G' Astacole, Cancride? Périple, Scor-

tiine , Linthurie , Oréade , Pénérople

,

MONTF.

xxj

' a) Cloison pereée par un sphincter ou coupée

par une fente longitudinale.

i^f Groupe. G. Cancride, Cancris? Mostf.

(Naul. awiculatiis, Fichtel.)

2' Groupe. G. Astacole , Astacolus, Monte.

( N. crepidulus , Fichtel.)

3e Groupe. G. Périple , Périples, Montfort.

(Per. elongatus, Monte.)

4° Groupe. G. Scortime, Scortimus, Monte.

•(Se. navicularis, id.
)

j5« Groupe. G. Linthurie, LiHf/n<m, Monte,

Cristellaria producta, Lam.

6* FAMILLE.

LES DISCORBES

Cristacées, Radiolées

Nautilacées, Lam.

Nautiliet Hammoniœ,
SOLDANI.

2 ) Bouche sur le plan de la spire ; tours visi-

bles généralement discoïdes, réguliers et éga-

lisés.

Genre IL Discorbe , Discorbis^ Lam.

Id. Discorbula , Lam.

Foss. Discorbite, Discorbites.

G. Planulite, Lam., Mont. ; G. Ellipse

lite , MoNTF. , SowERB Y ; G* Amal thée

,

Cortale, CidaroUe, Charibde? Jésite?

MONTF.

3) Côtés de la spire inégaux; bouche margi-

nale, ouverte d'un seul coté.

Genre III. Rotalie, Rotalia."Lku.

Foss. Rotalite, Rotalites.

G. Piilviiiule, LAM.(Eponide, Monte.)

G' Polixène, Cibicide, Monte.

|6* Groupe. G. Oréade, Oreas, Monte.

Cristellaria acutauricularis, Lam.

Ajoutez à cette section: Cristell. cassis, ser-

rata, papilionacea, undata, Lam.

6) Cloison percée d'une série d'orifices très petits ?

8= Groupe. G. Pénérople, Peneroplis, Monte.

Cristell. planata, dilatata. Law.

a) Côtés symétriques. G. Planulite, Lam.

1" Groupe. G. Planulite, Monte. ( Siphon

dorsal. )

2<: Groupe. G. Ellipsolite , id. Sowerby. (Si-

phon dorsal.
)

13* Groupe. G. .\MALTHÉE,.,^ma/rte«s, Monte.

( Siphon central.
)

6 ) Côtés inégaux.

'4* Groupe. Les Discorbes ou Discorbitles,

Lam. •

Discorb. ariminensis , vesicularis, IjAm.

Naut. Beccarii, Gmel.; îi.perversus, Montag.

|5e Groupe. G. Jésite, Jesites, (MoNT.Fi.xé; an

serpula?)

' 6' Groupe. G. Charibde, Charybs. Mont. (Fixé;

an hujus gen. ?)

l" Groupe. G. Cidarolle, Cidarotlui, Mont»

8' Groupe. G. Cortale, Cortalus, Monte.

' i<"' Groupe. Les Rotalies, Lam.

Rot. Trnrhidiformis lenticulina, depressa

,

discorbula , Lam.

2* Groupe. G. Polixène, PoUxenes, Monte.

Naut.yàrcfus, Fichtel ; N. lobalulus, Dillw.

3* Groupe. G. Cimcitiu , Cibicides, Montfort.

4' Groupe. G. Eponide, Eponides, Montf.

Pulvin. répandus, l. Ail. {îi. répandus, FiCHT.)

')" Groupe?G. EoLiDr.,.(ffo/((/e5, Monte. (Fixe';

an hujus gen.?)
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a ) Bouche fermée en tout ou en partie ; un ou

plusieurs siphons ou ori6ces aux cloisons.

Genre I. Lenticuline, Ze/2tez///«n, Lam. ;

G'. Vorticiale et Pulvinule, Lam.

Foss. Lenticulite, Lenticulites.

7* FAMILLE.

LES NAUTILES.

Radiolées, Nautila-
^

cées, Lam.

Nautiliet Hammoniœ,

SOLDANI.

TABLEAUX SYSTÉMATIQUES
f ) Une fente transversale contre la spire.

I" Groupe. Les Vorticiales, Lam.

G* Storille, Florilie (Pulvinula asterisans,

Lam.), Cellulie (vortic. strigilata, manji-

nata, Lam.), Andromède (vort. dej^ressa,

Lam.), Nonione ( N. incraisatus, Ficut.)
,

Mélonie, Montf.

^f ) Plusieurs orifices à la dernière cloison.

2' Groupe. Les Polysiphites.

G* Théméone (N. crispus, Linné), Chrysole

[N.faba, Fichtel), Pélore (N. ambiijuus,

Fichtel), Géopone?(N. macettus, Fich.),

Spinctérule (ÎS. costatus, Ficht.) , Montf.

i"'H') ^'^ *^"' orifice ou siphon.

1 ) Spire cristée.

y Groupe. Les Cristellées.

G' Hérione(N. calcar, Fichtel), Patrocle

(N. calcar, Fichtel), Robu!e(N. calcar,

Fichtel), Rliinocure, Lampadie (N. cal-

car, Fichtll), Montf.

2 ) Spire arrondie.

4° Groupe. Les Rondelles.

G» Phonème (N. vortex, Fichtel), Elphide

(N. Macellus, Fichtel), Montf.

\
-

\-\
-

\ ) Siphon Inconnu ?

G. Macrodite, Montf.

Ajoutez à ce genre les Lent, rotulata,

variolaria et planulala, Lam.

f) Deux siphons; spire ronde.

i«f Groupe. Les Bisiphites , Montf.

-}-}•) Un seul siphon.

I ) Contre la spire, spire ronde.

I2' Groupe. Les Cantropis, Montf.

2) Siphon presque dorsal, spire cristée.

|3' Groupe. Les Pharames, Montf.

(N. calcar, Fich., et G. Clisiphonte,MoKTF.)

3) Siphon au milieu des cloisons.

*
) Spire carénée ou cristée.

14' Groupe. Les Angulithes, Montf.

Et Gs Anténore, Sporulie (N. strigittatus

,

Fichtel )
, Montort.

") Spire arrondie, quelquefois ombiliqute.

5' Groupe. Les Nautiles vrais.

Gs Rellérophe, Nautile, Océanie, Ammo
nie . Montfort.

) Bouche ouverte ; un ou deux siphons.

Genre IL Nautile, Naulilus.

Foss. Nautilite, Nautilites.
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/

8» FAMILLE.

LES CAMÉRINES.
CUVIER.

Cristacées,

Sphaerulées,

Nautilacées,

Lam.

) Un seul rang de cellule dans ch.nque tour del

spire.

I ) Bouche le plus souvent apparente; contour 1

du test armé de pointes.

Genre l. Sivérolue, SideroUteSjL^M. Jln.

s. vert.

2 )Sans bouche apparente ;coquille lenticulaire.

Genre II. Nummule, Nummula, Lam.

Foss. Nummulite, NutnmulïteSjliiM.

Camérines, Brug. ; Lam., ^ct. soc.

nat. Par.

/6 ) Plusieurs rangs de cellules dans chaque spire.

I ) Coquille discoïde; spire excentrique.

Genre III. Orbiculine, OrbTculina^ Lam.

Et G. Placentule? Lam.

s ) Coquille globuleuse.

Genre IV. Mélonie, Meloma,'Lk\\.

Foss. Mélonite, Melonites.

\) Bouche visible.

Genre Tinopore , Mont. , "©cren.

Nautilus Spengteri, Fichtel, Gmeiin.

Sider. calcytrapoides, La.m. , Enc. métltod.

•f-}-)
Bouche inconnue?

Genre Sidérolite , Mont. , Lam. , Ocken.

Sider. calcytrapoides, Lam. , Knorr, Fauj.

^ ) Surface sans côtes.

I" Groupe. Les Ncmmulites, Lam.

Num. mammilla, Lam. (N. mammitla, Ficht.

Num. lenticularis, id. (Naut. lenticularis, id.)

G. Nummulie,MoNTF.(Nnm. lœvtgata,LAM.)

G. Licophre, Montf. (N. lenticidaris, Fich.)

•{•]•) Surface rayonnfc.

fa» Groupe. Les Egéones, Montf.

Naut. radiatus, venosus, Fichtel.

G. Egéone et Rotalite, Montf.

G. Hélénide , Montf. ( Orb. adunca, Lam.)

G. Ilote, Montf. (Orb. nummata, Lam.)

G. Archidie (Orb. angulata, Lam.)

\ ) Co.quille globuleuse.

ier Groupe. Les Melon ies, Lam.

G. Clausulie, Montf. (Mel. sphœrica,\jAM.)

G. Borélie, Montf. (Mel. sphœroidea, Lam.)

'W) Coquille ellipsoïde.

' 1' Groupe. Les Miliolites, Montf.

9* FAMILLE.

LES MILIOLES,

ou

POLYMOKPHITES.
Cristarées, Spliéru-

lées, Lam.

OrtJioccratia , Polj-

morphœ, Frumenta-

riuj, SOLDANI.

Genre I. Rénuline , Renulinaj Lam.
j

Foss. Rénulite, i?e7zwWei. ( Bouche ?
) |

Genre II. Mihole, Miliola, Lam.

Foss. Miliolite , Miliolites.

G. PoUonte, Montf. (Bouche visible.
)

jGenre III. Globulite, Globalités j De-

FRAXCE.

Genre IV. Aréthuse, ^rei/îM^a^LAMARCK

SCHWEIG. (Bouche visible.)

Renulinites opercularia, Lam.

Miliolites ringens, cor onguinum, trigonula,

planulata , opposita , birostris , saxorum

(Poil, vesicularis, Montf.), Lam.I

i

'I
Areth . coiymbosa, Montf.

Genres incertains. Célibe, Lagénule etj

Glandiole, Montf. iChelibs gradatus, Montf.

Nota. Les deux derniers pourroipnt bie/i être desS LagenuIa//oiCU(05<T, id.

graines analogues à la girogonite? Il en est del Glaildiolus gradatuf, id.

même, peut-être, de quelques polymorphites del

l Soldani. V



XXIV TABLEAUX SYSTÉMATIQUES
/ « ) Membranes en forme de nageoires longitudi-

nales tout le long des côtés du sac.

Genre I. Seiche, Sepia, Lam., Duméril,^ Sepia officinalis, tuherculata, etc.

Leach.

Fam. Sepiidea^ Leach.

10*' FAMILLE.

LES SEICHES.

G. Sepia, Linné.

Céphal. non testacés '•
^) Nageoires postérieure,

Lam.
Genre II. Calmar, Loligo, Lam., Cuvier,

DUMEBIL.

Fam. Sepiolidea et Sepiidea, Leach.

I

V

a.) Sans test extérieur.

Genre I. Poulpe, Octopus,\^Af,i. , Cuviek,

DuMÉRiL. G. Sepia_, Linné.

Céphal. non testacés, Lam.

FAMILLE.

LES POULPES,
ouOCTOPODES,
Lam., Leach

G' Sepia et Argonau-

tUj Lin.

/S ) Un test extérieur.

iGenre II. Argonaute, Argonauta, Linné.

Id. Cuvier, Duméril.

G. Oc/fAoéj R A FIN., Leach.

Céph. testacés monotlialames, Lam.

\

•}•) N.igeoires latérales et opposées,

') Petites circulaires.

I" Groupe. LesSépioles ou Calmabets, Lam.

G. Sepiola, Leach (Sepiola Rondeleti).

*) Rhomboïdales ou triangulaires.

i) Tentacules alongées, ventouses munies
d'onglets.

|2« Groupe. G. Ontchoteute , Onyc/iof/ieufts,

LiCHTENST. , Isis, 1818.

G. Loligo, Leach (Lolijjo , Sniilliil, Banksii,

leptura, Leach). On. Bergii, LiciiTEJisT.)

2 ) Ventouses sans onglets.

13' Groupe. G. Loligo, Lichtenst. , Isis, 1818.

Loligo mdgaris, La.m. [Sepia loligo, Lin.);

Loi. pan/a, Leach (Sepia média. Lin.);

Loi. sagittata, Lam.

G* Leactiia et Loligo, Lesceur, 1821.

•]-|-) Nageoires terminales, réunies en forme de

queue.

4° Groupe. Les Chanchies. G. Ciancliia, Leach.

Crauch. scabra, maculata , Leach ; Loligo

cardioptera , Péron.

/ -f) Une seule rangée de ventouses le long de

chaque bras.

I" Groupe. Les Élédons d'Aristote, Cdvier.

G. Eledone, Leach. Eled. mosciiata, Leach;

( le poulpe cirrheux , Lam.) , etc.

"M") Ventouses altern.iiit sur deu-s rangées le long

de chaque bras.

Vx' Groupe. Les Polypes d'Aristote, Cuvier.

G. Polypus, Leach.

(Sepia nigosa, Dose; Sep'a octopodici. Lin.

Polyp. longipcs, Leach.

•}•) Tentacules presque égaux , munis de ventouses

pédiculécs.

I" Groupe. Les Octthoëes, Rafin. , Leach.

(Oc. Cranchii, Leach.)

}"}•) Tentacules inégaux; deux alongés en forme

d'ailes ou de voiles.

12' Groupe. Les Argonautes, Linné.

G. Aryonauta, Linné, Ccvier, Lam.

At^. Argo (Occit. aiiligtiorum , Leach), tu-

herculata, hians, gondola, hauslrum, cym-

biuin , DiLLWïN , etc.
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CLASSE IT. PTÉROPODES, CuviER,DuMÉRiL.

Mollusques Ptéropodes, Lamarck; Ptérodibrajiches , Blainville.

Genre I. HYALF.,^r«fe«.LAM.,CuviER,l Hp'ea Forskaohlii
[
tridentata

,

Lesueur , Blainv. (1821 ); Ano- \
^^^^)\P^pillionacea

,
BoriePPc-

-, . r- 7, T. ) rond { auslralis , Péron), Plun-
mia,LmfiÈ:,I'issurella,BRVG. < •• i A? ^ i

^ rr: . j ^ 1
eu/ Llwmnitziana, wflexa, Le-

G. CrtW0H««, Abild. ; G. y/7c/a,OcK.EN; I 7 1 r. t •

' 'I SUEUR; cuspidata? Bosc; Jenio-
A. Organes locomoteurs en

^
Archonte, MoNTF.?

| ^,.^„^/,e«^ péron.
forme d'ailes natatoires.

^desabll'"'^''™"'*^''"'"'"/^^^"''^"'
^^^''°^'^^' Cleodora, Péron

,

J
Cleodora pjramidata

.
caudata,

Cuv. , Lam. , OcREN ( Clerodora). \ Lam. ; lanceolata ( Hyalea?) Le-

Cliodora, Schvveig. ; Fissurella, Brug. ; l sueur.

Clio, Brown, Linné; Hyalea. Le- j
Hyalea retusa, Bosc. (Clio, Linné.)

sueur; Vaginelle, Daudin, Bosc. I
Vaginella depressa, Daudin, Bosc.

i"^^ famille.

LES HYALES.

Genre Iir. Cymbulie, Cymbidia^ Péron,
J
Cymbulia Peronii, Lam., Encjcl.

Lam. , OcKEN.
I'

(Cymb. proboscidea , Péron ).

b ) Un test spiral.

2* FAMILLE.

LES LIMACINES.

c ) Sans test,

j"
) Branchies sur les ailes.

3* FAMILLE.

LES CLIOS.

\-\) Branchies poste'rieures sur le

corps.

4' FAMILLE.

LES PNEUMODERMES.

Genre L Limacine , Limacina, Cuvier
,

Lam., Schweig.

Clio, Arspnauta^ Gmelin ; G. Kron-

jackt, OcKEN.

Genre IL Atlante, Atlanta^ Lesueur,

Journ. de phjs., nov. 1817.

Genre L Clio, Clio^ Linné, Brug., Cuv.,

Lam., Ocken.

Clione, Pallas.

Genre L Pneumoderme, Pneumodermon^

Cuv., DuMÉRiL, Lam.

Pneumoderniis et œgle, Ocken.

Genre IL Gastéroptère, Gasteropterorij

Mecrel, Kosse, Schweigger.

G. Partheiiopiaj Ocken.

Limacina Helicina, Cuv. ; helicia-

lis , L AM. (Clio Helicina
, Gmelin ;

Argonauta arctica, Fabr.)

Atlanta Peronii,

Keraudreniij Lesueur.

Clio borealis, Lam.

Clio australis, id.

Pn. Peronii, Lam.

[atlantica, Ocken.
)

Gast. coccineunij KosSE , Dissert.

i8i3.

B. Organes locomoteurs en

forme de tentacules.

5* FAMILLE.

LES PHYLLIRHOÉES.

Genre I. Phyllirhoé, Phjllirhoë, Péron, ) phyll. bucephala, Péron.

GoLDFUss, Ocken.

4



XXVJ TABLEAUX SYSTÉMATIQUES

CLASSE iiL GASTÉROPODES, cumer.

Des l)ranchies symétriques de di-

verses formes à im sur quelques par-

ties du dos.

Avec ou sans cuirasse distincte
; <

sans test.

Hermaphrodites avec accouple-

ment réciproque. Marins.

I" ORDRE.

NUDIBRANCHES,Cuv.
Polybranches etG. Doris,

Blainv.

Gast. dermobranches,

DUMÉRIL.

Gast. tritoniens, Lam.

!''" Sous-ordre.

Anthohranclies,

GOLDFUSS.

Cyclobranches

,

Blainv.

2° Sous-ordre.

Polybranches,

Blai.nv.

1" Famille.

Les Doris.

2' Famille.

Les Triionies.

3' Famille.

Les Glauques.

Branchies sous les rebords infé-

1

rieiu's de la cuirasse, de chaque côté

ou d'un seul
;
quelquefois une lame

testacée dans la cuirasse.

Hermaphrodites comme les précé- ,

dents. Maiu.ns.

2' ORDRE.

INFÉnOBRANCHES

,

Cov., Blainv.

Gast. dermobranches

,

DUMÉRIL.

Gast. phyllidiens, Lam.

!''' Sous-ordre.
i

, Les Phyllidiens , Cuv.

2' Sous-ordre.

Les Semi-Phyllidiens.
^

Lam.

1" Famille.

Les i'Iiyllidies.

2' Famille.

Les Ombrelles.

3' Famille.

Les Pleurobranches.

Des branchies sur le dos , couvertes

parle manteau qui contient presque

toujours une coquille plus ou moins

spirale.

Hermaphrodites comme les précé-

dents. Marins.

Point de branchies : respirant l'air

en nature par une cavité tapissée de

vaisseaux pulmonaires, dont ils ou-

vrent et ferment à volonté 1 ouver-

ture.

Presque tous pourvus d'une co-

quille spirale ou recouvrante; jamais

d'opercule.

Hermaphrodites avec accouplement

réciprotjue. Terrestres, FLu VI ATiLES

ou -MARINS.

3" ORDRE.

TFXTIBRANCHES,Cuv.
Cbisinobranches, Blain.

Gast. adélobranches

,

Duméril.

Gast. phyllidiens et laply-

siens, Lam.

4' ordre.

PULMOlNÉS sans opère.

,

Férussac.

Pulmonés , Cuv.

Pulmobranches, Blainv.

G. trachélipodes, Lam.

i" Sous-ordre.

Géophiles, Férussac.

a' Sous-ordre

LesGéhydrophi

re. I

lies, F.
j

\

3° Sous-ordre.

I Les Hygrophyles, F.

r' Famille.

Les Dicères.

2* Famille.

liBS Acères.

i" Famille.

Les Limaces.

2' Famille.

Les Limaçons.

3* Famille.

Les Auricules.

4' Famille.

Les Limnéens.

Point de branchies, respirant com-

me les précédents: sexes séparés; tou-

jours contenus dans une coquille spi-

rale et operculée. Terrestres.

5' ordre.

PULMONÉS opère,

FÉRUSSAC.

Pectinibranches, Cuv.

Siphonobrauches, Blain. ,

i" Famille.

Les Flélicines.

2° Famille.

Les Turbicines.
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^ ' !« Sous-ordre.

Les Pomastomes, F.

Chismobranches , Bl.

Branchies en forme de peigne, ca-

chées le plus souvent dans une cavité

dorsale, ouverte sur le côté du corps

ou au-dessus de la tète.

Toujours une coquille spirale avec

ou sans opercule : sexes séparés. Flu-

VIATILES ou MARINS.

6° ORDRE.

PECTINIBRANCHES,
Cuv., Blainv.

Trachélipodes, Lam.

Monopleurobranches

,

Blainv.

Gast. adélobranches et

siphonobranches, Blainv.

2' Sous-ordre.

Les Hémipomasto-

mes, FÉRUSSAC.

3' Sous-ordre.

Les Apomastomes, F.

4' Sous-ordre.

Les Adélodermes,.}

Branchies analogues à celles des

Pectinibranches. Une coquille pres-

que toujours recouvrante ou avant

seuleniani l'euipreiute voliitaloire
;

sans opercule. Sexes réunis; se fécon-

dant sans accouplement. Marins ou
FLUVIAriLES.

Branchies sous les bords du man-
teau comme dans les Inférobraïuiies;

coquille simplement recouvrante,

univalve ou composée de plusieurs la- /

mes testacées.

Hermaphodites comme les précé-

dents. Marins.

Corps globuleux formé de deux
parties séparées par un étranglement;

l'antérieure déprimée circulaire,poui-'

vue antérieurement d'un pied ou dis-

que pour ramper, et bordée par des ',

ci.s branchifères ;Va\Hre ovalaire, sac-

ciforme, postérieure, contenant les

viscères. {Curact. génér. du G. Atlas,
j

Lesueuh.
)

7 ORDRE.

SCUTIBRANCHES,
Cuv.

Cervicobranches,BLAiNV.

Chismobranches, id.

G dermobranches, DuM.

G. trachélipodes, Lam.

8' ORDRE.

CYCLOBRA^'CHES,
Cuv.

G. dermobranches, Du.vi.

G. phyllidiens, Lam.

Chismobranches, Blainv.

ORDRE INCERTAIN.

CILIOBRANCHES,
Blainv.

i" Sous-ordre. 1

Les Anthophores. J

1' Sous-ordre.

Les Calyptraciens

,

Lam.

3' Sous-ordre.

Les Hétéropodes,

liAM.

Nucléobranches, Bl.

i'^ Sous-ordre.

Les Chismobranches,

BlAINV.

' Cyclobranches, Gold.

1' Sous-ordre.

Les Polyplaxyphores,

Blainv.

Ohscrv. Le G. Allas ili-'-

crii par Lesueur, Journ. de

1 /iliysiq., nov. 1S17, paroit

devoir constituer parmi les

(tasle'ropodes'in nouvel or-

dre,qui vraisemblablement

ilevra se placer entre les in-

fi'robranclics et les tecti-

brauclies.

XXVIJ

i« Famille.

Les Sabots.

2' Famille.

Les Toupies.

3* Fatnille.

Les Cérites.

4' Famille.

Les Buccins.

5' Famille.

Les Pourpres.

6' Famille.

Les Strombes.

7' Famille.

Les Cônes.

8' Famille.

Les Enroulé^, Lam.

g" Famille.

Les Volutes.

10' Famille.

Les Couronnes.

1 1' Famille.

Les Sigarets.

i'" Famille.

Les Haliotides.

2' Famille.

Les Cabochons.

3" Famille.

Les Patelloïdes.

4" Famille

Les Ptérotrachées.

i" Famille.

Les Patelles.

2' Famille.

Les Oscabrions.
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CLASSE III. GASTÉROPODES, Cuvier, Dttméril.

Mollusques Gastéropodes et Trachélipodes, Lamarck.

1
" ORDRE.

LES

NUDIBRANCHES,
CUVIEB,

Gast. dermobranches,

DuMÉRIL.

l'olybranches.

Cyclobranches,

BLAiNV.

Gast. (hydrobranches)
^

tritoniens, Lam. ^
Gymnobranchiata

,

SCIIVVEIGGEK.

Anthobranchia,

Polybranchia,

GOLDFUSS.

Ois. Un nouvel examen
nous a fait supprimer le

genre Nodocère que nous
avions annoncé.

A. Branchies poste'rieuresl

disposées en cercle suri

le dos.

I" SOUS-ORDRE.

ANTHOBBAINCHES,,
Anthobranchia ,

GoLDFUSS.

Cyclobranches

,

Blai.w.

FAMILLE.

LES DORIS.

,G. Dorisj, Lin., MuLL.

a)Dicères. Blainv.

2' FAMILLE.

LES TRITONIES.

B. Brancliics sur deux

rangs, de chaque côté

du dos.

2^ SOUS-ORDRE.

LES

POIABRANCHES,
Blainv., Goldf.

b) Tétracères. Blainv.

3' famille.

LES GLAUQUES.

GenreL DoRis, Z>om,

Clvier, Ockln.

'Genre H. Onchidio- i

RE, Onchidiorus, Bl. A

GOLDFL'SS.
I

[Genre in. Polycere,

Poljcera, Cuv. ; Do-

ris, Lam.

G. Themisto, Ocken.

/Genre L Tritonie
,

Tritonia, Cuv.

Id. et Themisto, OcK.

Doris, Linné.

I

Genre IL Doto, Z)o?o,

Ocken.

Doris, Mont.; Trito-

nia, TergipesjCi^y

[Genre III. Thétys
,

TAef) 5^Li]SNÉ, Cuv.

Ocken.

Genre IV. Scyllée,

5cj//<^a^LiN.,Cuv.,.j

Ocken.

/Genre I. Laniogère,

Laniogenisjhi^kwy .,

Godlfuss.

1

Genre II. Glauque ,

Glaucus, Forster
,

Cuv., Ocken; Scyl-

lée , Bosc.

Genre III. Éolide
,

Eolidia, Cuv.; Eolis,

Lam. , Oc K. ; Eolida,

GoDLF., et G. Cavo-

hna, Brug., Ocken.

Genre IV. Tergipe,

Tergipes , Cu v i e B

.

G. Aeolis, OcK. , Lam.

i'''.Sous-genrt,

Point de tentacules-

buccaux.

2' Sous-genre.

Deux tentacules

buccaux.

O. Leacliii, Blaimv.,

Bull, des Se, 18 16.

Doris cornufa,MuLL,

(juadrilineata, id.

flava, Mo.ntagu.

quadriconus, id.

pennigera ? id.

1 T. arborescens, etc.

I D. clavigera ?

I aiiricidala ?

bijida. Mont. ?

Doris coronata, Gm.?

pinnalifida, MoxT,

Oililgiiii, nobis.

ajjiiiis, id.

macidata , Mont.;

(Ter{jipes,Cuv.?)

T. Lt'poriiia,

Fimbria,

Se. Pelagica.

Lan. BlainvUin,

Goi.DFUSS.

1
G.octoptery'gius,Cvy.

'

( Jllaniwus, Bll'M.)

I Hexapterygius, Cuv.,

Ocken.

i" Groupe.

Les CavoHnes,BRUo.

Ocken.

2*^ Groupe.

Les Éolides, Cuv.

Doris pennata , Gm.

lacinidata, id.
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I" SOUS-ORDRE.

LES PHYLLIDIENS,
Cuv. , Lam.

(Dicères.)

r' FAMILLE.

LES PHYLLIDIES.

2« ORDRE.

INFÉROBRANCHES
Cuv. , Blainv.

Gast. phyllidiens

et semi-phyllidiens,

Lam.

Hypobranehiata

et PomaLobranchiatat I

SCHWEIGGER. \

Cjclobranchia

,

Tectibranchia

,

GOLDFUSS.

Monopieu robranches,

Blainv.

Gast. Dermobranches,

PUMÉRIL.

ae famille.

LES OMBRELLES.

(Tectibranches, Cuv.)

Genre \. Piiyllidie,

\Phjllidia,Cv\'., Lam."]

(Genre IL Diphylli-

DiE, DiphjUidiaj,

Cuv., SCHWEIGG.

Genre Ombrelle,

Otnbrella j Lam.
,

SCHWEIGGER.

I

Acardoj Lam. , Még.,^

OCKEN.

Gastioplax, Blainv.

ae SOUS-ORDRE.

LES \

SEMI-PHYLLIDIENS,/

Lam.
\

(Dicères.)

/ Genre I. Pleurobran-

CHÉE , Fleurobran-

cliœa , Mec K EL
,

SCHWEIGGER.

PleurobranclmsJ

OcKEN.

3e famille. /GenrelI.PLEUfiORRAN-l
L^^

\ CHE, Pleurobranclms,

PLEUROBRANCHESJ Cuv., Ocken.

G. Discoïdes, Renieri?
J

GenrelII. Linguelle,
|

Linguella, Blainv.,,

Dict. des Se. natur.

XXIX

Ph. trilincata,

ocellala,

pustulosa,

CuVIER.

O. indica, Laji.

mediteiTanea, id

.

PI, MeckeVd, Schav.

PI. Peronii, Cuv.

tuberculatus , Meck,

balearicus, Cuv.

nurantiacus, id.

(uiiiceps, id,

\

ORDRE INCERTAm.

ciliobrasches ,

Blainv,

\
Genre Atlas , Atlas, I

Lesueur, Journ. de<

phjs., 1817,
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''Genre I. Api.ysie, ^pljsta, Gmv.l.

A. Deux tentacules.

!''' FAMILLE.

LES DIGÈRES.
Les Laplysiens, Lam.

CuviER, OCK.EN ; Lernœa , The-

tys, Laplysia, Linné; Laply

sia, La.m., Bosc.

Genre IL Action, Actœorij Ocken.

'
l Api. drpitans, alba, Cametus,

piiiirtdta, CuviER -j/asciata,

POIRET.

1. Act. Jplisiformis, Fércss.

(lyaplysiii viridis, Bosc.)

2. A( t. Viridis.

(Laplysia viridis, Montagc.)

, r. 7 77 I
I5- Rumphii, CcviER.

I

Genre IlL Uolabelle, Dolabeïla , ) j^Q^deleiii id.

LaMaBCK, CuviER.
) dolubrifcra, id.

Genre IV^.V. NoTAncHE, Notarchiis j \

CuviER, SCHWEIG.
j

Not. Indiens, Schweig.

'h' ORDRE.

TECTIBRANCHES,
CuviER, GOLDFUSS.

Monopleurobranches,

Blainv.

Gast. adélobranches

,

ûuméril.

Gast. buUéens et la-

plysiens, Lam.

Poniatobranchiaj

SciIWEICGER.

a) Sans test. l p^^ foriaceum, Meckel.

Genre L Doride, Doridiiim, Meckel. < {Aiera curnosa, Cu mer.)

Acèrespropreinentdites,CuviER. 1 Dor. membranacenm, Meck.

Un lest ralraire

manteau.

lans l'épaisseur tlu

B. Communément point île

tentacules distincts.

2« FAMILLE.

LES ACERES, Cuv.

Akeraj Muller.

Getire IL Bullée, Bidlœa, Lam.

Bulla,h\^îiÈ., Lobaria, Gmehn,

Ocken ; Phjline„ Ascanius
;

Atys, MoNïF.

c) Test externe, en partie visible.

a) Coquille spirale engainante.

4-) Sans tenlarules distincts.

Genre III. Bulle, BuUa,\^kS\., OcK.,

Gondole, Ai)\yso>i ; Bulla, Lin.;

Bulle , Scaphandre , Rliizore ,

MoNTFORT ; Gioenia,Gi(n^y\ ; y>/-|

cla, Retzius; Char, Bruguière.

Bidla?a aperta, Lam.

(Loi), rpiadriloba , Gmel.
;

Phy I. quadripartita, AscA-N.)

lîulla lirpiiiria, aiiipulla, liy-

dalis, naurum, amygdalus,

peclinafa ? solitta , akcra .

etc.

tt) Deux tentacules distincts.
j
Rulla imdidatn, lîiîl'G.;

I

Genre IV. Bulline, Bullina^ FÉRUSS.< Physi^, amplusire, scabra,

Bulla, LimÈ. / Felum, DiLLv/w.

\

&) Coquille non spirale postérieure et re-

couvrante.

Genre IV. Sormet, SomertuSjFÉR.

G. Gondola^ Adansun.

Sormet. Adamonii. Féruss.
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/ a) Entièrement cuirassées.TentacuIes contractiles.

1 ) Dicères.

Genre I. Onchide, Onchis ; Oncliidium,

CuviER, OcKEN. (Marin.)

Genre II. Onchidie, Onchidiuin_, Buchan-

NAN, OcKEN.

2 ) Tctracèrcs.

Genre III. Vaginule, F^aginulus, Féruss.

Genre IV. Philomique, P/iilomicuSjUAF. ?

Genre V. Euméle, Eumelus, Rafin.?

Genre VI. Véronicelle, f^eronicelluSjBL.

a) Corps conjoint avec le

pied et nu, ou presque

nu.

1'^"= FAMILLE.

LES LIMACES,

/S) Cuiiassées antérieurement. Quatre tentacules

rétractiles.

Limaces; FÉRUSSAC. / (Tétracères.)

4' ORDRE.

PULMONÉS
SANS OPERCULE, FÉR.

Gast. adélobranches

DUMÉfilL.

Pulmobranches /

ou Adélobranches , \

Blainv.

Gast. cœlopnoa seu

cilopnoa, ScHW.

Puhnobranchia
,

GOLDFUSS..

Gast. liniaciens, Lam.'*. Genre VII. LiMACELLE,Z/wrtceZ/H5,BLAiN

Genre Limax, ScHW

et GoLDFUSS.

Voyez notre Histoire na-

turelle de ces animaux el

le supplément provisoire.

A. Une cuirasse ou un

collier. Tentacules su-

périeurs oculifères.

!'=' SOUS-ORDRE. /

GÉOPHILES.
Cilopnoa terrestria^

Schweigger.

b)Corps distinct du pied

roulé en spirale, et ren-

fermé dans untr co-

quille.

2* FAMILLE.

LES LIMAÇONS,
(7oc/î/ece^ FÉRUSSAC.

Genre Hélix, Acha-

tina et Clausilia,

Schweigger.

Trachélipodes coli-

mrtceSj Lam.

Voyez notre Tableau gé-

néral de cette famille.

V

Genre VIII. Arîon , Arion , Férussac ;

Limax, Linné, Ocken.

Genre IX. Limace, Z«>naa:^ Féruss. , Lin.

Genre X. PARMACELLE,Parwace//M.yjCuv.,

OCREN.

y) Unitestacées avec cuirasse, sans collier.

(Tétracères.)

Genre XI. Plectrophore, PlectrophoruSj

FÉRUSSAC

i) Unitestacées, sans cuirasse, avec collier.

(Tétracères. )

Genre XII. Testacelle, TestacelluSjGvv.,

OcREN.

a ) Une cuirasse et un collier.

(Tétracères.
)

Genre I. Hélicarion, Helicarion, FÉRUSS.

Genre II. Hélicolimace, HelicolimaXj id.

Hélix, Schweigger.

f7m'«rt, DrapaRn.; Cohresia, HiiBNER.

Testacella, Ocken ; Hyalina, Studeh.

/S) Un collier, sans cuirasse.

I ) Tétracères.

I
Genre III. Hélice, HeliXj Férussac,

(Voyez le Tableau suivant pour ce genre.)

2 ) Dicères.

Genre IV. Vertigo, Fertigo. MuLLER
,

Ocken ; 5«//'mMi, Brug. , Olivier.

Genre V. Partule, Parlula^ Féruss. ; Bu-

limuSj Brug.
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HÉLICE, liellx.

(t) REDUNDANTES.

f Folutatœ, IIÉLICOÏDES.

I" Sous-genre. Hélicophante, Helicopharifa, Fér.

Hélix, Draparnaud et Chemmtz.

ff Evolulatœ, COCHLOÏDES.

2« Sous-genre. Cochlohydre, Cochlohjdra .Férvss.

Hélix, Linné, Schweiggeh; Succinea,T)R\v.;

yimphibiilitna , Lamarck ; Lucena , Ocren ;

Za/^at/aj Stl'Der; Ljmnœa, Flemming.

(tt) INGLUSiE.

f Fululalce, IIÉLICOÏDES.

3û Sous-genre. Hélicogène, Helicogeiia, Fériss.

Hélix, Linné, Muller, Lamarck, Montfort;

Cochlea, Luccrna, HuMi'HR. ,Jcauiis, Monte.

4^ Sous-genre. Hélicodonte, Helicodonta , Féruss.

Liicema^ Humphrey \Caprinus, Cepoluin, Poly-

tlontes-, TomogereSjMo^TF . ; ^Inostomn ,Îj\M .

]

Poljgyra, Say ; Odoti-opis , Triodopsis , Xo-

lotrema , Aplodon , Mesodon , Stenotrema ,

Rafin.; Hélix^ Vortex, Ocren.

j' Sous-genre. Hélicigone, Helicigona, Féruss.

Cocldca, Humphr. ; Caracolas, Ibcrus^ Monte.
;

Caracolus, Lam. ; Vortex, Ocken.

6« Sous-genre. Hélicelle, Helicella, Féruss.

Sjlvicola, Humphrey; Zonites, Monte.; Heli-

cella, Lam. ; Folvulus, Vortex, Hélix , Ocken.

7' Sous-genre. Hélicostyle, Helicostjla, Férus,s.

tt Evohdatœ, COCWl^OMy^S.

8"^ Sous-genre. Cochlostyi.e, Coc/ï/o5«yZa, Féruss.

Bulla, CiiEMNiTZ, Gmelin; Bulimus,BR\2G.

9c Sous-genre. Cochlitome, Cochlitoina, Féruss.

Bulla, Linné, Gmelin; Biwcimun , Muller;

Achatina, LiAM., Schweig.; Bidimiis,ERVG.

et Perry ; Achatina , Liguas , Montfort
;

Pjthiaj. Ocken.

lo^' Sous-genre. Cochlicope, Cochlicopa, Féruss.

Bulla, Voluta , Gmelin, Dillwyn; Bulimus

,

I!rug. ; Polyphemus, Montf. \Achatina, Lrni-

riœus, Lam. : Columna, Perry ; Pyihia, Ocken.

I
1' Sous-genre. Cochlicklle, Cochlicella, Féruss.

i?((//>««.«j Bruguière et Draparnaud.

12' Sous-genre. Cochlogéne, Cochlogena, Féruss.

Bulimus, Scopoli,Hrug.,Lam., Montf.; C/ie/--

sina , Otis , Hu.mphrey; Balintulus, Leach
;

Pythia, Volvulus , Ocken; Melania, Perry;

Bulimus, /'«/>a, Studer ; OJorfo/«/rt, Flemm.;

Ihdln, J'oluta, Buccimim, Gmelin, Chemn.
,

Dillwyn; /TcZ/x, Buccimim, Muller; Auri-

cula, Lam. ; Hclix, Schweig.

j 3° Sous-genre. Cochlodonte, Cochlodonta, Féruss.

Turbo, Linné, Gmelin, Dillw. ;fiM//mM5, Brug.
;

Pupa,\-ikU., Dr APARN., Ocken; OJo^ïoMiw,

Flemm.; Cliondrus , Cv\. ., Hélix, Schweig.;

Voli'ulus, Ocken.

i4' Sou.s-genre. Cochlodine, Cochlodina, Féruss.

Turbo, Linné, Gmelin, Dillwyn; Clausilia,

Drap., Schweig.; Volvulus, Ocren; Odosto-

mia, Flemming,



/

4* ORDRE.

Ohserv. Le G. Tornatelle

ne doit point, selon tou-

tes les apparences, rester

dans cet ordre. // paraît

muni d'un opercule corné

et ressembler aux acères^

de l'ordre des Tectlbran-

ches
,
par la contoruia-

tion de sa partie anlë-

rieure ; mais il ne paroît

point hermaphrodite.

DES ANIMAUX MOLLUSQUES. xxxii

'Genre I. CAnvcHiE, Carychiiim, Muller
A uriciila, DiiAP.jOcKEiN. (Teriestre*

Genre II. .Sc.4R.^be, Scarabiis , Montfout;
Hélix, Li^iNÉ, ScHWEiG. ; Strigula,
Perry.; Auricula, Lam. (Terrestre.)

i'"' Groupe.
B. Un collier; dicères,

yeux sessiles.

2* SOUS-ORDRE.

GÉHYDROPHYLES,
Férussac.

Moll. trachélipodes

(Colimacés, lyuinéens^

et plicacés), Lam.

Pulmonés terrestres

et aquatiques , Cu v.

Cilopnoa aquatiJia,

SCHWEIG.

3^ FAMILLE.

LESAURICULES,
Auriculœ , Féruss.

Les Auriculées,

Blainv.

Terrestres, fluviatiles

et marins.

[Genre III. Auricule,

Auricula , TjAM. ,1

Draparn.; Voluta\
Linné; Aures Mi-

dœ, Klein, Marti-

^i;Buli/7ius, BuuG.;

MarsyaSj Ocken.

(Aquatique.)

Les Auiicules, Lam.

2^ Groupe.

Les Conovu'es,LAM.

G. MelanijiLsIMoNTF.

3" Groupe.

Les Cassidules, Fér-

(Bulim. AurisFelis,

BuiG. , etc.)

/

C. Sans cuirasse et sans

collier.

3*^ SOUS-ORDRE.

HYGROPHILES.

Cœlopnoa aquatilia,

SCHWEIG.

4' FAMILLE.

LES LIMNÉENS,
Limnostreœ,

Férussac.

I
Fluviatiles et lacustres

5* ORDRE.

PULMONÉS
OPERCULÉS, FÉBvssAC.

Trachélipodes coli-

inacées, Lam.

Chismobranc'ies cri-

costomes, Blainv.

Pectinibranches,

' CuV. , GOLDFUSS.

Cilopnoa, ScHVVEiG.

a. Un collier.

I""" FAMILLE.

LES HÉLICIiNES.

b. Sans collier.

1" FAMILLE.

LESTURBICINES.

i

Genre I V.PYRAMTnELLE,/')a-rt7?z/c?e/Za.'TjAM.

Trochus, Linné ; £j«/ù?ji/.s^Bruguière.

Genre V. Tornatelle, TornatellaPIjAU.,

ScHW. ; f^oluta. Lin.; BulimuSj
Brug.; ^cteo7z , Monte. (Marin.)

Genre VI. Piétin, Pedipes, Adanson; £m-
limus^ Brug. ( Marin. )

a. ) Dicères.

1 ) Tentacules oculifères ?

Genre 1. Espiphylle, Espiphjlla^'R.kVVS.
Id. G. CjclemiSj Rafin.

2 ) Yeux sessiles.

*
) Coquille entraînante.

Genre IL Planorbe, Planorbis, Muller
,

Brug. , Lam. , Ock. ; Hélix, Lin.

Genre III. Physe, PA>'.îa, Drap.; Bulinus,
Ad ANS. , UcK.; Bulimus, Brug.

Genre IV. Limnée, Limneus, Lam., Ocken;
H(dix. Lin. ; Limnée et Radix

,

Mo\TF. ; Limneus et Omphis-
cola, Rafin.

Genre V. Leptoxe, Leptoxis, Rafin.?

Genre VI. Lomastome, Zo77ia.jtomaj Raf.
(G. incert.?)

") Coquille recouvra.ite.

Genre VIL Ancyle, ./ncylus, Géof., Mul.,
TtR.; Patelin, Lin., Brug.; //e/-

cioii. Mont. ; Bullinas, Ocken.
p Arères ?

\ Genre VlII. Eutrème, Eutrema, Rafin.

Genre HÉLiciNE, Helicina^\^k\\., Féruss.

Genre Cyclostome, Cjclostoma , Lam.,
Draparn., Férussac; Turbo,
Hélix, Linné; Ciclophore et
Ciclostome, Monte.

G. Licina, Brown, it. Jamaica.



XXXIV TABLEAUX SYSTÉMATIQUES

6* ORDRE. PECTINI BRANCHES, Cuvier.

A. Opercule proportion né

à l'ouverture de la co-

quille.

I" SOUS-ORDRE.

LES POMASTOMES,
Férussac.

Chismobranches,BLAiNV.

Gast. adélobranclies

,

Du.MÉRIL.

Les Trochoïdes , Cuv.

Pectinibranchia , Goldf.

Un appendice membraneux

linguiforme, au c6té gauche

,

et à la réunion de la tunique

au corps, au côlé droit, pour fa-

ciliter l'entrée du liquide dans

la cavité brachiale; géncraU'-

ment sans trompe et munis de

mâchoires.

Fluviatiles ou Marins.

Genres incertains.

liitoine, Hercole, Camille,

Moxtf.

I FAMILLE.

LES SABOTS,
oi LES TURBINES.

An. Deux tentacules subulés

contractiles ; yeux à leur base.

Coq. Ouverture arrondie ou

ovale, à bords non désunis

,

sans canal ni échancrure.

IMélaniens , Péristomiens

,

Néritacés , Scalariens ,

Turbinacés , Lam.

Gastcr. Adélobranclies et Siphonobranclies, Duméril ; Trucliclipodcs et Hctéropodes , Lam. ; Chismo-

liranches , Blainv. ; Gast. PecLiiiibrancliia^Siphonobnincliia, GoLDF. ;
Gast. Cteitubraitcltia, SCHWEIG.

Genre L Paluoine, Paludina, FÉnuss. (Fluv. et marin.)
\" S. G. Palidine, Patndina, Lam.; Hélix, Linné;

Turlio, GoLDK. ; J'ivijxira , Montf., Sow. , Leach ;

Cyclostoina, Duap. , Fékvss., Ock.
2* S. G. Mélanie, Mc/o>ii«, Ija:\i. ,ScH\T.;//e/(.v, Lin.;

Fibex, Me.lania, Ocken ; Mêlas, Montk. ; Plnirops,

Ptetirocera, Oxitrema, Campelona, Eltipstonui, Haf.
Mélanoïde, Olivier.

3' S. G. O.MPHEMis, Hafin.?
4* S. G. Risso, Piissoa, Fréminville; Turbo, Linné.
5" S. G. LiTïORiNE, Litloritia, FÉRuss. ; Turbo, Lin.;

Troclnis, Adanson ; Krui k, Ocken.

Genre IL Tlkeitelle, Turritella, Lam., Schw.; Turbo,

Lin., GoLDF.//rtMif«to;^ Montf.;. /c«/ert,pEr,RV.

Genre III. Yer.met, fWmetus, AD.\'ssoy? 7'urbo, Goldf.;

rerniicularia , Lam., Schweig.

Genre IV. Valvée, Falvata, Muller, Ock., Schweig. ;

Turbo, Goldfuss. (Fluviatile.)

Genre V. Natice, Natica, Adanson; JSeritUj Linné,
Goldfuss, Schweig.

ler S. G. Natice , iVo^Va , Laji., Ocken; Natice et

Polinice, Montf.; ÀtnpnUina, La.ii. (FoMiVis.

)

i' S. (î. Pitonille , Pilonillus, Montf.
G. RotcUe? Lam. ; Heticina, Sowerby.

et) Ouverture tle la coquille sans échancrure.

Genre I. ^ékite, JVerita, Linné, Schw., Ock.; Petoronta,

Ock.; ]\érite et Neritine, Lam.; Vélate, Cli-

tbon, Tliéodoxe, Montf. (Fluv. et marin.)

Genrell. Ampullaire, .z/wy^w//fl/7a, Lam., Montf., Schw.,
Ocken; //e//a.% Linné; Laniste, Montfort;
Nerila , Miller ; Bulimus . Brug. ;

Pomacea^
Perry; Galeii,_, Klein. (Fluviaiile.)

Genre III. Janthine, Janiliina, La.m. {Hélix, Linné),
Schweig., Ocken.

Genre IV. Phasianelle, P/;«5/rt«e//«,LAM. [Turbo,!^^.),

Schw. , Ock. ; J'hasianus et Cantharis, Montf.
Genre V. Toupie, Trochus, Linné; Turbo, Adanson;

Turbo, Linné; Turbo et Trochus, Schweig.;

Turbo, Labio, 7 rocbus, Ocueu.
I" S. (t. Sabot, Turbo, Montf.
2" S. G. MÉLÉ.iGRE et Straparole, Montf. (r»rio,Lin.)

S' S. G. Monodonte, Monodùnta, Lam. ; .Monodon et

Claiwutus, Monte.; Lrtt/o, Ocken.
{,' S. G.nEi.PHiMLE,/)e//^/i(/ii(/o, LAM.,ScInv.;Delphi-

nule et Lippiste, Monte. ; Cyclostrenia, Marrvat.
5' S. G. Caicar et Lmperator, Montf.
6" S. G. Phores , Monte.
7' S. G. CuiRiii's, Sowerby.
S<! S. G. SoEARiiiM, Lam. ; Trochus, Scuvceig.

9' S. G. Fi .MPiiAi.is, Sowerby.
lo* S. G. Infindiiii II M . Monte., Sowfrby.
11° S. G. Trociu's, Linné, Monte.; 7et7t«, Montf.
12* S. G. TÉLESCOPIUM , iNloNTF.

Genre VI. J'efcrotomaire, /Vei/rotoo)rtr/«.' Defrance.

GenreVII.ScALAiRE, t*>t«/<ir/«, Lam.; TarZio, Lin., Goldf.;

^c;o«a, Leach ; C/a<ïrM5, Ock.; Trigona, Perry.

/S) Ouverture un peu échancrée à la réunion du bord extérieur à

la columelle.

Genre VIII. MÉLANOPsiDE,y)/e/««o/?5w, Férussac, Lam.
Pyrène, Lam. ; Fauiius, Mo^iF., AJelania, Oliv.

2' FAMILLE.

LES TOUPIES,

ou TROCHOÏDES.

An. Quatre tentacules con-

tractiles, les deux l.ttéraux

ronués et oculés à leur som-

met.

l)o(;. Ouverture quelquefois

à bords désunis, mais sans for-

mer de canal.

Mélaniens, Péristomiens,

Nérilaccs, Scalariens,

Turbinacés , Lam.

V
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l" SECTION. Pas de trompe, mufle proboscidiformc : un voile sur la tête.

XXXV

3<: FAMILLE.

^ LES CÉllITES. \ Genre L Cérite, Cerithiiim, Adanson, Brug., Ocken;

Tentacules oculés à la partie \ Murex, LiNNÉ; Potainides, Brong.; Piraze

moyenne, au-dehors.

(CanaliFères, Lam.
)

et Cérite, MoNTF.

B. Opercule toujours dis-

proportionné pour la gran-

deur et la forme de l'ou-

verture.

2^ SOUS-ORDRE.

HEMI-POMASTOMES,
Férossac.

Siphonobranches, DuM.,

Blainv. et GOLDF.

Les Buccinoïdes , Cuv.

Siphon permanent, formé par

un .ippendice saillant et dis-

tinct, plus ou moins prolongé,

à la partie supérieure du man-

teau, au-dessus du dos de l'a-

nimal, portant le fluide dans la

cavité branchiale et correspon-

dant à l'échaucrure ou au canal

de l'ouverture de la coquille.

Ouverture irrégulière plus

ou moins échancrée ou prolon-

gée en canal à la réunion du

bord extérieur avec le bord co-

lumellaire.

Marins.

W SECTION. Une trompe, pas de voile sur la tête

4« FAMILLE.

LES BUCCINS.
Tentacules conico-cylindriques

oculcs à leur base externe.

(Purpurifères, Lam.)

Genre I. Buccin, Buccinum, Adanson, Lam., Schweig.,
OcK.; Buccinum, Phos et Alectrion, Moîntf.

S. G. Eburne , Elntrna, La.ii. ; Eburnus, Mostf. ; An-
cilla, Peiiry ; Buccinum, Ocken.

^' FAMILLE.

LES POUBPllES,
Adanson.

Tentacules oculés à leur partie

moyenne, en dehors.

Canalifères , Ailées

,

Purpurifères

,

Coluniellaires, Lam.

a) Canal nul ou très court.

Genre I. Pov\^PRE, Purj)ura, Adans. ; Buccinum, Schw.

ter S. G. Pourpre, Purpura, P>rug., Lam. ; Haustrum,
Perry ; Monoceros, Concholepas, Cancellaria, Lam.

;

Unicornus, Monte.; Einarginula, Voluta? Schw.;
Buccinum, Nassa, Purpura, Sistrium, Ocken.

2« S. G. Na.sse, Nassa, Lam. , Ocken; Nasse, Cy-
clope , Monte.

3*^ S. G.TONNE, £>o/!Unl,LAM.;Z>o/ium,/'(rf/(.V,MoNTF.

Nassa , Ocken.
4° s. G. Harpe, Harpa, Lam., Monte. ; Sistrium, Ock.
5" S. G. Casque, Cassis, Brug.jLam., Monte.; Cassis,

Ocken.
6" S. G. C ,\.ss\T)\iRE , Cassidaria, Lam. ; il/on'o, Montf. ;

Cassidea, Perry; Cassis, Ocken.
y" S. G. Struthiolaire, Siruthiolaria, Lam. ?

8^ S. G. RiciNELLE, Riciiiella, Lam. , Monte.

Genre IL CoLOMBfLLE, Columbella, Lam., Montfort;
T'olutn, SCHWEIG.

/?) Canal droit, saillant; des varices transverses.

Genre III. Rocher, Murex, Linné; Purpura, Adans.;
Monoplex , Biplex , Triplex , Hexaplex

,

Po'yplex, Perry; G. Murex, Ocren.

i'"' S. G. Rocher, Murex. Lam.; Troplion, Monte.
2° S. G. Bronte, Broutes, Monte. ; id. Murex, Typliis,

Monte.; Aranea, I'erry.

S»" S. G. Chicoracé, Chicoreus, ÎNIgntf.

4" S. G. Ranelle, Raitella, hxM.; Apollon , Bufo

,

Monte. ; Murex, Ocken.
5" S. G. Triton, Trilonium, Lam.; Triton, Lotho-

riurn , AijniUu , Persona , Monte. ; Septa, Distorta

,

Perry; Pleurotoma, Ocken?

y) Canal saillant, droit; pas de varices.

Genre IV. Fuseau, Fuitw, Féruss.; Murex, Lin., Schw.;
Purpura, Adans.; Pleurotoma , Turbinellus,

Ocken.

ler S. G. Turrinelle, Turbinetla, Lam.; Volutella,

Buccinclla, Perry ; Turbinellus, Ocken.
2° S. G. Fasciolaire, Fasciolaria, Lam. , Monte., et

Fulgur, Monte.
3" S. G. Pyrui-e, Pyrula, Lam., Monte.
4" S. G. Fuseau, Fusus, Lam. ; Fuseau, La tliire, Montp.
5' S. G. Pleurotome , Pleurotoma, Lam.
6* S. G. Clavatule, Clavatula, Lam., Monte.

Genre V. Rostellaire, Rostellaria, Lam.; Rostellaire

Hipocrène, Monte.: iytroinbus, Ock., bciiw.
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•2^ SOUS-ORDRE.

TABLEAUX SYSTÉMATIQUES
6'' FAMILLE. r

LES STROMRES. \

Y,UN portrs sur un pr^dicule j Geilie I. StROMBK , Strombus , LlNNK , ScHWElG., OCREN.
1 latf-ral plus {"ranil (|ue le teula- \

I cule même, Cuvieh. I

Les Ailés, Lam.
(

G. Strotnbus et l'ierocera , LaM.

7^ FAMILLE.

LES COiSES.

Tentacules ocules vers le

sommet.

Les Enroulées, Lam.

(jcnre I. Cône, Couus , Linné, etc. OcKT.y ; Strombus

,

Adanson. g* Cylindre, lloiileau, Hermès,
Rhombe, Cône, Montf.

/

G. Sans opercule.

3" SOUS-ORDRE.

APOMASTOMES,
FÉnussAC.

Siphon comme dans les pré-

cédents ; ouverture de la co-

quille droite, parallèle à Taxe,

sans canal, mais plus ou moins

échancrée on tronquée à la rén-

nion du bord extérieur au bord

columellaire.

Tours de spire s'enronlant

plus ou moins autour de l'axe

et dans la même direction.

Les Columellaires,

Les Enroulées, Lam.

Buccinoïiles, Citvier.

Siplionobranclies , Du.MÉu.

,

GOLDfUSS.

8<^ famille.

LES ENROULÉS, Lam.

Tentacules coiiico-subulés ;

yeux situés sur le coié exté-

rieur, au-dessus de la base ou
vers le milieu.

ge FAMILLE.

LES VOLUTES,
COLUMELLAIRES, Lam.

Tentacules conico - subulés

cariés
j
jeux à la base exté-

IO« FAMILLE.

LES COURONNES.
Tentacules triangulaires et

aplatis ; yeux derrière les tenta-

cules sur le coté externe. Un
larye voile sur la tète.

/ Genre L Olive, Olwa, Brvg.; Voluta, Schweig., Ock.

GenrelL ANCiLLAiiiE,^//?c«7/a77V7,LAJi.; ^//;r/7/zw, Monte.;
Anaulax, Rois.sy; f'oluta, SciIWEIG.

Genre IIL Marginelle, 3JargineUa, Lam. ; PorceUana

,

Adanson ; Foluta, Schweig., Ocken.

Genre IV. Volvaire, p^olvaria, Lam., Monte.; f'oluta,

Schweig.

Genre V. Ovule, Os^uln, Lam., Brug., Schweig.

G. Ovulus, Radius, Ultimus, Calpuruus, MoNTF.

Genre VL Porcelaine, Ctprœa, Linné, Schw., Ocken;
Cypnea, PeriboLus, Adanson.

Genre VIL Tarière, Terebellum, Lam.. Schweig.

G' Télébelle et Sérapbe,MoNTF.;5era/).î, Sowerby;

Foluta, OcKv.y.

Genre I. Vis, Terebra, Brug., Montf., Lam., Ocken;
Buccinum, Schweig.

Genre IL Mitre, Mitra? Lam.; Mitia, Tunis, Montf.;
Foluta, Scîiwi.iG, Ocken.

Genre III. Volute, Foluta, Linné, Schweig.; Turbi-
nellus, Ocken.

Genre Yet, Cjmbium, Adans., Montf., Perry, Ocken.

D. Test caclié dans le

manteau.

4" SOUS-ORDRE.

ADÉLODERMES,
Eérussac.

Adélobranches, Dumér.

Apjybia, Ocken.

i Genre I. Sigaret, Sigaretus, Lam., Schweig.; Lamella-
\ lia, MoNTAGU.

Genre IL Cryptostome, Crjptostomus , Blainv.
icon.<iues;yeuxa

jcenrelll. LaMELLAIRE, Lamellaiia, MONTAGU. Linn.
base extérieure. J rr, •\. tJ ransact. Al.

I !« FAMILLE.

LES SIGARETS.

Tentacules <



7* OKDRE.

SCUTIBRANCHES,
CUVIER, GOLDFUSS.

Cervicobranches

,

Chismobranches

,

Nucléobranches,

Blainville.

Gast. dermobranches,

DUMÉRIL.

Gast. calyptraciens,

Trachélip. néritacées,

Lam.

DES ANIMAUX MOLLUSQUES. xxxvij

l" FAMILLE. /'

LES ORMIERS, l Genre L Haliotide, ^a/zo««s, Lin., Lam.

ou HALIOTIDES. IGenre II. Padolle, PaJoZ/zw, Montfort;

1^'' SOUS-ORDRE. { ChismobraQclies < Stomatelle, Lam.
Mégastomes, Blainv. JGenrein. Stomate, 5to7na«M, Lam.; //«-

Macrostomes, Lam.
| //o«w, Linné, Ocken.

G. Haliotis, Schweig. (

/ a. Coquille et organes noul Genre I. CaROCHON, Capulus, MONTFORT
symétriques. l o rr-

'

1 &CH\v.
; aippoTux, Defrance

;

2^ famille. 1
p^^^ii^^ Linné, Ocken.

LES CABOCHONS, Venre IL Crépidole , Crepidula, Lam.;
Chismobranches i Proscenula,PERRY; Crepidula,

Mégasi^es, Blainv./ g^^^^ . p^^n^^ Lin., Ocren.

I
Genre 1. Pavois, Scutiis^ Montf.; Parmo-

phonis,'BhMy\. Patella,ljm.

Genre II. Fissurelle, Fissurella, Lam.;
Patella, Linné, Ocken.

Genre III. ÉMARGiNULE,^mrt/g^mM/a, Lam.,

ScHW. (avec Je Concholepas);

Patella, Linné, Ocken.

I

LES PATELLOIDES.^ Genre IV. Septaire, Septaria, Fér.; Na-

vicelle, Lam. ; C^>wèe/•, Montf.
Genre V. Calyptrée, Caljptrea, Lam.,

ScHW. ; Patella, Lin., Ocken.

Genre incertain. Trémésie, Tremesia {ante

G. Notrema, Rafin.), Jnn. des

\^
Se. nat., sept. 1820??

2« sous-ordre.

CALYPTRACIENS,
Lam.

b. Coquille et organe s

syme'triques.

3^ famille.

Cervicobranches

,

Blainv.

l

3' sous-ordre.

HÉÏÉROPODES,
Lam.

Nucléobranches,

Blainv.

4<' famille.

LES

\PTÉROTRACHÉES,
FoRSKAL et Gmelin.

'Genre I. Carinaire, Carinaria, Lamarck,

ScHW., Ocken; Patella, Lin.;

Argonauta, Gmelin.

J

Genre IL Firole, jP/roZa , Péron, Lesueur,

Ocken, Duméril {Ptéropodes).

I

Genre III. Fi roloïd e, F/ro/oiV/rt ? Lesueur
,

Bull, des Se, 1817.

8" ORDRE.

LES
CYCLOBRANCHES

,

Cuvier.

Gast. dermobranches,

Duméril.

Gast. phyUidiens

,

Lam.

!<'• sous-Ordre. I

CHISMOBRANCHES,
Blainv. <

Cyclobranchia , i

Goldfuss.
I

2*^ sous-ordre.
j

LES 1

I
POLYPLAXIPHORES , >

Blainv.

Crepidopoda, Goldf.
j

I FAMILLE.

LES PATELLES.

2e FAMILLE.

LES OSCABRIONS.

Genre I. Patelle, Patella, Lam., Cuvier;

Patella, Lin. , Ock. , et G. Go-
Tiiclis, Rafin,

\ Genre I. Oscabrelle, Chitonnellus, Lam.

I

Genre II. Oscabrion, Chhon, Linné
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DEUXIÈME SECTION. ACÉPHALES.

C L A s s K r\ CIRRTIOPODKS, Cuvier , Goldfuss; Lepas et Triton , T.INNÉ.

Cirrliii)t.'(.lts, LamviîCK; Ciirhipodes, Blainvu.le, ScHWEiGGER;(Miiltivalvia, PoLi);

Moll. Brachiopodes, DuMÉRiL.

A. Corps enfermé dans une co-

<|iiille, sans j.riluninile, Hm R

sur les corps marins Bourlie

à lu partie anlérieurc cl su-

pt'riciire (lu corps.

\" OUDRi:.

CmUHOl'ODliS
SESSILES,

LAMAliCK.

B. Corps soutenu par un pc-

ilunculc tubuleux, mobile,

<lont la li.ise est fixée sur les

corps marins. Bouclie pres-

que inférieure.

2" ORDRE.

ClP.imOl'ODES
l'ÉUUNCULÉS,

Lam.

l"' FAMILLE.

Li:.S BALANES,

01; 1Î.\LAN1TES.

G. Lrjtns, LiNNK.

G

.

Dalanus, Scmwligg i:n

.

Tulg. Glands de mer.

Genre I. Tldicinellk, Tubicinella, Lam.,Ocken.

Genre II. ConoNULE, Coronula, Lam.; Lepas, Linné;

Balanite, BnuG., Ocken.

Genre III. Balane, Z?rt/rt«£w, Bkug., Lam.; Lepas, \A'!i.\

Balanite, BiiUG., Ocken.

Genre IV. Acaste, Acasta, Leach, Lam.; Lepas, Poli.

Genre V. CnEU.sÉE, Creusia, Leach, Lam.; Balanns

,

Brug.

\^ Genre VI. Pyrgome, Pjrgoma, .Savigny, Lam., Leach.

Genre I. Anatife, ^AzaZz/à, Lam. ;Ze/^rt.s, Linné, Ocken.

G' Anaiifa et Penlalastnis , Leach.

Genre IL PoucE-PiEn, PoULcipes , Lam.; Lepas, Linné.

G* PoUicipes et Scnpc lluni , Leach; Mitella,

Ocken, Goldfuss.

2'- famille.

LES ANATIFES.

G^ Lepas et Triton, Lix.

[g. Anatifa, .Schweigger. 1
^'Cnre III. Cinér.\s, Cineras, Leach, Lam.; Lepas, Pou.

T idg. Pouce-pieds.
Genre IV. Brante, Branta, Ocken, Goldfuss; Otion,

Leach, Lam.; Lepas, Linné. G. Aurifera,

ElAIN V. , Dict,

CLASSE II. BRACHIOPODES, Cumer, Goi.dftss.

Moll. Bracliiopotles,DLTMÉRiL; Conchifères Brachiopodes, I,vmarck; Palliobranches, Blainville;

(Multivalvia, PoLi).

!" FAMILLE.

LES LINGULES.

Genre Lingule, Lingula, Brug., Lam., Ci:v., Mf.gerle,

Ociv. ; Patella, Linné; MjtUiis , Solander;
Puma, CnEUîi\TZ.

3' famille.

LES TÉRÉBRATULES.

Genre [. Térébratule, Tereùrntida, Bnvr,., Lam.,Ocr.';

Anomia, Lin.; Criopoderina (criopus). Poli.

G. Grrp/iiis, Megerle; Terebratula, Mego-
rima et Apleiirotis, Rafin.

Genre IL Magas, Alagas, Soweuby.

3^- FAMILLE.

LES CRANIES.

Genre I. Orbicule, Orbicula, Ctv., Lam., Schw. , OcK.;

Criopoderina {criopus), POLi; et G. Discine,

Disci/ia , Lam.

Genre IL Cranie, tVawîa, Brug., La.m., Megerle, Ock.;

Anomia, Linné; Terebratula, Schweig.

Genre III. Thécidée, Thecidea, Defrance.
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CLASSE III. LAMELLIBRANCHES, bluamile

Acéphales testacés, Cuvieb, Duméril; Conchifères, Lamarck ; Polecypoda, ( rOLnprss ; MoUusca

subsilienlia , POLi.

Manteau ouvert, sans tubes ni ouvertures

particulières. Pied nul ou très petit , la

plupart fixés.

1*'' ORDRE.

LESOSTRAGÉS,Ctjvier.

i-^^ FAMILLE. LES RUDISTES, Lamarck.

2e FAMILLE. LES HUITRES.

3'^ FAMILLE. LES PECTINIDES, L.uiarck.

4e FAMILLE. LES xMALLÉACÉS.

5-= FAMILLE. LES AVICULÉS.

6'^ FAMILLE. LES ARCACÉS, La.marck.

Manteau ouvert par devant , mais avec

une ourerture séparée pour l'anus. Un
pied, quelques uns fixés par unbyssus.

2^ ORDRE.

LES MYTILACÉS, Cuvier.

I-^"^ FAMILLE. LES MOULES.

2'= FAMILLE. LES NAYADES, Lamarck.

3-^ FAMILLE. LES CARDITES.

4'^ FAMILLE. LES CRASSATELLES.

Manteau muni de trois ouvertures dirigées

vers la partie antérieure ou moyenne

de la coquille.

?>" ORDRE.

LES BÉNITIERS, Cuvier.

FAMILLE. LES TRIDAC^ES, Lamarck.

Manteau ouvert par devant et avec deux

ouvertures séparées pour les excré-

ments et pour la respiration, lesquelles

se prolongent souvent en tubes unis

ou distincts.

4*^ ORDRE.

LES GARD1ACÉS, Cuvier.

ir« FAMILLE. LES CAMACÉS, Lamarck.

2^ FAMILLE. LES BUCARDES.

3e FAMILLE. LES CYCLADES.

4e FAMILLE. LES NYMPHACÉS, Lamarck.

5-= FAMILLE. LES VÉNUS.

6e FAMILLE. LES LITHOPAGES, Lamarck.

7'^ FAMILLE. LES MACTRACÉS, Lamarck.

Manteau ouvert par le bout antérieur o\f

vers son milieu pour le passage du

pied , et prolongé de l'autre bout en

un tube double sortant de la coquille.

5^ ORDRE.

LES ENFERMÉS, Cuvier.

i-^^ famille. LES MYAIRES.

2= FAMILLE. LES SOLENS.

3'= FAMILLE. LES PIIOLADES.

4-= FAMILLE. LES TUBICOLÉS, Lamarck.



il TABLEAUX SYSTÉMATIQUES

/

LES OSTRACES,
CUVIEE.

A. fn seul muscle d'at-

tache.

l" SOUS-ORDRE.

LES
MONOMYAIRES. S

MONOMYAIRES
Rudistes , Ostracés

,

Pectinides, Malléacés,

Lam.

F« FAMILLE.

LES RUDISTES,

Lamarck.

(Fixés?)

2e FAMILLE.

LES HUITRES.

Ostracés

,

Lam., Goldfuss.

(Fixés ou libres.)

/Genre. L Birostrite, Bi'rostrites, Lam.?
(Cardiacés, G. l{irostriie, Sciivv.)

Genre II. Calcéole, Catceola, i. \^\. ^Hchw.

{^nomia , Limné). G. Sandaliwn,

OcKEN, et G. Spirifer, Sowkrby.

Genre III. Radiolite , liudiolites, Lam.,

Ocren; Acardo, Brug. ; Ostra-

cite, Picot de la Petrouse; Os-

trea, Schweig.

Genre IV. Sphérulite, Sphœrulites, Lamé-

therie, Lam.; Radiolite, Brug.;

Ostrea, Schweig.

3" Famille.

LES PECTINIDES,
Lam.

Ostracés, Goldfuss.

(Fixés, quelques uns

libres.
)

\

f a. Ligament intérieur ; coquille mince papyracée.

Genre I. Anomie, ^4nomia, Brug., Linné,

ScHvv. , Ocren ; Echionodernia

{Echion), Poli.

1 Genre II. Producte, Prof/Hc^jw, Sowerby.

I

Genre III.PLACUNE,P/afunfl, Brug., ScHW.,

OcKEN {Anomia, Lin.). G. l'ia-

centa, Megerle.

h. Ligament demi-intérieur ; test feuilleté souvent

très épais.

|Genre IV. Huître, Ostrea, Lam., Brug.,

Linné, Schweig., Ocr. ; Pelori-

derma (Pe/om), Poli.

Genre V. Jodamie, Jodamia ,T)EFR.\ycf:.

Genre VI. Gryphée, Gryphœa, Lam.; Os-

trea, Linné, Brug., Schweig.

/ Genre I. Podopside, Podopsis , Lam. ; Os-
' trea, Schweig.

Genre II. Hinnite, Hinnitaj Defrance.

Genre III. Spondyle, Spondy/iis , Linné,

Lam., Cuv., Schweig., Ocren;

Argodernia {Argus), Poli.

Genre IV. Plicatule, Plicatula , Lam.;

Spoiidjlus , Lin., Schw., Ocren;

Placune, Brug.

Genre V. Peigne, Pecten, Brug., Lam.,

Megerle, Ocren; Osirca, Linné,

Schw. ; Argodernia (./r^«). Poli;

Pleuronectites, Se H lot H e iM ; Pan
dora etrhnusiuni, Megerle.

GenreVI. Plagiostome, Plagiostonia,So-w.,

Lam.; Ostrea, Schweig.

Genre VII. Dianchore, Dianchora, Sow.

Genre VHI. Lime, Zj>wa, Brug., Lam., Me-
gerle [Ostrea, Linné, Schw.);

Glaucoderma ( Glaucus ), Poli.

G. Glaucion , Ocren.

Genre IX. Houlette, Pedum, Brug. {Os-

trea, Linné, Schw.) G. Glaucion^

0CKE>.



SUITE

DU l" SOUS-ORDRE

DES ANIMAUX MOLLUSQUES. xlj

Genre 1. Marteau, Maliens, Lam. ;
0^-

trea , Linné ; Avicula , Brug.

G. Tucles, OcKEN.

Genre IL Vulselle, f^ulsella, Lam., Ocr.
;

Mja, Linné; Ostrea, Brug.

Genre IIL Perne, Perna, Brug., Lam.

{Ostrea, Linné). G. Sutura, INIe-

gerle; G. Melina, Ocken.

Genre IV. Inocérame, Inoceramus, Sow.

4'' famille.

LESMALLÉACÉS,
Malléacées et Ostra-

cées, Lam.

I (Byssifères, Goldf'cSS.) i

(

suite

DU 1" OEDRE.

S-^ famille.

LES AVICULÉS.

Malléacées,

Mytillacées, Lam.

B. Deux muscles d'at-

lache.

2« SOUS-ORDRE.

DIMYAIEES.

MONOMYAIRES

Malléacées et Mytilla-

cées,

DiMYAiRES Arcacées,

Lamarck.

(><• famille.

LES ARCACÉS,

Lam., Goldf.

G. Arca, Schweig.

Exclus. G. Trigonia.

Genre I. Crenatule , Crenatula, Lam.,

Schweig., Ocren.

Genre n. Avicule, Avicula, Brug., Lam.

{Mytilus, Linné). G. Anonica,

Ocren ; Perna, Adans. ; Aronde,

Cuv. ; Glaucoderma ( Glaiicus )

,

Poli.

Genre III. Pintadise, Aleleagrina? Lam.

[Mjtilus, Ia:^.); Avicula, Brug.,

ScHW. ; Margaritifera , Megerle ;

Margarita , Leach , Journal de

phys., 1819.

Genre IV. Pinne, Piiina, Linné, Lam.,

Megerle, Schw. , Ocren ; Perna,

A-DANSON; Chimaeroderma [Chi-

mœra), PoLi ; Oxisma, Curviila,

Rafin.

Genre I. Cucullée, Cucullœa, Lamarcr;

Arca, Linné, Brug.

Genre II. Arche, Arca, Lam., Brug.,

Megerle [ylrca, Linné ); Daph-

noderma (Daplme), PoLi. G. Ci-

phoxis, PiAFiN. ; Trisis et Arca,

Ocren.

Genre III. Pétoncle, Pectunculus, Lam.,

Megerle (^rca, Linné, Brug.);

Axinaeodorma [Axinea), Poli;

Axinea, Ocren.

'Genre IV. Nucule, Nucula, Lam. {Arca,

Linné, Brug.); Poljodonia, Me-

gerle; Axinea, Ocren.

! Genre V. Trigonie, Trigonia? Bruguiére,

\ Lam., Schweig., Ocren.

6



xlij

2* ORDRE.

T-ES MYTILLACÉS,
CL'VIER.

I"^ FAMILLE.

LESMYÏILLACÉS,
Lam., Goldf.

Chimaerodeniia , I'oli.

Callitrichoderiiiii , id.

( Uyssifcres. )

TABLEAUX SYSTÉMATIQUES
Genre I. Moule, yl/)^//j«, Linné, Brug., Lam. ,Megerle;

ScHW.; Perna, Adanson; Callitric ôderma {Cal-

lilrïche), Poi.i; M) tilus , Ocken. (Marins
,
quel-

ques espèces fluviatiles. )

Genre U. Moijiole, Modiola, Lam.; Mj tilus, f.iNNÉ,

BfiUG., Schweig.; Callitricoderma [Callitriche),

Poli; y^/}f//(«,OcR. (Marins, une espèce fluv.?)

Genre IIL Litiiodome, Lithodomiis , Cuvier ; Modiola,

Lam.; Mjtilus, Linné, Schw.; Callitricoderma

[Callitriche), Poli ; Litliopliagiis et Amjgda-
lum, Megei'.le; /^e/-«a, Ocken.

/ Genre L Anodonte, yïnodonta, V>v.vG. [Anodojitites)\

My tilus, TiiNNÉ; Limnspodernia {Limnœa),

Poli; Anodonlidia, Rafin.; Anodon, Ocken.

i^r S. G. Anodonte, Anodonla, Lam.

2'' S. C). Iridine, Iriflina, Lam. [Anodonta, lÎRlG..)

3'' S. G. Strophite, Stropliitus,\\.\.viti.

/(' S. G. Lasténe, Lastena, Rafin.

5'' S. G. Dii'sAS, Dipsas, Leach.

Genre IL IIyrie, Hjria, Lam., Schw.; Mja, Linné.

Genre III. Molette, Unio, Retzius, Brug.; Mya, Lin.;

Limnaeodernia [Litiimea) , Poli.

ii^^fS. G. AlasmoDONTE, Say ; Alasmidoiitn, Uafin.

2*^^ .S. G. I-ES AmHLÉMIDES, ^Hlt/e»l»//(T, iÎAI IN. (SoUS-

fam.) G* Ohûvaria, Pleurolictna, Amblcma, Rafin.

3"^ S. G. Les Unio!)iés, Uiiioitia, Rafin. (Sous-fam.)

G* Unio, Lainpsilis, Metaptera, Troncilta, Ublujua-

ria, Rafin.; Unio cl Lininium, Ocken.

Genre IV. Castalie, Castalia, Lam.; Trigonia, Schw.

2'- famille.

LES NAYADES,

Lam.

Pcdifcria, Goldf.

Liiuntrodcrma, Poli.

Fain. Il, G. g.

Mytiliacés, Goldf.

(l'iuv. ou lacustres.)

'if famille.

LES CARDITES.

Mytiliacés, Goluf.

4'" FAMILLE.

LES CBASSATELLES.

Mytiliacés , Goldf.

Genre I. Cardite, Cardita , Lamarck, Brug., Megerle

[Chaîna , Lin.); Perna, Adans.; Limnaeoderma

[Liiuiiifii), Poli; Cardita et Glans, Megerle.

G. Arciiwlla, Ocken.

Genre IL Cypricarde, Cjpricardia, LamA^CK [Cardita,

Brug. , Schweig. ) G. Trapezium, Megerle.

Genre I IL Vénéricarde, fenericardia, Lam. ( Venus,

Linné). G. Cardissa, Ocken.

Genre L Crassine, Crassina, Lam., Schweig, ( Fenus,

Montagu).

Genre II. Crassatelle, Crassaiella, Lam., Schw., Ock.

G. Paphia,LxM.[An.s. vert., inédit.), lloissY.

3*" ORDRE.

LES BÉNITIERS,

Clvier.

!''' FAMILLE.

LES TIÎIDACNÉS,

Lam., Goldf.

Genre I. Tridacne. Tridacna, Beuc., Lam.; Chama,

Linné, Ocken.

Genre IL Hippope, Nippopus, Lam.; Chama, Linné,

Ocken. G. Pelvis , Megerle; G. Tridacna,

Schweig.



XllliDES ANIMAUX MOLLUSQUES. - a..,,

Genre I. Éthérie, Etheria, TjAM. ; Etherea, Schvv., OcK.

Genre [\. CAME,C/ia7n«,BRUG., Imm., MEGEBLE(C/ia/7ia,

Linné); Jataronus, Adans.; l'silopoderma {Psi-

lopus), Poli. G. Psilopus, Ocken.

Genre IIL Dicérate, Diceras, Lam., Schvv.; Chaîna ,

Brug.; g. Psilopus, OCKI N.

i""^ famille.

LES CAMACÉS

,

Lam.

21^ famille.

LES BUCARDES,
ou CARDIACÉS,

Lam.

Genre I. Isocarde, /yocarJiVz, Lam., Scnw.;C/jam(7, Lin.;

Cardàa, Brvg.; Glossoderma (G/o^^wi), Poli.

G. Glossits, OcK.; G. Biicardiiim, Megerle.

Génie H. Bucarde, Cardium, Linné, Lam., Megerle,

Ocken; Gerastodernia {Cérastes) , Poi^i ; Pec-

tii/icidus, Adanson.

Genre III. Hémic.arde, ffeinicardiiim. Cvv lEn ; Cardissa,

Megerle; Cardiuin, Sciiw.; Isocardia, Ock.

4"^ ORDRE.

LES CARDIACÉS,
\

CUVIER.

3'" famille.

LES CYCLADES

,

Férussac.

Cycladées, Rafin.

(Fluviatiles.
)

4'' famille.

LES NYMPIIACÉES,

Lam.

Genre I. Cyclade, CycJas, Lam., Drap., Schw., Ocken

[Teilina, Lin., Mull.); Cyclas, Brdg., Rafin.

G. Cornea, Megerle.

Genre II. Cyrène, Cyrena,\jkU.; Teilina, Linné, MuLL.;

Venus, Linné; Cjclas, Brug., Schw. G. Cor-

bicula, Megerle.

Genre III. Galathée, Galathea, Brug., Lam. (/^erawi,

Linné); Cyclas, Schvveig. ; f'enus, Ocken.

a. Des denU latérales.

Genre I. Doxace, /)o/?ax. Lin., Lam., Megerle, Schw.,

Ocken ; Peronaeoderina {Peronœa), Poli; Tei-

lina, Adanson.

S. G. Cimeus, Megerle.

Genre II. Ll'cine, Lucina , Brug., Lam., Schw.; Venus,

Teilina, Brug.; f'enus, (Jck.; Mysin, Leach.

Genre III. Loripes, Loripes, Poli, Cuvier. G. Teilina,

Linné , Megerle; Lucina, Lam. ; Loripoderma

[Loripes), Poli. G. I^oripes, Ock.

Geere IV. Corbeille, Corbis,Cv\., Lam., Schw.; Tenus,

Linné ; Lucina, Brug. G. Fimbria, Megerle.

Genre V. Tellinide, Tellinides, Lam.; Teilina, Sciiw.

Genre V[. Telline, Teilina, Lam., Bkug., Megirle,

Schw. {Teilina, Linné); Cliania, Adanson;

Peronœodernia {Peronœa), Poi.i.

I" S. G. Jngulus, Megeiile.

1). Pas de dents latérales.

Genre VIL Psammobie , Psammobia, Lam., Schweig.

{Teilina, Linné); Solen, Megerle.

Genre VI IL Psajimotée, Psammotea , Lam.; Teilina^

Linné; Loripes, Schweig.

Genre IX. Donacine, Donacina; Capsa, Lam. ; Donax,

IjInné, Brug.

Genre X. Capsa, Capsa, Brug., Schw., Ocken; Venus,

hi^'st., Sanguinolaria, Lam. ; 5o/c«, Megerle.



XllV TABLEAUX SYSTÉMATIQUES
Genre I. Cyprine, Cyprina, Lam.; ^e«u5, Linné, Schw.;

G. Lorijies, OcKEN.

Genre II. Cythérék, Cjtherea , Lam. [aiite G. Mere-

trix)\ Meretrijr, Ocken; fenus, Limné; Ve-

nus , Trigona , Orbiculus , Megerlz ; Chama ,

Adanson; /^e«M5, Schweigger; Callistoderma

{Callista) et Arthemidernia {/trthemis), Poli.

!" S. G. \E}ivs pectinata, Lunné. G. Jrtliemis, Ock.

2<^ S. G. V. Scripta, LiKNÉ; id., Ocken.

3«^ S. G. V. Tigmima, Linné. G. T^oripes, Ocken.

4"' S. G. \ . Exoleta , Lin. G. Arthemidernia {Arllie-

niis, Poli; G. Orbiculus, Meg. ; G. Arlhemis, Ock.

S'' S. G. Cythérée, Cyllterea, Lam.

Genre III. Vénus, Venus, Lam., Schw. , Ocken. {Venus,

Linné). G. Tapes, Chione, iMegerle; Callisto-

derma (Callista), Poli; Chama, Adanson.

5" FAMILLE.

LES VÉNUS

suite

nu 4" ORDRE.
( 6« famille.

LES L1TH0PHAGES.

7'' famille.

MACTRACÉS
,

Lam.

5e ORDRE.

LES ENFERMÉS,
Cuvier.

i« famille.

LES MYAIRES.

Genre I. Vénérupe, Venenipis, Lam. ; Petricola, .Schw.

Genre IL Pétricole, Petiicola, Lam. ,Schvv. ; Venus, Lin.
;

Rupellaria, Fleuri au, Ocr. et G. /n«,OcK.

Genre III. Corbule, Corhula, Brug., LAM.(Marin.s, une

espèce fluvial. ?
)

S. G. G. Aioidis? Megerle.

Genre IV. Clotho, Clotho , Faujas, Schweig.

/ (Deux ligaments distincts.)

Genre I. ÉRYCiNE,.£'r)'cjnajLAM.,ScHW.; Ungulina, OcK.

Genre II. Mactre, Mactra , Lam. , Megerle, Ocken;

{Mactra, Linné); Trigona, Megerle; Callisto-

derma (Ca/fc^o), Poli.

Genre III. Ligule, Ligula, Montagu, Flemm. [Mactra,

Lin. , Schw.); Aniphidtsma, Lam. [Donucilla,

Ext. du Cours). C Abra et Thyasira , Leach.

Genre IV. Lavignon, Lai>ignonus, Cuvier {Mactra et

Mya, Linné?) jl/acïra, Schw.; Lutraria, Lam.

G. Arenaria, Megerle.

Genre V. ? Onguline, Ungulina, Daudin, Bosc, Lam.,

1 Schweig., Ocken.

Genre I. Lutraire, Lutraria, Lam., Megerle, Ocken

{Mya et Mactra, Linné), Mja, Schweig.

Genre II. Anatine, Anatina, Lam. {Mja, Solen, Lin.);

Auriscalj)imn, Megerle, et G. Rupicole, Fleu-

RiAU, Lamarck, Ext. du Cours; Ligula, Mon-

tagu; Mya, Schweig.

Genre III. Mye, Mja, Lam., Megerle, Ock.; Erodona,

Daudin, Bosc ; Mja, Schweig.

Genre IV. Solémye, Sokmja, Lam. ; J/ja, Schweig.



DE5 ANIMAUX MOLLUSQUES. xlv

2^ FAMILLE.

LES SOLENS.

l

Genre I. Glycymère, Gljcjmerù, Lam. , Bosc; Serto-

daire, Daudin; Cjrtocloria, OcR. ; MjUj ScHW.

Genre II. Panopée, Panopea, Ménard de la Groie,
Lam., Cuv., Ock.en; Mja, Linné, Schweig.

Genre III. Pandore, Pandora, Brug., Lam. {Tellina,

Linné); Mja, Schw.; Hypogœoderma {Hjpo-
gœa, Poli. G. Ims, Ocren.

Genre IV. Solen, Solen, Lam., Megerle, Schw., Ocr.
[Solen

, Linné) ; Hypogaeoderma- ( //j-;r,o^a?a)

,

Poli. G. Aldus, Ocren.

ler S. G. G. Vaqina, Megeble; 5o/en, Schweig.

2* S. G. G. Siliqua.

Genre V. Sanguinolaire, Sanguinolar-ia , Lam. {Solen,

Linné, Brug.); Solen, Megerle, Schweig.,

Excl. sp. gen. Capsa; Tellina, Ocren.

SUITE

DU 5 e ORDRE.

3« FAMILLE.

LES PHOLADES.

4<= FAMILLE.

LESTUBICOLÉS,
Lam.

^ Genre I. Hyatelle, Hjatella, Daudin, Bosc, Lam.,
Cuv., Schweig.

Genre II. Saxicave, Saxicwa, FleuriaU de Bellevue,
Lam., Schweig., Ocren, et G. Iras, Ocren;
G. Byssoniie, Cuv.; G. Pholeobia, Leach

,

Journ. dephjs., 1819.

Genre III. GASTR0CHÈNE,Ga5fTOc//(E«rt,SPENGLER,LAM.,

Cuv. , Schw. G. Trapezium, Megerle; Chœna,
OCREN.

Genre IV. Piiolade, Pholas , Linné, Cuv., Lam., etc.;

Hypogaeodenna(//)';)og:fl?a), PoLi, Ocren.

Genre I. Taret, Teredo, Linné, Lam., Cuv., Ocren.

Genre IL TÈRV.m'!iE,Tercdina, Lam.; Fistulana, Schw.

Genre III. Cloisonnaire, Clossonnaria? Lam. {Septaria).

G. Furcella, Ocren, et d'abord Teredo.

Genre IV. Fistulane, i^w^w/awa, Brug., Lam., Ocren.

Genre V. Clavagelle, Clawagella, Lam. {Fistulana,
Lam., yJnn. mus. , vol. -]); Fistulana, Schw.

Genre VI. Arrosoir, Jspergillum, Lam. {Serpulla, Lin.;

Annélide, Cuv.) G. Aquaria, Perry; G. Ary-
taene , Ocren.



TABLEAUX SYSTÉMATIQUES

CLASSE IV. LES TUNICIERS, 7'«/;ur«^«, Lamarck;

Ou LES ASCIDIES, Jscidiœ, Savigny; Acéphales sans co(jiiillcs, GuviER, DuMÉniL, SciiWEiGGEK;

Salpyngobranches , Blainville ; Apoda , GOLDFUSS.

A. Tunique (/)infn(rrti() n'ad-

lierant à l'enveloppe (au

to() que par les deux ori-

fices.

l" Or.DRE.

ASCIDIES TÉTIIIDES,
j

Savigny. \

Tuniciers libres

ou Ascidiens;

Tuniers réunis

ou notrvllaires

,

TjAMAUCK.

a. Corps fixé, etc.

V. Savigny.

l"^"" FAMILLE.

LES TÉTHYES

,

Tethyce,

Savigny.

Genus inceitum.

FoDiE, Fodia,

Bosc, OCKEN.

f- TÉTHYES simples, Savigny. Genre ksc\v)\r. , Jscidia,

Linné, Cuvier, Lam. , Goldf. , Ocken {Thethyoïi des

anciens). Tuniciers libres ou Ascidiens, Lam.

a ) Orifices à quatre rayons.

Genre 1. Biîltkxie, Boltenia, Savigny, Goldfuss.

Genre IL CiNTHiE, Cinlhia, Savigny, Goldeuss.

/?) Orifices à plus de quatre rayons , ou sans rayons distincts.

(Jenre Phallusie, Phalltisia, Savigny {Cint/ita, GoLnF.).

Genre IV. Claveline, C/</iie/('/if/, Sav. [Boltenia, Goldf.).

7 ) Orifices à trois rayons.

Genre V. Bipapillaire , Dipapillaria, Péron , Lam.

i ) Un seul oscule, sans rayons.

Genre VI. Mammaire, yi/rt)«maA(rt,MuLLEn, Brug., Bosc,

Lam.

•|"}- TÉTHYES composées. Genre Botiyllus et Polycliniim,

Cuvier, Goldf. ; Botrjllus, Polyclinum, Polycyclus

,

ScHWEiGGER. Tunicicrs réunis ou Boiryllaires, Lam.
;

Polypiers sarcoïdes Polydinés, La.mouroux.

a) Orifices ayant tous deux six rayons n'gulicrs.

Genre VIL Diazone , Z'wioHrt, Savigny, Lam. [Distonw,

Goldfuss).

Genre VIII. Distome, Disioma, Gaertner, Savig., Lam.
,

Goldf. {Akyonium, GoldF,); Boirylltts, Ock.

Genre IX. Sigilline, Siyillina, Savigny, La.m. [Dislonia

,

Goldfuss).

/î) (orifice branchial .lyant seul .six rayons ri-jjnliers.

Genre X. SynoïQUE, Synoicum, Phvpps., Savk;., Lesueir

etDESMAREST, I.AM., (tolvfvss {.Jlcyonitmt

,

Gmelin, Bosc; Teleslo, Lamouroux).

Genre XL Aplide, Aplidium, Savigny, Lam., Goldf.

Akyonium, Ockf.n.

Genre XII. Polyclyne, Polyclynuni, Savigny, Lam.

Genre XIII. Didemne, Didcmnum, Savigny (Eucœlium,

Lam.; Aplidiuw, Goi-uruss.)

y) Orifices dépourvus tous di'iix de rayons.

Genre XIV. Eucélie, Eucœlinni, Savigny, Lam. [Apli-

diiini, GoLDFiss).

Genre XV. Botrylle, Botryllus, Gaertner, Pali.as,

Lesueur et Desmarkst, Savig., Ock., Gold.,

Lam. , Cuv. ; Alcyonimn ,
Gmelin; l'olycydus,

Lam., ScHwpiG.; Botryllus, Renier.
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DU l" ORDRE.

DES ANIMAUX MOLLUSQUES.

f- Lucies simples, Savigny.

xlvij

(3. Corps fkjttant, etc.

V. Savigny.

2<- FAMILLE.

LES LUCIES,

Luciœ

,

Savigny.

•|"|' Lucies composées, Savigny.

Genre Ptrosome, Pyrosoma, Péron, Lesueur, Savig.,

CuviEU, Lam., Ocken, Goldf.; Monophore

,

BoniE DE Saint-Vincent, Voyage, etc.

B. Tunique adhérant de

toutes parts à l'enve-

loppe.

1" ORDRE.

ASCIDIES THALIDES,'

Savigny.

Tuniciers libres

ou Ascidiens,

Lamarck.

famille.

LES THALIDES,

Thalides

,

Savigny, Schweigger.

Genre I. Biphore, Salpa, Cuv., Lam., Ocken, Schweig.
;

Bipliore, Bruguièke; Thalia, Brown ; Salua,

Gmelin; Dagysa, Home et Gmelin.

i<î'" S. G. Crista nulla. Salpa, Forsral, Lam., Anim.

sans vert., i'" édition. ( Holothuria , Salpa, Dagysa,

Gmelin; Thalia, Blumenbach; Tetliys, Tilésius.

2iî S. G. Crista dorsali. Thalia, Brown; Thalis , Lam.
,

Anim. sans vert., f'^ édition. Holothuria, Gmelin
;

Salpa, Forsral.

RECAPITULATION.

CÉPHALÉS. Céphalopodes Décapodes lo Sa

Octopodes I 2

Ptéropodes ' Ti g

Gastéropodes Nudibranches i 1

1

Inférobranches 3 6

Tectibranches a g

Pulmonés sans opercules 4 3i

Pulmonés operculés 2 2

Pectinibranches 11 36

Scutibranches 4 '4

Cyclobranches 2 3

Ciliobranclies 1 1

ACÉPHALES. CiRRHOPODEs Sessiles i 6

Pédunculés i 4

BRACHrOPODES 3 G

Lamellibranches Ostracés 6 32

My tilacés 4 '2

Bénitiers i 2

Cardiacés 7 3

1

Enfermés 4 '9

Téthydes 2 i6

Thalides i i

Ttjniciers OU Ascidies :

355
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AVERTISSEMENT.

De nouvelles réflexions nous ont décidés à ne point donner ici la Table alphabétique des déno-

minations génériques proposées jusqu'à ce jour. Cette Table seroit trop considérable , occuperoit trop

de place dans un travail accessoire que nous ne pouvons étendre aux dépens du texte même de notre

Ouvrage ; elle sera d ailleurs plus utile, lorsque les incertitudes qui régnent encore sur plusieurs

"enres seront levées.



TABLEAU SYSTÉMATIQUE

DE LA FAMILLE

DES LIMACES, LIMACES,

SERVANT DE SUPPLÉMENT PROVISOIRE

A NOTRE HISTOIRE NATURELLE DE CES ANIMAUX.

(Voyez page 21 et suivantes de notre ouvrage.)

tUlN 1821.
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TABLEAU SYSTÉMATIQUE

DE LA FAMILLE

DES LIMACES, LIMACES.

PULMONES SANS OPERCULE.

PREMIER SOUS-ORDRE;
*

GÉOPHILES.

PREMIÈRE FAMILLE.

Les Limaces, Limaces.

Synonymie vulgaire. (Elle doit être rétablie dans notre ouvrage page 21 ainsi qu'il

suit) Lipsaces ou limaces, ariones ou ariontes et semelerides , des anciens auteurs grecs; li-

maçon nud, Koza^tavTov yupivôv, iEHcn ; TupjoffaXtvvxa, dcs Grccs modemes. Bezac {({m signifie

crachat), des Syriens. Coclileœ nudœ , Umax, par les Latins.

Limas, limaces, loches, Ucoches, par les François.

Limacja, limagot, lumaca, lumacone, des Italiens.

Limaz, limaza, limazo, limaco; caracoles sin cascara; baboza, babaza, par les Espagnols.

Caracoles sem casca, des Portugais.

Scimecke ; nackte schnecke , scimecke ohne haus, erd-schnecke , iveg-xc/jnecAe, des Allemands.

Slak, aardslak, des Hollandois.

Snecjl, snecjl uden liuus, des Danois.

Snigill, des Islandois.

Snicjel, des Suédois.

Slucj-worm, snail, des Anglois.

Slimaki bez skornpy , smarze, des Polonois.

Synonymie scientifique, page 21, ajoutez : Cilopnoa terrestria , corpus nudum ;

ScHEWEiGGER, handb. der naturges.
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Caractères. (Ils doivent être rétablis ainsi qu'il suit:
)

Forme qénérate ; corps allongé, cylindriforme ou ovale, convexe en dessus, plat en des-

sous, conjoint avec le plan locomoteur et faisant un tout avec lui, n'étant point renfermé

dans une coquille et ne formant que très rarement un tortillon fort court. Couverture : va-

riable; les principaux organes sont garantis par une cuirasse charnue, partielle ou géné-

rale, contenant quelquefois un rudiment testacé interne, ou une coquille aplatie fort mince

et spirale; rarement un petit test extérieur. Plan locomoleur a.x.VAc\\é en dessous tout le long

du ventre, quelquefois débordé par la cuirasse. Tentacules, rarement deux, généralement

quatre; contractiles ou rétractiles , conico-cylindriques, communément terminés en bou-

ton, les deux grands oculifères et supérieurs; les deux petits inférieurs, sur le devant de la

tête ou entre les grands, quelquefois comme digités à leur sommet.

Cavité pulmonaire et principaux organes situés à la partie antérieure, moyenne ou posté-

rieure du corps, selon les genres, mais toujours placés sous le corps protecteur. Orifice res-

piratoire intermittent et variable dans sa position ainsi que celui du rectum.

Organes de la génération. Sexes réunis dans une même cavité ayant son ouverture der-

rière le tentacule droit ou sous l'orifice pulmonaire; quelquefois séparés et alors distants.

Her])ivores, frugivores et carnassiers.

Presque tous terrestres, rarement marins.

Histoire (nobis, page 22). Depuis la publication de notre histoire naturelle des limaces,

M'' Rafinesque, professeur à l'université de Lexington dans le Kentucky, Amérique sep-

tentrionale, a publié (1) une courte description de deux genres nouveaux qu'il nomme Plti-

lomycus et Eumelus, le premier contenant quatre espèces, le second deux seulement : il a

fait connoître aussi une espèce nouvelle de limace , dont il propose de faire un sous-genre

des vraies limaces, sous le nom de Deroceras.

Placé dans une position qui permet à M'' Rafinesque de découvrir un si grand nombre

d'objets nouveaux et curieux, on doit vivement désirer que cet infatigable et heureux ob-

servateur fasse connoître avec plus de détails ses Intéressantes découvertes, dont il n'a don-

né, en général, que l'annonce. Nous attendons de son obligeance des renseignements ulté-

rieurs sur les mollusques terrestres et fluviatiles, et particulièrement sur les limaces ai la

contrée qu'il habite. Les coquilles qu'il a bien voulu nous adresser et pour lesquelles il a

prévenu nos désirs, de même que celles dont il a publié l'annonce et que nous ne connois-

sons pas, doivent exciter, à un haut degré, Tintérêt des amateurs, et nous saisissons cette

occasion d'acquitter publiquement la dette de notre reconnoissance
,
pour ce que nous de-

vons à l'obligeance de ce savant naturaliste.

M'^ .T. C. liCuchs, de la société d'agriculture deClagenfurt , en Carinthic , vient de faire pa-

roître un Traité complet sur le Limax agrestis, dont la prodigieuse multiplication cause tant

de dégâts à la culture. On sait que Schirach s'en étoit aussi occupé d'une manière spéciale;

Rr Leuchs reprend ce sujet , et son ouvrage , à quelques petites lacunes près , telles que la des-

cription anatomique et l'accouplement, où il donne peu de détails, et où les faits qu'il rapporte

nous parolssent en partie inexacts
,
peut être considéré comme une histoire naturelle de cette

limace. ]\r Leuchs donne des observations fort curieuses sur ses mœurs et ses habitudes,

(i) Ànnals of Nature, or animal synopsis ofnew gênera and species ofAnimal, Plants, etc., discovered in

Norlli Jinerica, by C. S. Uafiiiesque. First Annual number, for 1820, pag. 10.
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sur-tout sur sa ponte, l'état des œufs, etc. Deux individus de cette limace qu'il observa avec

soin, pondirent à eux deux sept cent soixante et seize œufs. Mais un fait fort singulier que

nous fait connoître M"" Leuchs , c'est qu'ayant fait dessécher sur un fourneau plusieurs dt

ces œufs, ils reprirent jusqu'à huit fois de suite, non seulement leur forme en les humectant

,

mais encore ils conservèrent la faculté d'éclore.

L'ouvrage de M' Leuchs, couronné par l'académie de Gottingue , est spécialement des-

tiné à faire connoître les moyens de prévenir les dégâts qu'occasione le Limax agreslis; sous

ce point de Tue il intéresse infiniment l'agriculture.

Nous avons également reçu depuis la même époque
,
plusieurs limaces nouvelles et des

communications qui nous mettent à même de faire d'importantes améliorations à l'histoire

de cette famille. Nous devons particulièrement à M'' Taunay fils la connoissance du geui<

Vaginule et une curieuse espèce de Parmacelle. Enfin notre travail a répandu le goût de

l'observation de ces mollusques, et nous avons tout lieu de croire que d'ici à quelques an-

nées on sera étonné de l'augmentation des genres et des espèces connues. Plusieurs natura-

listes
,
parmi lesquels nous citerons MM'" Rafinesque et Taunay, dans les Amériques, et

M"" Schlœpfer de Trogen, dans le canton d'Appenzel en Suisse, s'occupent d'une manière

particulière de l'étude de ces animaux, si long-temps négligés.

Observations. Par suite des faits nouveaux que nous avons recueillis et des renseigne-

ments qui nous ont été communiqués depuis la publication de notre histoire naturelle des

limaces, nous avons cru devoir adopter quelques modifications dans l'ordonnance des gen-

res qui composent leur famille. Cette famille doit évidemment commeucer l'ordre des Pul-

monés et suivre les gastéro])odes qui, dans un classement basé sur les rapports d'organisa-

tion , doivent se placer avant elle. Les tectibranches occupent cette place dans la méthode

de M'' Cuvier. Dans l'arrangement de M"^ de Blainville, on arrive aux adélobranches (les

pulmonés de M"" Cuvier), par les chismobranches et par toute la série des pectinibranches de

ce dernier auteur. De cette manière les limaces se trouvent fort éloignées de tous les gasté-

ropodes nus avec lesquels elles ont les plus grands rapports. Nous verrons tout-à-l'heure

combien il est difficile, en admettant l'ordre des cyclobranches de M"" de Blainville, de l'é-

loigner des limaces. On ne peut, d'un autre côté, se refuser à les rapprocher des tectibran-

ches, et c'est la marche que nous adoptons avec M"' Cuvier: la série des genres, dans cet

ordre, est terminée par le groupe des acérés, parmi lesquelles le Sormet d'Adanson doit, se-

lon toutes les apparences, former un genre distinct. Ce genre auroit cependant besoin d'être

mieux observé pour qu'on puisse assigner, avec certitude, sa place dans l'un ou l'autre des

ordres qui nous occupent; car, si la description d'Adanson montre qu'il est pourvu d'une

cavité respiratoire communiquant avec l'air extérieur par un orifice analogue à celui des li-

maces, la forme générale de ce mollusque et les circonstances de son habitation dans le

sable sous les eaux marines, peuvent faire présumer que cette cavité est plutôt garnie de

branchies propres à séparer l'air de l'eau, que d'un tissu vasculaire propre à respirer l'air en

nature. Cependant l'exemple de Vonchidium peronii de M"" Cuvier, peut inviter au doute.

Dans l'incertitude où nous sommes, nous n'introduisons point ce genre dans la famille des

limaces ou il formeroit une coupe d'ocères, mais nous le considérerons, jusqu'à nouvel

ordre , comme devant terminer la famille des acérés dans les tectibranches.

Les limaces enlièrement cuirassées nous ont paru devoir se placer avant celles dont la cui-

rasse partielle ne couvre que la partie antérieure de leur corps; celles-ci sont évidemment
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analogues aux limaçons, sous tous les rapports essentiels, à l'exception de la limacelle de

M"" de Blainville, qui tient par la séparation des organes générateurs, aux limaces entière-

ment cuirassées. Ces dernières, à leur tour, sortent beaucoup de l'organisation commune à

tous les pulmoncs et se rapprochent évidemment de l'organisation qui distingue plusieurs

genres marins de l'ordre des tectibranches, sans qu'il soit cependant possible de les séparer

de la famille des limaces avec lesquelles la plupart sont liées par la conformité de forme

générale, d'habitudes et de manière de vivre. Cependant, parmi les limaces dont il est

question , les tétracères ne laissent aucune incertitude à ce sujet, car les genres Vaginuliis,

Veronicellus, Philomyciis et Eumehis, sont évidemment de la même famille que nos limaces

d'Europe, mais les dicères, qui ont aussi des rapports marqués et importants avec les tétra-

cères, offrent des circonstances dans leur genre de vie, soit sur terre, dans l'eau douce ou

salée, qui répugnent à des rapprochements commandés cependant par la nature semblable

de leur organe respiratoire, et par la disposition analogue, à ce qu'il paroît, de plusieurs

autres de leurs parties principales. A la vérité nous avons cru reconnoître que Voncindium pe-

ronii de M'' Cuvier, espèce évidemment marine, quoique sa cavité pulmonaire puisse indi-

f|uer qu'elle vient respirer l'air libre à la surface des eaux, ne pouvoit être du même genre

que la véritable onchidie de Buchannan, chez laquelle les sexes sont placés sur des indivi-

dus différents , opinion fondée sur un fait qui, peut-être, est faux , mais qu'on ne peut, se-

lon nous, rejeter sans preuves directes, et qui nous a porté à n'admettre, dans le genre On-

chidium, que l'espèce du naturaliste anglois : nous croyons même que l'analogie de celle-ci

avec Vonchidaiin peronii n'est pas aussi marquée qu'il le paroîtroit au premier abord, et il

nous a semblé que ce qui avoit pu induire en erreur INI' Cuvier, étoit lapins grande ressem-

blance de la figure de Buchannan, avec son onchidium lœvigalum, qui nous a paru se rap-

procher beaucoup plus de notre genre Vaginule que de Vonrliidiuin peronii. En effet, nous y

avons reconnu quatre tentacules distincts. L'orifice de l'organe femelle situé comme dans les

vaginules et une forme générale fort rapprochée de l'espèce de ce genre que nous décrivons

sous le nom d'allé, laquelle offre elle-même les plus grands rapports extérieurs avec l'espèce

fie Buchannan. Celle-ei cependant en est toujours distinguée, selon le dessin et la descrip-

tion de cet auteur, parrequ'elle n'a (jue deux tentacules oculés à leur sommet, deux lèvres ou

tentacules buccaux, triangulaires ou palmés et aplatis (dispositions semblables à ce qu'on

observe dans Voncindium peronii), et un large orifice à l'extrémité postérieure du pied, sous

la cuirasse. Cet orifice se retrouve dans nos vaginules, sous la forme d'une poche, dans le

fond de laquelle débouchent les canaux pour la respiration et les excréments : on le voit

aussi dans Voncliidinni jteronii de M' Cuvier, ou pour mieux dire dans celle-ci, les deux ca-

naux dont il est question, sont plus courts que dans les vaginules, (du moins celui de la res-

piration, puisque dans Voncindium peronii, la cavité pulmonaire est tout-à-fait postérieure

au lieu d'être subantérieure et latérale comme dans les vaginules) et débouchent extérieure-

ment et non point dans une poche; enfin l'onchidie de Buchannan réuniroit dans une poche

commune, outre les orifices de l'anus et de la respiration, celui des organes de la généra-

tion, ce qui semble douteux.

Il résulte de toutes ces observations i" que ronchidie de Buchannan, terrestre ou fluvia-

tile, se rapproche beaucoup, en effet, de Voncindium peronii, par la forme générale de sa

tête, mais qu'on n'a pas aperçu dans cette dernière, les yeux qu'on observe au sommet

des tentacules chez la première de ces espèces. 2° Que Vonchidium lœvigatum de M"" Cuvier,
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dont rhabitation est inconnue, paroît appartenir à notre genre vaginule, du moins par l'a-

nalogie des tentacules et de la position de Torgane femelle. 3° Que tous ces genres ont

entre eux des rapports généraux et marqués qui ne permettent pas de les éloigner, et que

cependant les uns paroissent terrestres, d'autres terrestres ou fluviatiles, et les derniers évi-

demment marin?. 4° Enfin que tous ces dicères ont besoin d'être observés de nouveau et

avec soin pour asseoir une opinion fixe à leur sujet.

M' de Blainville place Xonchidium peronii dans son ordre des cyclobranches. Le genre

oncliidiore qu'il a établi lui paroît former la transition de cette espèce avec les doris; cette

opinion est appuyée sur des rapports qui ont, sans doute, quelque valeur, mais qui ne nous

paroissent pas, dans l'état des choses, devoir décider en.f^eur de ce rapprochement, pour

éloigner cette onchidie, de la famille des limaces, sur-tout si l'ordre des cyclobranches doit

s'en écarter autant comme cela seroit nécessaire pour conserver les rapports naturels des

doris avec les autres nudibranches.

Nous exposons toutes ces réflexions dans le but d'éveiller l'attention des naturalistes;

dans ce but aussi nous indiquerons les caractères des onchidies de M' Cuvier, pour en faci-

liter la comparaison avec les genres voisins, quoique nous n'entendions point faire men-

tion des gastéropodes marins qui peuvent faire partie de ce genre et dont quelques uns ont

été réunis par M'' Cuvier à l'onchidie de Buchannan. Nous rapporterons cependant, quoi-

qu'avec doute, l'un d'entre eux, Voncliidium lœvkjatum , à notre genre vaginule, il en sera

de même de l'espèce de Sloane.

Toutes les limaces protégées par une cuirasse générale semblent organisées pour résister

aux climats chauds. Toutes paroissent exotiques à l'Europe, et habiter les deux Amériques

ou l'Asie. Leur cuirasse générale les abrite de toutes parts : sous sa partie antérieure se

contractent la tête et les tentacules. Cette partie antérieure de la cuirasse liée aux flancs et

à. la partie correspondante du pied, forme comme la gorge d'un étui, dans laquelle se loge

la tête, dont les tentacules, par suite de cette organisation, n'avoient pas besoin d'être ré-

tractiles. Les orifices de la cavité pulmonaire, de l'anus, de l'organe femelle, situés en des-

sous de la cuirasse, ou dans une poche à l'extrémité postérieure, sont aussi protégés contre

le contact trop direct de l'air. Enfin le sillon qui borde le pied paroît destiné à la circulation

du fluide protecteur.

Toutes les limaces de cette section nous ayant présenté des tentacules simplement con-

tractiles , nous présumons que les plijlomicus et les eumelus de INF Rafînesque ont la même
organisation. Peut-être même ne diffèrent-elles pas des vaginules ; mais dans le doute,

nous laissons subsister ces deux genres sur lesquels nous devons espérer que M'' Rafinesque

nous donnera des renseignements plus complets. Tout porte à croire que la limace de la

Caroline de M"" Bosc fait partie de l'un de ces deux genres; peut-être même est-elle une des

espèces décrites par M"" Rafinesque; c'est encore ce savant qui peut décider cette question.

Déjà nous avions préjugé qu'elle ne pouvoit appartenir aux genres connus.

Nous allons actuellement donner un nouvel aperçu des genres qui composent la famille

des limaces.



TABLEAU SYNOPTIQUE

DES GENRES

DE LA J^AMILLE DES LIMACES.

A. Entièronenl cuirassées; tentacules contractilei.

f DIGÈRES.

Tentacules oculiferes.

Cavité pulmonaire postérieure et terminale. "
\

Orifice sous le bord postérieur de la cuirasse, près celui de

l'anus, dans la ligne médiane.

Orifice de Tanus à la pointe postérieure du pied.

Pore muqueux terminal nul.

Or{-;anes de la génération séparés et distants.

Orifice de l'organe mâle, près du tentacule droit; orifice de

l'organe femelle à la partie postérieure du corps, latérale-

ment et à droite sous le bord de la cuirasse, près de ceux

de la respiration et de l'anus, communiquant par un sillon

à l'organe femelle.

Lèvres ou tentacules buccaux très larges, triangulaires et aplatis

,

étendus latéralement de cliaque côté de la bouche.

Point de mâchoires.

Rudiment interne nul.

GENRE

ONCHIDIE, Onchidium,

CUVIER.

( Tjpe Onchidium Peromij

Cuvier).

Cavité pulmonaire postérieure?

Orifice au bord postérieur du corps, sous la cuirasse.

Pore muqueux terminal nul.

Organes de la génération séparés sur chaque individu?

Orifice à la partie postérieure, dans un cloaque commun, avec

celui de l'anus et celui de la respiration?

Deux lèvres ou tentacules buccaux triangulaires, contractiles,

placés latéralement de chaque côté de la bouche.

Point de mâchoires?

Rudiment interne nul.

PREMIER GENRE.

ONCHIDIE, Onchidium

BUCHANNAN.
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ff TÉTRACÈRES.

Les deux grands tentacules oculés au soinmet.

Cavité pulmonaire intermédiaire et latérale , communiquant avec \

l'air extérieur par un canal latéral dn côté droit, qui débou-

che à la partie postérieure du corps , entre la cuirasse et la

pointe du pied, dans une sorte de poche, où le canal de

l'anus, contigu et inférieur à celui de la respiration, vient

aussi se rendre.

Pore muqueux terminal nul.

Organes de la génération séparés et distants :

Orifice de l'organe mâle près et en dessous du petit tentacule droit;

Orifice de l'organe femelle, vers le milieu du corps, sur le flanc

droit, à côté du pied.

Rudiment testacé interne nul.

Pas de lèvres ou tentacules buccaux:

Des papilles mamellonnées entourant la bouche.

Des mâchoires.

DEUXIÈME GENRE.

VAGINULE, Fagimdusi

nobis.

Cavité pulmonaire ? Orifice ?

Pore muqueux terminal ?

Organes de la génération.... ? Orifice ?

Orifice du rectum?

Point de lèvres ou tentacules buccaux.

Des papilles ? des mâchoires ?

Tentacules: les deux longs terminaux et en massue, les deux

courts latéraux et oblongs.

Rudiment testacé ?

TROISIÈME GENRE.

PHILOMYQUE, P/n7omycu5;

Rafinesque.

Cavité pulmonaire ? Orifice ?

Pofe muqueux terminal ?

Organes de la génération ? Orifice...:. ?

Orifice du rectum ^

Point de lèvres ou tentacules buccaux? des papilles? des mâ-

choires?

Tentacules sur un seul rang, sur le front et cylindriques, pres-

que égaux; la plus petite paire entre la plus grande.

Rudiment testacé?

QUATRIÈME GENRE.

EUMÈLE,£'Hme/iK,-

Rafinesque.

Cavité pulmonaire au tiers postérieur du corps :

Orifice à droite, à l'extrémité postérieur du flanc droit, sous la

cuirasse.

Pore muqueux terminal nul.

Organes de la génération réunis?

Orifice à la base et derrière le tentacule droit.

Orifice du rectum à droite et un peu avant celui de la respiration.

Point de lèvres ou tentacules buccaux.

Des papilles i* des mâchoires ?

Un rudiment testacé ioterne.

CINQUIÈME GENRE.

» VÉRONICELLE , Vevonicellus,

BlAIM VILLE.

li
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B. Cuirasse partielle ou nulle; tentacules rétracliles.

TÉTRACÈRES.

j- Cuirassées antérieurement

Cavité pulmonaire fort antérieure:

Orifice au bord droit de la cuirasse, très antérieurement.

Orifice du rectum
, près celui de la respiration.

Pore muqueux terminal nul ?

Organes de la génération séparés et distants:

Orifice mâle à la racine du tentacule droit
;

Orifice femelle tout-à-fait à la partie postérieure, communiquant
par un sillon à l'organe mâle,

l'oint de lèvres ou tentacules buccaux? des mâchoires?

Point de corps solides dans la cuirasse ?

Cavité pulmonaire antérieure :

Orifice au bord droit de la cui.sasse, antérieurement.

Orifice du rectum, près celui de la respiration.

In pore muqueux terminal.

Organes de la génération réunis :

Orifice sous celui de la respiration.

Point de lèvres ou tentacules buccaux: des papilles; des mâchoires.

Une ceuche de poussière calcaire et graveleuse, intérieurement

dans la cuirasse.

Cavité pulmonaire antérieure :

Orifice au bord droit de la cuirasse, postérieurement.

Orifice du rectum, près celui de la respiration.

Pore muqueux terminal nul.

Organes de la génération réunis :

Orifice derrière le tentacule droit.

Point de lèvres ou tentacules buccaux : des papilles ; des mâchoires.

Un rudiment testacé interne dans la cuirasse.

Cavité pulmonaire intermédiaire :

Orifice au bord droit de la cuirasse, postérieurement.

Orifice du rectum, près celui de la respiration,

i'ore muqueux terminal nul.

Organes de la génération réunis :

Orifice derrière le petit tentacule droit,

l'oint de lèvres ou tentacules buccaux? des mâchoires.

Un test spiral interne dans la cuirasse.

f-f Unitestacées, avec cuirasse, sans collier. •

Cavité pulmonaire antérieure :

Orifice au bord droit sur la cuirasse.

Pore muqueux terminal?

Or{;anes de la génération réunis?

Orifice sous celui de la respiration?

Un rudiment testacé extérieur proéminent à l'extrémité posté-

rieure du corps.

SIXIEME GENRE.
LIMACELLE, Limacellus;

Bl.^iîsville.

SEPTIEME GENRE.

ARION, Arion;

nobis.

HUITIÈME GENRE.

LIMAS, Limax;

iiobis.

NEUVIÈME GENRE.
. PARMACELLE , Parmacellus ;

CuVlER.

DIXIÈME GENRE.

PLECTROPHOBE, Pkcto-

pliorus; nobis.
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f-ff Unitestacées , sans cuirasse, avec collier.

Cavité pulmonaire postérieure :

Orifice à droite sur le collier et sous le test.

Orifice du rectum, près celui de la respiration.

Pore muqueux terminal nul.

Organes de la génération réunis :

Orifice derrière le grand tentacule droit.

Deux petites lèvres ou tentacules buccaux, coniques et courts.

Test non saillant en cône spiral très aplati, à l'extrémité posté-

rieure du corps.

ONZIÈME GENRE.

TESTAGELLE, Tcstacellusi

CUVIER.

Observation. Les espèces précédées d'une \, dans l'indication suivante des limaces de chaque
genre, sont celles que nous n'avons point eu l'occasion d'observer nous-mêmes.
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«-wxwv»/», v».*

PREMIERE FAMILLE.

Les Limaces, Limaces.

A. Entièrement cuirassées; tentacules contractiles.

*r DICERKS. Tentacules ocutifères.

PREMIER GENRE. ONCHIDIE, OiVC///Z)/f7i/, BUCHANNAN; nobis, F(.s/., p. 80

Caractères génériques. Formegénérale: corps
épais, oblong-alongô, convexe en dessus ou de-
mi-cylindrique et obtus à ses deux extrémités.

Couverture: une cuirasse générale étendue sur

tout le corps, et le débordant de toutes parts,

couverte de tubercules glandiformes, arrondis,

irrégulièrement disposés et de grosseur variable,

sans test interne ni concrétion calcaire.

Fied: large, obtus à ses extrémités; plus court
que le corps, organisé comme cbez les limas et les

arions, mais paroissant occui)er toute la lar-

geur et la longueur du plan locomoteur et saillir

au-dessus des flancs.

Tête: petite, habituellement cachée sous le

bord antérieur de la cuirasse ; munie de deux lè-

vres ou appendices buccaux latéraux, contractiles

dans tous les sens, de figure constamment varia-

ble
,
comprimés, triangulaires ou aurifornies, plus

épais et plus larges à leurs bases, lorsqu'ils sont
étendus; visibles en dessus lorsque l'animal mar-
che.

Tentacules : au nombre de deux seulement,

contractiles, supérieurs aux appendices de la tête,

assez longs, et dépassant, lorsqu'ils sont étendus,

les bords antérieurs de la cuirasse, qui cachent

et paroissent envelopper en partie leur base; li-

néaires et légèrement renflés vers leur sommet

,

où est placé l'œil.

Cai/ité pulmonaire : présumée à la partie posté-

rieure du corps, et s'ouvrant par un orifice placé

sous le bord de la cuirasse, près celui du rec-

tum.

Organes de la génération : séparés sur des indi-

vidus différents, l'un mâle, l'autre femelle, et si-

tués dans un cloaque ou une cavité commune

avec l'anus. Orifice comnuin de ces deux organes,

placé derrière le pied, à l'extrémité du corps,

sous le bord de la cuirasse.

Point de pore muqueujc terminal?

Terrestre ou fluviatile?

ESPÈCE UNIQUE^

f ONCHIDIUM TYPHx'E , Buch annan ; Hist.
,

limace. M"" Leschenault est plus que personne en
nobis, pag. 81 ,

pi. \ 111, fig. f , 2, 3. état de nous procurer de bons renseignemeiUs à
Jlabii. Sur les feuilles du Tjpha Elephantina son sujet. Il faudroit un bon dessin vu sous plu-

du docteur Roxburgh, dans le Bengale. On ne sieurs faces, une bonne description d'après le vi-

sauroit trop engager les naturalistes vovageurs vaut, et quelques individus conservés dans la li-

dans l'Inde, à faire la recherche de cette curieuse queur.
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+4* TÉTR ACERES. Tentorulcs fiipcrleurs oculifères.

DEUXIEME GEN RE. VAGINULE, VAGINVLUS, nobis.

Caractères génériques. i^o/weg^eneraZe; corps

plus ou moins allongé; oblong dans l'état de con-

traction, plus ou moins menu et linéaire dans lé-

tat d'extension, acuniiné postérieurement, quel-

quefois arrondi à cette partie.

Couverture: cuirasse générale couvrant toute

la partie supérieure du corps, séparée des flancs

par une arête latérale qui les déborde des deux

côtés, à partir de la tête; lisse et unie dans l'état

d'extension ; sans test interne ni concrétion cal-

caire.

Pied: composé d'anneaux nombreux, pressés,

bien marqués
,
quoique étroits ; distinct des flancs

à partir de la tête ; séparé des premiers par un

sillon profond et débordant sur eux de chaque

côté en couvrant ce sillon d'un feuillet mince;

dépassant quelquefois la cuirasse postérieure-

ment, où il est plat, acuminé ou arrondi, caudi-

forme, libre et distinct des flancs.

Tête : distincte, composée d'une masse buccale

garnie d'une mâchoire intérieure et de papilles

terminales
,
placées circulairement comme dans

les limas ; dépourvue par conséquent de lèvres ou

de tentacules buccaux : contractile sous la cui-

rasse qui forme avec les flancs et la partie anté-

rieiu'e du pied une sorte d'étui dans lequel la tête

se retire

Tentacules : quatre inégaux, contractiles, cou-

chés sur la tête dans l'état de contraction de celle-

ci : les deux grands supérieurs, longs, cylindri-

ques, obtus et oculés à leur sommet; les deux

courts un peu latéraux et comme palmés, ou di-

gités à leur extrémité.

Cavitépulmonaire : située aux deux cinquièmes

de la longueur totale antérieurement sur le côté

droit, communiquant avec l'air extérieur par un

canal latéral qui débouche à la partie postérieure

du corps, entre la cuirasse et la pointe libre du

pied, dans une sorte de poche où le canal de l'a-

nus, placé sous celui de la respiration, dont il est

séparé par une membrane, vient aussi se rendre.

Organes de la génération: séparés et distants:

Orifice de l'organe nuile près et en dessous du

petit tentacule droit;

Orifice de l'organefemelle sous la cuirasse, sur

le flanc droit, pi'ès du pied, vers le milieu de la

longueur du corps.

Point de pore muqueux terminal.

Terrestres seulement.

ESPÈCES.

I . VAGINULUS TAUNAISII, nobis, pi. VI [I A,

fig. 7, d'après des individus conservés dans la li-

queur; et pi. VIII B, fig. I et 2, d'après le vivant,

par ^V Taunay.

Corpus elongatum, gracilis ; colore flavescente ,

tenlaculis obscuris.

a ) Supra virescenle nigro, tentaculis nigris ;

nobis, pi. VIll B, Hg. 2.

Habit. Le Brésil, d'où cette espèce nous a été

envoyée, [)ar M'' Taunay fils. Selon ce naturaliste,

cette limace est fort commune dans le mois de

mai après les pluies; elle est assez vagabonde

pendant la nuit, et vient jusque dans les potagers

ravager les clioux, etc. On la trouve aussi le jour

à l'entrée des bois, sur les plantes sauvages dont

elle se nourrit. Rapportée des environs de Rio-

Janeïro par les naturalistes de l'expédition de

M' le capitaine Freycinet.

Nous réunissons en une seule espèce les deux

figures qui nous ont été envoyées par M"" Taunay.

Lui-même penche à croire que l'individu figuré

n" 2 n'est qu'une simple variété du n° 1, quoiqu'il

ait trouvé des individus, de tout âge, de même
couleur que ce n° 2.

2. V. LAÎSGSDORFI nobis, pi. VIII B, fig.

o /

Habit. Le Brésil.

ISous signalons cette espèce à l'observation des

naturalistes qui voyageront au Brésil. INous ne
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connoissons que l'imliviàu conservé dans la li-

queur, que nous (levons à ramitié de M"" de

Langsdorf, consul général et chargé d'affaires

de S. M. rt'inpereur de Russie au Urésil. Il la

trouvée à quelques lieues de Rio- Janeiro; elle

paroît moins longue et j)lus large que la précé-

dente; les flancs paroissent plus larges et le pied

plus étroit ; enfin les couleurs et la contexture de

la cuirasse semblent différentes. Dans son ensem-

ble elle paroît intermédiaire entre la précédente

et la sTuivante.

3. V. ALTE, nobis, pi. VrilA, fig. 8; et pi.

VIII B, fig. 5.

Habit. Les environs de Pondichéry, d'où elle

a été envoyée au Muséum par ISP Leschenault.

La forme générale de cette espèce se rappro-

che tellement de celle de Tonchidie du Typha de

Buchannan, que nous crûmes au premier coup-

d'œil que c'étoit elle; vivant dans les mêmes con-

trées, cette circonstance rendoit notre supposition

assez probable, mais l'e.xamen que nous en avons

fait, en nous montrant quatre tentacules et une

organisation extérieure semblable à celle des es-

pèces précédentes, nous tira de notre erreur. Il

l'audroit supposer dans le docteur Buchannan une

méprise singulière, qui ne peut se présumer, mal-

gré toute l'analogie extérieure de ces deux lima-

ces. Selon M*" Leschenault, la vaginule alté est

ainsi nommée parcequ'elle ressemble à une sang-

sue dont le nom du pays est Alté. L'étiquette du

Muséum l'indique comme étant des eaux douces,

ce qui nous paroît mériter confiruialion. C'est en-

core Mr Leschenault qui peut rendre à la science

Je service de nous fixer sur cette circonstance et

de procurer de cette espèce, dont on lui doit la

découverte, un dessin sur le vivant, ces limaces

devenant méconnoissables dans la liqueur.

Il ne seroit pas impossible qu'étant du même

STÉMATIQUE
genre que la précédente, elle fût amphibie? A la

partie postérieure, les flancs sont continus et ar-

rondis ainsi que l'extrémité du pied qui paroit ne

pas dépasser'la cuirasse.

4. V. L/EVIGATUM, Cuvier; nobis, pi. VIII

B, fig. 6, 7.

Onchidium laevigatum, Cuviep ; Regn. anirn. ,

t. Il, p. 4' I , à la note.

Huhit.7 Muséum d'histoire naturelle.

Nous rapportons avec quelques doutes cette

espèce au genre Vaginule, les tentacules inférieurs

ne montrant pas tout-à-fait la même forme que

dans les espèces précédentes. Il paroît du reste

que ce ne peut être une onchidie, ni de Buchan-

nan ni de M"' Cuvier. Notre annonce procurera

peut-être quelques renseignements utiles ; c'est

dans ce but que nous avons prié M"" Cuvier de

nous permettre de la faire peindre.

f 5. V. SLOAINII; liisi., nobis, p. 82, pi. VII,

fig. 8, 9.

î.imax nudus, cinereus terrestris, Sloane of

Janiaïca, t. Il, p. 190; tab. 233, fig. 2, 3.

ScHEUcHZER, Phjs. sacra , tab. 554, fig- D.

Copie de Sloane.

Habit. La Jamaïque, Sloane.

Nous nous déterminons à placer dans ce genre

l'espèce de Sloane que nous avons indiquée d'a-

bord conuTie étant peut-être une onchidie ou une

véronicelle. La coimoissance de ce nouveau genre

nous a portés à ce rapprochement, d'autant qu'il

est difficile de s'arrêter à la considérer comme

une onchidie et que décidément elle ne paroît

point être une véronicelle. L'emplacement de l'o-

rifice de la cavité pulmonaire et celui de l'orifice

de l'anus paroissant distinguer ce dernier genre

de tous les autres, ainsi que la présence d'un ru-

diment testacé dans la cuirasse.

TROISIÈME GENRE. PHILOMYQUE , P///ZOMIT f75, RafINESQUE,

Ânnak ofnat., etc., 1820, p. 10.

Selon M'' Rafinesque, ce genre diffère des li-

maces par les caractères suivants :

L'absence de manteau ; la plus longue paire de

tentacules terminale et en forme de massue ; la

plus courte latérale et oblongue.

Observations. M'' Rafinesque ne donne aucune

autre indication sur ce nouveau genre , dont le

nom signifie ami des champignons , ces animaux

s'en nourrissant de préférence.

Nous rapportons textuellement les caractères

qu'il lui donne, afin d'éveiller l'attention des na-

turalistes sur leur insuffisance, et celle de M'' Ra-

finesque lui-même qui nous apprendra sans doute

en quoi ce genre diffère du précédent avec lequel
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il a au moins les plus grands rapports, s'il en est

distinct, ce que nous ne croyons pas. Voici les es-

pèces que M"" Rafinesque y rapporte.

f I. PHILOMYCUS QUADRILUS, Rafinesque;

loc. cit.

Gris, dos lisse avec quatre rangées de taches

noires irrégulières; tentacules longs, noirs et rap-

prochés; corps presque atténué en arrière, queue

obtuse. Long. 6 lig. environ.

Habit. Sur les rives de l'Hudson.

f 2. P. OXYURUS, Rafinesque ; /oc. c/f.

Gris fauve, grêle; dos ridé longitudinalement

,

tentacules bruns, les latéraux seuls très courts;

queue aiguë, carénée en dessus. Lotis. 8 lig.

Habit. La province de Newyorck.

f 3. P. FUSCUS, Rafinesque, loc. cit.

Entièrement brun; tentacules épais, dos lisse

ou uni; queue comprimée, aiguë.

Long. 3 à 1 2 lignes.

Habit. La province d'Ohio, sur XAmanita El-

liptica.

f 4. P. FLEXUOLARIS, Rafinesque; loc. cit.

Fauve , dos bigarré de hgnes brunes , fle.\ueu-

DES LIMACES. lV

ses, légèrement ridé en travers; atténué en ar-

rière; queue obtuse. Long, un à deux pouces. Il

varie dans la forme.

Habit. Les montagnes de Catskill.

Observ. M"' Rafinesque ajoute qu'il existe^ d'au-

tres espèces de ce genre aux États-Unis.

f 5. P. CAROLIMENSIS, Bosc ; nobis, p. 77,
pl.VI,fig. 3.

Limax cinereus
, Jiisco iiroratus; clorso villis

tribus obscurioribus et séries diiabus punctis ni-

gris.
'

Rose, Buffbn de Déterville , vers, t. I, p. 80,

pi. in, fig. 1.

De Roissy, Buffon de Sonnini. Blollnsques . t. V,

p. i83, n° 1 1. L. Carolinianus.

Habit. La Caroline , Amer. sept. ; sous lés écor-

ces de bois pourri, dans les lieux humides.

Obseri'. Ces espèces ont besoin d'être exami-

nées d'après nos principes, pour être assuré que
quelques ufies d'entre elles ne sont pas de simples

variétés. Selon toutes les apparences, la dernière,

dont le genre nous paroissoit douteux, doit être

placée ici : peut-être est-elle une des espèces de
M"" Rafinesque.

QUATRIÈME GENRE. EUMELE , EUMELUS, RAFINESQUE, Annak of nature, etc.

,

1820, p. 10.

Ce genre différâmes limaces selon M"^ Rafi-

nesque par les caractères suivants : absence de
manteau ; les quatre tentacules presque sur un
seul rang, situés sur le front, cylindriques et

presque égaux; la plus petite paire entre la plus

grande.

f I. EUMELUS NEBULOSUS, Rafinesque, loc.

cit.

Corps presque cylindrique, arrondi aux deux
bouts ; dos uni croise par des taches grises et

fauves, nuancées entre elles des mêmes teintes;

point de taches en dessous
; tentacules bruns.

Long, environ un pouce.

Habit. Dans la province d'Ohio et dans le Ken-
tucky.

•j- 2. E. LIVIDUS, Rafinesque, loc. cit.

Dos unis et convexe; d'un brun livide en des
sus, grisâtre en dessous; tentacules noirs; obtus
postérieurement. Long. 1 pouce.

Habit. Dans les provinces d'Ohio, Indiana et

Kentucky.

CINQUIÈME GENRE. VERONICELLE, FEROMCELLUS,BLMmiLLZ,
Journal de Physique, décembre 1 8 1 7, p. 44o ; nobis , Hisl. , p. 83.

/b/77zege«eVa/e; corps très allongé, étroit, plus débordant le pied, contenant intérieurement,
aminci antérieurement. dans sa partie postérieure, un rudiment de co-

Coiiverture : cuirasse étendue sur tout le corps, quille.
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Pied: occupant toute la largeur du plan loco- rieure; orifice circulaire à droite et à l'extrémité

moteur, et dc'bordé de toutes parts par la oui- du rebord inférieur de la cuirasse,

rasse. Orifice du recluin: à la partie moyenne du côté

Tentacules et jeux : comme dans les vagi- droit de ce rebord,

nules.

Cavité pulmonaire : située vers la partie posté- base du tentacule droit.

Organes de la génération : réunis? orifice à la

ESPÈCE UNIQUE.

-j- VERONICELLUS L/EVIS, Blainville, loc. génériques avec les vaginules Téloignement plus

cit.; et pi. II, fig. VI, r, 2 du cahier de novembre; grand que dans ce genre des orifices de la respi-

nobis, Histor., p. 8'.), pi. VII, lig. 7. ration et du rectum, quelque différence dans la

Habit. ?... Le INluséum Britannique. forme de la partie postérieure du corps, et enfin

Il se pourroit que les organes de la génération la présence d'un test spiral et protecteur dans la

fussent séparés et que Torifice de Torgane femelle cuirasse,

n'ait pas été aperçu. Resteroit pour distinctions

B. Cuirasse partielle ou nulle; tentacules rélradiles. TÉTRACERES-

\ Cuirassées antérieurement.

SIXIÈME GENRE. LljMACELLrj, LIMJCELLUS, Blaikyille, Journal de

P/i)'5. , décembre 181 7, p. 442,plII,fig. 5 du cahier de novembre; nobis, //«<., p. 52.

Forme i^énérale : corps subcylindrique, plus

gros sous la cuirasse, terminé postérieurement

en pointe.

Couverture : une cuirasse à la partie antérieure,

sans test interne ni concrétion calcaire.

Pied: étroit sans saillie, occupant le milieu du

plan locomoteur; celui-ci séparé du corps par un

sillon.

Tentacules : quatre; conico-cylindriques, ter-

minés en bouton; rétractiles, inégaux; les deux

supérieurs à l'occiput, long; les deux inférieurs,

sur le devant de la tête, courts.

Yeux : deux au sommet des grands.

Cavité pulmonaire: située tout-à-fait à la partie

antérieure et supérieure du dos, ayant son orifice

au bord droit de la cuirasse, près de la tête.

Organes de la génération séparés et distants;

orifice de l'organe niàle à la racine du tentacule

droit; orifice de l'organe femelle, tout-à-fait à la

partie postérieure du corps du même côté, c(jni-

muniquant par un sillon, caclié entre les bords du

plan locomoteur et du corps.

Terrestre.

f LIMACELLUS LACTESCENS, Blainville,

loc. cit.; nobis, p. 52, pi. VII, fig. i.

Habit.? Muséum Britannique.

SEPTIÈME GENRE. ARION, ARION, nobis, Hist., p. 53.

Caractères GÉNÉRIQUES. Forme générale : corps mes, blanches et pulwrulcntes, parmi lesquelles

plus ou moins allongé et ovale, obtus aux deux ex- on trouve souvent quchpics graviers plus gros.

irémités, demi-cylindrique, c'est-à-dire concave Peau du corps: couverte de rugosités ou tu-

en dessus et plat en dessous. bercules oblongs et glandiformes plus ou moins

Coz<>'e/t«;<; . une cuirasse à la partie antérieure inarqués, séparés par des sillons qui s'anasto-

finement chagrinée , contenant postérieurement mosent.

une couche de particules calcaires , cristallifor- Pied: étroit sans saillie, occupant 1c milieu du
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coloriée en rouge, malgré qu'Aldrovande dise ter

tia , tota iiigra , etc.

i) totus ruber, nobis, pi. I, fig. i , 2, 5.

â)yiauescens, nobis, pi. I, fig. 4 (par erreur 0")

dans notre histoire).

L. Succinous, MuLLEii, Gmelis.

') obscurefuscus, utrinque tutescente, aut cro-

ceo, nobis, pi. I, fig. 6,7.

MuLLEU, L. ater, var. s).

Y.) virescens, ora strigaque utrinque flaves-

cpnte, nobis, pi. I, Hg. 8.

Habit. Toute l'Europe depuis l'Islande et la

Norwège jusqu'en Italie et en Espagne, dans les

potagers, les prés humides, etc., à Ténériffe, se-

lon Ledru.

2. A. AT>nUS , Muller ; nobis, Hist., p. 64,

pi. II, fig. 3.

Albus , ora corporis absque lineolis nigris.

Limax albus., Muller, Linn.eus , Gmelin
,

Walch.

a) Albus totus.
**

p) Albus, margineJlavo , nobis, pi. Il, fig- 3.

v) Albus, margine et sincipite aurautio.

s) Albus, tentaculis nigris.

Habit. Le Danemarck, la Norwège, la Zélan-

de, la Lusace, la Silésie, les Alpes.

f 3. A. SUBFUSCUS,Dr.\parn.; //«f., etc., p. 1 26,

n«6,pl. IX, fig. 8.

Supra subfuscus; utrinqueJasciâ nigrd; cor-

pore rugoso ; aperturd laterali medid.

a) rufo-fuscus.

fi) cinerco-Juscus.

Animal: alongé et médiocrement épais. INIan-

teau un peu bossu en avant ; cou assez court, ainsi

que les tentacules inférieurs; tentacules supé-

rieurs, épais à leur base et amincis vers le som-

met qui est globuleux; ils sont noirâtres ainsi que

la partie supérieure de la tête qui est traversée

par quatre raies longitudinales. Le manteau est

y) niger, margine lutescenle , aut coccineo. grenu et le dos parsemé de rides anastomosantes;

Limax ater, Sturm.

plan locomoteur, dont les bords sont larges, bien

prononcés et séparés du corps par un sillon.

Tentacules : quatre ; conico-cylindriques ter-

minés en bouton; rétractiles, inégaux; les deux

supérieurs à l'occiput, longs ; les deux inférieurs,

sur le devant de la tête, courts.

Veux : deux aux sommets des grands.

Cavité pulmonaire : située sous la cuirasse. Ori-

fice à son bord droit, antérieurement. Orifice du

rectum immédiatement contigu.

Organes de la génération : réunis. Orifice sous

celui de la respiration.

Un pore muqueux terminal , à l'extrémité pos-

térieure du corps, entre les deux bords du plan

locomoteur.

Terrestres.

I. ARION EMPIRICORUM, nobis, Hist., p. 60,

pi. I à m.
Tentaculis nigris, ora corporis lineolis nigris

iransversis adornata.

Limax ater, Muller, Gmelin, Draparnaud,

Sturm, Ocken.

Limax rufus,RAZ0UM0wsKY,DRAPARN., Sturm,

Brard, Ogren.

Limax succineus, Muller, Gmelis, Ocken.

Limax luteus, Razoumowsry.

Limas marginellus, Schrank.

a) aterrinius tutus vel brunneus ; xioh\i
,
pi. II,

fig. I.

Limax ater, Lister.

Observ. La fig. i, tab. 3, de Barbut, que nous

citons pour cette variété, est une copie mise en

couleur noire de la troisième figure de Jonston

,

et comme Shaw, cité aussi à notre variété a), a

copié Barbut, et que Ress a copié Shaw, il s'en-

suit que ces trois figures se rapportent, à la cou-

leur près, à la figure originale de Jonston qu'a

falsifiée Barbut.

6) ater, carina dorsi pallide virente, Muller
;

var. ^).

'î) nigricans, margine lutescenle', aut coccineo.

Nobis, pi. II, fig. 2.

s) obscure rufus, margine lutescenle, aut coc-

cineo, Draparnaud, var. '?).

l) totus rufus, nobis, pi. III, fig. 2.

Limax subrufas. Lister.

Barrut, Gen. verni., tah. 3, fig. 2. (Ajoutez à noire de chaque côté. La variété a) est colo-

cette citation de notre ouvrage ) : copie dénaturée riée d'une teinte roussâtre, qui est beaucoup plus

de la troisième figure d'Aldrovande que Barbut a sensible vers le milieu du manteau
,
et sur-tout a

C

le dessous de l'animal est blanchâtre, et jaunâtre

au milieu; le bord du pied est gris et marqué de

petites lignes noires transversales; à la queue on

voit des lames qui se recouvrent.

La couleur de cet animal varie ;
le manteau et

le dessus du corps sont toujours d'un brun assez

foncé, et il y a sur l'un et sur l'autre une bande
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chaque côté du corps au-dessous des deux bandes

noires, tandis que, dans la variété 6), c'est une

teinte cendrée ou grisâtre, sur laquelle se déta-

che de chaque côté du corps le réseau noirâtre

que forment les rides anastomosées. Dans cette

même variété ^) le dessous de l'animal est jaunâ-

tre au milieu. Dr.aparnaud.

Habit. Les vallons , les lieu,\ frais et un peu

oiiibragés. Très commune dans le Sorézois et la

montagne Noire. Draparnaud demande si le L.

fiiscits de Muller n'en seroit pas une variété jeune?

Nous invitons les naturalistes à rechercher cette

espèce et à nous la communiquer, ou au moins à

constater en quoi elle diffère de notre Arionempi-

ricortinij à laquelle nous l'aurions rapportée si en

effet l'orifice respiratoire ne paroissoit pas placé

plus en arrière que dans celle-ci.

f 4. A. MELANOCEPHALUS, Fauke Biguet.

La description suivante de cette espèce nous a

été communiquée par M'' Faure Biguet dont la

science vient 4p faire la perte récente; nous la

rapportons dans l'espoir d'obtenir de quelques

observateurs des renseignements plus détaillés et

qui puissent nous fixer. Nous invitons ceux qui

auront occasion de l'observer, à nous en commu-
niquer quelques individus et de bonnes figures

prises sur le vivant, dans des situations analogues

à celles que représentent les figures que nous

avons données des autres espèces d'arion.

Description de il/r Faure Biguet. — Le tenta-

cule droit ne présente aucun tubercule; la cui-

rasse est irrégulièrement chagrinée ; les sillons du

corps sont peu profonds et s'anastomosent au loin
;

sa couleur est quelquefois d'un jaune citron assez

vif, mais le plus souvent elle n'est que jaunâtre

et même réticulée de gris ; la tête et les tentacules

«ont si obscurs qu'on ne peut distinguer les yeux.

Tjons- 18 lin.; lars. i 4 lif

TÈMATIQUE
Habit. Les montagnes sous-alpines du Dau-

pliiné.

L'animal craint moins le froid que la plupart

des autres espèces; car il sort et marche dans les

beaux jours d'hiver, se trouvant alors sous les

feuilles sèches, dans le bas des vallons resserrés

des montagnes sous-alpines, et notamment à l'ont-

de-Royans (Isère).

5. A. FUSCATUS, nobis; Hist., pag. 64, pi. II,

fig. 7.

Supra fuscus ; cljpeo utrinque striga obscura,

inargi/ie rufescente , corpore lateribus pallidis.

Ora corporis lineolis nigris transi'ersis ador-

nata.

Habit. Les environs de Paris, dans le mois de

mai.

6. A. HORTENSIS, nobis; Hist., pag. 65, pi. II

(par erreur pi. XII dans notre histoire), fig.

4 à 6.

Niger
, fasciis longitudinalibus griseis ; mar-

gitie aurantio.

Brard, Hist., pag. 121, à l'article Limacella

concava.

a) griseus unicolor
; fasciis nigris. Nob., pi. II,

|5) griseo-ntfus ;Jasciis nigris; margine rufes-

cente. a/pkola. Nobis, pi. VIII A, fig. 2, .3, 4-

Habit. Les environs de Paris dans les jardins;

p) les Alpes, Conim. Charpentier.

Nous observions, page 66 de notre Histoire,

qu'il pouvoir y avoir erreur de la part de M"" Brard

,

en donnant un rudiment testacé interne à l'es-

pèce dont il parle en décrivant sa Limacella con-

cava. Depuis nous avons eu l'occasion d'éclaircir

ce fait avec M' Brard lui-même, qui a reconnu

dans notre Arion hortensis l'espèce dont il a voulu

parler.

HUITIÈME GENRE. LIMAS, LIMA X, nobis, Hist. , t^. (,6.

Caractères GÉNÉniguES. Fonnegénérale: corps
[ilus ou moins alongé, cylindriforme, aminci vers

sa partie postérieure
,
qui est terminée en pointe

,

et plus ou moins carénée supérieurement.

Couverture : une cuirasse à la partie antérieure,

gravée de fines stries concentriques, et contenant

vers sa pailie postérieine un rudiment testacé.

Peau du corps: couverte de rugosités alongées,

moins marquées que chez les arions , séparées pai

des sillons qui s'anastomosent.

Pied: étroit, sans saillie, occupant le milieu

du plan locomoteur, dont les bords sont très étroits,

et presque pas distincts du corps.

Tentacules et jcu.t : comme chez les arions.

Cavité pulmonaire : située sous la cuirasse; ori-

fice à son bord droit postérieurement.
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Orifice du rectum : immédiatement contigu.

Organes de la génération : réunis; orifice der-

rière et près du grand tentacule du côté droit.

Pore muqueux terminal: nul.

Rudiment teslacé : solide, plus ou moins mince

ou épais et transparent, oval, non spiral, n'ayant

pas même une empreinte volutatoire caractéri-

sée, mais étant plus épais et muni d'apophyses à

sa partie postérieure, celle qui répond au sommet

des tests volutes; aminci antérieurement, et sur

le côté qui répond au bord extérieur.

Très visqueux : ^\vLS agiles, plus vifs que les

arions.

Terrestres.

Audition à Vaiticle Reproduction de notre His-

toire, pag. 67, art. / /.

L'accouplement des limas ayant offert aux ob-

servateurs qui ont eu occasion de l'étudier des

circonstances assez curieuses, et sur lesquelles

on n'est point encore bien fixé , nous croyons

devoir ajouteraux renseignements que nous avons

donnés, la traduction delà note insérée dans le

Jownal encyclopédique allemand de M' Ocken sur

l'accouplement d'une espèce de limace noire qui

nous paroît être une variété de notre Limax anti-

quorum,. Cette note, qui se trouve dans le sep-

tième cahier pour 1819 du journal Isis, est de M""

Charles Werlich , conseiller de la chambre des

comptes de Rudolstadt, qui raconte ainsi le fait

qu'il a observé(i) :

«Dans le mois de juin 1808, par une soirée

i< fraîche et humide, vers les six heures du soir,

« je remarquai au tronc d'un peuplier, environ à

il deux pieds de terre, deux limaces_ noires, lon-

" gués à-peu-près de trois pouces
,
qui s'appro-

« choient Tune de l'autre de manière à vouloir for-

(I mer un cercle de leurs corps. Fig. i.

« S'étant jointes de façon que l'une avoit la

Il tête à la queue de l'autre , elles commencèrent

«au même instant à s'exciter, à se lécher ou iha-

" touiller avec leurs bouches la partie droite du

«corps, située près de l'ouverture qui se trouve

«à la cuirasse, laquelle ouverture étoit dans un

« mouvement continuel , et s'élargissoit de plus en

«plus (les organes de la manducation éprou-

« voient le même mouvement). Le cercle qu'elles

(1) Nous avons fait copier les iif;ures qui accompagnent

cette note, pi. IV A de notre Histoire générale , afin de faci-

liter l'intelligence du récit très intéressant de M' Werlicli.
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«formoient se rétrécissoit de plus en plus; et sur

«le côté droit immédiatement, derrière la tête, il

« parut à chaque limace une petite corne blant liâ-

«tre, qui, au commencement, sortoit d'environ

' un quart de pouce, et qui grandissoit à inesure

« qu'elles approchoient réciproquement leurs têtes

«des ouvertures. T^eur position étoit à-peu-près

« telle que la représente la figure 2.

« Enfin elles s'excitèrent avec une ardeur éton-

« naute, à la partie qui est près de la cuirasse, où

«se trouvent les orifices de la respiration, et se

«resserrèrent toujours plus étroitement; leurs

«queues s'unirent, les corps s'entortillèrent par

«en bas, et s'étendirent en forme de spirale, à-

« peu-près comme la figure 3.

« Alors elles se chatouillèrent avec encore plus

« d'ardeur, et les petites cornes blanchâtres s alou-

n gèrent d'un pouce. Tout-à-coup ces petites cor-

«nes s'approchèrent Tune de l'autre, et en un

« clin-d'œil se formèrent en spirale en s'alongeant

«à l'instant d'environ trois pouces. Le mouve-

«nient dans l'entortillement de ces cornes se fai-

«soit avec tant d'action et d'intimité, et d'une

« manière si manifeste, qu'il est presque impossi-

« ble de le décrire. Au commencement ces cornes

«étoient d'un blanc bleuâtre et presque transpa-

« rentes, et peu-à-peu elles prirent une petite

«teinte jaunâtre. La position des limaces étoit à-

« peu-près alors comme on la voit figure 4- On ne

« put distinguer que pendant quelques secondes

«l'entortillement de chaque corne en particulier;

« car il devint si intime qu'elles parurent n'en plus

« faire qu'une, et en se resserrant ainsi leur exten-

«sion diminua un peu. A la partie inférieure de

«celles-ci, on distinguoit un petit rebord frangé

«qui suivoit le mouvement spiral. Pendant cet

« acte qui dura bien une demi-heure, les chatouil-

« lements réciproques parurent avoir été portés

« au dernier degré.

«Enfin ces cornes s'étoient tellement réunies

«et serrées qu'on ne distinguoit plus de spirale.

« La jonction des deux limaces par le côté droit

,

«derrière la tête, consistoit alors en un cordon

« blanchâtre et rond , de la grosseur d'un fort tuyau

« de plume; sa partie inférieure avoit part au mou-

« venient des limaces fcela ressembloit à une pc-

« tite limace blanche). L'agitation dans cette par-

«tie duroit totijours; néanmoins les deux petites

«cornes n'étoient plus en spirale, mais l'une con-

« tre l'autre, au moins cela me parut ainsi. Je pris

«cela pour le commencement de la fécondation

«réciproque, et je conjecturai que lorsqu'elle^.
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« étoient en spirale, les bouts de ces cornes s'é-

" toient rencontres, et que le mouve'ment les avoit

» fait pénétrer de l'un dans l'autre. C'est sûrement

"là le moyen de rendre raison du raccourcisse-

« ment et de l'agitation, puisqu'elles devinrent

«enfin parallèles l'une à l'autre; et alors dans ce

" redressement elles agirent l'une su rl'autre. Après

« cela j'aperçus ime nouvelle agitation à la partie

i> postérieure des limaces; leurs queues se sépa-

'( rèrent, les tètes cessèrent de se chatouiller, tout

« le corps se mit en mouvement, et elles firent des

« efforts pour monter plus haut à l'arbre: cela eut

-lieu en effet, et elles montèrent encore à envi-

•• ron deux pouces ainsi lune à côté de l'autre.

" Elles se tenoient toujours de la même ma-
uière, et les mouvements exprimoient toujours

'de l'ardeur: je pensai que c'étoit seulement là

.'le véritable instant de la fécondation; car les

.. cuirasses des limaces étoient dans une forte agi-

tation en avant et en arrière, et la limace de

droite me parut dans un état de défaillance. —
• L'instant d'après , elles s'efforcèrent toutes deux

STÉMATIQUE
«à se séparer; l'une plia la partie supérieure de

" son corps à droite et l'autre à gauche. Il se passa

" encore quelques minutes avant que les deux pe-

« tites cornes se séparassent. Cela leur plut enlin,

"les deux cornes se séparèrent l'une de l'autre,

"et chacune tira avec elle un morceau long d'un

«pouce et demi; alors les limaces se quittèrent

« tout-à-fait. )! •

En comparant cette observation avec celles que

nous avons rapportées dans notre ouvrage, on

trouvera , sans doute, quelque analogie dans l'acte

dont il s'agit, entre ce qui a été observé par M""

Werlich , la description de Redi , et ce qui nous

a été communiqué par M' Eaure Biguet sur l'ac-

couplement de Vagrestis; mais il est évident que

l'observation de I\E Werlich est incomplète, quoi

que fort curieuse, et sans doute aussi celle de

Redi. D un autre côté, il paroît certain que toutes

les espèces n'offrent pas les mêmes phénomènes

dans la manière dont s'opère cet accouplement,

qui a besoin d'être observé avec soin sur chacune

d'elles.

ESPECES.

I. UMAX ANTIQUORCM, nobis, Htst., p. 68,

pi. IV et pi. VIII A, fig. 1.

Cinereus , dwcrsh maculatus. Carina aciita

longiori et albida; tcntaculis vinosis, clypco

poslice scutatiformis.

Eimax cinereus, maxinms, etc., Lister.

L. cinereus maculatus, Linn.eus, i^«. Suec. pre-

mièie édition.

L. maximus, T.inn.eus, Sjst. nul.

L. cinereus, Muller, Gmklln, Da.\p.ir,XAUD,

Stuum, Ocken.

L. ater, L. fasciatus, Razoumowsky.

L. Cinereo-niger , Stukm.

B.uiBU'r, Gt.n. venu., tab, 3, Hg. 3, 4.

x) ater, carina alba; nobis, pi. VIII, fig. 1.

L. ater, Rasoumowskï.

L. Cinereo-niger, SruitM.

(i) Cinereus iimnaculatus, cljpeo jiigro-cœru-

Ico, nobis, pi. IV, fig. 1.

L. cinereus a)
, INluLLER et Draparn.

7) Cinereus, cljpeo ninculis ahdoniinefasciis

longitudinalibus nigris, nobis, pi. IV, fig. y, et

fig. 2, 3, jeunes;MuLLER, var. [i ; Urap., var. 7.

5) Cinereus, cljpeo maculis, abdoniinc punc-
tis séries et fasciis duobus longitudinalibus ni-

gris; utrinque punctis sparsis nigris.

Barbut, Gen. vern. , tab. 3, fig.... sans n ". Copie

de la première figure de Jonston, mais embellie

de fantaisie.

e) Cinereus, clypeo maculis abdoininc fasciis

interruptis nigris.

Lister, An. angl. app., tab. 2, fig. 2.

ç) yllbidus, clypeo maculis rolundalis nigris,

dorso seriebus punctis nigris quatuor, uob. , fig. 8.

n) Cinereus, cljpeo dorsoque maculis irregu-

laribus nigr,is.

Barbut, Gen. verni., tab. 3, fig. 3. Copie de

la figure de Jonston.

Draparn. , Hist.j L. cinereus , var. (5 ,
pi. IX

,

fig. 10.

S) Cinereus vel nigricans, abdominis striis

quinque albidis, injima abrupta.

T;. fasciatus, Razoumowsky.

1) AIdrovande, fig. 4i cin'-rea, albis maculis

per dorsuni, iisque longis varia.

y.) Cinereus, abdomine rugis albis cinereis-

que, ne maculis nigris, ordirie duplici.

Muller , var. e).

\) Cinereus, margine albo.

Muller, var. ç).

Rudiment testacé interne, nobis, pi. IV, fig. 4-

IJabil. Toute l'Europe, dans les celliers, les
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endroits frais et humides des habitations, les fo-

rêts ombragées et épaisses; TArchipel; Ténériffe

selon Ledru. «) La forêt de Fontainebleau. Comm.

DuFRESNE
; TAllemagne , le Jorat. 7, S, s, ç. Le Jura

,

le Jorat, la Suisse, la France, l'Angleterre, Tile

de Zante, etc.

f 2. L. ALPINIIS, nobis, pi. VA , iig.

Gracilis; cjlindracens, carina dorsali, postice

obtuso; supraJlavescente , iiebulosus , maculis ir-

regularibus depicta , lateris obscuris , inagine

cœruleo. Cljpeo obscure fusco
,
poslice scutati-

fortnis.

Habit. Les forêts sombres des Alpes, sous l'é-

corce des vieux troncs de sapins demi-pourris.

Nous devons à l'amitié de notre respectable et

excellent ami ]\L le docteur Studer, de Berne; la

connoissance de cette belle espèce, dont il nous a

envoyé plusieurs bons dessins, d'après lesquels

nous avons fait graver nos figures; elle ressemble

beaucoup à la précédente, dont elle paroit cepen-

dant très distincte.

3. L. VARIEGATUS, Dr.^parn. ; nobis, Hisl.,

p. 71, pi. V, fig. 1-6.

Lutescens
,
fusco tesseratus , tentacuUs cceru-

leis ; cljpeo postice rolundalo.

a. ) Luteus aut succineus , nobis , fig. i

.

Limax succini colore, etc.. Lister.

L. Havus maculatus, LinN/EUS, Fn. snec.

L. flavus, LiNN.EUS, Sjst. nat.

B.\RBUT, Gen. verm., t. 3, fig. 4- Copie de

Lister.

^i) Virescens aut rufus , nobis, fig. 2.

L. variegatus, Draparn.

S) Flaucscens-, nobis, fig. 3.

L. blonde des caves, Brard.

7) Brunneus , maculis nigris.

Rudiment testacé interne, nobis, fig. 4-

Habit. Toute l'Europe. Les caves de Paris; au-

tour des habitations dans le midi; Lanarca, île de

Chypre; Malte; Valence, en Espagne; Philadel-

phie, Comm. Say.

4. L. TENELLUS, MuLLER.

f^irescens , capite tentaculisque nigris. Long.

10 une. , MULLER.

Gmelin, Sjst. nat., p. 3 102.

Drapahn., Tabl.,f. io3,n"9.

Hist.
, p. 127, n" 10.

RoissY, Buffon de Sonn. MoU. , t. V, p. i83, n^g.

Turton, Sjst. nat., p. 74.
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Totus albidus. Clypeus in luteuni, abdomen
in virescenteni colorem aliquantum vcrgit; ilie

margine postico , hoc apice supra nigricat.

Injbssulis nernorumfoliis aridis replelis
;
pri-

movere.

Voici la descri[»tion qu'en fait Draparnaud.

Animal. Pâle, verdâtre, avec une légère teinta

noire au-dessus du manteau et du corps, qui est

très peu ridé. La tête est noire ainsi que les ten-

tacules, d'oii partent deux lignes le long du cou.

Animal très visqueu.v. Il habite dans les lieux om-
bragés et humides. Draparn.

Habit. Le Danemarck, Muller ; la France mé-

ridionale, les environs de Montpellier et le Quei-

cy. Dans la France méridionale, elle n'atteint ja-

mais à ce qu'il paroît la longueur que Muller lui

assigne. Nous avons reconnu cette espèce en

Quercy, mais nous n'en avons conservé aucune

description ni figure.

5. L. VALENTIANUS, nobis, Hist., pi. VDI A
,

fig. 5, 6.

RufusJlavo variegatus, cljpeo dorsoquefas-

ciis nigris duobus donata.

Habit. Nous avons reçu cette espèce dans la li •

queur, ce qui ne permet pas d'en faire la descrip-

tion ni la figure d'une manière bien exacte. Elle

se trouve à Valence, en Espagne, dans les jardins.

6. L. AGRESTIS, LmiN«us; nobis, Hist., p. 73,

pi. V, fig. 7-10.

Rufescens -vel griseus
, fusco maculatus aut

immaculatus ; cljpeo poslice rotundato ; carina

brcvi et obliqua.

Limax cinereus alter, etc. , Lister.

L. cinereus immaculatus, LinxjEUS, Fn. snec.

L. agrcstis, Linn,eus,»S> j7. «af.,- Muller, Gme-
lin, Draparn., Sturm, etc.

L. reticulatus , Muller , Gmelin , Rose , de

RoissY, etc.

L. filans, Hay, Schaw, Latham.

a) Albidus immaculatus, Muller, var. 3; Dra-

parn., var. a.

p) Albidus dorso cinereo, Muller, var. a.

7) Albidus, cljpeoflavescente, nob., fig. ç), 10.

Muller, var. e; Draparn., var. 7.

Limax filans, Hay, Schaw et Latham.

5) Albidus capite nigro, Muller, var. 7.

t) Albidus vel griseus; atomis nigris sparsis

.

Muller , var. ft ; Draparn. , var. ^, pi. IX , fig. 9.

ç ) Rufescens, maculis obscuris .'parsis, nobis

.

fig. 8.
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«) Fiifiis, maculis nigris sparsis, nobis, fig. 7.

Liinaxreticulatus, MuLLEn, Schiffer, Gme-

LIN, etc.

Rudiment tesUicc interne^ Ukaii», Ilist.
,
pi. IV,

fig. 5, 6, i3, i5. Limacelle oblique.

Habit. Les jardins, les vergers, la campagne

dans toute l'Europe; Montfalcon prèsTrisete, Va-

lence en Espagne; les Alpes; l'île de Ténériffe,

d'après Ledni ; l'Ile de F'rance.

7. L. BILOBATUS, nobis, Hist.. p. 74, pi. V,

fi. I I (par erreur citée fig. 2).

Rufescens ; sulcis dorsalibus distinctis; clypeo

anlice hilobato.

Habit. Les environs de Paris.

I 8. L. SYLVATICUS, Duaparn., Hisl., p. 126,

pi. L\, fig. .r.

Violaceus, iinmaciilatus ; clypeo gibboso; cor-

nore subrugoso ; apertiird laterali posticd.

yiiii/nala\on^6, assez grêle ; tête d'un brun clair;

tentacules inférieurs très petits ; les supérieurs

sont assez longs, et ont à leur sommet un point

très noir. De la base des tentacules partent deux

petites bandes brunes qui vont jusqu'au manteau.

Entre ces deux bandes, et sur le milieu du cou,

est une ligne noire bien marquée avec des stries

latérales. Le manteau est d'un violet rougeâtre,

bossu vers sa partie postérieure, et marqué de

stries circulaires; le trou latéral se trouve vers

l'extrémité postérieure du manteau; le corps est

lotigitudinalement strié ou ridé, et d'un violet

bleuâtre; le bord du pied est étroit, marqué par

une bande rousse ou jaune, et paroît n'avoir

qu'une seule strie longitudinale; le mucus est

très blanc et épais. Lorsqu'on toucbe celte limace,

elle répand une bave blancbâtre en abondance.

Draparnaud.

Habit. Dans les bois des environs de Montpel-

lier. On pourroit douter, dit Draparnaud, si ce

n'est pas une variété de l'agrestis. Elle varie un

peu pour les couleurs.

<). L. GAGATES, Disaparn., nobis, Hist., p. -jb,

pi. VI, fig. î, ?..

Nigro vircsceiis, cljpeo granuloso, sidco niar-

ginali i dorso carinato.

a ) ^^iger, nilidus, corporc atriato, subrugoso;

dorso carinato.

L. gagates, Deaparn., »f, Roissy.

fj)
Plunibeus, vel griseo-niger, nobis

,
pi. VI

,

fig. 1,2.

lÉMATIQUE
Habit. « ) La France méridionale ; Malte ;

Va-

lence en Espagne, où on la nomme vulgairement

bolnwls; elle se trouve particulièrement dans les

ruisseaux d'arrosages des jardins de cette ville.

f)Les environs de la Rochelle, Comm. d'Oubicny.

Observation. INous avons cru reconnoîlre sous

le rebord |)0stérieur et terminal de la cuirasse de

cette espèce, deux stigmates ou petits orifices par-

ticuliers dont npus ignorons la destination ; ils

servent sans doute à une sécrétion quelconque :

peut-être font-ils partie du système de circulation

pour les fluides à la surface du corps de cette li-

mace, d'autant mieux qu'ils ne se trouvent point

chez les autre» espèces. Comme d'ailleurs l'orga-

nisation de la cuirasse est assez remarquable par

le sillon qui entoure la saillie du test interne à

une ligne environ du bord de cette cuirasse, que

celle-ci au lieu des lignes convergentes des autres

offre une surface granulée ou en vermicel comme
celle des arions, il ne seroit pas impossible que

ces particularités qui se retrouveront sans doute

sur d'autres limaces, ne donnent un jour la possi-

bilité d'en former ini sous-genre.

f 10. L. MARGINATUS,Draparîj.
Cinereus; clypeo maculato punctato , utrin-

que fasciato ; corpore ruguloso punctato; dorso

carinato.

Di! APARN. , Tabl.
, p. 1 o3 ; Hist.

, p. 1 24 , n° 5 ,

1.1. IX , fig. 7.

Cette espèce aussi grande que ]a Limace rouge,

est remarquable par son dos sensiblement caréné,

ou terminé par luie arête longitudinale, plus ou

moins saillante, selon la position de l'animal. Cette

arête est d'un blanc cendré ou jaunâtre; les ten-

tacules sont d'un brun pâle, ainsi que le cou, qui

est marqué de deux raies longitudinales. A la jonc-

tion des deux tentacules supérieurs, il y a un peu

de noir, et il en part une ligne noire sur le milieu

du cou. Sur tout le corps, qui est légèrement ridé,

on voit de petits points noirs épars çà et là ; mais

surle manteau qui est grenu, ces points sont plus

nombreux et plus grands : ils y forment une bande

noire de chaque côté. Le bord du pied ne montre

pas de petites lignes transversales : le mucus est

blanc.

Les jeunes ne diffèrent guère des adultes que

par la grandeur, ainsi que l'observe MuUer au su-

jet de sonL. niaiginatiis ,cjui paroît d'ailleurs être

le nôtre, quoicjue nous ne l'ayons pas trouvé

connue lui sur le hêtre, mais bien dans les fentes

et les creux des vieux murs, d'où il ne sort guère
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que la nuit. 11 se cache à Ja lueur des flambeaux.

Cette espèce est très commune dans le Soré-

zois, où elle se montre en mai et en automne.

DiîAPARNAUD.

L. marginatus, Muller, Hisl. verm.
, p. lo.

Limax cinereus, clypeo utrinque striga obscii-

ra, abdomine pallide cœrulescente. Long. 2 une.

Gmelin, Sjst. nat., p. 3 102.

Bosc , Buffon de Déterv. , vers , t. I , p. 8 1

.

RoissY, Buffon de Sonn. Moll. , t. V, p. 1 82.

TuRTon, Sjst. nat., p. 74.

•Striga cljpei in omnibus nota conslans; ma-

culœ rarœ nigrœ in abdominepaucoruni. Carina

dorsi alha, utrinque cinereo-subcœrulescens.

Juniores et adulti iisdem coloribus.

Infago vulgarispressio vere et novemhri.^\[^\..

Habit. Nous rapportons avec quelque doute

cette espèce au genre Limax ; cependant la carène

dorsale semble justifier notre détermination.

\ n. L. GRACILIS, Rafinesque, Annals q/"«<7-

fure, etc. , numb. 1 , 1820, sp. 76.

Voici la traduction du passage de ce savant au

sujet de cette espèce:

Corps grêle, tête et tentacules inférieurs fau-

ves; tentacules supérieurs bruns; manteau d'un

fauve foncé; dos brun, uni, blanc sale en des-

sous; queue brune, obtuse en dessus, mucronée

et aiguë en dessous. — Probablement une vraie

limace.

De plus, elle a les deux longs tentacules insé-

rés sur le cou, tandis que les petits seuls sont ter-

minaux et légèrement en massue. On peut donc

en former le sous-genre Deroceras.

E DES LIMAGES. aS

Long, environ un pouce.

Habit. Dans les bois du Kentiicky. INous pré-

sumons qu'elle appartient réellement au genre

des Limas.

f 12. L. L/EVIS, Mui-LER, Lirm. hisl., p. i,

n"'99-

Niger, glabriusculus.

Long. S lin. ; lat. i lin.

Gmktin, Sj.tt. nat., p. jOjjy.

Bosc , Buffon de Déterv. , vers , t. L \>- 79-

TURTOS, Sj.':t. nat.
, p. 72.

Corpus totuin nigrum, nitidum, absque rugu-

lis mido oculo in clypeo aut abdomine conspi-

cuis; nec striœ ullœ margine abdominis supra

aut subtus. Planum inferius utrinque nigrum

absque striis transversis , area média longitudi-

nali sola pallida. Ope lentis in clypea striœ

transversœ undulatœ , non intcrruptce ; in dorsu

abdominis rudimenta rugularum conspiciuntur.

Quawis cetate limace atro angustior est re-

pendo collum in longitudineni clypei extendit.

Oh summum cum Fasciola terrestri similitu-

dinem. Primum inter limaces locum obtinet

j

tentacula enim si demas , vix diversus crede-

retur.

In muscis, mense octobri, haudfrequens.

t i3. L. MEGASPIDUS , Blainville; nobis

,

Hist., p. 76, pi. VI, fig. 4.

Habit ? Cette espèce décrite .sur un individu

conservé dans la liqueur, a besoin d'être observée

sur le vivant pour être admise dans le système.

ESPÈCES INCERTAINES

ENTRE LES GENRES ARION ET LIMAX,

Et sur lesquelles nous sollicitons des naturalistes des renseignements qui nous mettent

à même de les faire connoître d'une manière suffisante.

t I. LIMAX BRUNNEUS, Draparnaud.

Nigrescens., subrugosus, collo clypeo longiore.

Draparn. , Tabl., p. 104, n" i3.

Hist.
, p. 1 28 , n" 1

1

.

RoissY, Bujfon de Sonn. Moll. , t. V, p. 1 83

,

n° 10.

Animal d'un brun noirâtre, légèrement ridé;

manteau plus pâle et conmie jaunâtre à sa partie

postériein-e , sur-tout du côté gauche. Il est mar-

qué de fines rides transversales, tandis que le

corps est ridé longitudinalement. Tentacules

courts ; le cou sort un peu hors du manteau quand
l'auimal marche.

Habit. Dans les lieux très humides des envi-

rons de Montpellier.

f 2. L. FUSCUS, MuLLER, Ferni. hist., p. 11,

n" 20g.

Rufescens, linea laterali dorsoque nigricante.

Gmelin , Syst. nat.
, p. 3 1 02.
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TuRTON, Syst. liât.

, p. 74-

Bosc , Buffon de Déteiv. , vers , t. I
, p. 8 1

.

Long. 8 lin

Long. ">. pouces.

Stro.m , Soiid. moi: , 1 , p. 2o3 , ii" 3.

MuLLER, Terni, hist., p. 9, n" 2o5.

Gmeiin, Syst. nat., p. 3ior.

lîosc, Biiffon de Déteiv. , t. I
, p 8 1

.

TuRTON , Syst. nat.
, p. 74-

Snccini coloris supra absquc oinni macula.

In nemorosis. Pluies magnitudine œquales, Sahtus lotus albus. Clypeus et abdoinvn dorso

Supra rujescens ; dorso clypei et abdominis

macula longitudinalis fusca ; utrinque liiica ni-

gricans clypei sinuala. Subtus albus. Tenlacula

juniores forte, december reperi. Muller.

f 3. L. FLAVUS, Muller.

I^lawus immaculatus, MuLL. , / erm. hist.
, p. 10.

L. aureiis, Gmelin, Sjst. nat., p. 3 102.

Id. , Bosc , BitJJon de Déteiv. , vers , t. I
, p. 8 1

.

Id. , Tlrto.n' , Syst. nat. , p. 74.

Long. 28 à 24 lin.

Supra flavus absque omni macula. Subtus al-

bus. Tentacula lineaqne inter liœc et clypeuiii

nigra. Cljpeus imprimis Jhn>issimus absque ru-

gis concentricis.

Octobri aliuni seinel reperi ab hoc di^ersum

clypeo brevi tuinido rugis concentricis instructo,

striga cinerea cingitur.

Habit. Le Danemarck. In nemorosis aul J're-

quens, Mlller.

t 5. L. IIYALINUS, Linn.eus, Sjst. nat., XU,

,
1, n 3.

Hjalinus tentaculis obsoletis ; lineolafusca e

tcntaculis ad cljpcum.

Gmelin, Syst. nat., p. 3ioi.

Tl'RTON, id., p. 73.

Bosc , Buffon de Déteiv. , vers , t. I
, p.

Habit. In niuscis, l'haseoli cotyledonibus in-

festus, cineribusclavellatis pellendus, rugis ven-

tris creberrimis interruptis. Scopoli.

cœlerum idem. Tumore clypei antico , ac collo

collo albido, hoc
,
qiiod rarum in limace, exten

sum elypeolongius. Abdomen pallide flavum^
^ ^ ^ SCOPULORUM, Fabricius, voyage en

Norwege, p. 298.

Cinereus dorso Jiisco ;
paivus ; corpus ciric-

rcurn, antice punctis ocellaribus quatuor nigris,

Clypeus dorsalis et corpus postice attenuatum

,

longissime singularis.

In umbrosis Danice et Norwegiœ.

Habit. Le Danemarck et la Norwége, dans les

lieu.\ frais et ombragés.

Habit. Dans les fentes des rochers aux envi-
f 4. L. CINCTUS, Muller.

Flavescensi cfypeo abdomineque cingulo ci- rons deBye, ville de Norwège.

nereo, Muller.

GENRE INCERTAIN.

f L LIMAX NOCTILUCUS, d'Ordigny ; nobis

,

Habit. Les montagnes de l'île de Ténériffe
,

Hist. , V- 76 ,pl. II , fig. 8. sous les pierres, et paimi les feuilles mortes.

NEUVIÈME GENRE PARMACELLE, pjrmjcellus, cwie^

nobis, Hist. , p. 78.

Forme générale: analogue à celle des limas,

corps terminé en prisme acuminé.

Couverture: tronc muni sur le milieu du dos,

plus en arrière que chez les limas et les arions,

d'une cuirasse ovale, charnue, libre depuis sa

moitié antérieure, renfermant intérieurement,

vers sa partie postérieure, un test oblong, aplati

et plus ou moins spiral.

Pied: tentacules et yeux comme dans le genre

précédeni.

Cavité pulmonaire : située sous le test interne,

s'ouvrant à droite, imn)édiatement à côté de l'ori-

fice du rectum, par une solution de continuité

commune, placée à la partie inférieure posté-

rieure de la cuirasse.

Organes de la génération: réunis; orifice der-

rière le petit tentacule droit.

Point de porc muqueux terminal.
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t I. PARMACELLUS OLIVIER I ; nobis, Z^ùi.,

p. 79, pi. VII, fig. 2 à 5.

Parmacella Olivieii, Cuvier, Ann. Musc.,t.\,

pi. VII, fig. 2 à 5.

Parmacella Mesopotamiae , Ocken.

Habit. La Mésopotamie, d'où Olivier Ta rap-

portée.

2. P. PALLIOLUM, nobis, pi. VII A, fig. i à 3,

ranimai vivant dans diverses positions ; fig. 4,

conservé dans la liqueur; fig. 5 et 6 , le pe-

tit test interne vu en dessus et en dessous;

fig. 7, Fanatomie.

Nous devons cette charmante et curieuse es-

pèce à M'' Taunay fils
,
qui nous a envoyé les des-

sins qui ont servi à nos figures , avec plusieurs in-

dividus conservés dans la liqueur.

Elle offre des différences notables avec la pré-

cédente ; les plus remarquables sont la brièveté

et la forme de la cuirasse. Cette partie n'est ici

qu'une membrane épaisse qui recouvre extérieu-

rement la coquille sans la dépasser, et presqu'en

se moulant sur ses contours. Dans l'espèce précé-

dente au contraire, cette cuirasse est charnue,

beaucoup plus grande que la coquille qu'elle con-

tient, et libre depuis sa moitié antérieure.

Nous n'avons en outre point trouvé dans cette

nouvelle espèce les trois sillons que M'' Cuvier a

reconnus dans la sienne , et qui s'y remarquent sur

le cou depuis la tête jusqu'à la cuirasse.

Mais les caractères généraux étant les mêmes
dans les deux espèces, et l'organisation interne

,

quoique différente à quelques égards, dans celle-

DES LIMACES. aS

ci, étant assez semblable quanta l'ensemble, nous

les laissons provisoirement réunies.

I>a coquille recouvre le poumon et le cœur; au

bord droit de la cuirasse sous le test, s'ouvrent les

orifices de la respiration et de l'anus; enfin les or-

ganes de la génération sont placés de la même
manière que dans l'espèce précédente.

Dans les individus de cette nouvelle espèce,

conservés dans la liqueur, la protubérance que

fait la coquille sur l'animal vivant est beaucoup

plus forte par suite de la contraction des parties

antérieure et postérieure. Cette protubérance sem-

ble être placée sur le dos de ce mollusque comme

la cassette des portes-balle.

L'ensemble des organes recouverts par la co-

quille forme une sorte de noyau qui s'enlève faci-

lement, et l'on croit voir, en observant cette orga-

nisation, le premier effort de la nature pour reje-

ter dans le test, par une sorte d'hernie naturelle

,

les organes essentiels de la vie, ainsi que M'' Cu-

vier le fait très bien sentir en décrivant la limace

et le limaçon. Sous beaucoup de rapports, cette

espèce se rapproche infiniment des bélicarions et

des hélicolimaces.

La coquille enlevée de son enveloppe est d'une

charmante couleur verte; il paroît que la spire

est si mince et si fragile, quelle ne peut se déta-

cher du tortillon.

Une simple tunique très fine et transparente

enveloppe le cœur sous la coquille, et laisse aper-

cevoir ses battements, dont les pulsations, selon

M' Taunay, se comptent par secondes.

Habit. Le Brésil , dans les bois et dans les lieux

découverts également.

DIXIÈME GENRE. PLECTROPH.ORE , PLECTROPHORVS,
nobis, Hist., p. 84. Testacelle , Cuvier, Lamarck, Bosc, Roissy, Férussac.

Animal, /^r/neg^enera/e; analogue à celle des

limas et des arions.

Couueiture : une cuirasse comme celle de ces

deux genres , à la partie antérieure; un petit corps

testacé extérieur, proéminant, placé vers l'extré-

mité postérieure.

Peau du corps ?

Pied?

Tentacules : au nombre de quatre , rétrac-

tiles , les deux supérieurs occulés à leurs som-
mets.

Cavitépulmonaire : située sous la cuirasse; ori-

fice à son bord droit , antérieurement. Orifice du

rectum presque contigu?

Organes de la génération: réunis? orifice sou?

celui de la respiration?

Un pore muqueux terminal?

Test: corps accessoire, dont l'usage est en-

core inconnu, présumé servir à fermer le trou

où se cachent les plectrophores pendant le jour.

Ce corps est extérieur, caudal, très proéminant

et supporté; en cône complet, non spiral, mais

ayant une sorte d'empreinte volutatoire, ou le

bord intérieur replié en dedans : il a quelquefois

D
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la forme dune calotte cylindrique. Ouverture

-f
2. P. COSTATUS, nobis

,
pi. VI , fig. 6.

ovale.

1 1. PLECTROPHORUS CORNINUS, nob., lïist.,

pi. VI,fis. 5.

Favanne, Conch., t. I, p. ^i^\ Zoom.^ pi.

LXXVI,fig. Bi,R2.

Test, cornina, Rose, Buffon de Déteiv. Coq.

,

t. m, p. 239.

RoissY, Buffon de Sonn. Moll., t. V, p. 253,

no 2.

Férussac, Essai, nouv. édit.
, p. 4'-

Habit. Inconnu.

Favanne, Conch. Zoomor., pi. LXXVI, fig

Cl,C2.
Testacella costata, Bosc , Buffon de Déteiv

Coq., t. III
, p. 240.

Roissv, Buffon de Sonn. Moll., t. V, p. 254.

n"4.

Férussac , Essai, nouv. édit.
, p. 42-

Habit. Les Maldives.

f 3. P. ORRIGISIl, nobis, pi. VI, fig. 7.

Habit. Ténériffe, sous les pierres, dans les

fentes des rochers ombragés et humides.

ONZIÈME GENRE. TESTACELLE, TESTACELLUS,C\3y\ZT^; xxoUs,

Hist., p. 88.

Animal. Forme générale : corps très alongé,

cylindriforme; s'amincissant vers la partie anté-

rieure.

Couverture: la partie postérieure seule recou-

verte par une très petite coquille terminale.

Manteau: simple, gélatineux, contractile, ca-

ché habituellement sous le test, divisé en plu-

sieurs lobes susceptibles d'envelopper tout le

corps par un développement extraordinaire, lors-

que Tanimal éprouve le besoin de se garantir de

la sécheresse.

Cuirasse: nulle.

Plan locomoteur : attaché tout le long du ventre

depuis la tête, et dépassant le corps postérieure-

Tnent, ainsi que le test.

Pied: comme dans les limas et les arions.

Tentacules : quatre, filiformes ou cylindriques,

courts pour la longueur du corps, mais propor-

tionnés à la tête, qui est petite; les deux grands

oculés à leur sommet.

Jettr: placés un peu en dehors, supérieure-

ment.

Deux petits tentacules buccaux, contractiles et

coniques.

Caifité pulmonaire : située au quart postérieur

de la longueur totale.

Orifice: derrière et en dessous du test, sur la

partie postérieure du collier (voy. pi. VIII, fig. 7),

à l'angle de la columelle avec la spire. Celui du

rectum tout à côté.

Otganes de la génération: réunis ; orifice en ar-

rière du grand tentacule droit.

Test; extérieur, valviforme, très comprimé,

solide, en cône spiral très oblique et complet; im-

planté dans la chair et peu saillant dans l'état

habituel.

J olute : fort courte ; tours de spire: à peine un

et demi, le dernier presque totalement développé

et formant la presque totalité de la coquille.

Ouverture: par conséquent énorme, ou en for-

me de cuiller; le côté extérieur simple; l'intérieur

redoublé et collé jusqu'au haut, formant une côte

angulaire plate et quelquefois assez large
,
qui

tient la place de la columelle , qui ne peut exister,

puisque l'enroulement du sommet du cône ou vo-

lute est presque nul, et que la spire est presque

toute développée.

I. TESTACELLUSHALIOTIDEUS, Faure Ri

GUET; nobis, p. 94, pi- VIII, fig. S-g.

Animal. Flavidus , rufus vel griseus , macula-

tus aut immaculatus , tentaculis cylindricis.

Testa. Ouata, postice acuminata cornea, cras-

sa, earths rugosa, intiis nitida; clavicula alba
,

lata et plana.

Testacella Europaea, RoissY.

T. Hnliotidea, Dhapaun.

T. Galli:c, OcREN.

Habit. Le midi de la France et les départe-

ment de l'Ouest depuis la Bretagne ; l'Espagne.

3. T. MAUGEI, nobis, pag. 94, pi. VIII, fig.

10, 12.

Animal. Ru/escens, maculis brunneis sparsis
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ornatis ; tentaculis filiformibus , ora corporis

aurantia,

;j^^Testa. Ovato-elongata
,
fulva , exilis , stria-

tula; spira elevata ; clavicula angiista.

Habit. L'île de Ténériffe. Acclimatée dans le

jardin botanique de Bristol.

t 3. T. AMBIGDUS, nobis, p. gS , pi. VIII , fig. 4.

Animal inconnu.

Testa. Depressiuscula,fiagilis, subtiliter stria-

ta; pallide viridis , spira iitdistincta ; apice oc-

ciilata; apertura amplissima simplici.

Habit. Le cabinet de IVr de Lamarck.

Récapitulation des espèces mentionnées dans le Tableau de la famille des limaces.

Genre I".

Genre II*.

Genre IIP.

Genre IV'.

Genre V.
Genre Vr.

Genre Vir.

Genre Vlir.

ONCHIDIUM, BUCHANNAN

FAGINULUS, uohis . . .

PHILOMICUS, Rafinesque

i??73/£Zi[75,EAFINESQUE. .

VERONICELLUS, Blainv.

LIMACELLUS, Blainville

^iî/OiV, nobis

LIMAX, nobis

1 Ci-contre ......... 34

5 Genre IX^ PJBMACELLUS, Cvmer . %

5 Genre X'. PLECTROPHORUS. nohïs. 3

2 Genre XP. TESTACELLUS, Cv\ ier . . 3

I Genre incertain. LIMAX NOCTILU-
i CUSj d'Orbigny I

6 Espèces incertaines, entre les genres

1 3 ARION et LIMAX. . . . . , 6

"34 ~9

Nombre des espèces qui n'avoient point été fifçurées ni décrites.

rAGINULUS,noh\i 3 PLECTROPHORUS.noUs i

ARION, nobis 3 TESTJCELLUS, Cuvier 2

LIMAX, nobis 2

PARMACELLUS, CvviER i 12

Liste des espèces, marquées d'une croix (f ),
que nous n'avons pas vues, et sur lesquelles

nousjitteudons des renseignements des naturalistes.

LIMAX GRJCILIS, Rafinesque.

( Idem ) LMVIS, Muller.

( Idem ) MEGASPIDUS, Blainville.

LIMAX {incerta) BRUNNEUS, Draparnaud.

Idem (idem) FUSCUSM'ou.er.
Idem (idem) i^Z/^^TAS^ idem.

Idem (idem) CINCTUSAàem.
Idem {\àem) HrALINUS,U^^i.
Idem (idem) SCOPULORUM,Y\micvvs.

Idem (idem) NOCTILUCUS, d'Orbigny.

PARMACELLUS OLUTERI, Cuvier.

PLECTROPHORUS CORNINUS, nobis.

( Idem )
COSTJTUS, idem.

( Idem )
ORBIGNII, idem

.

TESTACELLUS AMBIGUUS, idem.

ONCHIDIUM TYPH^E, Buchannan.

VAGINULUS SLOANII, nobis.

PHILOMICUS QUADRILUS, Rafinesque.

( Idem )
OXrURUS, idem.

( Idem )
FUSCUS, idem.

( Idem )
FLEXUOLARIS, idem.

( Idem )
CAROLINIENSIS, Bosc.

EUMELUS NEBULOSUS, Rafinesque.

( Idem ) LirWUS, idem.

FEBONICELLUS L.EFIS, Blainville.

LIMACELLUS LACTESCENS, idem

ARION SUBFUSCUS, Draparnaud.

(Idem) MELANOCEPHALUS, Faure Big.

LIMAX ALPINUS, nobis.

(Idem) SFLFATICUS, Drapah:^avd.

( Idem ) MARGINJTUS, Muller.
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OBSERVATIONS GENERALES

SUR LA FAMILLE

DES LIMAÇONS.

Oans l'état des connoissances actuelles sur les animaux des limaçons, il est impossible de

séparer, en divers genres, ceux que nous comprenons dans le genre Hélice, et malgré les in-

convénients attachés à une réunion aussi considérable d'espèces, nous pensons qu'il y en

auroit davantage à établir des coupes hasardées, dans l'impossibilité, où l'on est, de les ap-

puyer sur des caractères certains et vraiment distinctifs.

Nous avons d'ailleurs étudié beaucoup d'animaux des hélices tant exotiques qu'indigènes

à l'Europe; nous avons même observé vivants, plusieurs de ceux des premières et presque

tous ceux des dernières, et nous croyons pouvoir avancer, qu'à un petit nombre d'exceptions

près pour des espèces qui nous laissent encore des doutes, l'universalité des géophiles que

nous comprenons dans ce genre doit en faire partie. On peut dire du moins que les carac-

tères extérieurs d'organisation, les seuls qui puissent servir de base au classement des êtres

vivants, et qui du reste sont toujours en rapport avec l'organisation intérieure, sont les

mêmes pour tous, sauf, dans quelques cas, les modifications qu'on observe quelquefois dans

l'emplacement ou la forme de certains organes, mais qui, jusqu'à présent, ne nous ont point

offert assez d'importance pour balancer l'influence des caractères généraux et d'ensemble,

et sur-tout pour entraîner au hasard les coquilles analogues dont les animaux, encore incon-

nus, peuvent ne pas présenter les mêmes circonstances; car cette analogie n'est pas toujours

une garantie assurée pour celle des animaux.

Si cependant l'on retrouve les mêmes anomalies chez beaucoup d'espèces, parmi celles

qui restent encore à découvrir, ou celles dont les animaux n'ont point été observés, elles

pourront alors acquérir une plus grande importance, et légitimer, jusqu'à un certain point,

l'établissement de quelques genres nouveaux, qu'une réunion d'espèces, plus considérable

encore , rendroit absolument nécessaire. Mais comme ces circonstances n'existent point au-

jourd'hui, et que nous ne voulons point déroger au principe de n'admettre pour distinctions

(jénériques que des caractères de même valeur, nous rétablissons dans leur dépendance

naturelle une foule de genres qui avoient été démembrés de celui de l'hélice, quelquefois

même sans aucune distinction chez leurs coquilles. Cette importance relative des caractères
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génériques étant une condition première à remplir, si l'on veut procéder d'une manière phi-

losophique dans le classement des êtres, c'est-à-dire adopter une méthode qui puisse donner

une juste idée de la marche progressive ou rétrograde de la nature et des combinaisons

qu'elle admet dans les organes des diverses classes d'animaux.

Tout ce qu'il étoit donc possible de faire, c'étoit de rapprocher dans des groupes séparés,

les coquilles analogues, et de les établir entre elles dans la série la plus naturelle, en s'atta-

chant soigneusement à l'analogie de construction et de forme dans la volute, ainsi qu'aux

caractères que présentent leur columelle et leur ouverture, de manière à former des coupes

tranchées qui permissent d'arriver sûrement à la reconnoissance des espèces.

Cette tâche étoit des plus difficiles à remplir; après des tâtonnements sans nombre, des

combinaisons de toutes les sortes, un examen approfondi de toutes les tentatives faites, nous

avons, quant à présent, adopté pour ce grand genre, les subdivisions dontnousallonsdonner

l'ensemble. Possédant dans notre collection près de cinq cents espèces d'hélices, nous avons

été, plus que personne encore, en état de comparer les coquilles de ce genre. Malgré ces

moyens, les secours nombreux que nous avons reçus, et les communications multipliées qui

nous ont été faites, nous sommes loin, sans doute, d'avoir complètement réussi. Il falloir

non seulement grouper convenablement les espèces de toutes les parties du monde, mais

encore caractériser chaque subdivision par des distinctions assez saillantes et assez exclusives

,

pour qu'on pût arriver à reconnoître chaque espèce d'une manière facile et certaine, et cela

en s'efforçant de conserver les rapports d'habitudes et de manière de vivre qui le plus sou-

vent sont en harmonie avec les modifications dans l'organisation commune; tâche d'autant

plus difficile qu'on est encore dans une complète ignorance sur les animaux d'une foule de

coquilles exotiques, qui, par des caractères remarquables, peuvent faire présumer quelques

particularités chez leurs habitants, ou qui, par leur taille, peuvent offrir la possibilité d'ap-

précier à leur juste valeur, et d'une manière positive, celles qu'on remarque chez nos

petites espèces d'Europe.

Nous pouvons du reste observer que nous avons soigneusement recueilli tous les rensei-

gnements qui pouvoient nous éclairer, et que nous avons eu la plus scrupuleuse attention,

dans l'établissement de nos subdivisions , aux circonstances connues d'organisation ou d'habi-

tudes semblables chez les animaux ; maisrien ne sauvoitsuppléer, dans une foule de cas, l'ob-

servation attentive de ceux qui sont inconnus; car on ne peut, en général, conclure de la

ressemblance ou de la différence des tests, celles des animaux, et tous les classements qui

ont été faits jusqu'à présent prouvent, par le mélange de mollusques très différents, qu'il

ne faut pas compter d'une manière absolue sur l'enveloppe pour juger l'habitant.

Des coquilles très analogues peuvent appartenir à des animaux de genres très distincts,

comme aussi des coquilles fort dissemblables peuvent contenir des mollusques de même

genre. Nous en avons cité nombre d'exemples, qu'il est inutile de rappeler, étant familiers

à tous les naturalistes qui s'occupent de cette classe d'animaux. Nous ne prétendons cepen-

dant point nier qu'avec l'habitude de les observer, de grands moyens de comparaison et

une juste idée des divers modes d'organisation des coquilles et de leurs habitants, on ne

puisse communément, en se tenant eu garde contre les anomalies, juger sainement les gen-

res auxquels ces coquilles appartiennent; mais nous croyons que, dans une foule de cas, la

connoissance du test ne peut suffire; et c'est cette considération qui nous donne encore quel-

ques doutes sur plusieurs espèces.
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Tous les ge'ophiles que nous comprenons dans le genre Hélice paroissent posséder les ca-

ractères communs que nous assignons à ce genre. On peut même présumer, avec beaucoup de

vraisemblance, qu'en général, parmi les espèces dont les animaux sont encore inconnus, peu

d'entre elles offriront d'autres caractères d'une égale importance, ou une combinaison très

différente des organes principaux, ce qui pourroit seul permettre d'en faire des genres dis-

tincts; quelques espèces cependant pourront être dans ce cas; mais comme rien d'assez par-

ticulier, d'assez caractérisque ne nous le fait connoître dans leur coquille, ou que les diffé-

rences observées chez quelques animaux n'ont point été assez précisées et que l'on peut mettre

en doute si elles sont purement spécifiques, ou si elles appartiennent à tout le groupe de

coquilles analogues, nous sommes obligés de laisser au temps le soin de rectifier nos pré-

somptions à ce sujet, et d'attendre de lui les améliorations c[ue l'observation plus générale

des mollusques pourra produire. Nous présumons qu'entraînés par la manie de donner des

noms nouveaux, les faiseurs de genres, qui ont si fort embrouillé la nomenclature et hérissé

la science de difficultés, trouveront notre marche bien peu raisonnable : rien n'est cepeny

dant si facile que de faire un genre à la manière des naturalistes dont il s'agit, laquelle doit

avoir pour résultat infaillible de substituer le mot genre au mot espèce.

En comparant cependant notre classification avec tout ce qui existe sur cette matière, nDus

concevons l'espérance, malgré ses défauts, qu'on y reconnoîtra un pas immense vers le per-

fectionnement de la méthode naturelle, résultat que nous sommes loin de nous attribuer

exclusivement, et qui est bien plutôt dû à ce concours extraordinaire de communication.s

qui nous ont été faites de toutes parts, et surtout aux travaux particuliers qui, depuis quel-

ques années, ont si fort augmenté la masse de nos connoissances dans la physiologie et l'a-

natomie comparées des animaux sans vertèbres.

Les différences que nous avons reconnues chez les animaux des hélices, portent principa-

lement sur l'emplacement de l'orifice des organes de la génération, qui, toujours situé sur

le côté droit du col, est plus ou moins éloigné de la tête; dans la forme et la position des

lèvres ou tentacules buccaux, qui couvrent ou qui accompagnent latéralement, ou en-des-

sous, la bouche de tous les limaçons; enfin dans la forme des tentacules et dans celle du pied,

ainsi que dans la position des yeux.

Par exemple, les ambrettes (succineœ) de Draparnaud présentent dans la forme des ten-

tacules supérieurs (Voyez pi. Il, fig. 5) des caractères particuliers, mais qui ne paroissent

pas constants dans toutes les espèces. La forme de leur coquille, si remarquable dans les

espèces d'Europe, se dénature et se rapproche de celle des hélices ordinaires, dans quelques

espèces exotiques.

Ukelix contundata, que nous avons figuré pi. XXXI, fig. i
,
jolie espèce du Brésil, que

nous devons à M"' Taunay fils, paroît, d'après l'observation et le dessin de ce naturaliste,

avoir un mollusque dont les deux petits tentacules sont comme palmés à leur extré-

mité, conformation qui se trouve aussi chez le bulimus auris Lcporis de Bruguière, et qui a

cela de remarquable qu'elle est analogue à ce qu'on observe dans le genre Vaginule.

de la famille des limaces, dont les tentacules sont, à la vérité, simplement contractiles (i).

Cette particularité, si elle n'est point, comme on peut le présumer, purement spécifique.

(i) Voyez notre Description du genre Vaginule, dans le Supplément provisoire à la famille des limace.'.
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pourroit avoir quelque importance, mais, jusqu'à pre'sent, elle n'est point assez gduérak

pour qu'on puisse y faire attention.

Les hélices dont l'ouverture, sans rebord extérieur ni bourrelet intérieur, présente uu

péristonie tout-à-fait simple, forment un (groupe très remarquable et qui offrira peut-être des

caractères communs et assez distincts dans l'animal, du moins si toutes les espèces indigènes

et les grandes espèces exotiques, telles que le cû/v'/fa et autres, montrent les mêmes différen-

ces que celles que nous a offertes l'animal de Vhelix aUjira, l'une des hélices de ce groupe. L'ori-

fice des organes de la génération, chez ce géophile, est placé sur le col, plus près du collier

que de la tétej les lobes de celui-ci sont moins courts que dans les autres hélices, et débor-

dent quelquefois le test; les lèvres ou tentacules buccaux, trèstontractiles, sont placés tout-

à-fait en-dessous de la bouche, et s'étendent latéralement en dépassant peu le bord anté-

rieur du plan locomoteur; enfin ce plan offre une organisation fort analogue à celle des

Lirions, chez lesquels les organes de la génération sont aussi plus en arrière que dans le genre

fJmax. Si le pore muqueux n'existe pas dans cette espèce comme chez les arions, on y voit

du moins une fente bien marquée qui le remplace, quoiqu'on n'y observe pas de mucosité,

et à la partie supérieure de laquelle viennent aboutir les sillons latéraux qui bordent en-des-

sus les contours du plan locomoteur: circonstances tout-à-fait étrangères aux autres sous-

genres connus du genre Hélice, et qui paroissent dépendre d'un système particulier d'irri-

gation pour les fluides, à la surface supérieure de ce plan. Nous eussions pu faire un sous-

genre du groupe qui comprend cette espèce, si nous eussions été certains d'une conformité

de caractères, dans toutes celles qu'il renferme, et sur-tout si nous eussions été convaincus

que ces caractères sont particuliers à ce groupe ; mais l'analogie de ses coquilles avec celles

des groupes voisins nous a arrêtés.

De tous les géophiles que nous réunissons dans le genre Hélice, aucuns ne présentent des

circonstances aussi particulières que les polyphèmes de Monfort, déjà désignés par nous,

avant cet auteur, par l'épithète de glans (i). Non seulement l'animal montre, chez quelques

espèces, des anomalies les plus remarquables, mais la coquille elle-même offre des caractères

tellement singuliers, que nous crûmes pendant long-temps que les polyphèmes étoient des

mollusques fluviatiles. Nous savons positivement aujourd'hui qu'ils sont terrestres, que ce

sont de véritables limaçons analogues aux ambrettes pour leur genre de vie, c'est-à-dire qu'ils

aiment les lieux humides, et qu'ils ne diffèrent point essentiellement des animaux des héli-

ces. L'espèce dont INF Say, de Philadelphie, nous a donné la description, nous avoit déjà

éclairés sur leur organisation et leur genre de vie, comme plus anciennement l'aiguillette de

Geoffroy, lorsque nous reçûmes vivant le bulimiis ahjirus de Bruguière, ce qui nous a per-

mis d'étudier à notre aise ces géophiles, et d'observer plusieurs caractères dont M' Say n'a

point fait mention.

Le collier, Aansïahjirm, est comme chez toutes les hélices; l'orifice respiratoire est en

forme de fente allongée, à l'angle extérieur de l'ouverture du test; l'orifice des organes de la

génération est situé près du tentacule droit, comme à l'ordinaire; les tentacules sont plus

effilés que chez les autreslimaçons, etassez égaux dans touteleur longueur; les inférieurs n'of-

frent rien de particulier, mais les supérieurs ont les yeux situés un peu avant leur extrémité^

(i) Voyez pnges 79 et 80 do notre Essai d'une Méthode conchjiiolofjujue.
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ou pour mieux dire celte extrémité éprouve une sorte de flexion peu senslLile au-delà de

l'œil; enfin les lèvres ou tentacules buccaux sont comme deux mamelons coniques et poin-

tus. Dans l'espèce décrite par M"^ Say, ces différences sontbeaucoup plus prononcées, comme

nous allons le voir, soit à cause de sa taille, soit par suite d'une conformation particulière.

Comme il est intéressant d'appeler l'attention des naturalistes sur les animaux des poly-

phèmes, qui, presque tous, habitent spécialement les Antilles ou les pays situés autour du

golfe du Mexique, nous allons rapporter ici la description de l'espèce observée par M' Say.

Cette description complétera la série des différences notables que nous avions à signaler chez

les animaux du genre Hélice.

Nous préviendrons auparavant que cette espèce n'est pas, comme M"^ Say l'a pensé, le bn-

limits glans de Bruguière, mais bien le huccinum striattnn de Chemnitz, tab. 120, f. 128 et

12g; bulimtts striatus, Bruguière. Les exemplaires que M"" Say a bien voulu nous envoyer,

nous naettent à même d'indiquer cette erreur. Selon ce savant (i), cette espèce vit dans les

parties marécageuses de la Louisiane, sujètes aux inondations des grandes rivières qui arrosent

ce vaste pays, ainsi que dans les parties maritimes de la Géorgie, où on la trouve en grand

nombre dans les districts marécageux, immédiatement derrière les îles de sables de la côte;

dans la Floride, ce mollusque se trouve dans une situation semblable, comme aussi sur les

bancs d'huîtres (hammok's) , et généralement dans les mêmes circonstances que le succinea

campestris. C'est seulement dans les terrains bas et marécageux que les polyphèmes attei-

gnent leur plus grande taille; sur les hauteurs ils sont plus petits. Voici la description de

M"" Say : « Animal allongé et aussi long que le test, granulé
;
quatre tentacules, les supérieurs

« oculifères , brusquement fléchis à leur extrémité , au-delà des yeux ; les inférieurs beaucoup

« plus courts et fléchis de même à leur extrémité ; les lèvres ou tentacules buccaux allongés

,

« palpiformes
,
presque aussi longs que les tentacules supérieurs, rétractiles, généralement

«plus ou moins recourbés, comprimés, atténués et aigus à leur extrémité, laissant un

" intervalle assez considérable entre leurs bases. Quand l'animal est en mouvement , il se sert

i< de ces lèvres allongées pour tâter sa route. »

On voit, par cette description
,
que les différences que nous avons observées chez Yahjinis

sont bien plus caractérisées chez l'espèce de M'' Say; dans l'aiguillette elles sont tout-à-fait

insensibles, de sorte que l'on peut en conclure que ces modifications de l'organisation com-

mune à tout le genre Hélice ne sont pas également prononcées chez toutes les espèces de

polyphèmes, ce qui leur enlève la seule importance qui pourroit leur mériter de servir pour

une distinction générique. Si cependant on les reconnoît dans toutes les autres espèces du

groupe auquel elles appartiennent, on devra en faire un genre à part, où l'aiguillette et

quelques unes des espèces analogues, que nous y réunissons, entreront par l'influence des

rapports généraux de leur coquille.

On peut juger, d'après cet exemple , de la réserve qu'on doit apporter dans rétablissement

des genres par les seuls caractères des coquilles. De toutes les espèces que nous réunissons

dans les hélix, aucunes, sans doute, n'offrent des caractères de dissemblance aussi prononcés,

et l'on voit combien il est difficile d'y trouver matière à établir un genre basé sur des diffé-

rences organiques notables chez leurs animaux.

(i) Journal ofthe Academy ofnatural sciences ofPhitadetphia, vol. r, n" 10, juin 1818, p. 281
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li'inipulsion que lerolt aujourd'hui l'étude des mollusques terrestres et fluviatiles, par

suite des progrès de la géologie, le zèle avec lequel des naturalistes distingués s'occupent

dans les deux mondes de l'observation de leurs animaux (tels que M""* Say, Lesueur et Rafi-

nesque, aux États-Unis, Krauss, à la Guadeloupe, et Leschenault, dans l'Inde), les com-

munications multipliées qui nous ont été faites de toutes les parties du globe, depuis le

commencement de la publication de notre ouvrage, peuvent nous faire espérer que nous

S€rons dans peu en état d'asseoir, avec plus de certitude encore, les subdivisions du genre vrai-

ment colossal qui nous occupe , et peut-être même d'en séparer quelques espèces pour en

faire des penres distincts; mais nous croyons qu'il est prudent et convenable de ne rien pré-

cipiter à sujet. Nos réflexions et notre travail, en appelant l'attention des observateurs sur

les oroupes qu'il importe particulièrement d'étudier pour fixer les incertitudes, serviront

sans doute utilement à nous faire obtenir ce résultat, et comme, dans tous les cas,

nous nous sommes efforcés de réunir les espèces les plus analogues, il sera libre aux ama-

teurs impatients, de considérer comme genre les uns ou les autres de nos sous-genres. L'es-

sentiel est que les coupes proposées soient naturelles et bien circonscrites, et qu'on puisse

nettement les distinguer entre elles: nous avons fait à ce sujet tous nos efforts. Nous ne

sommes cependant point entièrement satisfaits du résultat, mais nous avons éprouvé, par

maints essais
,
qu'il étoit difficile de sortir autrement de l'embarras qu'offrent les hélices à

les classer nettement.

L'examen géométrique des divers modes de volute n'a point encore été fait; les premières

idées analytiques en ce genre ont été données dans notre Essai d'une Méthode conchyliolo-

qique, pag. i6 et suivantes. Schrôter, qui a publié un ouvrage spécial (i) sur cette matière,

en a bien senti Tintérêt et l'importance, mais il ne possédoit pas les éléments nécessaires a

cet examen. On trouvera dans l'Introduction à notre Histoire générale un travail complet

sur cette partie. Nous ferons seulement ici une remarque nécessaire à l'intelligence des ca-

ractères que nous employons. Dans l'enroulement de la volute le bord intérieur du cône

spiral (incomplet chez les limaçons (2)) peut porter plus ou moins, ou ne pas porter du

tout sur la convexité des tours précédents, selon la supériorité de l'impulsion divergente à

l'intérieur ou à l'extérieur, par rapport à l'axe de la volute. Si la divergence du côté inté-

rieur est très rapide, ce qu'on appelle vide columeliaire , ombilic, sera nul; le bord intérieur

du cône incomplet formera une sorte de colonne linéaire ou en filet, solide, et plus ou moins

spirale: c'est ce que l'on a appelé columeUe. Quand, au contraire, ce côté intérieur, par

suite de la divergen.ce extérieure imprimée à tout le cône, porte un peu ou beaucoup sur la

convexité du tour précédent, la coquille n'offre plus, rigoureusement parlant, le même

genre de construction ; au lieu de cette columelle solide, elle offre un vide ombilical plus ou

(1) Uber den iymem bau der Concliylien, etc., c'est-à-dire Essai sur la construction intérieure des co-

quilles, etc.

(2) Nous avons expliqué dans notre Essai ce qu'on doit entendre par cône spiral complet ou incomplet:

si l'on enlève à un cône droit, formé avec une substance molle comme de la cire, un segment triangulaire,

à partir du sommet jusqu'à la base, et que l'on fasse exécuter à ce cône un mouvement volutatoire en

prenant pour côté intérieur la partie dont on a ôté un segment, les deux bords de cette partie s'appuyant

sur les n.urs précédents, l'on aura un cane spiral incomplet: il est ainsi constitué chez les limaçons. Si au

cont. ruve on suppose le cône entier en révolution spirale, on aura un coiae spiral complet, tel qu'il existe

(l;in> l.)eauroup d'operculés.
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moins large et profond, selon que le bord inte'rieur porte plus ou moins sur la convexité de

Tavant-dernier tour. Ce vide ombilical varie de forme selon l'ele'vation de la spire et l'espèce

d'impulsion que reçoit la volute; la variation qui en re'sulte peut être comprise entre les

deux limites extrêmes suivantes, savoir : la spire développée sur un même plan horizontal,

comme dans les Planorbes, et celle où le bord intérieur ne portant point sur le tour précé-

dent, forme une columelle solide. Toutes les coquilles comprises entre ces deux limites ont

une sorte de colonne creuse, cylindrique, plus ou moins large, et qui devient de plus en

plus étroite et torse , à mesure que ces coquilles se rapprochent de celles qui ont une colu-

znelle solide.

Nous appelons toutes les coquilles comprises entre ces deux limites, om6(7(Vjf!/e'es ou per/o-

rées, selon qu'elles se rapprochent ou s'éloignent de ces deux termes extrêmes, et nous di-

sons alors que la columelle est creuse. Nous dirons que la coquille est perforée si le vide co-

lumellaire est peu profond, c'est-à-dire si la torsion de l'axe creux, qui résulte de l'appui du

bord interne du cône sur la convexité du tour précédent, empêche de voir jusqu'au sommet

de la volute, et nous dirons qu'elle est ombiliquée si cet axe creux laisse apercevoir plus ou

moins distinctement, jusqu'au sommet interne de la spire. L'ombilic peut être visible, mas-

qué ou couvert, selon que le bord postérieur du côté interne de la bouche, qui s'appuie sur

le tour précédent, couvre entièrement, masque simplement, ou laisse tout-à-fait visible

l'ombilic.

Toutes les coquilles comprises dans nos Cochloïdes, par la manière remarquable dont la

volute est allongée, ont offert, dès l'abord, aux premiers classificateurs des différences géné-

riques, mais nous nous sommes bientôt aperçu que cet allongement, qui tient uniquement

à la supériorité directe ou divergente dans l'impulsion volutatoire, offroit des passages in-

termédiaires tels, qu'il est impossible de tracer nettement le point de séparation avec les

hélicoïdes. Nous croyons même que c'est, en général, un des indices de différence organique

le moins marquant de tous ; notre sous-genre cochlostyle montre des coquilles qu'on seroit

embarrassé de rapporter plutôt aux bulimes qu'aux hélices de Bruguière. La forme de la

bouche, qu'on a employée jusqu'ici d'après cet auteur, pour séparer ces deux genres, n'est

rien moins que suffisante. Comme elle dépend de la nature de la courbe qui engendre le

cône spiral, et de la supériorité d'impulsion de l'une des directions élémentaires de la vo-

lute, il s'ensuit que la longueur ou la largeur de la base du cône varient dans leurs dimen-

sions relatives, dans tous les genres de figures que la volute peut prendre; et en effet, des

hélices proprement dites ont quelquefois une bouche plus haute que large (Voyez entre

autres notre hélix maç/nifica, pi. X, fig. 4 à 6, et notre lielix mirabilis, pi. XXXI, fig. 4,5,

6) tandis que quelques bulimes et des maillots ont une bouche presque aussi large que

haute.

La troncature de la columelle, chez les limaçons, est tout aussi peu importante, comme

indice de différence organique notable : extérieurement, l'animal des espèces tronquées ne

montre aucune distinction appréciable; quant à l'intérieur, il n'offre qu'une disposition

particulière du muscle d'attache, et les modifications générales de forme dont la coquille

peut donner l'idée; mais les organes sont les mêmes, et disposés comme chez tous les lima-

çons. D'ailleurs, il ne faut point assimiler la troncature de la columelle dans les coquilles

terrestres à ce qu'on observe chez les coquilles marines, surtout chez les operculées; ici c'est

la coquille elle-même qui offre une véritable section , une troncature oblique, ou bien qui se

B



lo TABLEAU SYSTÉiMATIQUE

prolonfje en un tube plus ou moins Ion{>, droit ou courbe', tlans lequel vient aboutir ou se

placer le sypiiou pour la respiration et souvent l'anus. C'est alors une modification organi-

que notable, et dont on conçoit la nécessité pour des animaux operculés qui doivent pou-

voir jouir de toutes leurs facultés, dans l'état même d'entière contraction dans leur coquille:

mais dans les limaçons cette troncature apparente est simplement un effet de la construction

de la volute. Le bord intérieur du cône spiral incomplet s'élevant rapidemeijt par suite de

la divergence prononcée dans le côté intérieur et de l'influence de l'impulsion directe dans

la formation de la volute, constitue lui-même une columelle ou axe solide un peu spiral et

aplati (puisque cet axe n'est que le bord même du cône spiral , d'où l'on suppose une por-

tion triangulaire enlevée du sommet à la base), en sorte que cette espèce de troncature n'est

véritablement que l'angle d'intersection de la base échancrée dudit cône au côté intérieur,

avec ce même côté intérieur. Ce n'est, en un mot, que le résultat d'une des nombreuses mo-

difications que la volute peut éprouver dans sa formation, chez les mollusques dont la co-

quille offre un cône spiral incomplet. Chez d'autres cochloïdes, le bord intérieur se replie

en dehors et forme une coquille onibiliquée, à columelle longue, droite, et tronquée au-

dehors au lieu de l'être au-dedans. Tels sont les biilimus strigatiis, kambeul, etc. D'ailleurs

le passage des coquilles où l'on observe cette troncature, à celles ou l'angle d'intersection est

nul, c'est-à-dire où le bord intérieur du cône spiral s'unit et se confond avec sa base, de

manière que le tour de l'ouverture semble être une continuation de la columelle, est si gra-

dué et si insensible, qu'il est difficile d'assigner le point de démarcation entre les unes et

les autres, et il seroit par conséquent peu rationel d'éloigner, pour ce seul fait, des espèces

aussi rapprochées, en les plaçant dans des genres différents. Il est cependant certain que cette

circonstance de troncature est très spécieuse, lorsqu'on la considère chez les espèces où elle

est très prononcée, et qu'on la compare à celles dont la columelle est entière : on a pu for-

mer à ce sujet des conjectures que l'observation seule des animaux pouvoit détruire.

Notre travail est le premier qui ait été entrepris pour classer, d'après leurs caractères orga-

niques, la totalité des espèces terrestres et fluviatiles du grand genre Hélice de Linné, et

celles comj)rises par cet illustre naturaliste, dans les genres Turbo, Bulla et Folula. Les Fin-

teitimgen de Schrôter, l'ouvrage de Schreiber (i), ainsi que le Species Conclijlionim publié

à Londres en 1817 parDillwyn, n'offrent, comme Gmelin, que des éditions diverses du

Sjstema nalwœ, pour la partie des verines leslacea.

Ces ouvrages, les seuls où l'universalité des espèces soit plus ou moins complètement clas-

sée, offrent le même mélange de mollusques hétérogèties que la douzième édition du Sys-

tema natiirœ. MuUer, le premier, chercha à ramener tous les mollusques terrestres et fluvia-

tiles à des genres distingués entre eux par des caractères organiques; mais son travail, pre-

mière ébauche de la science, est aujourd'hui bien incomplet et bien fautif. Après ces auteurs,

qui ont embrassé les espèces dans leur ensemble, et qui sont censés , en les présentant dans

un ordre systématique, les avoir étudiées et observées, viennent se placer les écrivains qui,

comme Bruguière, en ont examiné une partie. C'est à lui que nous devons le genre Bulime,

qu'il a traité dans sa généralité, et qui, portant sur un assez léger caractère de la forme de

la bouche des coquilles, comprend des n.ollusques marins, fluviatiles et terrestres, opercu-

(1) f^ cisuch ciuervolUiandigenConchjlienheuntiiiss micli Linnes System. Vienne, 2 vol. in-S".
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lés ou sans opercule , et par conséquent fort dissemblables. Ainsi ce genre ne pouvoit être

d'aucune autorité dans notre travail. Enfin, si l'on considère les auteurs c[ui , sur des carac-

tères plus ou moins importants dans la coquille, ont établi des genres pour quelques es-

pèces auxquelles ils les ont reconnus, on trouvera une multitude de genres (i) créés par

eux, et qui montrent dans leur établissement qu'ils ne sont nullement le résultat d'une

comparaison réfléchie et raisonnée de toutes les espèces terrestres et fluviatiles, mais bien

le produit d'une précipitation ambitieuse chez quelques uns, ou de l'insuffisance des collec-

tions des autres. Aussi lorsque nous avons voulu classer toutes ces espèces et déterminer

celles qui paroissent se rapporter à notre genre Hélice , tel que nous l'avons circonscrit, nous

n'avons pu non seulement conserver la plupart de ces genres, mais même nous n'avons pu

les introduire, dans celui de l'hélice, comme coupes secondaires, parcequ'ayant été limités par

des caractères précis qui se rapportoient rigoureusement à un petit nombre de coquilles, ils

ne sont devenus, dans l'examen de l'ensemble de toutes les espèces qui nous sont connues,

que des coupes de troisième ordre que nous avons nommés groupes, et qui sont, pour nous,

des divisions des sous-genres , ou bien ces genres se sont fondus dans plusieurs de nos sous-

genres par suite de l'influence d'un travail général. Si nous eussions appliqué les dénomina-

tions reçues à nos sous-genres, ceux-ci n'auroient souvent eu presque aucun rapport avec les

genres établis sous ces mêmes dénominations. I^e genre Bulime de Bruguière, par exemple,

est dans ce cas, et si on le considère tel que l'ont limité M" de Lamarck et Cuvier, il ne

devient plus qu'un groupe du sous-genre que nous appelons Gochlogène. Le genre Clausilie de

Draparnaud est aussi dans le même cas, comme on peut s'en convaincre en examinant le

sous-genre qui contient les espèces que cet auteur y renfermoit; mais pour ne point changer

les habitudes reçues , nous avons eu une attention scrupuleuse à conserver aux divers groupes

les noms qui leur furent donnés, comme genre, par les divers auteurs, lorsque du moins

ils conservoient une notable quantité des espèces que ces auteurs y rapportoient. Croyant

utile de subordonner les dénominations de nos sous-genres à une même combinaison de

mots, par suite d'une idée première qui doit faciliter la reconnoissance des espèces, nous

avons été heureux que notre but ne se trouvât point en opposition avec notre principe , de ne

pas changer les dénominations reçues, quoique d'ailleurs notre travail étant absolument

neuf, et le genre Hélice, tel que nous le considérons, n'étant celui d'aucun autre auteur,

nous eussions pu, pour les coupes qu'il nous a semblé nécessaire d'établir, donner, sans cho-

quer aucune règle, les dénominations qui nous eussent paru les meilleures. Cette innova-

tion auroitpu se faire avec d'autant plus de droit que la plupart des dénominations usitées

(i) Tels sont, seulement pour les vraies hélices, les genres Sylvicola, Hélix, Cochlea, Liicema, Lituus,

Cistula, Bombyx, Otis, Chersina, Lendix, Pupa, établis par Humphrey en 1797.

Bulime, Maillot, Hélicelle, Amphibulime, Caracole, Agathine, de M^ de Lnmarck.

Caracole, Capraire, Ibère, Cepole, Polydonte, Hélice, Acave, Bulime, Zonile, Maillot, Gibbe, To-

magère, Polyphème, Agathine, Buban, de M"^ Denys de Montfort.

Ambrette, Clausilie, de Draparnaud.

Odostomia, Planorbis, de Flemming.

Lucena, Folvulus, Vortex, d'Ocken.

Bulimulus , Carychium , de Leach.

Polygyra, de Say.

Milania, Columna, Planorbis, Bulimus, de Perry, etc. etc. etc.
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dans un pays, sont inconnues ou rejetees dans un autre , et qu'elles n'ont véritablement point

une unitd d'acception, vérités qu'il est important de considérer, pour sentir la nécessité de

rappeler les savants à la même nomenclature. En effet, ou les naturalistes, même d'après

les plus réients travaux en Allemagne, en Angleterre et aux États-Unis, conservent fidèle-

ment la nomenclature linnéenne, ou bien, en petit nombre, ils en suivent une nouvelle,

et parmi ceux-ci les dénominations reçues en France n'ont presque aucune autorité. Ainsi

Flemming et d'autres Anglais appellent les maillots odoslomia; Perry nomme les agatliiues,

bulimes et les bulimes, agathines; Studer appelle torqiiilln certains maillots, biiliuus\es buli-

mes, tapada les ambrettes de Draparnaud; Ocken fait bien d'autres transpositions. Ainsi,

quand bien même le petit nombre d'espèces connues des genres établis aux dépens de celui

de l'hélix, en se perdant et se combinant différemment, dans l'ensemble de toutes les espè-

ces de notre collection, par l'influence des considérations générales qui nous ont guidés, ne

seroit pas devenu dépendant de nos divisions du troisième degré, nous aurions jicut-être

dû exécuter le travail que nous proposons, comme le seul moyen de rappeler à l'unité si dé-

sirable dans la nomenclature, pour les progrès de la science. Du moins il est à croire que

l'enchaînement des combinaisons proposées et l'influence d'un travail d'ensemble accompa-

gné d'excellentes figures, forceront à perfectionner notre ouvrage, et nous aurons ainsi

atteint le but que nous signalons.

11 ne s'agit plus, en effet , aujourd'hui pour les naturalistes qui s'occupent des mollusques

terrestres et fluviatiles de leur pays, de les examiner, de les classer, de les nommer indé-

pendamment de ceux des autres pays et des travaux qui s'y publient; il ne s'agit même
plus d'étudier les mollusques terrestres et fluviatiles, indépendamment des marins; c'est

dans tous leurs rapports qu'il faut les considérer; c'est dans les dépendances générales et

particulières de la classe d'êtres à laquelle ils appartiennent qu'il faut les étudier et les clas-

ser. Ainsi toutes les combinaisons, toutes les idées de spécialité, de localité, les considéra-

tions de détails, doivent être subordonnées à l'ensemble des faits, quelle que soit d'ailleurs

la manière plus ou moins heureuse avec laquelle nous aurons exécuté notre travail d'ensem-

ble. On doit observer que des sections entières, comprenant des espèces caractérisées par des

circonstances remarquables, sont entièrement étrangères à l'Europe, n'ont jamais été décri-

tes et sont presque inconnues dans les collections; les naturalistes n'ont donc pu apporter,

dans leurs travaux, le résultat des rtTlexiouS qu'elles peuvent faire naître, et par conséquent

toutes les classifications proposées ont dû s'en ressentir plus ou moins.

Nous n'avons pas besoin de faire observer que les dénominations génériques, justement

ajipuyées sur des caractères organiques, seront respectées dans notre ouvrage; ainsi les aper-

çus de cette espèce, chez Lister, Muller, (Geoffroy et Adanson , confirmés pour la plupart

par M ' de Lamarck et Cuvicr, ainsi que par Draparnaud et par nous, conserveront, sous

les noms reçus, leurs places respectives dans notre travail. Tels sont les genres suivants, sé-

par(-s si convenablement des hélices de Linné : Verthjo, Carjcliiuin , Limnciis, l'Iiysa, Pla-

norbis, Falvata, Cjclosloiita, Palitdina, etc., qui appariienncut à des goophiles caractérisés

par des différences importantes, ou à des hygrophiles d'une organisation bien distincte.

Quelques personnes nous reprocheront peut-être d'avoir conservé, à côté d'un genre aussi

nombreux en espèces que celui de l'Hélice, des genres tels que VllcluoUuiax et le Verlujo,

qui n'en renferment que fort peu, et qui ne sont distingués de l'Hélice que par des earactè-

res en apparence peu importants. Nous répondrons d'abord, qu'on doit y voir une preuve
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tjne nous n'avons point négligé de conserver en genre distinct les espèces qui offrojent des

différences organiques; en second lieu, si Ton a bien étudié les mollusques et la marche que

nous avons développée par suite de cette étude, dans la famille des limaces, on restera con-

vaincu que la protection des organes principaux, au moyen de la cuirasse, ou d'un test plus

ou moins grand
,
par rapport au corps, et d'un collier qui ferme et protège la cavité pulmo-

monaire, est une considération première qui doit fixer l'attention dans l'établi ssement des

genres. Il suffit d'examiner la suite de ceux qui composent lafamille des limaces, pour se con-

vaincre qufi riiélicolimace forme un échellon intermédiaire entre cette famille et celle des

limaçons. Par-tout, les modifications des organes protecteurs ont été adaptées à la manière

de vivre de chaque genre , et rhélicolimace montre sa place distincte , autant par son organi-

sation que par ses habitudes.

Le vertigo n'offre de différence, avec les vrais maillots de Draparnaud, que l'absence des tenta-

cules inférieurs. Plusieurs naturalistes ontobjecté que certains maillots les avoient très courts,

et qu'il étoit possible que leur absence présumée dans les vertigos, tînt, soit à leur extrême

brièveté, soit à un avortement, vu la petitesse des espèces connues. Sans rejeter ces objec-

tions, auxquelles on peut répondre que des hélices plus petites- que certains vertigos, mon-

trent clairement leur quatre tentacules , et que MuUer et d'autres observateurs n'ont pu

,

ainsi que nous, découvrir ces petits tentacules, avec les plus fortes lentilles, nous ferons re-

marquer qu'il existe de grosses espèces dont on n'a pu encore étudier les animaux , et qu'il con-

vient certainement, avant de rejeter ce genre, établi par un naturaliste exact et scrupuleux,

confirmé par la découverte de huit ou dix espèces dont on a vu les animaux, et dont les co-

quilles ont aussi des caractères particuliers, qu'il convient, disons-nous, d'attendre qu'on ait

observé ces grosses espèces, pour rejeter ce genre, si ses caractères distinctifs ne s'y rencon-

trent pas.

Nous pensons, au reste, qu'on aura moins de doute sur l'absence des petits tentacules,

chez les vertigos, en connoissant le nouveau' genre que nous établissons aujourd'hui, sous le

nom de Partula, les espèces de ce genre offrant la même circonstance, ce qui nous auroit

commandé de les réunir aux vertigos , si nous eussions été certains que ceux-ci fussent égale-

ment ovo-vivipares, comme les partules, et que dans le doute celte réunion fût convenable.

Cette particularité, dans le mode de génération chez les limaçons, est un fait absolument

nouveau et assez curieux, qui ne s'étoit rencontré, juscju'à présent, que dans les paludines.

Nous entrerons, en parlant de ce nouveau genre, dans quelques détails sur son organisation.

Nous rendons donc au genre Ferliyo et au genre Carychinm de Muller, leurs véritables

limites et les noms qui leur furent donnés par lui. Nous ne savons pourquoi Draparnaud,

qui a fait des genres avec tant de facilité, n'a pas voulu reconnoître le premier, et com-

ment il a changé la dénomination de caryclnum en aiiricida, nom donné par M"" de La-

marck à des coquilles qui appartiennent à des animaux très différents par leur ma-

nière de vivre et leur organisation. Nous ferons observer, à ce sujet, qu'on réunissoit de même
au genre Àuricula de M'' de Lamarck , beaucoup de coquilles qui appartenoient à de véri-

tables hélices , c'est-à-dire, à des géophiles ayant quatre tentacules, etc. C'est dans cette

occasion, comme dans beaucoup d'autres, la forme apparente de la coquille, et en particu-

lier de la bouche, qui a égaré les classificateurs, et c'est un exemple, de plus, de la réserve

qu'on doit apportera les classer d'après cette seule considération, quoiqu'on puisse observer,



i4 TABLEAU SYSTÉMATIQUE
dans cette circonstance, que si Ton eût examiné avec attention, toutes ces coquilles, très re-

marquables, on eût trouvé de grands motifs de suspecter leur analogie.

IjCS pulmonés terrestres hitentaculcs, dépourvus d'opercule, dont les yeux sont situés k

la base des tentacules, nous paroissent devoir composer une nouvelle famille, qui com-

prendra, en outre, certains pulmonés marins ou fluviatiles qui montrent la même organi-

sation générale. Il y a beaucoup d'apparence que les carycliies, les vraies auricules, les

scarabes, les pyramidelles, les tornatelles, les conovules de RP de Lamarck; le piétin

d'Adanson, avec les mollusques analogues, et plusieurs autres genres encore, devront com-

poser cette petite famille, qui sera liée à celle des limaçons par le genre Vertigo qui doit

terminer celle-ci. Nous pensons même que les mollusques de cette nouvelle famille sont plus

rapprochés des limaçons que des limnéens; que ce sont de vrais limaçons terrestres, fluvia-

tiles ou marins, mais qui cependant tiennent aux limnéens, parceque leurs tentacules ne

portent plus les yeux. C'est donc une famille intermédiaire , et qui nécessite quelques modi-

fications à notre classification des pulmonés, d'autant mieux que, malgré la différence des

milieux où vivent les genres dont elle se compose, on est fort embarrassé d'établir entre eux

des distinctions génériques, ainsi qu'on peut s'en convaincre, en observant les animaux des

carycliies, de l'auricule myosote de Draparnaud et du piétin d'Adanson.

Comme nous sommes fondés à croire que les pulmonés de la famille que nous signalons

sont assez nombreux dans la nature, malgré que, jusqu'à présent, il y en ait peu de con-

nus, et que ceux qui le sont, par la faculté que possèdent certains d'entre eux de vivre dans

l'eau douce ou salée, tandis que d'autres vivent sur la terre, présentent des circonstances

fort intéressantes à constater pour l'étude de la géologie, nous croyons devoir proposer de

former, avec les mollusques de cette famille , un sous-ordre intermédiaire entre ceux déjà éta-

blis, sous la dénomination de Pulmonés géliydrophilcs.

Les coquilles de ces mollusques ont entre elles beaucoup d'analogie , et ne peuvent nous

donner que des inductions très vagues sur leurs différences génériques; car, si l'on pouvoit

croire avec quelques naturalistes, que les scarabes et les auricules dévoient être réunis aux

carycliies, d'après la ressemblance de leur bouche, on pouvoit aussi penser que les auricules,

qui ont tant d'analogie avec Vaiiriciila myosotis de Draparnaud , coquille positivement marine,

quoiqu'elle puisse sortir de l'eau, dévoient être du même genre que cette dernière, sur-tout si,

précisément à cause de cette grande analogie, on eût réfléchi à l'assertion de Rumphius, qui

dit deVaiiricula Midœ, qu'elle vit dans les marais salins de l'île de Céram, l'une desMoluques.

On verra du reste par la description de l'animal du hulimus scarabœus, combien toutes ces

suppositions étoient hasardées, sur-tout si , comme on peut le présumer avec bien plus de

probabilité, toutes les auricules ont un animal semblable à celui de cette espèce.

Nous donnerons un aperçu des genres et des espèces, qui composent les géhydrophiles, à

la suite de la famille des limaçons, bien que beaucoup d'entre eux, étant marins, ne soient

pas compris dans le plan de notre ouvrage ; mais nous croyons important d'établir les rap-

ports et démontrer l'ensemble de cette nouvelle famille, afin que les naturalistes s'occupent

à étudier les mollusques qui la composent, et à rectifier nos présomptions sur la plupart

d'entre eux.

Nous allons présenter actuellement quelques réflexions relatives au classement que nous

avons adopté pour les hélices.

Notre premier degré de subdivision porte sur les rapports des organes protecteurs avec
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l'ensemble de l'animal; il est une conséquence de la marche que nous avons suivie pour

la famille des limaces, marche positivement indiquée par cette singulière progression dans

le développement des organes protecteurs, depuis les arions jusqu'aux testacelles.

Le genre Hélicolimace, qui unit les deux familles, montre un limaçon muni d'une cuirasse

et d'une coquille analogue, chez quelques espèces, par ses rapports de grandeur avec le corps,

à celle des testacelles, mais qui peut contenir entièrement son habitant, chez le pellucida et

Vannularis. Après ce genre, doivent naturellement se placer les hélices, qui s'en rapprochent

le plus par leur organisation et leurs habitudes. Ce sont nos redundantes; leur animal est

dépourvu de la cuirasse des hélicolimaces, malgré qu'il soit, chez quelques espèces d'hélico-

phantes, dans l'impossibilité de pouvoir rentrer dans sa coquille, qui ne sert alors qu'à ga-

rantir la partie postérieure du corps; mais tous, sans exception, lorsqu'ils jouissent de la

plénitude de leurs facultés, et qu'ils ne sont point enlevés à leurs habitudes naturelles, dé-

bordent le test et ne peuvent y rentrer entièrement.

La rapidité de progression croissante dans le cône spiral, qui ne permet à la volute que

peu de tours de spire , ces derniers étant toujours en raison inverse de la largeur dudit

cône ; la relation des tours entre eux ; la brièveté de la spire ; l'ampleur de l'ouverture ; son

élévation chez la plupart, ce qui la rend plus haute que large, et empêche certaines espèces

d'être placées avec les hélicelles, font aisément recouuoître les coquilles de cette section, et

les distinguent des inclmœ,c]xei lesquelles la volute, croissant moins rapidement, offre plus

de tours de spire, et où ceux-ci sont plus égalisés.

Les subdivisions du second degré portent sur la forme de la spire qui est ramassée, courte,

peu déroulée, quelquefois même planiforme , ce que nous exprimons par volutatce; c'est le

véritable il<.l des Grecs, d'où nous appelons hélicoïdes, liélicoïdes, toutes les coquilles qui

ont ce genre de volute; ou bien la spirale est déroulée, alongée , souvent même cylindrique

ou fusifonne , ce que nous exprimons par evolutatœ; et comme c'est là le genre de volute que

les Grecs ont nommé Tcoyléç, nous appelons cochloïdes, cochtoïdes, tous les limaçons qui affec-

tent cette figure.

Ces deux formes de la volute se présentent dans chacune de nos deux sections redun-

dantes et inclusœ, et elles y forment des coupes très prononcées.

Comme en général l'ordre de la série, dans le genre qui nous occupe, porte sur l'enroule-

ment progres.«if, et de plus en plus considérable, de la volute , ainsi que sur l'élévation de

la spire, on nous objectera que la section des cochloïdes, dans les redundantes, semble inter-

rompre cette série. Cette objection ne sauroit arrêter, si l'on fait attention que les ambrettes

de Draparnaud, qui forment notre sous-genre cochlohydre, sont réellement plus rappro-

chées des testacelles et des hélicolimaces que des autres groupes du genre hélice. Quelques unes

d'entre elles offrent à peine deux tours et demi à la spire, et l'ouverture est tellement grande

que l'analogie avec les coquilles des testacelles est frappante. A la vérité l'impression voluta-

toire verticale est dominante, mais l'ensemble de leur forme ne permet pas de les mettre

autre part; leur place est rigoureusement assignée entre nos hélicophautes et nos hélicogènes

columellées. Cette place est même tellement déterminée, que plusieurs naturalistes avoient

réuni \es liélix naticoides et picta aux ambrettes; nous-mêmes nous y fûmes entraînés par

les caractères de leur ouverture et de leur columelle.

On ne pourroit, d'ailleurs, placer nulle autre part les ambrettes; par-tout elles romproient

les rapports naturels de voisinage, et seroient hors de leur sphère. Loin d'interrompre la
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série où nous les plaçons, elles forment une transition pour arriver aux lielicogèncs colu-

melle'es, lesquelles sont, elles-mêmes, placées dans ce sous-genre par leurs rapports généraux

avec les coclilogènes per/bree5. Les liclix nu'lanostoma et cincta forment la liaison de ces deux

groupes. La transition aux liélicodoutes, est toute naturelle; les naturalistes qui connoissent

les dernières espèces de nos liélicogènes le reconnoîtront facilement.

liC sous-genre hélicodonte , outre la facilité qu'il donne à la reconnoissance des espèces,

réunit des coquilles qui, pour la jilupart, ne pourroient être séparées, et si quelques unes

par leur forme générale, ou par certains de leurs caractères, se rapprochent de celleis des

autres groupes, on doit considérer comme au moins aussi important le caractère que les

dents leur impriment, et qui les rattache à ce sous-genre. D'ailleurs, l'ordonnance qui

conserveroit tous les rapports, est une chimère en fait de classification, d'autant mieux que

tel naturaliste, qui donne la prééminence à un certain caractère, n'est pas d'accord sur ce

point avec tout le monde; ainsi l'ordre le plus parfait doit, sans doute, être celui qui, en

conservant les rapports les plus importants, permet d'arriver à reconnoître ce que ion cher-

che;s'il en étoit autrement, ce bel ordre seroit un désordre, un labyrinthe inextricable. Ces

réflexions s'appliquent aussi aux hélicigones; elles se lient parfaitement aux hélicodontes, par

les espèces carénées de ce dernier sous-genre. Les hélicelles sont divisées en groupes bien

distincts; elles ont pour caractère principal d'être ombiliquécs, et quoique leur ombilic soit

quelquefois fort étroit, la forme de leur volute montre, en général, qu'elles doivent toutes

avoir une columelle de même nature.

Leshélicostyles sont distinguées par la forme de leur columelle, qui ne se reproduit, chez

leshélicoides, que dans le sous-genre hélicogène ; elles forment, par la figure du dernier de

leur groupe , la transition pour arriver aux cochloïdes. Ici , sans doute, la nécessité a forcé de

réunir, à ce sous-genre, quelques espèces fort dissemblables, sous plusieurs rapports, et qui

ne pouvoient se placer aisément ailleurs ; mais il est à présumer que des observations ou des

découvertes nouvelles viendront nous éclairer sur la véritable place de ces espèces.

Dans les cochloïdes [inclusœ), les rapports sont tellement déterminés, par la construction

des coquilles, et les caractères des subdivisions sont , en général , tellement précis, qu'il suffit de

jeter un coup-d'œil sur notre tableau synopticjue, et d'avoir quelque idée de l'ensemble des es-

pèces de cette section, pour sentir qu'on ne sauroit adopter un autre ordre; ainsi, malgré

les rapports qui semblent exister entre les dernières espèces du groupe des héliomanes et les

premières de nos cochlicelles, outre que ces rapports ne sont pas aussi marqués, lorsqu'on

examine les espèces, qu'ils le paroissent au premier abord (la forme de la bouche et son

bourrelet interne, dans les héliomanes, ainsi que l'allongement de la spire et l'élévation de

kl bouche dans les cochlicelles, mettent entre ces groupes assez de différence), il suffit d'ob-

server l'ensemble des groupes auxquels elles appartiennent, pourvoir qu'on ne pourroit les

placer différemment ; car on ne pouvoit assurément éloigner les cochlicelles des cochlogènes,

ni placer entre celles-ci et les cochlodontes, les autres sous-genres à columelle solide et

tronquée.

Les caractères distinctifs entre les cochlodontes et les deux sous-genres, entre lesquels elles

se trouvent placées, sont fort difficiles à établir; certaines espèces sont très embarrassantes à

classer; l'absence de dents, chez quelques cochlodontes, semble assigner leur place parmi

les cochlogènes, tandis que l'ensemble de leur figure les y retient. Il en est de même de

quelques cochlogènes dentées, qu'on ne peut cependant placer parmi les cochlodontes, et de
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certaines espèces de cochlodines dont le péristome n'est point continu, et qui ont beaucoup

de rapport avec lescochlodontes. Ce sont des difficultés qu'on éprouve, du reste, dans l'arran-

j^ement méthodique , chez toutes les classes d'animaux ; c'est l'ensemble des caractères , un

certain air de famille, \e faciès, en un mot, qui doit alors diriger et déterminer la place de

ces espèces anomales.

Nous ferons remarquer que les premières et les dernières espèces de chaque groupe , se

rapprochent, assez souvent, les unes du groupe précédent, les autres du groupe suivant, par

les caractères qui différencient les groupes entre eux. Les passages dans la nature sont rare-

ment brusques, sur-tout lorsqu'on connoît beaucoup d'espèces; aussi ce sont les caractères

d'ensemble qui nous ont guidés, pour placer certaines espèces plutôt au commencement d'un

groupe qu'à la fin de celui qui le précède.

Nous devons prévenir aussi, que ce n'est point au hasard que certaines espèces se trouvent

quelquefois placées entre d'autres dentelles paroissent assez éloignées au premier coup-d'œil,

et loin de celles dont elles semblent plus voisines; c'est la comparaison raisonnée de tous les

groupes qui nous a guidés, et nous nous sommes toujours décidés d'après l'ensemble des ca-

ractères de chaque espèce, et non d'après un caractère isolé
,
quoique assez saillant quelquefois.

Nous sommes cependant loin de croire que d'utiles rectifications de cette nature ne puissent

pas être faites ; c'est précisément pour les appeler que nous présentons ce Catalogue. Ceux

qui auront occasion de découvrir de nouvelles espèces, ou d'observer celles qui nous sont

inconnues, nous donnerons sans doute d'utiles moyens pour ces rectifications, et nous les

leur demandons, avec confiance, au nom de la science. Au reste, dans une réunion aussi

considérable de coquilles analogues, et qui offrent, en général, peu de moyens pour asseoir

des divisions bien tranchées, on n'a pas besoin de faire observer qu'il faut étudier notre

méthode, connoître à-peu-près l'ensemble des espèces du genre, pour la juger, et se péné-

trer de l'esprit dans lequel les coupes sont formées, pour s'en servir avec avantage et facilité.

Ce sera le moyen de nous faire d'utiles remarques, et de nous aider à rendre cette méthode

moins Imparfaite.

La marche que nous avons suivie est facile à apprécier; le temps et des mains plus habiles

la perfectionneront : mais nous nous estimerons heureux, si l'on croit devoir, dans l'état

actuel de la science, s'arrêter aux idées générales qui nous ont dirigés, et nous fournir les

moyens de consolider assez notre méthode pour qu'elle puisse être employée utilement et

recevoir une sanction plus générale.

Il n'est pas besoin d'avertir que les divisions du second ordre ne peuvent , en général , être

assez rigoureusement distinguées, pour qu'un tableau synoptique puisse présenter, par un

caractère court et précis, le moyen de reconnoître, dans tous les cas, le sous-genre de l'espèce

qu'on cherche. Le tableau des subdivisions du genre Hélice que nous présentons est plus spé-

cialement destiné à montrer l'ensemble des caractères particuliers et dominants dans cha-

cune d'elles, ainsi qu'à faire apprécier le développement des idées qui ont dirigé dans l'ordre

établi. A quelques exceptions près cependant, il suffit pour indiquer le sous-genre, à la

description duquel on trouvera des détails plus circonstanciés.

C
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TABLEAU SYSTEMATIQUE

DE LA FAMILLE

DES LIMAÇONS, COCHLEjE.

PULMONES SANS OPERCULE.

PREMIER SOUS-ORDRE.

GÉOPHILES.

DEUXIÈME FAMILLE.

Les Limaçons, Cochleœ,

Les caractères des limaçons, que nous avons donnés, page 99 de notre Histoire, etc. , doi-

vent être un peu modifies d'après la séparation que nous proposons pour les pulmonés dont

les tentacules ne sont point oculifères. Nous pensons que cette famille doit comprendre tous

les gastéropodes terrestres non operculés , dont le corps distinct du pied est renfermé dans

une coquille de forme variable, qui sont munis d'une cavité pulmonaire, communiquant

avec l'air extérieur par une fente alongée, ou un trou circulaire placé à droite sur le collier

qui ferme hermétiquement cette cavité, en entourant le col de l'animal, et dont les tenta-

cules supérieurs sont oculifères. Ces caractères distinguent essentiellement les mollusques

de cette famille. Les genres qu'elle comprend peuvent varier entre eux par la nature de leur

système de reproduction , la séparation ou la réunion des organes de la génération , la posi-

tion de l'orifice de ces organes, la présence ou l'absence d'une cuirasse, le nombre ou la

forme des tentacules, la position plus ou moins terminale des yeux pédoncules, la forme

des lèvres ou tentacules buccaux, la présence ou l'absence d'un pore muqucux terminal;

enfin, par la construction du pied. Voilà jusqu'à présent les seules différences reconnues qui

aient assez d'importance à nos yeux, pour autoriser les distinctions génériques.

Nous allons présenter le tableau synoptique des genres que nous avons cru pouvoir éta-

blir ou conserver dans cette famille , d'après les principes que nous venons de poser.
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TABLEAU SYNOPTIQUE

DE LA FAMILLE DES LIMAÇONS.

A. Une cuirasse et un collier.

Partie antérieure contractile sous la cuirasse
;

Cavité pulmonaire et principaux organes , situés à la partie

moyenne du corps, et renfermés dans un petit test, presque en-

touré par les lobes du collier
;

Organes de la génération réunis? orifice près du tentacule droit;

Un pore muqueux terminal;

Quatre tentacules cylindriques et rétractiles , les deux supé-

rieurs oculés à leur sommet.

PREMIER GENKt.

HÉLIfARION,nobis,
Heli<arion.

Partie antérieure contractile sous la cuirasse;

Cavité pulmonaire et principaux organes contenus dans le test,

celui-ci étant défendu par les lobes du collier;

Organes de la génération réunis? orifice près du tentacule droit?

Point de pore muqueux terminal;

Quatre tentacules cylindriques et rétractiles , les deux supé-

rieurs renflés et oculés à leur sommet;
Test généralement trop petit pour contenir tout l'animal.

B. Un collier sans cuirasse.

SECOND GENRE.

HÉLICOLIMACE,nobis,
Ilelicolimax.

Test pouvant généralement contenir tout le corps ;

Organes de la génération réunis , orifice communément situé

près du tentacule droit
;

Tentacules rétractiles;

Point de pore muqueux terminal.

f TÉTRACÈRES.

Quatre tentacules conico-cylindriques , les deux supérieurs ren-

llés en bouton et oculés au sommet
;

Lèvres arrondies et peu saillantes.

Quatre tentacules cylindriques ou filiformes, fléchis à leur ex-

trémité, les deux supérieurs oculés avant la flexion;

Lèvres souvent alongées, recourbées, aiguës et palpiformes.

Nota. Les raisons détaillées, pages lo et ii , nous font borner à

signaler les caractères de ce genre que nous laisserons, jusqu'à de nou-
veaux renseignemens, réuni à celui des hélices.

1

ff DIGÈRES.

Deux tentacules obconiques , oculés à leur sommet.

(Animaux ovipares. )

Deux tentacules cylindriques , oculés à leur sommet.

(Animaux ovo-vivipares.
)

TROISIÈME GENRE.

HÉLICE, ^e/ix,nobis.

QUATRIÈME GENRE.

POLYPHÈME , MoNTFORT,
Polypliemus.

CINQUIÈME GENRE.

VERTIGO, Ferliçjo .Mvhh.

SIXIÈME GENRE.

PARTULE, Parlula, nobis.
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A. Uniteslacés avec cuirasse et collier.

C
GENRE PREMIER. HELI^ARION, IlELISARION, nohis.

Animal. For/ne g-e«eVfl/e; tortillon petit, se dé-

tachant au tiers environ, de la longueur totale à

partir de la tête, et renfermé dans un test mince,

fragile, et presque entouré par les lobes et le

rabat du collier; partie antérieure comme dans

les hélices; partie postérieure élevée, déprimée

latéralement et fortement tronquée.

Couverture : la partie antérieure contractile sous

une cuirasse bien distincte, sorte d'appendice du

collier, et qui couvre le col. Collier: charnu, cei-

gnant le col, et fermant exactement la cavité pul-

monaire contenue dans le test, ainsi que les prin-

cipaux organes; débordant et rabattu sur la co-

quille, et fournissant des appendices linguiformes

rétractiles, dépendant de la cuirasse à sa naissan-

ce, et qui recouvrent presque tout le test.

Orifice respiratoire: situé sur le collier et à

droite, à la naissance de la cuirasse.

Tentacules : quatre, cylindriques et rétractiles,

les deux supérieurs oculés au sommet.

Organes de la génération: réunis, orifice pres-

qu'à côté du grand tentacule droit.

Plan locomoteur : épais séparé du corps par un

sillon.

Pore muqueux: en forme de boutonnière, oc-

cupant toute la troncature postérieure.

Test: spiral, mince, transparent et fragile,

croissant rapidement dans le sens horizontal, glo-

buliforme. Spire: courte. Ouverture: très grande.

Cône spiral: incomplet ; bord intérieur formant

une columelle linéaire, solide, spirale, qui se

confond avec le tour de Touverture.

I. HELIXJRIONeuFIERI^xwhh, pi. IX,

fig. 8, et pi. IX A, fig. 1,2, l'animal.

Testa: heliciformis , subglobosa, depressa, ar-

gute striata , vrrescente iuce&cen?. :, anfractibus ?

iiltimo am|)lissimo rotundato ; apertura siibrotun-

do-lunata, latere interiore simplici? coluniellaVw

spiralis.

Long. 5 j lin. , lat. 4 5 lin. , axis 3 ^ lin.

L'animal, conservé dans la liqueur, paroît d'un

noir verdâtre.

Habit. Vraisemblablement les Terres Austra-

les? Communiqué par M. Cuvier.

1. HELmARION FREYCLNETI, nobis

,

pi. IXA,%:*3,4.
Nous ne connoissons point la coquille de cette

espèce ; l'animal est plus grand que celui de la

précédente , d'une couleur jaune- grisâtre, noi-

râtre en dessus à la partie postérieure ; parsemé

antérieurement et sur les côtés de taches et de

lignes noirâtres.

Habit. Les environs du port Jackson, à la Nou-

velle-Hollande, d'où cette espèce a été rapportée

par les naturalistes de l'expédition de M' le capi-

taine Freycinet.

INlalgré la grande analogie de ce genre avec les

hélicolimaces, parmi lesquelles nous placions la

seule espèce encore connue, avant d'avoir étudié

son animal, on ne peut méconnoître les rapports

singidiers qui le lient aux parmacelles, sur-tout à

celle qui a été découverte au Brésil par M' Taunay.

Dans celle-ci, l'espèce ài'hernie naturelle , dont

parle IsV Cuvier, en faisant la description exté-

rieure de la limace (Mém. p. 4)î remplit une pe-

tite coquille à peine spirale, et encore cachée dans

l'épaisseur de la cuirasse. Dans le genre Ilélixa-

rion , cette coquille est visible, plus complète , et

tout-à-fait semblable à celle des hélicolimaces.
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GENRE DEUXIÈME. H ÉL ICOL IM A C E , HELICOLIMJX, nohh.

Fitrina, Draparnaud; Cobresia, Hùbner; Testacella, OcKEN; Hyalina, Studer.

Animal. Couverture: la partie postérieure du

corps seule sous le test, Tantérieure contractile

sous la cuirasse. Cuirasse : appendice du collier

et couvrant le col, s'étendant eu arrière en un lobe

linguiforme conné du collier et contractile, qui ta-

pisse tout ou partie de la spire. Collier: charnu,

ceignant !e col et fermant exactement la cavité

pulmonaire contenue dans le test; rabattu au-de-

hors sur l'ouverture , où il garnit une partie de la

coquille. Orifice respiratoire: sur le collier et à

droite.

Tentacules : (\vi^tve , cylindriques et rétractiles,

les deux supérieurs oculés à leur sommet.

Organes de la génération : réunis ? orifice der--

rière le grand tentacule droit, un peu au-des-

sous.

Test: ordinairement mince, transparent et fra-

gile , relativement très petit, croissant rapide-

ment dans le sens horizontal. Spire: courte i \

à 3 tours , le dernier énorme. Ouverture : très

grande. Cône spiral: incomplet. Bord intérieur

formant une columelle linéaire, solide, spirale,

qui se confond avec le tour souvent très échancré

de rouverlure; celui-ci taludé en bizeau dans le

prolongement de la columelle.

ESPECES.

N° I. £'ZOiV^G^r^^ nobis, Histoire des Moll.^

pi. IX, fig. I.

Semilimax, FÉRUssAcpère, iVafM//oric/i. , 1 802.

Vitrina elongata, Draparnaud.

Testacella Germaniœ, Ocken.

Habit. La Souabe, à Billafingen, près d'ùber-

lingen, sur le lac de Constance, Férussac

père; en descendant l'Heuscheur, sous la

mousse, comté de Glatz, par nous.

ÎS" 2. BREriS, nobis, pi. IX, fig. 2.

Hnbit. Billafingen.

N" 3. LAMJRCKII^xwhii, pi. IX, fig. 9.

Habit. Ténériffe?

N« 4. PYRENAICA, nobis, pi. IX, fig. 3.

Habit. Les Pyrénées, à 25o ou 3oo toises au-

dessus des eaux bonnes , vallée d'Ossau

,

près le pic du Midi.

N" 5. VITREA, Studer; nobis, pi. IX, fig. 4.

Vitrina diaphana, Draparnaud.

Cobresia, limacoïdes , patera, Hùbneb.

Hélix limacina, Alten.

Hélix palliata, Hartmann.

Hyalina vitrea, Studer. Catal.

Habit. Les Alpes de la Suisse , les environs

d'Augsbourg.

N° 6. AUDEBARDI, noh\s,, pi. IX, fig. 5.

Vitrina pellucida, Draparnaud.

Habit. Le midi de la France.

N" 7. P^ZZ;7<7/Z>^,MuLL.; nobis, pi. IX, fig. 6.

La transparente, Geoffroy.

Hélix pellucida, Muller.

Hélix fuscescens, Gmelin.

Hélix diaphana , Poiret.

Vitrina pellucida, Brard.

Cobresia hélicoïdes vitrea, HùBNER.

Hélix limacoïdes, Alten.

Hyalina pellucida, Studer.

Habit. L'Europe septentrionale ou tempérée.

N°8. ANNULARIS, Nv.TiETz;noh.,i± IX, fig. 7.

Hyalina annularis, Studer.

Habit. Les Hautes-Alpes, par M. Venetz.

ÎN"- 9. PELLICULA, nobis, pi. IX A, fig. 5, 6,7.

Habit. Les environs du cap de Bonne-Es-

pérance, sur les aloès; rapportée par M.
Delalande. N'ayant point vu l'animal, nous

conservons quelques doutes sur le genre de

cette espèce.

tN" 10. FASCIOLATA, d'Orbignl

Habit. Ténériffe, par M. d'Orbigsy.
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B. Uniteslacés avec collier, sans cuirasse.

t TÉTRACÈRES-

Quatre tentacules cylindriques, les deux superleurs oculés à leur sommet.

GENRE TROISIÈME. HELICE, HELIX, MuLLER; nobis, Essai d'une Méth. conclt.
, p. 44.

Animal. Couverture : généralement tout con-

tenu dans le test. Collier: charnu, ceignant le col

à la séparation du tortillon, fermant exactement

louverture de la coquille, et ne la débordant
presque jamais; ses appendices courts, formant
de petits lobes qui se rabattent sur lanimal, lors-

qu'il est entièrement contracté.

Orifice respiratoire: intermittant sur le collier

et à droite.

Tentacules: quatre inégaux et rétractUes, les

deux supérieurs cylindriques, ordinairement ren-

flés et oculés au sommet; les inférieurs générale-

ment cylindriques, courts et obtus.

Organes de la génération : réiuiis , orifice sur le

col, presque toujours près du tentacule droit.

Test : plus ou moins spiral. T'oluie: crois-

sant plus ou moins rapidement, et Irè.-; variable

dans sa forme, ainsi que la figure de l'ouver-

ture, et la direction de son plan par rapport à

Taxe, selon la supériorité de Fun des éléments

générateurs de la volute, et selon que le bord inté-

rieur du cône spiral porte plus ou moins , ou ne

porte pas du tout sur la convexité des tours pré-

cédents, ce qui rend aussi la columelle de nature

très difftirente: trois à quatorze tours de spire.

Cône spiral: incomplet.

Habitation. On trouve des hélices dans toutes

les parties du globe, et sous toutes les zones. Plu-

sieurs de nos espèces d'Europe se retrouvent dans

l'Amérique du nord, etc. telles que les hélix pu-

tris, hortensis , pulchella , Pisana, acuta , etc. Les

ambrettes se rencontrent dans toutes les parties

du monde , du moins notre hélix putris vit à-la-fois

aux Etats-Unis, dans l'Inde et aux îlesMariannes;

Velongata à la Guadeloupe et au cap de Bonne-
Espérance; les hélix naticoideSj aspersa, Pisana,

l'ermiculata.candidissima, acuta, decollata vivent

sur toutes les côtes et dans toutes les îles de la

Aléditerranée, en Europe, en Asie et en Afrique ;

les hélix Pisana et decollata se rencontrent même
aux Canaries; Yaspersa a été trouvée dans les fo-

rêts de Cayenne, au Brésil et au pied du Chimbo-
raçao; Yhélix candidissima a été rencontrée aux

îles Mariannes.

D'autres espèces semblent réservées à certains

pays : Yhélix lactea habite exclusivement l'Espagne

et la côte opposée en Afrique; Yhélix alonensiSj

l'Espagne, seulejnent vers la Méditerranée; Yhélix

Gualteriana uniquement au cap de Gates ;rfl/^//'a

en Provence, et sans doute en Afrique, mais elle

n'est connue ni en Italie ni en Espagne, et paroît

avoir été apportée à la Martinique; Yhélix zonata

descend des sommités des Alpes dans les plaines

d'Italie, et jusques dans l'Archipel, etc., etc.

Quelques groupes paroissent particuliers à cer-

tains pays; les hélicodontes sont presque toutes

indigènes à lAmérique septentrionale et aux An-

tilles. Les bélicelles hygromanes et héliomanes

semblent plus propres à l'Europe et aux îles de la

Méditerranée.

Les hélicostyles et les cotblostyles sont toutes

exotiques à l'Europe. Dans les cochlitomes, les

rubans semblent affectés à l'Amérique du sud et

aux Antilles, et les agathines à l'Afrique et aux îles

de-Madagascar et de France

Les polyphèmes et les styloïdes appartiennent

en général aux pays situés autour du golfe du

Mexique et aux Antilles.

Les cocblogènes ombiliquées sont toutes de la

côte occidentale d'Afrique; les hélictères des îles

Sandwich et des Mariannes.

Dans les cochlodines, les pupoïdes sont géné-

ralement des Antilles; les clausilies semblent af-

fectées à lEurope, et sur-tout aux îles et aux côtes

de la Méditerranée. Nous développerons davan-

tage ces considérations intéressantes dans notre

histoire générale.
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TABLEAU SYNOPTIQUE

DES SUBDIVISIONS

DU GENRE HELIX, HELIX, nobis.

(t) REDUNDANTES.

t VOLUTATJE. HÉLICOÏDES , HELICOIDES.

(Semmudœ). Coquille perforée ou)

ombiliquée.

PREMIER SOUS-GENRE.

HÉLICOPHANTE,
Helicophanta.

Les Vitrinoïdes, Vitrinoides.

Les Vessies, Veskulœ.

tt EVOLUTATM. GOCHLOÏDES, COCHLOIDES.

{Subnudœ). Columelle en filet solide.

DEUXIÈME SOUS-GENRE.

COCHLOhYDRE,
Coclilohydra.

Les Ambrettes, Succineee, Dnu».

(tt) INCLUSSE.

t VOLUTATM. HÉLICOÏDES, HELICOIDES.

Ombilic masqué ou couvert
,
quel-

xjuetois une columelle solide; coquille I

globuleuse ou surbaissée, péristomej

non bordé.

Bouche dentée, ombilic couvert ou(

visible.

TROISIÈME SOUS-GENRE.

HÉLICOGÈNE,
Heticogena.

QUATRIÈME SOUS-GENRE.

HELICODONTE,
Helicodonla.

'Les Columelle'es, ColumellaUc.

Les Perforées, Perforâtes.

Les Acaves , Acavce, Mohtfort.

Les S«ii*ai9»e'eSyi'tifu«iA ^ *

'Les Grimaces, Personatae.

I

Les Lamellées , Lamellatœ.

Les Maxille'es, Maxillatce.

I

Les Anostomes, Anostomœ, Lam.

Les Impressionnées , Impressœ.

Coquille carénée, quelquefois coni-

que ; ombilic couvert ou visible.

CINQUIÈME SOUS-GENRE.

HELICIGOAE,
Helicujona.

I Les CaracoUes , Caracollœ , Lam.

Les Tourbillons, Forùces, Ockes,



,4 TABLEAU SYSTÉMATIQUE DE LA FAINIILLE DES LL\JAÇONS.

Ombilic découvert; coquille surbais- 'i

sée ou aplatie; péristome rélléclii, sini-j

pie ou bordé; ombilic rarement mas-'

que ou couvert, mais alors le péristome
j

étant simple ou bordé.

Une columelle solide ; coquille sur-

baissée ou trochiforme
;
quelquefois]

des lames ou des dents.

SIXIEME SOUS-CENRF,.

HÉLICELLE,
Helicella.

SEPTIÈME SOUS-GENRE.

IIÉUCOSTVLE,
JIclicostjla.

Les Lomastomes, Lomaiiomiv.

Les Aplosto'nies , ÀplostoinK.

Les Hygromaties, îlygroinancs.

Les Héliomaues, Heliomancs,

ÎLes Aploslomcs, Aplostomœ.

Les Canaliculees, Caiialiniîutœ.

Les Marginées, Manjinaiœ.

tt EFOLLiTJTM, GOCHLOÏDES , COCHLOIDES.

t Bouche généralement sans dents.

i) Une columelle solide.

«) En fdet , non tronquée.

I HUITIEME SOUS-GENRE.

( COCHLOSTYLE,
I Cochlostyla.

Les Lomastomes, Lomastomtr.

Les Aplostomes, JplostomK.

p) Plate , tronquée.

Ouverture élargie, coquille conique

|

ou ventrue.

NEUVIÈME SOUS-GENRE.

COCHLITOME,
Coclilitoma.

Les Rubans , Liguuœ, AIomfokt.

Les Agathines, Achatinœ , Lam.

Ouverture étroite, coquille ovoïde)

ou turriculée.

2) Coquille perforée ou ombiliquée.

a.) Dernier tour de spire moins long!

que les autres réunis.

DIXIÈME SOUS-GENRE.

COCHLICOPE,
Coclilicopa.

ONZIÈME SOUS-GENRE.

COCIILICELLE,

Coclilicclld.

LesPolyphémes, Poljphcniœ,Mo7:jy.

Les Slyloïdcs, Styloidcs.

Les Tourelles, Turritœ.

(5) Dernier tour généralement renflé!

et plus long que les autres réunis, ra-

rement des dents.

DOUZIEME SOUS-GENRE.

COCHLOGÈNE,
Cocitloyena.

Les Ombiliquées, UmbUicatœ.

Les Perforées , Perforatœ.

Les Bulimes , Bulimtc.

Les He'lictères, Helicleres.

Les Stomotoïdes , Slomotoides.

Les Dontostomes, Dontostomœ.

tt Bouche généralement garnie de

lames.

i)Sans gouttières; péristome géné-(

ralement non continu.

TREIZIÈME SOUS-GENRE.

COCIILODONTE,
Cochlodonta.

Les Maillots, Pupœ, Iamauck,

Les Grenailles, Céréales.

QUATORZIÈME SOUS-GENRE.
2 )

Une ot. deux gouttières
,
péris- / COCHLODINE,

tome généralement continu.
Cochlodina.

Les PupoiJes , Pupoides.

Les Trachéloïdes, Tracheloides.

Les Anomales, Anomales.

Les Clausilies, ClausUW} DnArABN
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DÉVELOPPEMENTS

DU TABLEAU SYNOPTIQUE.

(t) REDONDANTES.

^ VOLUTATM {Seminudœ.)

ÏIÉLICOÏDES , HELICOIDES.

PREMIER SOUS-GENRE. HÉLICOPHANTE , HELICOPHJNTJ {l),nobis; Helix^mAP. etCHEMN.

Animal : énorme pour sa coquille ; en général

I la partie postérieure seule étant couverte.

Test : volute rapidement développée dans le

sens horizontal.

Spire: peu saillante, 3 à 3 t tours, le dernier

énorme.

Ouverture: très ample, fort oblique par rapport

à l'axe. Bord intérieur du cône spiral, portant plus

ou moins sur la convexité de Tavant-dernier tour,

ce qui rend la coquille perforée ou ombiliquée.

Obseri^atioiis. Les espèces de ce sous-genre se dis-

tinguent au premier coup-d'œil
,
par le petit nom-

bre des tours de leur spire, l'excessive grosseur du

derniercomparativement aux premiers, et parles

proportions de leur ouverture. Ces circonstances

et la disproportion de leurs animaux ne permet-

tent pas de les placer autre part, malgré l'analo-

gie de la coquille de ïhélicophaiita rufa avec les

hélicelles aplostomes, toutes les autres ayant des

formes distinctes.

1 ) Péristome simple.

PREMIER GROCPE. LES VITRINOÏDES , Fitrinoiiks.

N° I. HELIX ( Helicophanta ) BPŒFIPES.
nobis, pi. X, fig. I.

Hélix brevipes , Draparnaud.

(i) D'hélix, figure de la volute, et de *«mt, vu, qu'on

peut voir.

Habit. La Souabe, près d'uberlingen, sur le

lac de Constance; dans la mousse qui ta-

pisse les rochers, d'où suinte la source qui

fait tourner le moulin situé près de la ferme

de l'Hôpital.

N' 2. RUFA, nobis, pi. X, fig. 2.

Habit. La Souabe , à Billafingen ,
près d'uber-

lingen, dans la mousse et sous les feuilles

des hêtres.

Ces deux espèces découvertes par mon père

font Id transition des hélicolimax aux hélix; l'ani-

mal ne peut rentrer dans sa coquille, qui ne cou-

vre même que la partie postérieure du corps

chez la première.

2) Péristome épaissi et subréjlécin.

DEUXIÈME GROUPE. LES VESSIES, FesicuUe.

Nf 3. CAFRA, nobis, pi. IX A, fig. 8.

Habit. La Cafrerie , rapportée par M. Delà

LANDE.

L'élévation de sa bouche, beaucoup plus haute

que large, ne permet pas de ISfc^lacer dans les

hélicelles aplostomes.

N» 4. CORNU GIGANTEUM , Chemnitz

nobis, pi. X, fig. 3 a— e.

Favanne, Catal. rais. , u" 8, la vessie simple

D
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Id., n" 9,1a vessie papyracée -• coq. jeune.

Hélix Cornu giganteum, CHEMN.,t. II.

Hélix Cornu, Dillwyn.

Habit. Madagascar. L'animal est énorme re-

lativement à sa coquille, ainsi qu'on peut le

conjecturer à la seule vue de son œuf figuré

lettre d.

N" 5. MAGNIFICA^ nobis, pi. X, fig. 4 a, h.

Favanne, Catal. raison., n^- lo, la vessie à

bandes.

BuoNANNi, Mus. kircher
; pi. XH

, p. 4?^»

n° 4o4 ? Suppl. récréai. , tab. IV, fig. 1 4 ?

Habit. Les grandes Indes.

+*}- EVOLUTATE {Submulœ).

COCHLOÏDES, COCHLOIDES.

DEUXIÈME SOUS-GENRE. COCHLOUYDRE , COCHLOIIVDRA{i), nobis ; Hélix, Linné ; Succinea,

Draparn. ; Ampliihulima, Lamarck; Lucena^ Ocken ; Tapuda, Studer ; Liinnœa, Flemming.

Animal : trop gros pour sa coquille.

Test: coquille alongée ou ovale, volute rapide-

ment développée dans le sens vertical. Spire: en

général très courte, 2 à 4 tours, le dernier for-

mant presque toute la coquille. Ouuerliire : très

grande; péristome simple; bord intérieur du cône

spiral formant une columelle linéaire, ou en lilet

solide, spiral, qui se confond avec le tour de la

bouche.

Obseriiatioii. Les ambrettes forment un groupe
très remarquable, mais qu'aucun caractère gé-

nérique ne peut séparer des hélices; elles sont

répandues sur tous les continents; quelques es-

pèces même se trouvent à-la-fois sur plusieurs

d'entre eux ; elles aiment les lieux frais et hu-
mides.

LES AMBRETTES, Succineœ , Draparnaud.

î«° 6. HELIX [rochlohydra] TIGRINA, Le-

SUEUR ; nobis, pi. XI A, fig. n" 4-

Hab. L'île Saint-Vincent. Coinm. Lesueur.

N^ 7. PATULA, Bruguière; nobis, pi. XI, fig.

14 à 16, et pi. XI A, fig. 12, 1 3, jeune.

Ruiinuis patulus, BnuGuiÈRE, ^'«cjc/. méth.

Amphibulima curullata, Lamarck.

Habit. La Guadeloupe, Comm. Krauss.

(i) De Ko;t>o'( , fi(.nre de I.i volute , et de Wf», d'eau ; d'où

l«s Grecs ont ilil WfctAiit: serpent dleau

I"!'' 8. orALIS, Say; nobis, pi. XI A, fig. i.

Succinea ovalis. Say , Journ. acad. nat. se. of

Philadelphia , t. I, p. i5.

Habit. Les États-Unis. Comm. Say. •

N" 9. PUTRIS, Linné, nobis, pi. XI, fig. 4 à 10

et 1 3, et pi. XI A, fig. 7 à 10.

L'Amphibie ou l'Ambrée, Geoffroy.

Hélix putris, Linn^eus.

Hélix succinea, Muller.

Bulimus succineus, Bruguière.

Succinea amphibia, Draparnaud.

Hélix limosa, Dillwyn.

Limnea succinea, Flemming.

Tapada putris et succinea, Studer.

a) Nobis, pi. XI, fig. 7. Habit. Montfalcon,

près Trieste.

p) Nobis, pi. XI, fig. 6. Brard, suc. amphibia

var. A.

7) Nobis, pi. XI A, fig. 7, 8. Habii. Les États-

Unis.

^) Nobis, pi. XI A, fig. 9. Des îles iNIiquelon

et Saint-Pierre, près Terre-Neuve.

ï) Nobis, planche XI A, fig. 10. De l'île Gou-

bam , Tune des Mariannes : Comm. GoDi-

CHON.

n) Nobis, pi. XI, fig. 4 et 9. Tapada putr

Studer. Les Alpes, Paris, etc.

i)Nobis,pl.XI,fig. 8.

x) Nobis, pi. XI, fig. i3. Tapada succinea,

Studer. Nice: Comm. Risso.

>) Draparnaud, var. 5.
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Habit. Toute l'Europe, rAmérique septen-

trionale, le Tranquebar , les îles Marian-

nes, etc.

^ N' 10. ELONQATA, nobis, pi. XI, fig. i à 3.

' Succinea oblonga, Draparnaud.

Tapada oblonga, Studer.

a) Nobis
,
pi. XI , fig. 2 et 3.

p) Nobis, pi. XI A, fig. 2 et 3.

y) Nobis, pi. XI A, fig. 1 1.

Habit. La France, la Suisse, rAllemagne
;

p) la Guadeloupe; y) le cap de Bonne-Espé-

rance
,
près des marais salés : rapportée par

M' Delalande.

DES LIMAÇONS. s?

N° 1

1

. AUSTALIS. nobis
,
pl. XI , fig. 1 1

.

Habit. L'île aux Kanguroos , les îles Saint-

Pierre et Saint-François; Terres australes.

Voyage de Péron.

N° 1 2. CAMPESTRIS, Say; nobis, pl. XI, fig. 1 2.

Say, Jouni. acad. nat. se. of Philad. Succinea.

Hab. Les EtatsUnis, la Floride. Cornm. Say.

N" i3. ANGULARIS, nobis, pl. XI A, fig. 5.

Habit. L'île de France?

N» 14. SULCULOSA. nobis, pl. XI A, fig. 6.

Habit. Le Brésil. Comm. Taunay.

ff INCLUSSE.

t voLUTATM. HÉLICOÏDES, HELICOIDES.

TROISIÈME sous-GENRt. HÉLICOGÈNE , HELICOGENJ(i), nobis (Culinares); Hélix, Linné,

MuLLER, Lamarcr, Montfort; Cochlea^ Lucerna, Humphrey ;
Acavus, Montfort.

Coquille globuleuse ou surbaissée, spire courte,

dernier tour beaucoup plus renflé que les précé-

dents réunis, et composant presque toute la co-

quille. Bord intérieur du cône spiral, formant quel-

quefois une columelle solide, mais portant com-

munément, plus ou moins, sur la convexité de

l'avant-dernier tour, ce qui produit généralement

lin vide ombilical un peu spiral ou cylindrique;

ombilic masqué ou couvert; bouche régulière,

semi-lunaire, sans dents ;péristome épaissi ou ré-

fléchi, mais non bordé.

I ) Columelle solide et torse.

l'UEMiER GROUPE. LES COLUMELLÉES, Columdlalœ.

(Globosœ.)

a ) Péristome simple.

^ N» i^. HÉLIX {Helicogena) NATICOIDES,
Drap. ; nobis ,

pl. XI , fig. 1 7 à 2 1

.

(i ) Les espèces de cette subdivision étant la souche du genre,

celles qui ont conservé chez tous les auteurs cette dénomi-

nation ; étant sur-tout celles qui affectent plus particulière-

ment la ligure ïiéltcoide, nous ajoutons au nom du genre une

acception distinctive qui indique ces circonstances: révoc,

race, lignée, souche.

nwfiâTia, pomatia, Dioscorides.

Limaçons operculés des Alpes maritimes et

de Félitre, Pline. Voyez p. n5 et n6 de

notre Histoire, etc.

Cochlea neritoides , GuALT. Ind. , tab. I
,

fig. F.

Hélix neritoides, Chemnitz.

Hélix aperta , Von Born.

Hélix naticoides, Draparnaud.

Habit. Les îles et les côtes de la Méditer-

ranée, du moins depuis la Provence jus-

ques et compris l'Archipel, Alger. Èdule , et

le plus délicat des limaçons. Vulgairemen

en Provence la tapade.

N° 16. P/Cr.^.GMELiN; nobis, pl. XII, pl.Xni

pl. XIV, fig. I à 5 ;
pl. XXV, fig. 9 et 10,

et pl. XI A, fig. i4-

Hélix picta, Gmelin.

Hélix venusta, id.

Hélix cortex mali citrei , Chemxjtz.

Cochlea picta, Humphrey, Mus. Calonn.

a) Nobis, pl. XII, fig. 6.

Von Born , hélix picta a.
)

p) Nobis, pl. XIII, fig. 7, a,b.

y) Nobis, pl. XII, fig. I.

Hélix venusta, Gmelin.
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^)Nobis,pl. XI A,fig. 14.

e)Nobis,pl. XII,fig. i3.

Davila, Cat. rais. , t. I, p. 437, n° 976.

£)Nobis, pl.XII,fig. 2.

Seba Thés., tab. ^o, f. 46-

„)Nobis,pl. XIV, fig. 4.

e)Nobis,pl.XII,fig. 3.

i) Favanne, Cal. rais, j p. 2, n° 3.

x)lNobis,pl. XII, fig. 4.

>) Nobis, pi. XII, fig. 8.

p) Nobis, pi. XII, fig. 5 et 7.

•j
) BoRN , Mus. heli.'i picta , var. |5.

?)Nobis,pl. XII,fig. 10.

0) Davila, <7rt<. /rtiV., t. I,p. 437,11° 976.

^) Nobis, pi. XIH, fig. ^,a,b.

p) Nobis, pi. XIII, fig. i,a,b.

ç ) Nobis
,
pi. XIII , fig. 2 , a, b.

t) Nobis, pi. XIII, fig. 4.

u) Davila , Cnf. rais., 1. 1, p. 437, no 976.

ç.) Nobis, pi. XIII, fig. 3,rt,i.

Davila, Caf. /-a/.?., p. 437, n° 975.

x) Nobis, pi- XIII, fig. 6.

^) Nobis, pi. XIV. fig. 3.

«) Nobis, pi. XII, fig. 9.

i) Nobis, pi. XIV, fig. I et 2. Cop. de Martyn.

2)Nobis,pl. XIV, fig. 5.

3) Nobis, pi. XIII, fig. S, a, ^.

4) Nobis, pi. XII, fig. 12.

5) Nobis, pi. XII, fig. II.

6) Nobis, pi. XXV, fig. 9, 10.

Habit. La Chine? p, w, .'i, cab. de M' de La-

MARCR; (?, x, p, ç, tp, notre collection; e, ca-

binet de W PuJOULX; ç, 6, cab. de M"^ Cas-

telin ;y , Muséum
; 4 > ^ > cab. de M' de La

Touche.

Malgré que cette charmante espèce soit com-

iiuine dans les collections, on n'est point encore

certain de sa patrie. Il paroît qu'elle varie dans

les pays qu'elle habite, encore plus et d'une ma-

nière plus caractérisée que la néniorale, dans nos

contrées. La figure même de sa volute change, de

manière qu'en examinant certaines variétés iso-

lées des autres, on seroit tenté de les prendre

pour des espèces particulières.

N" 1 7. GLOBULOSA, nobis, pi. XXV, fig. 3, 4.

Habit.^ Cabinet de M' Castelin.

N° 18. fERSICOLOR, Von Born; nobis, pi.

XVII, lig. , à 3.

a) Von BoiiN, tab. iG,fig. 9, 10.

Nobis, pi. XVII. fi". 1.

TARLEAT SYSTÉMATIQUE
y) Nobis, pi. XVlI , fig. 2.

tî)Nobis,pl, XVII, fig. 3.

Habit. ?

N" 19. FOLLIS, nobis, pi. XVII , fig. 4.

Habit.? Cette belle espèce est la plus grosse

des vohilatœ, elle paroît fort rare ; nous ne

connoissons que l'exemplaire du Muséum

du Jardin Boyal, que nous avons fait figurer.

Observation. Les hélix picloria et cincta de

Perry, conchol. , pi. XV, fig. i et 3 , doivent être

placées ici
,
près de Yhélix versicolor , dont elles

ne sont sans doute que des variétés. Quant aux

hélix grisea, subviridis et colubrina du même
auteur, qui nous sont également inconnues, nous

attendrons de les connoître pour assigner leur

place.

6 ) Péristome réfléchi ou épaissi.

N°. 20. JAMAICENSIS, CHEUmTz; nobis, pi.

XIV, fig. 639.
Hélix jamaicensis, Chemnitz.

Hélix puUa et Hélix Jamaicensis, Gmelin.

a) Nobis
,
pi. XIV, fig. 9.

f |5) Favanne, Coiich., pi LXIII, fig. M?
Habit, ha Jamaïque.

No 21. CONNU MILITARE, Linné; nobis,

pi. XV, fig. 5 à 7, et pi. XXXII, fig. I.

Hélix Cornu militare , Linné et Gmelin.

Hélix gigantea , Scopoli, Délie, insub.

Id. G.MELIN.
_

-

Hélix malum terrï, Chemnitz.

a) Nobis, pi. XXXH, fig. I.

Habit. LWmérique?

N" 22. LfSTEM, nobis, pi. XV, fig. i, 2.

Habit. Les îles de la mer du Sud?

N" 33. CONFORMIS, nobis
,
pi. fig.

Habit. LesMoIuques ; Comm. (Jodiciion.

N» :»4. EXTENSA, Muller ? nobis
,

pi. XVI,

fig. I , 2. Favanne, Conch., t. 64 , f. C 5.

Hélix extensa , Muller ?

Habit. L'Amérique.

No a.'S. UNDULATA, nobis, pi. XVI, fig. 3 à 6.

Favanne, Cat. rais.j n" 22 et 25 ; le Minime.

Id. Conch.
,
pi. LXIV, fig. C.

a) Nobis, fig. 3,4-

Habit. L'Amérique.
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No 26 CRISPATA, nobis, pi. XVI, tîg. 7, 8, et

pi. XXV, fig. 7, 8.

Habit. Saint-Domingue.

^'J

UZ N» 27. MELANOSTOMA ,Y)v^KV., nob.
,
pi. XX,

fig. 5, 6, 9, et pi. XXXVI A, fig. i , avec

Fanimal.

GuALTiERi, 7e^f.,tab. 2,fig.C,opt.

Hélix melanostoma, D^apar^ud. v

a) Fasciis piurimis, pi. XX, fig. 9.

Habit. La Provence, a) L'Egypte, Olivier.

Édule. A Marseille vulg. le Terrassan.

v^ No 28. CINCTA, MuLLER ; nobis, pi. XX , fig. 7,

8,et pi. XXIV, fig. I.

Le limaçon terrestre d'Aristote?

Les grands limaçons d'illyrie de Varron et de

Pline?

Hélix cincta, Mcller. Gualtieri, tab. II,

f. B.

a) Pomatiœ affinis.

Habit. L'Italie ; Reggio, Parme, Ménard de la

Groye. Montfalcon
,
près Trieste , M"' Le-

FEBURE, vice -consul. La Grèce, FArcbi-

pel; nie de Zante, où les Grecs du pays ap-

pellent ces limaçons Sa).t7xxpot toj Convoi , c'est-

à-dire, grands limaçons de montagne, le

G" Mercati. L'ilede Chypre, etc. Trouvée

à Constantinople,à Gemleck et àLataquie,

par Olivier. Reçue de Tripoli de Syrie, a) Les

environs de Rome. Edule.

2) Coquille perforée.

DEUXIÈME GROUPE. LES PERFORÉES, Perforatœ.

[Globosœ.)

N" 29. Z/G^J!^^ Muller; nobis, pi. XX, fig. i

à 4, et pi. XXIV, fig. 4, avec l'animal.

a) Melanostomœ affmis, nobis, pi. XXI R,

fig. 2.

p) Pomatiae affinis , nobis, pi. XX , fig. 4.

* elatior^ nobis
,
pi. XXI B, fig. 4 , 5.

H. ligata , Muller, 232. Gcaltieri,

tab. I, f. E.

y) média, nob., pi. XX, fig. i, 2, et pi. XXIV,

fig. 4.

S) minor, nobis, pi. XX, fig. 3.

//rtè/'^ L'Italie, le Levant; a) Tripoli de Syrie,

Seyde
; fi ) Rarut , Olivier

; p ') l'Italie , les

environs de Genève, Comm. Studer
; y) Lar-

naca , île de Chypre , Lataquie ; S) les Dar-

danelles, Mossul, Olivier. Édule.

N" 3o. LUCORUM, Muller; nobis, pi. XXI
A et pi. 21 B, fig. 3.

Limaçon terrestre d'Aristote?

Les grands limaçons d'illyrie de Varron et de

Pline?

Hélix castanca, Olivier, voyage au Levant.

a) Affinis cinctœ, nobis, pi. XXI R, fig. 3.

P) Affinis Pomatiae, nobis, pi. XXI A, fig. î, 2.

Habit. L'Italie, pi. XXI A, fig. i à 3 ; le Le-

vant
,

pi. XXI A , fig. 4 à 7 , et pi. XXI B ,

fig. 3. Édule.

No3i. POMATIA , Gesner, Linnk, nobis, pi. -^
XXI et pi. XXIV, fig. 2, avec l'animal.

Le Vigneron , Geoffroy.

Cochlea edulis, Humphrey, M((ii. Calonn.

Monstrum.

a) Hélix Pomaria, Muller; nobis, pi. XXI,
fig. 7, 8.

p) Hélix Scalaris, id., nobis, fig. 9.

Habit. Plus généralement l'Europe septen

trionale; Naples. Édule.

Observation Les espèces précédentes, depuis

Vhelix melanostoma , forment en hiver un épi-

pbragme crétacé. \Shelix candidissimaj et plu-

sieurs autres, sans doute, sont dans ce cas.

N° 32. LUCANA , Muller; nobis
,
pi. XXVIII

,

fig. 11,12.

Hélix lucena , Gmelin.

Monstnmi.

a) sinistrorsa, pi. XXXII, fig. 2 et 3.

Habit. Les environs du cap de Ronne-Espé-

rance sur les danes ; Delalande. Le Tran-

quebar, selon Scbrôter.

No 33. GLOBULUS, Muller ; nobis, pl. XXVI,

fig. 10 à 1 2.

k) fig. 12.

Habit. Les environs de Pondichéry, vulg. Pam-

bourj; Comm. Leschenault.

N° 34. PRUNUM, nobis, pl. XXVI , fig. 7, 8, 9.

a) fig. 9.

Habit. Les Terres Australes ; voyage de Péron.

N« 35. VITTATA, Muller, G.melin ; nobis,

pl. XXVI, fig., 4, 5,6.

Habit. Ceylan.

N» 36. GlLf US, nobis, pl. XXI B, fi;;. <

Hahit.^
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N» 37. GYROSTOM.l, nobis, pi. XXXII, fig. 5,6.

Habit. Tripoli de Barbarie; Coinin. Leach.

No 38. ylRGlL.lCEA, nobis, pi. XXVI, fig. i,

a, 3.

Habit. Timor , voyage de Péron ; les Mo-

luques, Connu. Godichon.

N" 39. ZO/fi^Zf75, nobis, pi. XXVil, tig. 3
, 4.

Habit. La Nouv.-Hollande , voyage de Pcron.

N" 40. ARBUSTORUM, Linné, Muller ; no-

bis,pl. XXVIl,fig. 5,6, 7, 8, et pi. XXIX,
fig. I, 2,3.

Hélix uniFasciata, Da Costa.

a) flavescens, nobis, |)l. XXVII, fig. 8.

6)aIpicola, id., pi. XXVII, lig. 7.

Monstrum.

a) sinistrorsa , nobis, pi. XXIX, fig. 3.

f ) scalaris. id. , pi. XXIX, fig. i , 2.

Habit. L'Europe tempérée ou septentrionale.

N" 4 1 . eONTL^NDATA, nobis
,
pi. XXXI , fig.

n" I, et pi. XXXVI A, n°* 2, 3, avec l'animal.

Habit. Le Brésil ; Comm. Taunay. Les tenta-

cules inférieurs' sont comme palmés à leur

extrémité.

N" 42. DEFORMIS, nobis, pi. XXXII A, fig.

n" I.

Habit. L'île de Goze ; Cotnin. Dufresne.

M" 43. PAPILLA, Muller; nobis, pi. XXV,
fig. 1,2.

Troclius Papilla, Cuj;.\mTZ.jj

Habit. M-tr»e&^i*4re«mi. Ee<-ee bierrlW-r-ftï-

jùlla-êkc Muller, (jj*ci4te-paii-eet-aut<nn--da+rs

y.'^^.IRRÈGULARIS, nobis, pi. XXVIII,

fig. 5,6.

a) Maculata.

p) Far. not.
,
pi. XXVIII, fig. 7, 8.

Habit. Alexandrie d'Egypte; Comm. Olivier.

No 45. MACULOSA , Von Born; nobis, pi.

XXVlILfig. 9, 10.

a) Nobis, pi. XXXll A, fig. 9, 10.

Habit. Le Levant, l'Egypte?

N° 46. NIOEENSIS, nob., pi. XXVIII, fig. 1,2.

Habit. Après le mont Olympe, près de Nicée.

Olivier.

STÉMATIQUE
N' 47. LIGULATA,ndb\s, pi. XXXI , fig. n» 2

et 3.

«) fig. 3.

Habit.?

N" 48. C.ELATURA, nob., pi. XXVIII, fig. 3, 4.

Fossilis, Mus. n" 29 bis; de Plaisance.

w^«^^L'île de Bourbon; Co/w/n. D. Fredoi/ille.

^T'^/nuf^/Ttr :/„„!, „i wiv c.~ I \

*'*'^Oîin

NO !i(;iTiTAirmTANA, nob.
,
pi. XXIX, figT4, d

Habit. Otaïti. Coquille fort rare et précieuse,

qui peut-être doit se placer dans les béli-

celles ( aplostomœ ).

NO 5o. CANDTDISSIMA, Drap.; nobis, pi.

XXVII, fig. 9 a i3, et pi. XXXIX A, fig. 2,

avec son animal.

Habit. La Provence, Nice, la Sicile [Comm.
D. Lucas), TEspagne et les côtes de Bar-

barie. Un exemplaire de cette espèce, par-

faitement identique à ceux d'Europe, nous

a été donné par ^POodichon, qui l'a trouvé

aux îles Mariannes.

3) Coquille ombiliquée ; omliilic loul coiwert.

a ) Coquille globuleuse ou subtroc]loïde.

TROISIÈME GROUPE. LES AGAVES , Acavœ.

GENFK ACAVE, AcainiS, MONTFORT.

No 5i. ASPERSA, Muller; nobis, pi. XVIII , >!

pi. XIX
,
pi. XXIV, fig. 3 , avec son animal

,

et pi. XXI B, fig. 6, 7.

Le Jardinier, Geoffroy.

Hélix hortensis. Pensant, Maton, Donovan.

Hélix lucorum, Pulteney.

Hélix vulgaris, Da Costa.

Coclilea restitutoris,HuMPHREY, yT/ji.y. Calonn.

Helix aspersa, grisea, variegata, Gmelin.

Hélix grisea , Dillwyn.

a) Helix grisea, Linné, Gmelin; nobis, pi.

XVHI, fig. 1 , 2.

(5) Var. Not. an Spec. dist. ? nobis
,
pi. XXI B ,

fig. 6, 7 ; de Valence, Espagne.

Monstrum.

a) sinistra
,
pi. XIX, fig. i, 2.

p) scalaris
,
pi. XIX, fig. 3 à 9.

Habit. L'Europe méridionale, la Syrie, le Bré-

sil, les forêts de Cayenne [Comm. D. Howe),

la Nouvelle-Espagne, Humboldt ; Alger,

où il est plus gros qu'en aucun autre lieu

Edule.
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N° 52. HMMASTOMA , Muller ; nobis

,
pi.

XXXII B (par erreur numérotée io4), fig-

1,2,5.

Hélix haematragus. Von Born, index.

Acavus hsemastoma , Montfort.

Habit. Les grandes Indes.

No 53. MELANOTRAGUS, Von Born; nobis,

pi. XXXII B (au beu de io4), fig 3, 4. 6.

«) Hélix Senegalensis, Lamarck ,
Encjclop.

métliod.; nobis, fig. 6.

Habit. Les grandes Indes.

V N° 54. SYLFATICA , Drap. ; nobis ,
pi. XXX,

fig.4à9;pl.XXXH, fig. 7, et pi. XXXII A,

fig. 3 à 8.

Hélix lucorum, Linné, Gmelin, Dillwyn.

a) pallescens, pi. XXX, fig. 6.

|3)alpicola,pl. XXX, fig. 5.

7) Vindobonensis, pi. XXXII A, fig. 6, 7.

Monstrum.

a) scalaris, pi. XXXII, fig. 7.

Habit. L'Europe septentrionale ou monta-

gneuse, p) Les Alpes à 1000 et 1 lOO toises

d'élévation; Comvi. Charpentier.

N" 55. SIGNATA, nobis, pi. XXX, fig. 3.

a)AffinisH.sylvaticœ;noh. pi. XXXII A,fig. 3,4-

Habit. L'Italie; Comm. Ménard.

N" 56. NEMORALIS, Linné, Muller; nobis,

pi. XXXII A, fig. 2; pi. XXXIII, pi. XXXIV
et pi. XXXIX A, fig. 3, 4i avec l'animal.

Limaçons des forêts, appelés sesileSj de Dios-

coride, Atbénée et Pline?

La Livrée, Geoffroy.

Coclilea versicolor, Humphrey, iJ/w*. Calonn.

') H. sylvaticae affinis, pi. XXXIII, fig. 4-

") labro albo
,
pi. XXXIII , fig. i , 2 , 3.

'*') major
,
pi. XXXIV, fig. .0, 1 1.

Monstrum.

a) sinistra, pi. XXXIV, fig. 8, 9.

p) scalaris, pi. XXXII A, fig. 2.

Habit. L'Europe.

N° 57. HORTENSIS, Muller, Gmelin, Chem-

NiTZ ; nobis ,
pi. XXXV et pi. XXXVI.

Hélix hortensis, hybrida, fusca, P01RET.

Hélix nemoralis, Brard et Dillwyn.

*) labro fusco. Hélix hybrida', Poiret.

"*
) H. t'usca, PoiKET ; nob. pi. XXXVI, fig. i, 2, 3.

MonstruTU.

y) sinistrorsa, pi. XXXVI, fig. 10.

DES LIMAÇONS. 01

^) scalaris, pi. XXXVI, fig. 11, 12.

Habit. L'Europe septentrionale; Saint-Pierre

et Miquelon , Comm. D. de la Pilaie. «, (3.

Comm. Studer.

N° 58. MELITENSIS, nob.
,
pi. XXV, fig. 11,12.

Habit. L'ile de Malte; Comm. Dufkesne.

N« 59. FERMICULATA, Mulleh; nobis, pi.

XXXVII et pi. XXXIXA, fig. 5, 6.

a.) Hélix punctata, Muller.

Habit. L'Europe méridionale , l'Archipel , la

Syrie , Malte , etc.

(3 ) Coquille surbaissée.

QUATRIÈME GROUPE. LES IMPERFORÉES , /(/i/^e/yo-

• ratœ. {Depressce.)

I ) Bouche arrondie ,
péristome évasé.

No 60. GUTTATA, Oliv.; nobis, pi. XXXVIII,

fig. 2.

a) depressa.

Habit. Orfa , dans les fentes des rochers ;

Comm. Olivier. Édule.

N" 61. SPIRIPLANA, Olivier; nobis, pi.

XXXVIII, fig.3 à 6.

Hélix Rhodia, Chemnitz, Gmelin, Dillwyn,

Habit. L'île de Rhodes dans les fentes des

rochers; Corîto. Olivier. Seyde; Comm. D.

Martin, vice-consul de France. Édule.

N" 62. ALONENSIS, nobis, pi. XXXIX et pi.

XXXVIA,fig. 4.

a) Nob. , fig. 1,2; d'Alicante.

f) Nob., fig. 3;id.

j) Nob. , fig. 4 , 5 ; de Valence.

S) Nob. , lig. 6 ; d'Alicante.

s ) Nob. , fig. 7, 8 , 9 ; d'Alméria.

Habit. L'Espagne. Édule.

N"63. SPLENDIDA, Drap.; nobis, pi. XL, fig.

ià6.

Habit. La Provence ; Valence en Espagne. Éd.

No 64. SERPENTINA, nobis, pi. XL, fig. 7.

Gualt. Test. tab. 3, fig. c.

Habit. Les environs de Pise, sur les murs;

Comm. Ménard. Nice; Comm. Risso. Li-

vourne; Comm. Charpentier.

N" 65. MARMORATA, nobis, pi. XL, fig. 'S.

Habit. Les environs de Gibraltar. Gaucin.

dans les fentes de rochers.
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N° 66. NICIENSIS, nobis, pi. XXXIX A , fig. i

,

et pi. XL , fig. 9- 3 ) Bouche versante, hord columellaire sinueux , aplati et

Habit. Nice; Connu. Ri.sso ; Toulon. subdenté.

M" 67. CJRS^nfyiNA, nobis, pi. XLI, fig. i. N" 76. COGNATA, nobis, pi. XLIV, fig. 4.

Limaçons blancs fin territoire deReate, Va- Habit. Les Antilles? Comm. Leach.

RON et Pline?

Habit. Les ruines de lantique Carsoli, entre N" 77. ASPERA, nobis, pi. XLIV, fig. i, >.
,
3.

Narni et Todi, États rom. ; fomw. Ménard. «) Lister, Synops., tab. 94, fig. 96.

Nobis, fig. 3; an Spec. dist. ?

N" 68. CIRCUMORNATA , nobis, pi. XLI, ^lab. L'Amérique? a) La Jamaïque, Lister.

H^lit^\ N" 78. LACTEA, Muller ; nobis, pi. Xl.V.

Cochlea os nigrum, Humphrey, Mus. Calotm.

,) Bouche sinueuse, péristome fortement réjJécli.
«elix faux nigra, ChEMNITZ.

^

Habit. L'Espagne, Alger, Ténériffe. Edule.

îSo 69. SQUAMOSA ,
nobis, pi. XLI, fig. 3.

^,„ DISCOLOR , nobis, pi. XLVI, fig. 3 à 6.

//.è.M'orto-Rico; Maucé.
«) nigro fusca , fig. 5.

Habit. Cayenne , la Trinité , la Martinique.

N" 70. MURALIS, Muller; nobis, pi. XLI, fig. 4.

GuALTiERi , tab. 3 , fig. F. N» 80. AURICOMA , nobis, pi. XLVI, fig. 7,

a) carinata , ex Siciliâ. 8
, 9. -

Habit. L'Italie, a) Comm. liUCAS. Habit. Cuba; Comm. D. Humbolt.

N» 7 1 . MODESTA , nobis ,
pi. XLII , fig. i

.

N" 8 1
.
LIMA

,
nobis

,
pi. XLVI

,
fig. i

,
2.

Habit. Porto-Rico? Ténériffe ; MaugiÎ. « )
giisea.

Habit. Porto-Rico; Maugé.

NO 72. CONSOBRINA ,
nobis

,
pi XLlI

,
fig. 2. ^„ g^ INDISTINCTA , nobis ,

pi. XXXVIII
,

Habit. Saint-Thomas, Ténériffe; Maugé.
^^

Habit. L'Amérique? Comm. D. Richard.

N" 73. rOUCHET, Adanson; nobis, pi. XLII

,

^ey^-^'-^c^^^

fig. 3. N° %l>.'̂ ENaGINIA, nobis, pi. XLVII, fig. 1.

Adanson, Hist. du Sénégal, pi. I
, fig. 2. Lister,'^ynops., tab. 74, fig. 74?

a) major. Favanne , Conch. , tab. 64 , f. Q 2?

Habit. Ténériffe , Saint-Thomas; Maugé. Habit. ?

7, r r^ y o r > T 1 1 VT 1 1 r / IN'" 84. SOBRINA , nobis
,
pi. XLIII , fig. 6, 7, 8.

^o'j^.PLICARIA,\..KM.;noh.,\)\.\Ul,hf^.^.
rf i ?

' " '
/'

hAMARCK, Encyclop.méthod., pi. 462, fig. 3,

«- ^- _ No 85. CARMELITA, nobis, pi. XXXII, fig. 4.

a) minor, Ténériffe. -^^^.^ L'Amérique. Comm. Sowerby.
Habit. Porto-Rico, Saint-Thomas; Maugé.

^«86. ORBICULA TA, noh. pl.XLVII,fig. 3,4.

N» 71. ALBOLABRIS, Say; nobis
,
pi. XLIII

,

Habit. Les forêts de Cayenne et de la Guyan-

fi". 1 à 5. ne ; Comm. IIowe; la Trinité.

Lister , Sjnops. ^ tab. 47, fig. 45-

Say, Nicholson's Encjclop. art. conchol. bel. N» 87. ISABELLA, nobis
,
pi. XLVII, fig. 2.

albolabris, pi. I , fig. 1. Lister, Synops., tab. 74, fig- 7^?

Habit. Les États-Unis ; Conim. Say. Le Canada, Habit. Les Antilles , Cayenne.

les forêts du fleuve Saint-Laurent, etc.
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QUATRIÈME SOUS-GENRE. HÉLICODONTE, HELICODONTJ, nobis; ZMcer««,HuMPHREY;

CaprinuSj Cepolum, Poljdontes_. TomogereSj Montfort ; Ânostoma, Lamarck; Po()'g^)'r«, Say.

••V

Coquille globuleuse ou déprimée; volute len-

tement développée; impulsion horizontale, domi-

nante ; spire courte à tours égalisés ; bord intérieur

portant généralement sur l'avant-dernier tour
;

ombilic visible ou masqué;bouche sinueuse, gri-

maçante, et généralement dentée dans l'état par-

fait; péristouie réflécbi eu épaissi.

I ) Péristome sinueux et épais, ou réfléchi et denté, sou-

vent rétréci par les dents, les lames ou les plis tortueux

de la convexité de l'avant-dernier tour.

PREMIER GROUPE. LES GRIMACES, PersonatcB,

N° 88. HELIX (helicodonta), DENTIENS, nob.

Habit. La Guadeloupe, la Martinique,

Saint-Domingue, les forêts de Cayeqpe et

de la Guyanne; Comm. Howe etTHOUNENS.

N» 89. PUNCTATA. '^ovi Born, t. 14, f. 17, i8.

Hélix punctata, Gmelin, Dillwin.

Habit. La Martinique.

No 90. AUREOLA, nobis.

Habit. La Martinique. ^

-^°^\.MALLEATA,x\6^v%.
Habit. Porto-Rico, Ténériffe? MaugÉ.

N° 92. PARILIS, nobis.

Habit. La Guadeloupe.

N» 93. NUX DENTICULA^Hi.^mri, t. XI,

tab. 209, f. 2o55, 2o56.

a) Hélix bippocastanum , Lamarck , Journ.

d'hist. nat., t. H, p. 347, pi. XLII, fig. 3,

a, b.

f ) minor.

Habit. La Martinique , sur les montagnes
;

Comm. Thounens.

No 94. KNOXVILLINA, nobis.

Mesodon helicinum, Rafinesque.

Habit. Les environs de Knoxville, états dé

Tenessé, dans l'Amérique du nord; Comm.
IliCHARD et Rafinesque.

N" 95. LING UIFERA, nobis.

Habit. Les environs de Nogeville, états de

Tenessé ; Comm. Richard.

N° 96. THYROIDUS, Say ; nobis.

Petiver , Gazoph. t. i o5, f. 4 ; Remarcks phil.

trans. vol. XX, ann. 1698, n^ 246, p. 396 ,

n° 4 ; cocblea terrestris virginiana, etc.

Lister , Synops. , t. 9 1 , f. 91.

Klein, Ostrac, p. 11, n° 5.

Schrôter, Eiideit. 2, p. 192, n" 60.

Say, Journ. 0/ the acad. ofPhil., t. I, pi. I,

123.

Mesodon leucodon, Rafinesque.

Habit. Les États-Unis ;CoTOOT. Say et Rafines-

que. Cette espèce a beaucoup de rapports

avec l'Hélix Albolabris.

N»97. AVARA,%Kx.
Polygyra avara, Say, Journ. acad. nat. scienc,

vol. I, p. 277.

Habit. La Floride; Comm. Say. Près le lac

Cayuga , Milhert.

^ogS.A[TRfCULATA, Say.

Polygyra auriculata, Say, ut suprà, vol. I,

p. 277.

Hélix isognomostomos, Gmelin, Syst. nat..

p. 3621.

Petiver, Gazoph. , tab. io5, f. 5.

Lister, 5y«o/75., t. 93, f. 93. . . .TT
Favanne, pi. LXHI, fig. F2.

Klein, Ostrac, t. I, f. 22, p. 10, §. 3i , a, i.

Angistoma -virginianum.

ScHnàTER , Einleit. , t. II, p. 194,62.

Koemmerir, Cab. Rudolstadt, p. 170, n'>4i-

Hélix punctata, Dillwyn, Descrip^ cat.

a) minor.

Habit. Les environs de Saint-Augustin dans la

Floride; Comm. Say.

I N" 99. LARFRINTHUS, CaEMmTZ, Conch.

XI, tab. 208, f. 2048.

Favanne, Conch., pi. LXHI , fig. F 1 1.

Cat. rais.
, p. 6 , n° 20, le labyrinthe.

Encycl. , Rec. des pl.,t.\l, pi. LIV, fig. 18

E
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Lucerna auricularia, Humphrey, iVzw. Calonn.

Hélix otis, Portl. cat.
, p. 38 , lot. 92?) , et p. 53

,

lot. 1260?

Hélix plicata , Dillwyn, Descript. cat.
, p. 899,

n" 27.

Habit. Les grandes Indes? Espèce douteuse.

JS» 100. PLICATA, Von Boiin, Mus.
, p. 376.

Knorr, Fergnug. V, t. 26, f. 5-7.

Sera , Thés. , pi. 40, n° 24 et 26 ?

Davila , Cat. rais., 1. 1, p. 44o> ^rt. 986,987.

Hélix labyrinthus, Lamarck, Journ. d'hisl.

nat. ,tom. H, p. 347, pi- XLH, fig. 4, «j ^•

Hélix plicata, DiLLwyis, Descript. cat.

Habit. Les grandes Indes.

^"loi. ninsuTA^^Kx.
Say, Journ. acad. nat. scienc. , vol. I, p. 17.

Petiver, Gazoph. , t. io5 , f. 6.

Lister, Synops. , t. 93, f. 94.

Favanne
,
pi. LXIII , fig. 3.

Hélix isognoinostomos, G.melin, p. 362 1.

Hélix sinuata, 7) Gmelim, p. 36 18.

Hélix, n" 62, Schrôtkr, Einleit., t. Il, p. 194.

«) Stenotrema convexa , Rafinesque.

Habit. Les Ltats-Unis ; Conim. Say. a) Le Ken-

tucky; Co««m. Rafinesque.

N" 102. DENOTATA, nohis.

Triodopsis scabra, Rafinesque.

Habit. Le Kentucky ; Comm. Rafinesque.

N" io3. PERSONATA , Lamarck, Journal

d'hist. iiat.; id. Draparnaud.

Hélix isognomostomos, Gmelin et Alten.

Habit. L'Alsace, la Franche-Comté, la Suisse,

Augsbourg, laSilésie, etc.

N° io4- CLAUSA, Rafinesque.

Triodopsis clausa; Raf.

Habit. Le Kentucky; Comm. Rafinesque. Très

voisine du Personata.

iN" io5. TRIDENTATA,S\\, Nicholson's En-

cycl. , art. Conchologj.

Lister , Synops. , tab. 92 , f. 92.

Triodopsis lunula, Rafinesque.

Habit. Les États-Unis; Comm. Say et Rafi-

nesque. Le Canada , les forêts du fleuve

Saint-Laurent, la Pensylvanic , etc. par

MlLBERT.

N» 106. HOLOCERICEA, Gmelin, Studer.

Hélix obvoluta, Dillwyn.

Hab. Les terrains granitiques, sur les Hautes-

Alpes; Comm. Studer et Charpentier.

N° 107. OBrOLUTA, MvhLER.

Hélix obvoluta,GMELiN,CHEMN., Dr APARN. etc.

La Veloutée à bouche triangulaire, Geoff.-

Hélix trigonophora, Lamarck, Journ. d'hisl

.

natur.

Habit. L'Europe.

No 108. SEPTEMVOLVA , Say, genre Poly-

gyra. Journ. acad. nat. se. , l, p. 278.

Helix cereolus, Megerle.

a) Muséum, n" 64.

Habit. Les États-Unis, les îles de la Floride;

Comm Say.

2 ) Ouverture défendue par une ou plusieurs lames

alonyées et internes.

DEuxiôiE GROUPE. LES LAMELLEES, Lamellalœ.

N« 109. CARABINATA,noh\s, pi. RlFfig. 3.

Habit.'^ Cabinet de M' de la Touche.

^°i^o.LAMELLOSyl,noh\s.
Habit. Les îles de la mer du Sud ; Comm. Go-

N" II I. LABYRINTHICA, Say; nobis^pJ.tef^/JP

fig. I.

Say, Journ. acad nat. se, tom. I, p. 124.

Habit. Les États-Unis ; Comm. Say.

?t ) Péristome garni de grosses dents, dont l'une à la

base de la columelleformant gouttière.

TROISIÈME GROUPF. T ES MAXILLÉES , Mojcillatœ

,

genre Polydontes , Montfobt.

iS<' 1 1 a. IMPERATOR, Monte. ; nobis, pi. LIL

Polydontes luiperator, MoNTFORT.

o) Nobis, pi. LU, fig. i , 2.

Habit. L'Amérique.

4) Bouche renversée, garnie de plis élevés, dont les

impressions sont visibles au-dehors.

QUATRIÈME GROUPE. LES ANOSTOMES, Jnostomœi

genres Tomogeres, Montfobt; Anostoma, Lamabcr.

N" 1 13 RINGENS, Muller, Chemnitz.

DIÇHON.

y^
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Lucerna antiqua, Humphri y. Mus. Calonn. N'' 1 22. MONODON, nobis.

Tomogeres ringens, Montfort.

35

^ a) Var. not. an Spect. disl. ?

LiSTEU, Synops. , t. 99, f. 100.

Favannf, Conch., tab. 63, fig. F 9.

Habit. Les grandes Indes.

N" 1 .4. RINGICULA, nobis.

Hflix ringens , I^INNÉ?

Habit. Les grandes Indes.

5) Bord infi'rif'ur de l'ouverture, garni près du péristome

dr plis lonijiludinaux éleués, dont les impressions sont

visibles au-deliors.

CINQUIÈME GiioupE. T,ES IMPRESSIONEES, Impressœ;

genres Cepolum el Caprinus, de Montfobt.

N° 1

1

5. CEPA , MuLLER , Gmelin , Dillwtn.

Favanne, Cat. rais. , p, 10. Le macaron.

NicoLSON , Saint-Domingue , tab. 5, f. 9.

Cepolum INicoIsianum, Montfort.

a) major.

Habit. Saint-Domingue, les grandes Antilles.

N" 1 16. SINUATAMvi'\x.^, Dillwyn; nobis,

pi. LIV, fig. 1 , 2.

a) Nobis, pi. LIV, fig. I.

Habit. Les Antilles.

N» 117. SINUOSA , Gu^u^l nobis, pi. LIV,

fig. 3.

Hélix sinuata, BoRN, J/j«., tab. i4>f- i3, i4-

Hélix sinuata, Dillwyn.

Habit. Les Antilles? Comtn. Leach.

No 1 18. SOROR^, nobis, pi. LIV, fig. 4.

Habit. Les Antilles? Comni. Leach.

N° 1 19. DOLATA, nobis.

Habit. La Guadeloupe; Comm. Krauss.

N° 120. FULIGINEA, nobis.

Habit. La Guadeloupe ; Comm. Krauss.

No 121. RIDENTATA, GMEhivi et Alten.

Trochus bidens, Chemnitz et Dillwyn.

Habit. L'Alsace, l'Allemagne.

Hélix unidentata, Draparnatjd.

Hélix cobresiana, Alten.

Habit. La Franche -Comté, Augsbourg ,
la

Suisse orientale.

N° 123. £'Z)£'iVrZ7Z^,DRAPARNAUD, Hist.

Hélix depilata, Draparnaud , Tabl.

Habit. La Suisse, le Jura.

N» 124. 5^/>/^, nobis.

a) major; de Cayenne.

Habit. \a Guadeloupe, la Martinique.

N« 125. JOSEPHINE, nobis.

a) Nobis.

.ffaè. La Guadeloupe; Comm. Mayol, Krauss.

N» 126. LYCHNUCHUS, Moller, Gmelin,

Dillwyn.

Hélix lucerna , Chemnitz, Co/ic/t., tab. 126,

f. 1 108, 1 109.

Caprinus recognitus, Montfort,

a) Affinis H. Josephinae. M^tâ^fff 4- ^/l ^.

f) An spec.?i>/jM., no 73. •• ^/-f/^fjo^'/
Habit. La Martinique ; la Guadeloupe , Comm.

Mayol, Kraus.s. Fulg. vignaux plats; f)la

Trinité.

N" 127. JULIAjuohh.

Habit. Les Antilles; Comm. Leach. ju 1

No 1 28. Zi/C£'/?iV^,MuLLER, Gmelin, Dillwyn.

a) Affinis H. Juliae.

p) Affinis H. Lamarckii. ^ .

Habit. Les Antilles. (^J^ 9^)
N° 129. LAMARCKII. nobis, pi. LVIT, fig. 3.

Hélix carocolla, Knorr, Fergnug. IV, tab. 5,

f. 2, 3.

Gronovius, Zoophy., fasc. 3, p. 33 1, n" i537?

Hélix acuta,LAM.,£'nc. met. ,
pi. 462, fig. i.

Hélix carocolla, Gmelin et Dillwyn.

Sloane, Jamaica, pi. CCXL , fig. 6, 7?

a) Nobis ,
pi. LVII , fig. I .

f ) Nobis
,
pi. LVII , fig. 2 ; an Spec. dist. ?

Habit. La Jamaïque. Conun. Leach.
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CINQUIÈME SOUS-GENRE. HÉLICIGONE , HELICIGONJ ( i) , nobis ; Cochlea, Humphrey; Caracolus

Iberus j Montfort; Caracolus^ Lamarck ; f'ortex^ Ocren.

Coquille lenticulaire ou coniforme, plus ou

moins carénée à tous les âyes ; volute le plus sou-

vent courte, quelquefois conique; tours de spire

en général égalisés, pressés; coluinelle rarement

solide; bord intérieur du cône spiral portant pres-

que toujours bar la convexité de l'avant-dernier

tour; ombilic couvert ou visible; bouche sans

dents, versante, anguleuse à la réunion des deux

Lords opposés, où l'impression carénale forme

une sorte de gouttière; péristome épaissi ou ré-

fléchi , mais non bordé.

I ) Ombilic couvert.

PREMIER GROurr. LES CARACOLLES, CaracoUœ

,

Montfort.

N» i3o. HELI\{1ieUcigona) ANGISTOMA,
nobis.

GUALTIERI, Ind., t. 3, f. I.

Argenville, Conch., pi. VIII ou XI, fig. D.

Hélix Carocolla, Che.mnitz, f. loqa.

Von-Born, Mus., p. Syo.

Hélix Carocolla, Dillwyn.

t^Habit. Les grandes Antilles, Saint-Domingue.

N*? i3.. CAROCOLLA , Linné, Muller
,

DiLLWYJJ.

Hélix tornata , Born.

Caracolus oculatus, Montfort.

a) minor.

Monstrum.

j-a) sinistrorsa.

Habit. L'île aux Crabes, près Porto-Rico, etc.

Comm. Krauss, Mayol, Thounens. Édule.

N" i32. INFERSICOLOR, nobis.

a ) Var. not. , //. puerocunœ , Péron.

Habit. L'ile de France ; Baudin , Péron.

N^" i33. ANGVSTATA, nobis.

Habit. L'Amérique.

(l) Uhelix et de Taiyia. , angle; hfUices anyuleuies ou à ca-
rènes. Ce sous-gpiire renferme non seulement les ear.icoles

de Montfort et de M' de Lamarck, mais encore beaucoup de
coquilles que ces auteurs n'y comprenoient pas.

No 134. ANGULATA, nobis.

Habit. Porto-Rico, Maugé.

f N° i35. ACUTANGULA;^vko\\, Elemctu.

conch., p. i83, pi. XXVI, fig. i.

Habit. ?

No i36. OBLITERATA, nobis.

Hélix Gualteriana , Chemn. , IX, p. 83, t. 1 26,

f. 1

1

00 et 1 1 o I .

Hélix Gualteriana , Gmelin , Dillwyn.

Habit. Porto-Rico, Maugé.

N» 137. GUALTERIANA , LraNÉ ; nobis,

pi. LXII ; fig. I , avec l'animal.

Gualtieri, Ind., t. 68, f. E.

Chemnitz, V, p. 273, Vign. 44-

Cochlea scabriuscula, Humphrey, Mus. Cal.

Hélix obversa, Born.

Iberus Gualterianus, Montfort.

Habit. Les environs d'Alméria, le cap de Ga-

tes en Espagne; Comm. D. Mornard, con-

sul à Malaga.

N° i38. LAMPAS, Muller, Gmelin?
Hélix Lampas, Dillwyn.

Hélix Carocolla, Chemn., XI, p. 267, tab. 208,

f. 2044 I 2045.

Habit. Les grandes Indes?

N" 139. Pl'ROSTOMA, nobis, pi. XV, fig. 3, 4.

Sfba, Tlies., tab. 40, f- 16 et 17?

Favanne, Conchyl., tab. 64,f. C,2?
Habit. Les grandes Indes ?

3) Ombilic masqué ou visible.

DEUXIÈME GROUPE. LES TOURBILLONS, Fortices,

OCKEN.

N" lio. 3IARGINJTA, Muller.

Chemnitz, IX, t. 126, f. 1097.

Hélix marginata, G.M! LIN, Dillwyn.

Hélix niargiiiella, Gmelin.

a) imperforata.

P ) fusca.



y) fasciata.

Habit. Les Antilles: la Guadeloupe, la Ja-

maïque; Porto-Rico, Maugé.

N" i4i. PILEUS, Muller; nobis, pi, LXIII A

(par erreur numérotée CVII) , fig. 3 à 8.

Hélix Pileiis et hélix pileata , Gmehn.

Bulia ambigua et B. bifasciata , Gmehn.

Trochus Pileus, Chemnitz.

Habit. ?

N° 142. PILEOLUS, nobis, pi. LXIII A (au lieu

de CVII), fig. I et 2.

a) Fig. 2.

Habit. ? Museo regio , n" 84 ; « ) Notre Col-

lection.

I
N" 1 43. BIFASCIATA, nobis.

Trochus bifasciatus, BuRow, Elem, conch.

,

p. 177, pi. XXVII, fig. 2.

Habit. La province de Pernambooc, dans le

Brésil.

N° 144. BOSCIAJVA, nohis.

Habit. Le Brésil. Conim. D. Bosc.

N" 145. r/ri?£'^, nobis.

Habit. ?
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N" 149. CARIOSA, Ou\\v.R.

Voyage au Levant, pi. XXXI, fig. 4i a,b.

Habit. Lataquie ; les environs de Baruth , sur

les murs: Olivier. Reçue de Tripoli de

Syrie.

N" i5o. LAPICIDA, Linné, Muller.

La Lampe ou le Planorbe terrestre, Geoff.

Hélix acuta, Da Costa.

Hélix affinis et Hélix lapicida, Gmelin.

Habit. Presque toute l'Europe.

N" i5.. AFFICTA, nohis.

Habit. L'île St.-Thomas?Ténériffe, Maugé.

N° i52. BARBATA, nobis.

a) Minus depressa.

f) Brunnea.

Habit. Zante; Comm. le C'° Mercati. Scio,

Sestos, Olivier, a) Sur les rochers élevés

près la Sude , Olivier, f ) L'île de Zante.

N° i53. i^iV5, nobis.

Habit. L'île de Ténériffe , Maugé.

N? 154. LENTICULA, nohi^.

a) Striis valde notatis; anSpec. dist. ?

Habit. L'Andalousie. Ténériffe ; Maugé. a)

Alexandrie en Egypte, Olivier.

N» 146. FITRACEA, noh\s.

Habit. ? Cabinet de M' de la Touche.

N" 147. LEACHI, nobis.

Habit. Tripoli de Barbarie. Comm. Leach.

N» 1 55. MADAGASCA RIENSIS. Lamarck
;

nobis, pi. XXV, fig. 5,6.

Lamarck, J5''2c^c/o/7. niéih. , pi. CCCCLXII.

fig. 1, a, b.

Habit. Madagascar. Muséum, n° 92.

N" 148. TTJRCICA, DiLLWYN, Descript. cat.

Trochus Turcicus, Chemnitz, Conchyl. XI
,

t. 209 , f. 2065 , 2066.

Habit. Mogador et Maroc, Chemnitz. Comm.

Faure Biguet.

N" i56. Z^iVX nobis.

Habit. Madagascar ; Comm. DU FOULOIS.

No 157. LANCULA ? nohxs.

Habit. Madagascar. Muséum, n° 92 ter.

SIXIÈME SOUS-GENRE. HÉLICELLE , HELICELLA, nobis ; Sjlvicola, Humphrey ; Zonùes^

Montfort; Heliceïla, Lamarcr ; Vortex, Ocken.

Coquille généralement surbaissée ou dépri- ou moins large ou étroit, et laissant généralement

mée; volute peu élevée, souvent planiforme; tours apercevoir jusqu'au sommet de la spire ; bouche

de spire communément égalisés et arrondis; bord sans dents; péristome réfléchi, simple ou bordé,

intérieur du cône spiral portant sur la convexité Quelquefois la coquille est carénée ou imperfo-

de l'avant-dernier tour ; ombilic découvert, plus rée , mais alors le péristome est bordé.
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1 ) Péristome réfléchi.

PREMIER GROUPE. LES LOMASTOÎNIES, Lomaslomœ.

Sjlvicola, HuiWPHBEY.

No i58. TJELTX {helicella) CAHàSCALETS-
5/iS^nobis.

Hab. La forêt de Carascal en Aragon ; Comm.

Faujas de Saint-Fond.

N^iSg. GLACIALIS, Thomas.

Habit. Près des glaciers de la vallée de Lanzo

en Piémont, parM' Thomas ; Comm. Char-

pentier.

JV" 160. ALPINA, Faure Biguet.

Habit. Les Hautes-Alpes du Dauphiné; s,ur

les pelouses les plus élevées des environs

de Die ; Comm. Faure Biguet.

TABLEAU SYSTÉMATIQUE
N" i65. ZONATA.^TVïiZR.Catal.

Gualtieri , tal). 3 , fig. O.

Hélix Ericetoruin. CiiEMNiTZ, ConcA. IX, tab.

.32, f. M94,ln).y- / '/.V.
Sturm, Tf^urtùer. $ rieff. tab. 16, fig. i.

a) Hélix fœtens, Studer, Catal.

f ) ininor.

Monstnim.

a) scalaris.

Habit. Trou\ ée d'abord dans la Haute-Autri-

che, le Frioul vénitien, etc. par mon père;

puis à Ptimini, Ravennes, Naples, Ittri et

sur les Apennins, par M"^ Ménard de la-

Groie. Reçue de Montlalcon près Trieste. .

Trouvée sur les Alpes et dans la vallée

d'Aoste par M' Thomas. En jjénéral elle s"c-

léve depuis les plaines d'Italie et du Vallais

jusqu'à la hauteur de onze cents toises sur

les Hautes-Alpes; elle paroît préférerles ter-

rains granitiques. (5) L'ile de Naxie, Oliv.

Monstrum. a) Comm. Charpentier.

N» 161. CORNEA, Draparn. , Hist.,\>\. VIH,

fig. I à 3.

a) Hélix squammatina, de quelques collec-

tions.

Habit. Castelnau
,
près Montpellier ; Péri-

gueux, etc.

N° 162. 57'/?/G./ir^.MuLLER,GMELIN?

a) signala. Charpentier.

p) fusca, minor.

Hab. L'Italie ; sur les rochers calcaires du pas-

sa»re de la Somma , et près de la cascade de

Terni, par M' Ménard de la Groie. a) Les

ruines de Pœstum ; Comm. Charpentier.

p) Ténériffe, par Mauge ?

IS' i63. INTERMEDIA , nobis.

Habit. Le Frioul vénitien, au pied des mon-

tagnes de la Carintliie et de la Carniole,

dans les haies et sur les rochers; Férussac

père.

AK
No 166. iV^ATJSaefefe^. nobis.

Habit. Naxie; Candie, sur les montagnes au-

tour de Palaïo Castro, Olivier. Très voisine

de la précédente, dorrt elle n'est peut-être

qu'une dégénération.

No 164. CINGULÀTA, Stvdf.k, Catal.

Hélix subflava, Férussac père.

a ) cinerea.

Habit. Le Frioul vénitien , où elle fut décou-

verte par mon père ; trouvée ensuite à Lu-

gano et ailleurs. «) Près le lac de Côine;

Comm. Brongnard.

N" 167. LECTA, nohis.

Habit. Candie, sur les montagnes autour de

Palaïo Castro , Olivier.

N" 168. PELLITA, nohis.

Habit. L'île de Rhodes , Olivier.

N" 169. MARTIGENA, nobis.

Habit. Les montagnes de Honda en Andalou-

sie. Trouvée sur le champ de bataille
,
près

d'Atahate.

N" 170. PYRENAICA, Drapranaud, Hist.,

pI.XIH,fig. 7.

Habit. Les Pyrénées orientales ; Comm.

Léman.

«"171. LEFERURIANA, noh\s.

Habit. Montlalcon près Trieste; Comm. D.

Li-FEiiVRi: , chancelier du consulat de Mi-

lan. Espèce fort analogue à Thelix zonata,

mais très velue et plus grande.
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N° 172. QUIMPERIANA, xiohïs^^l. f ÎN» 182. PERNOBILJS, nohis.

fig. Martyn, the Univers. Conch.^ t. III, fig. 117.

«)Nobis,pl. LXXVI (par erreur LXVI), fig. 2. Habit. ?

Habit. Les bords de l'Odet, près Quimper en

Bretagne. Elle a été découverte par M" de N» i83. SEPULCRALIS, nobis, pi. LXXV,

%• '•

La vraie Lampe sépulcrale, Favanne, Calai.

rais., n° i5.

a) Griseo-variegata.

Habit. Madagascar ;foni??i. DuFouLOis. Cette

coquille s'est vendue 4oi f. à la vente du

O' de Latour-d'Auvergne.

Kermovan et BoNNEMAisoN; Comm. Des-

MAREST.

N» 173. PULCHELLA,MvLhER , Gmelin.

La petite striée, Geoffroy.

Hélix paludosa des Anglois.

Hélix minuta, Say, Journ. acad. nat. se, vol.

I, p. 124.

a) Hélix costata, Muller , Gmelin.

Hélix crenella, Montagu.

N° i«4. ZODIACA, nobis, pi. LXXV, fig. 2.

Habit. ? Museo Regio, n" io3.

Turbo helicinus, LiGHTFOOT.

Habit. L'Europe. Les États-Unis; Comm. Say. N» i 85. PELLIS SERPENTIS , Chemnitz ,

Conch. XI , tab. 208 , fig. 2046 , 2047

N» 174. RICHARD!^, nobis.

Habit. L'Amérique septentrionale ; Comm.

Richard.

N" 175. ZONALIS, nohis.

an Sera, Thés. , tab. 40, fig. 29, 3i ?

a) depressa.

Habit. ? a.) Cabinet de M' DE la Touche.

N" 1 76. EXCEPTIUNCULA, nobis.

Habit.? L'ombilic est tout-à-fait recouvert;

mais l'analogie doit la faire placer ici.

J^^Ji^undata^jt^at^ ^tiu**>^^^^:

Habit. Les forêts de la Guyanne ; Cayenne

,

sur la montagne aux Tigres ; Comm. HowE.

La Trinité. « ) Le Brésil sur les rochers
;

Comwî. Taunay.

f
No 1 86. DILATA, Perry, Conch. , pi. LI , fig.

4. Planorbis dilatus.

Habit. ? Collection de miss Mitford.

-j- N"' 187. C0ZZ^P5^, Ferry, PI. collapsus,

Conch. , pi. LI , fig. 5.

N" 177. ZOiV^iJ/^, Muller; nobis, pl. LXXII Habit ">
-, ^ « . a^^e

et pi. LXXIIi. ses diverses variétés. ^;^«— -r
-i^.JL, 44

«) Apertura subrotundata, nob.
,
pi. LXXIII, | jv^, j38. DIVARICATA, Perry, Pi. divarica-

fig. 5.

Habit. Les grandes Indes, a) Java.

1X0178. P7?0A7^f^, nobis.

Habit. La province de Coïmbetore, presqu'île

en-deçà du Gange; Leschenault. Muséum,

n" 100.'

IS° 179. FALLACIOSA, nobis.

a) Mus. ,Vl'' 101.

Habit. La province de Coïmbetore ; Comm.
Leschenault.

« • • K. « * • •

Habit. Dansfes bois de l'intérieur du Bengale;

Lescheij^ult. Muséum , n° loi bis.

tus, Conch. ,
pi. LI, fig. 3.

Habit. ? British muséum.

N^iSg. SENEGALENSIS,Cn^mnz.
Chemnitz, Conch. IX, tab. 109, fig. 917 et

9.8.

Habit. Le Sénégal ? Chemnitz.

N° 190. TRIFASCIATA, Chemnitz, XI, tab.

2i3, fig. 3oi6. 3017.

Habit. Les grandes Indes ?

N" 1

9

1 . UNGUICULA, nobis, pi. LXXVI (par

erreur LXVI), fig. 3, 4-

Hélix ungulina, Chemnitz, IX, tab. 126, fig.

1098, 1099.

N:'^^K^!^^St^^^2i;5^-^;«) Nobis, fig. 4.

Habit. Le Pérou; DoMBEY. ^€^^^^^^^^^' Habit. Les grandes Indes.
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N° 192. UNGULIN^^UmÈ, MvLLER.

Hélix badia, Von Born, Test. , tab. i5 , fif;.

II, 12.

Hélix ungulina et hélix badia, Gmelin.

Sylvicola depressa, Humphrey, Mus. Calonn.

Habit. Java.

N" 193. CIRCUMDATA , nobis, pi. LXXVI

(
par erreur IjXVI

)
, fig. i

.

Habit. Les Moluques ?

f N° 194. POLîGrRATA,\oTihoR's,Test.,
tab. i4,fi6. 19, PO.

Hélix polygyra , G.melin.

Hélix polygyrata, Chemsitz, Dillwyn.

Habit. ?

N" 200. PïGMCA, DRAP.4nN , Hist.^'ph VHI

,

fig. 8 à 10.

Habit. La France , la Suisse.

N° 201. RUPESTRIS, Draparnaud, Hist.

,

pi. VH, fig. 7, 8, 9.

Helix umbilicata, Montacu, Maton, Pulte

NEY, Dillwyn.

a) Trochoides.

Habit. La F"rance, l'Allemagne, FAnglelerre.

a.) Castelnau
,
près Montpellier; Comm.

DUFOUR.

IN" 202. VERTICILLUS, nobis.

Habit. L'Autriche, le Frioul, la Carinthie;

Férussac père.

2 ) Périitome simple.

DEUXIÈME GROUPE. LES APLOSTOMES, Jplotosmœ ÎS* 2o3. .//ZG/7?^, Linné, Draparnaud ; nobis,

pi. LXXXI ; fig. 1 , avec l'animal.Helix, Humphrey; Zonifes, MotiTFOfiT,JIeliceUa,

Lamârck. »•

• LES PESONS , Ferticilli.

N» 195. LINEATA. S&Y.

Journ. acad. nat. se. , vol. I
, p. 18.

Habit. Les États-Unis ; Comm. Say.

N" 196. /?OrC'7\'^/?^7'^,MuLLER, Gmelin.

Le Bouton de CamisoUe, Geoffroy.

Helix radiata , Da Costa , Montagu , etc.

Helix perspectiva, Megerle.

«) Alba.

Habit. L'Europe, a) L'Angleterre ; Com,m. D.

G0D.\LL.

JN" 197. RUDERATA,STVDm, Catal.

Habit. Les Hautes- Alpes du Valais, dans les

terrains granitiques, près des glaciers du

M' Pleureur; Comm. Studer et Chaepekt.

N" 198. PERSPECTirA^Sxy.
Journ. acad. nat. se. , t. L P- ' ^•

Habit. Près le lac Érié ; Milbert.

Helix Oculus (;apri, Muller.
,

Helix iEgophtalmos, Gmelin.

Zonites Algirens, Montfort.

Habit. Marseille , Toulon ; la Martinique ?

N° 204. GEMONENSE? nobis.

Habit. Le Frioul vénitien ; Férussac père.

•* LES flTAUNES, Hyalince.

NO205. OLIFETORUM, Gu^hm.
Gualtieri, Test. , tab. 3 , fig. G.

ScHRôTER, Einleit. j 2, p. 214, n* 137.

Helix Algira, Dillwyn.

Helix incerta , Draparn., tab. i3, fig. 8, 9.

Habit. La France méridionale, l'Italie.

N-' 206. CAPILLACEA, nobis.

a) Muséum, I i.S' ?

Habit. Le port Jackson, Péron. a) L'Ile de

France, Mathieu.

NO 207. PROTENSA, nobis.

Habit. Standié, Olivier.
N" 199. ALTERNATA,%k\.

Nicholson, Encycl. , art. Conch. , pi. I, fig. 2.

Petiver, Gazoph. , tab. 104, fig. 1 ; Philos,

trans. ,t.XX, an. 1698, n" 246, p. 395,0** 5.

Lister , Sjnops. , t. 70 , fig. 69.

Helix radiata , Gmelin.

a) carinata.

Habit. Les États-Unis; Comm. Say. a) Le. N" 209. COiV/^.CA'^ , nobis.

Jientucky ; Comm. IUfinesque. ' Habit. Baruth , Olivier.

N» 208. CONCOLOR, nobis.

a) Muséum, n." 114.

Habit. L'île de Ténériffe , Maugé.
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X

f N» 210. GLAPHYRA,'&K\.
NicJiohon, Encjclop.j art. Conchol. , pi. I

%• 3.

Habii. liCS Etats-Unis.

N" 211. PLANORBOIDES, Rafinesq.; genre

Mesomphix.

Habit. Le Kentucky; Comm. Rafinesque
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N" 219. ARBOREA, Say , Nichohon Encjcl.

,

art. Conc/i. , pi. IV, fig. 4.

Habit. Les États-Unis; Comm. Say. Ce n'est,

sans doute, qu'une variété de la précéden-

te. Les exemplaires cominupiqués étant eu

mauvais état, nous n'avons pu le décider

positivement.

]N'2i2. CELLARIA,^\\i\Ax.v..

La luisante, Geoffroy.

Hélix tenella et hélix cellaria , Gmelix.

Hélix lucida, Draparnaud, Tabl. , et hélix

nitida, Draparnaud, Hist.
j,f\.

VIH , fig.

23 à 25.

Hélix lucida , Studer , Catal.

Hélix tennis, Schrôter ?

Habit. Toute l'Europe ; Constantinople , Scio,

Olivier. Malte;. Comm. Leach.

No 2x3. iV/r/Z) Z7Z,</, Draparnaud.

Hélix cellaria , Studer , Catal.

Habit. La Suisse, la France.

N" 214. NITIDOSA. nobis.

Hélix nitidula, var. a) \iRkï'..,Hist. , pi. VIII,

fig. 21, 22.

Habit. La Suisse, la France.

N°2t5. GLABRA,STvr>ER.
Hélix nitida. Charpentier.

Habit. Les Alpes ; Comm. Studer et Cmar-

pentier.

N°2i6. NITENS, MkTQVi et Rackett, Li>m.

Trans. , VIII , tab. 5 , fig. 7.

Hélix lucida, Montagu et Pulteney.

Habit. L'Angleterre , Comm. Leach ; Dax ,

Comm. Grateloup; les Pyrénées, Comm.
Palassou. Très voisine de la précédente,

peut-être n'en étant qu'une variété ?

N»2i7. riTRINA ,noh\s.

Habit. Le Vallais; Comm. Venetz.

N" 218. NITIDA, Muller et Studer.

Hélix nitens, Gmelin.

Hélix nitida, Drap., Tabl.,fX hélix lucida,

//«^,pl. VIH, fig. I., 12.

a) fuscescens ; an Spec. dixt. ?

Habit. L'Europe. «) La Guadeloupe.

N" 2.20. INASPECTA, nobis.

Habit. ? Du voyage de Péron. Muséum , n"

1 19 bis.

]S°22i. L.EFIGâTA, Rafinesque ; Mesom-

phix lœvigatus.

Habit. Le Kentucky; Coimn. Rafinesque.

No 222. SPLENDENS, Faure BigueT.

Habit. LeDauphiné; Comm. Faure Biguet.

N" 223. C/î/Sr.'/il/iV^.^, Muller, Gmelin.v

Draparn. , Z^wi. ^pl. VIII, fig. i3 à 20.

Habit. La Suisse , la France.

N" 224. HYALINA 7 nobis.

Habit. La Suisse , la France , l'Allemagne.

N° 225. CRISTULA, nobis.

Habit. L'île de Rawak , l'une des Moluques ;

Comm. Caudicho.

N° 226. COMATULA, nohis.

k) minor.

Habit. Les environs du cap de Bonne-Espé-

rance, sur les aloës ; Delalande.

N» 227. TORTULA, nobis.

Habit. L'Ile de Bourbon ?

••* LES RUDANNÉES, Fasciatx.

N" 228. CANDIDA, Gmelin? p. 3i6i.

Martin, N. Maimigf. IV, p. 423, t. 3, fig. 22

et 23.

Hélix hyalina , Gmelin, p. 364o.

Hélix k-evipes, Dillwyn.

Habit. ?

N " 229. LyEFIPES, Muller; nobis
,
pi. XCH

,

fig. 3 à 6.

a) Hélix spadicea, Gmelin.

KoKMMER. Cab. Rudoht., p. 172, t. 1 1, fig. 2.

Habit. Les grandes Indes.

F
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f No 9.3o. LEUCAS, Linné, Gmelin, Dillwyn. N« 242. FERMICVLOSA, nobis.

Habit. L'Afrique, LiNMi. Habit. 7 Muséum, n" 127.

t N" 23i. CICATRIÇOSA, Muller, Gmelin. N° 243. CLAIRVILLIA, nobis, \>\. XCI, fig. i

CnEMNiTZ, Co«c/(. ^ IX, p. 90, tab. 109, lîg. à 3.

923. Vign. 19, litt. A.

Id. t. XI, p. 3or>, tab. 2i3, fig. 3oi2, 3oi3.

Habit. Les grandes Indes.

\ No 232. NEMORENSIS, Muller, Gmelin.

Helix cretacea , Von Born, Test., tab. 16

fig. I , 2.

Ileli.v cretacea, Gmelin, Sysi. nat.

Habit. Les grandes Indes.

«) Fig.

Habit. ?

N" 244. SECTILJS, nobis.

Habit. La Cafrerie; Delalande. Muséum,
n** 129 bis.

No 245. BIGUETIANA, nobis.

Habit. ? C'omm. Faure Biguet.

N"233. JANLS BIERONS? Chemn., t. XI, N» 246. BRONGJYARDl , nobis.

tab. 2i3 , fig. 3oiG , 3017.

Muséum, n" 122?

Habit. Java; Leschenault.

N" 234. JAFACENSIS^ nobis, pi. XCII, fig. 2.

Habit. Java; Leschenault. •
,

No 23.S. ÇOMMENDABILIS, nobis.

Habit. ? Muséum , n" 1 26.

N» 236. EXILIS, Muller, nob., pi. XCII, fig. i.

Helix exilis, Chemnitz, Gmelin, Dillwyn.

Habit. T^e Tranquebar, Chemnitz; l'ondi-

cbéry; Leschenault.

N" 237. KORÉKOUKÉ, nobis.

Habit. Les montagnes de la péninsule en-deçà

du Gange; Leschenault.

N" 238. BUPHTHALMUS, nobis.

Habit. La Nouvelle-Espagne; Humbolt.

No 239. UmZONALIS, hA^iAnCK; nobis, pi.

XCI , fig. 4.

TjAM.\jîck, Encycl. tiictli. , pi. 4G2 , fig. 6.

Habit. Les grandes Indes?

N" 240. CITRINA,\Amt, Muller, Gmelin.

Helix variegata, Humphrey, IMus. Calonn.

a) /^ar. 7/oi. de Timor.

^) Ilelix castanea, Mull., Gmel., Dillwyn?
Habit. Les grandes Indes.

\ No 241. /?^P^, Muller, Chemnitz, Gmelin.
Habit. Les grandes Indes?

Habit. 7 Connu. Brongnard.

N" 247. FULVA, Muller, Gmelin, Dillwyn.

Helix nitidula, Alten.

Helix trochiformis , Montagu, Maton et

Rackett.

Trocbus terrestris, A. Da Costa.

Trocbilus sylvestris. Lister, an. angl.

Helix trocliulus, Dillwyn.

a) major.

Habit. L'Europe.

3 ) Péristome bordé.

a) Coquille couleur de corne ou brune, pres-

que unicolore , rarement fasciée , souvent

velue
;
péristome un peu évasé ; épiderme

caduc.

TROISIÈME GROUPE. LES HYGROMANES, //ygromancj.

N''248. CINCTELLA, Drap., Hist., pi. VI,

fig. 28.

Habit. La France méridionale, l'Italie; Nice,

sur les orangers et sur les lauriers roses,

Risso.

N" 249. ACUTULA, nobis.

Habit.? Rapportée par Maugé. Muséum,

n« i32.

N° 25o. ACULEATA, Muller , Gmelin.

Helix spinulosa des Anglois.

Habit. L'Europe septentrionale ou monta-

gneuse.
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N'' 3.5 1. C/Z/^r^^ Venetz;Studer, Catal.

Habit. Les Alpes; Comm. Venetz.

IN» O.W.FASCIOLA, Drapaun., .^wf.,pl. Yl,

fig. 22 à 24.

Habit. ? Personne n'a vu cette espèce que

Draparnaud: il la cite comme venant de la

Rochelle , où il est très douteux fprelle se

trouve.

«''259. FiJ?7r/CZ7il/, Mulleu.Gmeun.

Draparnaud, Hist., pi. V, fig. i6et 17.

Hélix terrestris , Gmelin.

Hélix cinerea, Poiret.

Habit. L'Europe ; Tripoli de Syrie.

N» 260. BERITENSIS, nobis.

Habit. Baruth, côte de Syrie; Olivier.

S" 253. LIMBATA. Draparn. , Hist. , pi. VI,

fig. 29.

a) Fascia rufa, carina adnata.

Habit. La France méridionale ; les environs

de Caen.

IN» 254. INCARNATA, Muller , Gmelin.

Draparnaud , Hist. ^ pi. VI , fig. 3o.

Habit. La Suisse, la France, l'Allemagne.

N° 255. OLiriERI, nobis.

a ) Majore, pellucens, unicolor.

p ) Opaca , alba, fasciata.

7 ) Minor; Hélix Carthusianella,?) Draparn.
,

^/i-f. ,pl. VU, lig. 3*5.

Habit. L'Europe méridionale, l'Archipel, la

côte de Syrie, a) L'île de Zante, Comm. le

C" Mercati ; Naples , Comm. D. Ferry;

Gemleck, Olivier. ^) Consîantinople, Om- t

viER. 7)Seyde, Larnaca, Baruth; Lauzanne,

Neuwied, fom;«. Charpentier : Cette, Dra-

parnaud.

^^ iÇ>i. AMBIGUOSA,noh\i.
Habit. Le pays des Hottentots; Delalande.

]N« 262. SIMILARIS, nobis. ,

a ) unicolor.

(5) zonulata.

Habit. Timor; Baudin.

N'^ 263. SUTILOSA. nobis
""

Habit. Les îles Saint-Pierre et Saint-François;

Péron. Muséum , n''^ i38.

N" 264. CANTIANA, Montagu, Test. ,^. 422'> J*

et Siippl. 145, tab. 23, fig. i. fV
IlelixCantiana, Maton, Pultenev, Dillwyn.V^

Hehx pallida, Donovan, Brit. shell.^Y,t. iSy,

fig. 2.

Habit. L'Angleterre.

f

ÎS-°256. OBSTRU^A . nohis.

Habit. Kermancna, en Perse; Alep, Tripoli

de Syrie. Olivier.

N°257. CARTHUSIANELLA , Drap., Hisi.,

pi. VI, fig. 3i et 32.

La Charti-eiise, Geoffroy.

Hélix Carthusiana , Muller , GiMelin.

Hélix nilida, CllEMNITZ.

Hélix Carthusiana , Dillwyn.

Habit. L'Angleterre, toute l'Europe méridio-

nale, l'Archipel , la Syrie, etc.

N» 258. CARTHUSIANA , Draparn., Hist.,

pi. Vf, fig. 33.

a. ) major. éf: a/» %^tim ^*.» , /JUmm^y^ut»,

Habit. L'Italie, la France méridion. a) Mont"

falcon , Florence.

N" 265. STRIGELLA , Draparnaud, Hist. ,

pi. VII, fig. 1,2, 19.

Hélix altenana, Gaertner.

k) Hélix sylvestrls, Alten, pi. VH, fig. i3?

Habit. La France, l'Espagne, l'Allemagne, la

Suisse.

N" 266. FILLOSA, Dr AP.\Ry., Hist., pi. VH,

fig. 18.

Hélix pilosa, Alten, tab. 4, fig- 7-

a) depilata.

Habit. La France, la Suisse, l'Allemagne.

a) <^oHim. Charpentier.

N° 267. GLABELLA^BRXPAm., Hist., i^lWl,

fig. 6.

Hélix turturum , Gmelin?

Hélix rufescens, Dillwyn.

Habit. La France, la Suisse, l'Allemagne.

N°'268. CfRCINATA, Studer.

Hclix moniana , Studer, Calai.

Hélix altenana, Klees ?

Habit. La France, la Suisse, l'Allemagne.
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N'' 269. PLEBEIUM, Dii AP. , Tlm. , pi. VII, f. 5.

Habit. La France, la Suisse, l'Allemagne.

N" 270. RUFESCENS , Montagu , Maton
,

DiLLWYN.

Habit. L'Angleterre, la Suisse, la France.

N" 27 1 . HISPIDA. MuLLER , Gmelin.

Draparnaud, Hist. j pi. Vil , fig. 20 à 22.

a ) Trocbulus hisj)idus , Chemmtz.
Habit. La Suisse, la France, l'Allemagne.

K° 272. SERiCE.t, Mii.LKR, Gmelin; Drapar-

NAUD , Hist. , pi. VII
, fig. 16, 17.

La veloutée , Geoffroy.

Hélix liispida, Alten, pi. III, fig. 6?

Habit. Presque toute TEurope.

N" 273. REVELATA, nobis.

Habit. La France, les environs de Paris et

d'Angers.

N° 274. C^LATA. Studer, Catal.

Habit. La Suisse ; Connu. Studer.

N" 275. ALBULA ? Studer, Catal

Habit. La Suisse; Coiiitn. Studeiî et Char-
pentier.

6) Coquille blanche ou rousse, très ornée de

fascies, ou de linéoles de couleurs vives ; épi-

derme insensible, jarn;iis velu
;
quelquefois

carénée; péristome bordé, mais non évasé.

QUATRIÈME GRoiPE. LES liÉLlOMANES, //t'/(0»ia«t's.

Cocjuillc surbaissi'c ou </lvbiiteuse.

K" 276. GROYANA, nobis.

Habit. Entre Fimnesino et le case Rrusciota
,

route de Sinigaglia
, à Aucune; Comin. Me-

NARD DE LA GrOYE.

N<'277. CONSPURCATA, Draparn., Hist. ^

pi. VII, fig. 23 à 25.

Habit. La France méridionale, l'Italie, l'Es-

pagne.

N° 278. STRIATA, Draparn. , Hist. , var. «, f.

,

7> ^) ^» ç, ", pi. V, fig. 18, 19, 20.

La grande striée, Geoffroy, 34; Duciiesne.
Coa. des environs de Paris, pi. II, fig.

STÉMATIQUE
Hélix intersecta et Hélix faciolata, PoiRET.

Hélix strigata, Studer, Catal.

Hélix intersecta, Brard, pi. II, fig. -j-^Lf^r^

Hclix caperata,des Anglois; Montagu, 2,

p 43o, tab. II, fig. II.

Hélix crenulata, Dillwyn.

Habit. Toute rEuro[ie, l'Archipel, la Svrie.

N° 279 CJNDIDULA, Studer , Catal.

Le petit Tiuban , Geoffroy.

Hélix stria ta, Drap., var. p, t, pi. VI, fig. 21.

Hélix unifasciata, Poiret.

Hélix tliviTiorum, Alten, pi. V, fig. g
Hélix striata, Hrard, pi. H, fig. 5, 6.^ /-

Habit. Presque toute l'Europe.

f

W 280. GRATIOSA ,?,Tvm.ï^ , Catal.

Habit. La Suisse, la France. Elle ne paroît

être qu'une variété de la précédente.

No 28 1 . ERICETORUM, Muller ; Draparn. ,

Hist. ^ pi. VI , fig. 16, 17.

Le grand lluban, Geoffroy.

Hélix Erfca, Da Costa.

Hélix albella. Peinant.

Hélix Ericetorum , Brard, pi. II, fig. 8.

Habit. L'Europe, l'iVrchipel, la Syrie.

N° 282. NEGLECTA,TiR.\9xm.,Hist.,^\.\i,

fig. 12, 1 3.

Habit. La France méridionale , l'Italie , la

Syrie.

iS° 283. CESPITUM, Draparn. , Hist., pi. VI
,

fig. i4, i5.

Hélix Ericetorum. «) Muller?
Habit. La France méridionale , l'Espagne

,

Nice, la Syrie, TénériFfe.

IN" 284. VARIABILIS, Draparn., //m^, pi. V,

fig. Il , 12.

Hélix virgata, des Anglois.

Hélix zonaria, Donova.n.

Hélix l'isana, Dillwyn.

Habit. L'Angleterre, les côtes de France, toute

l'Europe méridionale, la Syrie, l'Archipel.

rEgyjne, les États-Unis.

f IS° 285. SCABRA, Chemnitz, Conch. IX, tab.

i33, fig, 13,, 8.

Hélix corrugata, Gmelin, Dillwyn.

Habit. L'ile Sainte-Croix, Chemnitz.



f N" 286. FARIEGATA, Chemn.-, Conch. IX,

tab. i33,fig. 1207.

Hélix imea , Gmelin.

Hélix crenulata, Dillwtn.

Habit. Otaiti, Chemnitz.
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N" 295. PLANATA,Qmzw&.\, nobis,pl. XXX)

Hg. 2.

Chïmnitz, Conch. XI, p. 281 , taL. 209, iig.

2067 à 2069.

Habit. Le royaume de Maroc , CheMNITZ.

N» 287. SUBROSTRATA, nobis.

a) Alba , iiiunaculata.

Habit. Alnieria; Comm. D. Mornard.

No 288. CRETICA, nohis.

et) Alba, iinmacuiata.

Habit. L'ile de Crète, près la Canée; l'île de

Rhodes; Naxie,près Philoti ; Standie: Oli-

vier. '

N°289. SIMULATA, noh\s.

AiiHelixscabra, SâLisMARSCHLiNS, /îewe^t.n,

p. 378?

a ) majore.

p) rufa, griseo variegata.

7) S"sea.

Habit. Alexandrie dîlgypte, Olivier. 7) Na-

ples; Com/w. Janvier Ferry.

N« 290. P/5^iV^j MuLLER , Gmelin.

y Hélix média , Gmelin.

Hélix cingenda, Montagu, Matox.

Hélix zonaria, Pennant.

Hélix strigata , Dillwyn.

Hélix rhodostoma, DfiAPARNAUD, Hist.
,
pi. V,

fig. i3, i5.

Habit. L'Angleterre; toute l'Europe méridio-

nale , l'Archipel , la Syrie , l'Egypte , les

côtes de Barbarie. les Canaries, les-Etats-

Unis. Édule.
,

N^ 291. STRIGILATA , nobis.

Habit.? Comni. Sovvekby.

N°29?.. LINEOLATA, nohK.

Habit. L'Amérique?

N" 293. CARNICOLOR, nobis.

an Hélix Pisana, Chemnitz, Conch., IX, tab.

i32,fig. ii86, 1187?

Habit. L'Amérique.

N" 294. SUBDENTATA, nobis, pi. XXVII,

fig. I, 2.

Habit. La Perse?

m 296. ALBELLA, D.iaparn., Hist.,^\. VI,

fig. 23 à 27.

Hélix albella, Linné?

Hélix explanata, Muller, Gmelin.

Hélix planorbis marginatus , Chemmtz , tab.

126 , fig. 1002.

Hélix umbilicaris, Olivi.

Habit. Les bords de la Méditerranée , en

France, en Italie, en Espagne.

N''297. EXCLUSA, r^ohis,.

Habit. Lîle de Ravvak, l'une des Moluques;

Comm. Gaddicho.

** Coquille trochoUte et un peu carénée.

N" 298. FYRAMIDATA , Draparn. , Hist., y<

pi. V, fig. 6.

Habit. Les plages de la Méditerranée, en

France, en Italie, en Sicile; l'Archipel, les

environs de Rome et de Florence , etc.

N» 299. MARITIMA, Draparn. , Hist.
,
pi. V,

Iig. 9, 10.

Habit. Les plages de la Méditerranée, en

France, en Italie, en Sicile; l'île de Zante;

Ténériffe ?

N" 3oo. CRENULATA, Olivier, voyage au

Levant, 2 ,
pi. III , fig. 5 , a, b.

Habit. Alexandrie d'Egypte, vers la colonne

de Pompée, Olivier.

IS'"3oi. TROCHIFORMIS.uoh\?,.
Habit. L'Ile de France. Muséum, n° iSg.

N" 3o2, ELFORDLA, nobis.

Habit. ? Comm. Elford Leacii.

N» 3o3. ELEGANS, Gmelin.

Hélix elegans,.DRAPARN., //wf. ,
pi. V, fig. 1,2.

LisTEfi, Synops. , tab. 61 , fig. 58.

Trochus terrestris, Donovan, Maton, Mon-

tagu, Flemming.

Id. Chemnitz.
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Helixcrenulata,Miix.,GMELiN,DiLLWYN??? K" 3o5. CONICA, Draparnaud, //«<., pi. V,

«) fere depressa.
, fig. 3, 4, 5.

Habit. L'Angleterre
,
la Provence, l'Italie. //rt^/«. L'Archipel, Malte"; l'Italie, la France ,

a )
Civitta \ ecchia. vers les côtes de la Méditerranée.

N" 3o4. ELATA, Faure Biguet.

Ilab. T/île de Caprée; Comm. Faure Biguet.

La Sicile; Comm. Leach.

SEPTIÈME sous-genre. HÉLICOSTYLE, HELICOSTl LJ {i), nobis.

Coquille surbaissée ou trorhiforme ; volute

quelquefois alongée, tours de spire communé-
ment égalisés, pressés, étroits; bord intérieur du

cône spiral , Formant une columelle solide, droite

ou torse ; aire ombilicale souvent enfoncée ; bou-

che régulièie jilus ou moins oblique à l'axe du

test
;
péristome simple ou réfléchi.

i) Columelle droite, péristome simple ;co<niitle surbaissée.

PREMIER GROUPE. LES APLOSTOMES, Jplvsioinœ.

N" 3o6. HELIX {IwUcostjln) MISELLA, nob.

Habit. L'île Gouliam , l'une des Moluques.

Comm. Gaudiciio.

N0 307. DOLOSA , nohi'i.

Habit. Les environs du cap de Bonne-Espé-

rance; Delalande.

N"3o8. OCHROLEUCA. nob. pi. XXX, fig. noi.

Helix albella, CriESiNiTZ, Conck. , t. 126, fig.

1

1

0") , 1 106.

Habit. Les grandes Indos?

Obser^fation. Ces espèces ont beaucoup de rap-

port avec les hélicelles aplostomes, mais leur co-

lumelle solide les en distingue suffisamment.

') Columelle droite , ronde et simple; péristome simple ;

une lame inlernesnrln voûte du dentier tour de spire.

DEUXIÈME GROUPE. LES LAMELLÉES, Lamellatœ (2).

N" 309. EPISTIHUM, MuLLER ; nobis, pi.

2,;3t*,fig. 4.

Helix Epistylium, Gmelin, Dillwyn.

Trochus australis,CHEMNiTZ.

Helix Cookiana, Gmei IN. '

Helix alvearis, Humphrey, Mus. Calomi.?

Trochus alveolatus, Poit. Catal.

Habit. La Jamaïque.

,H-f>

JN" 3 1 o. EPISTFLIOIDES, nob.
,
pi

Habit. Les Antilles.

m.g. 2.

N^^3ii. R.tFINESQimi, nobis.

Mesomphix , ]\ok>. spc^. , Rafinesque.

Habit. Le Kentucky ; Comm. Rafinesque.

3) Columelle torse, comme tronquée à sa hase, ou mu-

nie dune côte spirale interne, fbrniatit (jouttière, et

paroissant sous la forme d'une dent ou d'une callo-

sité.

TROISIEME GRciupr. I ES CANALICULÉES , Cana-

liculato'.

N^ 3 1 p.. DELICATULA, nobis.

Habit. Les grandes Indes.

]SMi3. CONNEXlVA,\\oy\%.
Habit. Les environs du cap de Bonne-Espf

rance; Delalande.

No 3 .
i

. DEPRESSA, nobis.

Habit. Les grandes Indes.

(i) Les espirps dn ce sous-genre offrent dans leur colu- lidile de la columelle des lielix Epislylium et epiilylinides

,

melle un caractère particulier, qui ne, se retrouve cliez les nous a eup^agc ensuite à les placer parmi les ln'lirosijles.

liclicoides que dans le premier groupe des hclicoffi'-nes et Mais la nouvelle espèce que nous devons à M"^ Ruiinoque,
chez quelques liclicinoncs. Kous en avons tire leur dcnomi- et à Inquelle nous donnons le nom de ce zélé naturaliste ,

nation, d llcIix et de STi/>.a, /i^/i'ccsà co/oniie ou n co/umeWe. nous forcera à rétablir notre premier arrangement , ceUe

(3) INous avions d'aliord placé les espèces de ce groupe espèce ayant une columelle creuse et un petit ombilic bien

,vec les ht'licodoulcs lamellces. La considération de la so- visible.
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N° 3i5. UNIDENTATA. CHEMNiTz,t.XI, tab. N" 317. STROBILUS. nobis, pi. CIII, fig. i.

208, fig. 20.49, 2o5o.

Habit. Cayenne iî,^ Z , (Û^

Observation. Les espèces de ce groupe ont une

columelle fort analof,ue à celle des coquilles du

groupe des coclilogènes hélictères.

4) Columelle aplatie, sans dents m lames ,
formant une

sorte de gouttière à son interS'

dernier tour ; péristome réfléchi.

QUATRtÈME GROUPE. LES MARGINÉES, Mar^îwate.

Habit. ?

N° 3 1 8. ^ PELLANEA, nob.
,
pi. CIII, fig. 4, 5-

Habit. ?

N° 3 1 9. ALAUDA, nobis
,
pi. CIII , fig. 2 , 3.

ttMJt»^ -ci'»*. < - •
i '

sorte de gouttière à son intersection avec l'avant- >. NS 320. MIRJBILIS, nohis, pi. XXXÏ , fig. 4j

5 , 6. /, .

a) unifasciata.- *^^g^MJft%«» »-..*^-.»

Habit. ? "^^^^ST

N° 3i6. STUDERIANA , nohis, pi. CIII, N" 32i. COiVTF07î^//5, nobis, pi. CVIII, fig.

fig. 6.

Habit. ? Muséum , n" 1 63.

n I.

Habit. ?

-{"{^ EVOLUTATM.

COCHLOÏDES, COCHLOWES.

(
*
) Bouche généralement sans dents.

I ) Une columelle solide.

a) En filet , non tronquée à sa base.

HUITIÈME sous-GENBE. COCHLOSTYLE , COCHLOSTriJ {i),nohis.

Coquille alongée et ventrue, volute développée

dans le sens vertical; spire élevée, tours crois-

sant fortement, bord intérieur du cône spiral for-

mant une columelle solide, torse, non tronquée;

bouche plus ou moins verticale par rapport à

l'axe; bord extérieur plus ou moins avancé; pé-

ristome simple ou réfléchi.

I ) Péristome réfléchi.

PREMIER GRocPE. LES LOMASTOMES , Lomastomœ.

N° 322. HELIX [cochlostyla) METAFORMIS,
nobis, pi. CVIII, fig. n°2.

Habit. L'Amérique ?

(1) Les espèces de ce sous-geare forment la liaison des vo-

N» 323. SARCINOSA, nobis.

a) Spira conica.

Habit. L'Amérique? Comm. dOrbigny.

]S»324. PITHOGASTER, nohis, pl. CVIII,

fig. n° 3.

Habit. L'Amérique? Muséum, n° i65.

N» 325. FENTRICOSA, Chemnitz.

Bulla ventricosa, Chemnitz, Conch. IX, tab.

1 17, fig. 1007, 1008.

lutatœ aux evoliitatœ; elles sont réunies par une grande ana-

logie
,
quoique les unes se rapprochent des bélicoides, tandis

que les autres sont des cochtoides. Leur columelle non tron-

quée les distingue des sous-genres suivants.
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B.ulimus ventricosus, Brug. ?

Biilla fasciata, Gmelin, Dillwyn.

a.) Testa brevi. nn Spec. disl. ?

Habit. Les grandes Indes? a) Collect. D. Du-

FRESNE.

N° 39.6. FRATER, nobis, pi. CXII, fig. i, 2.

Habit. ? Collect. D. de la Touche.

NO 327. /).FC07îv^7:^,nobis,pl. CXII,fig. 3, 4.

a) minor.

Habit. ? a). Collect. D. T.amarcr..

K° 30.8. ovoïdeA, nobis, pi. CXII, fig. 5, 6.

Buliinus ovoideus, Brug.

Habit. ?

TABLEAU SYSTÉMATIQUE
N°332. PJRDALIS,noh\i, pi. CXII, fig. 7, 8.

Habit.? Collect. D. Sollier de la Touche.

N" 333. PULLATJ^nohh.
Habit. Le Brésil? Muséum , n» 167.

JS" 334. PERUriANA, Bruguière; nobis,

pi. CXIY, fig. I à 4.

Bulinuis Peruviauus, BruguièRE, n° 37.

a) Nobis, fig. 3.

p ) Nobis , fig. 4-

Habit. Le Pérou, Dombey.

f N" 335. FUNERALIS, Bruguière.

Bulimus funeralis, Encjcl. méth., n" Sg.

Habit. L'intérieur de FAniérique méridionale;

Leblond.

N° 329. ORTUSA, nobis.

Pupa obtusa, Draparnaud, Hist.j pi. III,

fig. 44-

Habit. Les montagnes de la Carinthie ?

2) Péristonu: simple.

DEUXIÈME GROUPE. LES APLOSTOMES , Aplotosmœ.

N» 33o. DUFRESNII. Leacîi.

Miscell. zool.,t. II, p. 1 53 à i54,pl.CXX.

a) major.

Habit. La Terre de Diémen , Nouvelle-Hol-

lande; Péron.

N«33i. TAUNAISII, no\ns.

Habit. Le Brésil, dans les Bois Vierge,* ; Comin.

Taunay.

No 336. PHASIANELLA, Humbolt.

Bulimus phasianelliis, Humbolt, Obs. zool.

Habit. La Nouvelle-Espagne, Humbolt.

N°337. f/'iVZ)^r..^,nobis,pi. CXIV, fig. 5à8; s,,^^

et pi. CXV. ^^S-,
Buccinum Zébra, Muller; variet.

Bulla Zébra, Gmelin, Dillwyn.

Bulimus undatus, Brug., n" 38.

Habit. Les Antilles, la Trinité, etc. ; la Nou-
velle-Espagne, Humbolt.

N« 338. SULTANA, Dillwyn.

La Poule .Sultane, Favanne, Cat. rais. , n" 47-

Hélix Gallina Sultana, Chemn., XI, tab. 210.

Habit. Cayenne , forêts de Rouza ; Comm.
HowE. Cette superbe coquille fut vendue

• 56o fr. à la vente du C" de Latour-d'Auver-

gne. Elle est toujours très rare.

g Culumelle solide aplatie et tronquée à sa base.

-f
Coquille conique ou très ventrue; ouverture élargie.

NEUVIÈME sous-GENRE. COCHLÏTOME , COCHLITOMJ{i), nobis; Rulla.JA^yé, Gmelin;
£uccinum,MvLLF.i{;Jchatina, Lamarck; Bultium, Bruguière et Veur\ -^^Achatina , Liguus,

MONTFORT.

Coquille conique on très ventrue, solide, peu tement; spire plus ou moins élevée; bord inté-

iransparente, volute croissant plus ou moins for- rieur du cône spiral, formant une colomellc plate,

torse, solide, repliée en dedan.s, et plus ou moins

(1) De Ko^xo'j et deTô/»oç,coupé. tronquée à sa base ; ouverture plus ou nioins
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courte ou longue, et droite, c'est-à-dire, dans

la direction de l'axe, mais élargie; bord exté-

rieur plus ou moins dans la verticale
;
péristome

simple.

I ) Coquille conique , bouche courte , bord extérieur

avancé.

PREMIER GROUPE. LES RUBANS, Liguuœ.

GENRES. Cliersina, Hcmphket ; Li'juus, Monifokt.

N» 339. HELIX ( cochlitoma) EXARATJ

^

MULLER; nobis, pi. CXVIII, fig. i, 2.

Buccinum exaratum , Muller.

Bulla exarata, Gmelin, Dcllwyn.

Bulimus exaratus, Bruguiére.

Habit. La côte de Guinée ?

N° 340. CANTHERIATA, nobis.

An Buonannijit/tu. Kirch.,c\. 3, f. 178, jun.?

Habit. ?
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Liguus virgineus,M0NTF0RT.

Monstrum.

a) Sinistra, nobis, pi. CXX, fig. 8.

Habit. Cayenne? la Barbade, la Jamaïque.

Celte espèce est fort commune chez les mar-

chands et dans les collections; mais nous

n'avons pu encore nous la procurer direc-

tement de son pays natal , ni recevoir au-

cun renseignement sur l'animal qui l'habite.

2) Coquille ventrue, bouche très grande, bord extérieur

dans la verticale.

DEUXIÈME GROUPE. LES AGATHINES , Achalinœ.

/

genres. Chersina , Hcmphret ; Achatina , Montfort

et Lamarck.

N" 345. HELTX FULVESCENS, nobis.

Bulimus fulvus, Bruguiére, n° loi*.

Lister , Sjnops. , tab. 682, fig. 35 , litt. a.

Habit. ?

N" 346. BORBONICA, nobis.

N« 341. FLAMMIGERA^nohh,Y\.ÇXy\U
, r^y^^^k]^ ^i^^^^^^^^J^^;^^^)^

fig. 537.
Lister , Sjnops. , tab. 9 , fig. 4-

Habit. Saint-Domingue.

N» 342. REGINA, nobis, pi. CXIX.
a) Muséum, n° 175'.

P ) ininor.

Monstrum.

a.) sinistra. ^U'i'ài»^/^^^l/t^^'it^m. ^•t^^f^

Habit. L'Amérique? p) Cayenne , hauteurs de

Rouza ; Comm. Howe. ^Pd-^-*i»- *>»

N» 343. VEXILLUM, fej^'y; nobis, pi.

CXXL Diverses variétés.

Chersina Vexillum , Humphrey, Mus. Calonn.

Buccinum fasciatum, Muller.

Bulla fasciata, Gmelin, Chemnitz.

Bulimus Vexillum, Bruguiére

Habit. Les ^^ïiHftyH.ï«jy^

N»347. FULICA,xio\À%.

Lister, Sjnops.., tab. 678, fig. 33?

a) Muséum, n" 1 7g.

p ) Nobis , n" 6.

7) Muséum, n*^ 180.

Habit. L'Ile de France.

N0348. ZEBRJJYA^uohis.

Habit. ?

N" 349. PANTHERA, nobis.

Habit. ?

No 35o. BICARINATA, Bruguiére.

Bulimus bicarinatus , Enc. met. , n° 102.

Bulla achatina sinistrorsa, Chemnitz, IX, tab.

io3, fig. 875, 876.

'^«^ ^«cfW. Bulla bicarinata , Dillwyn.

Habit. L'Afrique.

N» 344. VIRGINEA, Linné ;nob., pi. CXVIII,
fig. 3 , 4 ; et pi. CXX. Diverses variétés.

Bulla virginea, Linné, Chemnitz.

Buccinum virgineum, Muller.

Bulimus virgineus, Bruguiére.

Chersina vittata, Humphrey, Mus. Calonn.

N'SSi. PURPUREJ.Gmeuv.
Bulla purpurea , Gmelin , Dillwyn.

Id., Chemnitz, IX, tab. 118, fig. 1017, 1018.

Bulimus purpurascens, BruguiÈre.

Habit. L'Afrique.

G
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NIS° 352. AMPHORA, nobis

N^SSa. ACHATINA,W&yt.
Bulla achatina, Linné, Gmelin, Dillwyn

CiiEM.MTZ, IX, tab. n8 , fij^;. I0I2, ioi3.

Bucciniiin acbaliiiuni, Muller.

Cbersina Tigrina, Humphrey, Mus. Calonn.

Acbatina variegata, Lamarck, Roissy.

Bulimus acliatinus, Bruguière.

Hnhit. Madagascar, TAfrique.

ÉM ATIQUE
"354. ZEBRA, Cw^yimiz.

Buccinum acbatinum, e, Muller.

Bulla Zcbra, Ciiemn., IX, lab. ii8,fig. roi4-

Cbersina Zébra, ÎIumphrey, Mus. Calonn.

Bulimus Zébra, Bruguière.

Acbatina Zébra, Montfort.
x) Bulla acbatina. [:>) VoN BoRN, tab. lO, fig. i-

Bulimus Zébra, Perry.

Habit. Madagascar, a ) La Cafrerie , le pays

des Hottentots, sous les buissons des mon-

tagnes de sables, Delalande.

-f-f Coquille owoïde on turriculée , bouche alongée et étroite.

DIXIÈME SOUS-GENRE. COCHLICOPE, COCHLICOPJ , nobis; Bulla, Foluta, Gmelin, Dillwyn.

Bulimusj Bruguière; Po///)Aew«ij Montfort ;^cAfliinaj Limneus, Lamarck; Columna, Perry.

Coquille ovoïde ou turriculée, mince, transpa-

rente, généralement unicolor; volute croissant

plus ou moins fortement ; spire courte ou tiès

alongée; bord intérieur du cône spiral, formant

une columeîle plate, torse, solide, re[)liée en de-

dans, et plus ou moins arquée et tronquée à sa

base; ouverture plus ou moins courte ou aloneée,
• . * - N *- .'"I *

.

et drojte;'ma^ géiféftilément éj,rofie; péristome

sinqjic.

i) Cocjuille ovoïde , bouche lo}}gue, bord e.xtL-ricur ilans

la verticale.

i'HEMilr groupe. LES POLYPIIKMES, Polypliemœ

,

JMOXTFOIIT.

N» 355. HELIX [cochlicopa) PRIAMUS, Gro-

NOVIUS.

Ilelix Priamus , Gronovius , Zoophyl.

Hélix Priapus, Gmelin.

Buccinum Stercus pulicum, Chemnitz, IX,

tab. 120, fig. 1026, 1027.

Bulla Stercus pulicum, Gmelin.

Bulla Priamus, Dillwin.

«) Fossilis, Bulla hélicoides , HnoccHi , Con-

chyL, t. II, pi. lig.

Habit. La côte de Guinée? «) Le Plaisantin,

en Italie.

N"356. TiO^^"^. nobis.

Buccinum striatuni, Chemnitz, IX, tab. 120,

fig. 1028, 1029.

Bulla iruncata
, Gmelin, Dillwyn.

Polyplioinus Glans, Say.

a) Elongata.

Habit. Les Florides; Comm. Say.

N" 357. MULLERI. nobis.

Buccinum striatum, Mui.ler.

Id., Chemnitz, var. a) Tab. 120, fig. io3o.

Strombus slriatus, G.melin.

Hélix tenera, Gmelin.

Hélix incumbens. Dillwyn.

Bulimus striatus, Bruguière, n° 11 3.

Habit. Cayenne, sur les monts Serpent et Sy-

neri ; Conini. HowE.

No 358. POIRETI, nobis.

Bulimus Algirus, Bruguière, Encjcl. nicih.,

n° 1 10.

Habit. L'Italie, Comm. Moricand ; File de

Zante, Comm. le C" Mercati ; xVlger , Poi-

RET. '. ,

N=359- BRlfÛUIERéBS, nohis.

Habit. Lé's Antilles? Muséum, n" 190.

N«> 36o. OLEACEA, nobis.

Habit. Les Antilles?

N" 36 1 . GLANDULA, nobis.

Habit. Les Antilles?

N" 362. GLANS, Bruguière, Encjclop. méth. ,

n°iii.

Bulla voluta, Chemnitz, IX, tab. 117, fig.

1009, 1010.

Id., Gmelin, Dillwyn.

Polypbemus~Glans, Montfort.

Habit. Saint-Domingue.
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N° 363. LEUCOZONUS, Walch.

Naturf., 4 st- > t. I , fig. 4 et 5 , p. ^o.

Maktin, Conch. 4, p. 220, pi. CXLVIII , fig.

1871, 1872.

Voluta leucozonias, Gmelin, Dillwyn.

Habit. La Martinique.

N° 364. DOMINICENSIS, Gmelin.

Bulla Dominicensis, Gmelin, Dillwyn.

Bullaturritaetmaculata, Chemnitz, IX,tab.

117, fig. ion.

Bulimus maculatus, Bruguière.

Habit. Les grandes Antilles.

No 365. TIARELLA, nobis.

Habit. ? Comm. Dufresne.

2 ) Coquille turriculée , bouche courte , bord extérieur

un peu avancé.

DEUXIÉ.ME GROUPE. LES STYLOÏDES , Styloides.

GENRE. Columna , Pebbv.

N» 366. FULMINEA, nobis.

Habit. L'Amérique?

N°367. COLUMNA ^^vix^v..

Buccinuni Columna, Muller.

Hélix Columna, Chemnitz, IX, tab. 112, fig.

954, 955 ; et X[, tab. 21 3, fig. 3o2o, 3o2r.

Hélix Pyrum et Helix Columna, Gmelin.

Bulimus Columna, Bruguière.

Limneus Columna , Lamauck.

a) Columna grisea , Perry.

Habit. Les Antilles? le Brésil ?

f N° 368. MAR3IOREA,Vev.r\, Conch., pi. LI,

fig. 2.

Habit. ?

N» 369. OCTONA, Chemnitz.

Helix octona, Gmelin, var. p).

Helix octona, Chemnitz, IX, tab. i36, fig.

1264.

Id. , Maton et Rackett, Cat., pi. V, fig. 10.

Habit. Les Antilles.

N" 3no. TEREBRASTER, nobis.

Habit. Les Antilles.
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N°37i. ACICULAMvTui^^^-
L'Aiguillette, Geoffroy.

Buccinum Acicula , Dillwyn.

Bucciuum Acicula, MuLLER.

Buccinum terrestre, Montagu.
Buccinum longuisculum , Adans. , Microsc.

Bulimus Acicula, Bruguière.

Id., Draparnaud, Hist., pi. IV, fig. 25, 26.

Helix octona, Schrôter, Gmelin.

Habit. Presque toute l'Europe.

N° 372. LUBRICOIDES, nobis.

Habit. Les environs de Rimini.

N" 373. FOLLICULUS, Gronovius.

Helix folliculus, Gronovius, Zoophyl. , fasc. J,

p. 296, pi. XIX, fig. i5, 16.

Id. , Gmelin. <•

Habit. Lltalie; Nice, Naples, Malte, Zante ;

l'Andalousie.

N°374. LUBRICA, MvhLER.

La Brillante, Geoffroy.

Helix lubrica , Gmelin.

Helix stagnorum, Pulteney.

Turbo muscorum, Pennant.

Turbo glaber, Da Costa.

Bulimus lubricus, Bruguière. Id., Draparn.,

Hist.
,
pi. IV, fig. 24.

Helix subcylindricaf Dillwyn.

Id., Linné, Gmelin, Chemnitz???

Habit. L'Europe.

Observations. Les espèces de ce dernier groupe

réunies dans un même sous-genre aux vrais poly-

pbèmes, parla grande analogie de leurs coquilles,

n'offrent cependant point toutes dans leurs ani-

maux une similitude de conformation. VH.fulnu-

nea et 1'//. Acicula sont peut-être les seules espèces

qui puissent entrer avec les polypbcmes érigés en

genre distinct. L'//. Columna et YH. marinorea

dont on ne connoît pas l'animal, appartiennent

peut-être à un autre groupe. L'//. lubiicoides , si

voisine de Vacicula, est elle-même fort-analogue

à VH. folliculus, et celle-ci à 1'//. lubrica. Cepen-

dant ces espèces n'offrent point les caractères de

l'animal de VH. Poireti. Il faut encore de nou-

veaux renseignements pour prendre un parti à

l'égard de toutes ces coquilles.
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2 ) Coquille perforée ou ombiliquée^ ombilic masqué ou découvert; périslome simple,

a) Tours de spire égalisés, le dernier moins long que tes autres réunis.

ONZIÈME SOUS-GENRE. COCHLICELLE , COCHLICELLA , nobis; Bulimus , Bruguiébe et

Draparnaud.

Coquille conique ou turriculée, perforée; tours f N" 379. ^^/fJ5^/î^^ Linné , Gmelin , DiLL-

de spire égalisés, nombreux, étroits, le dernier wiN ?

moins long que les autres réunis; ouverture Z^rt^/. Alger, Linné. Eien ne prouve que cette

courte, columelle torse et creuse. espèce soit la précédente.

Guoi PE c.MQiE. LES TOURELLES, Turritce. N» 38o. ORVZA, Bruguière.

Bulimus oryza , Encjclop. méthocL, p. 333,

n"*.

Habit. La Guadeloupe; Comm. Mayol.

No 375. HELIX {cochlicella) CONOIDEA,
Drapaunaud, Hist.

,
pi. T, fig. 7, 8.

a) fasciata.

Habit. Les plages sablonneuses de la Mcdi- N°38i. CLAfULUSjXiohi?,.

terranée en Provence, à Naples, dans Tîle «) Muséum, n" 300*, de Tlle de France? ?

de Zante et en Sicile. Habit.? La Guadeloupe; Comm. Mayol.

-f-
N" 276. TROCnOTDES. Bruguière.

Bulirnus Irochoides , Encjcl. méth., n" 8.

Habit. Les rocbers de l'île Marosse, au fond

de la baie d'Antongil de l'île de Mada-
gascar.

N° 377. rENTRO.Smt, nobis.

Bulimus vetitricosns, Ukap. , Hist.
,

pi. IV,

fig. 3i, 32.

Ilelix acuia, Muller.

GuALTiiRi , Test. , tab. 4 , fig. L, N.

Habit. La Provence, la Syrie, Tltalie, l'Anda-

lousie.

?<» 378. yiCUTyl, Muller.

liiSTER, Sjfiops.., tab. 19, fig. 14.

Ilelix bifasciaia, Pulteney, Maton.

Turbo fasciatus , Pennant , Da Costa , Do-
NOVAN , MoNTAGU.

Bulimus acutus, Bruguière; Draparnaud,

Hist., pi. IV, fig. 29, 3o.

Ilelix aciita, Uillwyn.

Habit. L'Angleterre, l'Europe méridionale,

l'Arcbipel, la Syrie, lEgyple. Les Etats-

Unis; Comm. Lesueur.

N" 382. CJLC.^REA,CmMmiz, Conch. IX,

tab. i35, fig. 1226.

Hélix calcarea. Von Born, Dillwyn.

Hélix obtusata et Hélix decoilata, S; Gmelik.

Bulimus calcarcus, Bruguière.

Habit. Les grandes Indes ?

1N« 383. DECOLLATA, \A^Tit.

Hélix decoilata, Muller, Gmelin, Dillwyn,

Chemnitz.

Bulimus decollatus, Bruguière; Draparn. ,

Hist. ,
pi. IV, fig. 27, 28.

a) major.

p ) minor.

Habit. li'Europe méridionale, l'Egypte; les

Canaries, Comm. Rudolphi. p) Scio, Oli-

vier.

f N» 384. SEPTENARJA, Bruguière.

Bulimus septenarius , Encyclop. méthod. j

Ti" 46.

Petiver, Gazophjl.
, p. 26, n" 4) tab. 17,

fig. 4.

Habit. La Perse , Petiver ? L'Amérique mé-
ridionale, Bruguière^
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P) Dernier tour de spire généralement plus gros et plus long que tes autres réunis.

DOUZIÈME SOUS-GENRE. COCHLOGÈNE , COCHLOGENA ^ nobis; ^m/wm*^ Scopoli , Bruguière,

Lamarck, Montfort ; Chersina, Otis, Humphrey; Bulimulus, Leach ; Pythia, Ocken; Melania,

Perry; Bulinus, Pupa^^TXir^t.?).; Odostoinia, Flemming , Bulla, Voluta^ Buccinum , Gmelin ,

Chemnitz , DiLLWYN ; Hélixj Buccinum^ MulleR ;
Auriciila

.
Lamarcr.

Coquille oblongue ou ovoïde; dernier tour de

spire généralement plus gros et plus long que les

autres réunis ; bord intérieur du cône spiral replié

en dehors, et portant presqu'à angle droit sur la

convexité de l'avant-dernier tour , de manière à

former une columelle creuse, torse ou droite,

perforée ou ombiiiquée; ouverture généralement

alongée et en croissant.

•j- Péristome simple ou épaissi , mais à bords

tranchants.

a. ) Coquille ombiiiquée, columelle droite.

PREMiEn GROUPE. LES OMBILIQUÉES, Umbilicatœ.

Bulla, GwELiN, Chemnitz; Buccinum, Muller.

N» 385. HELIX (cochlogena) FLAMMATA,
nobis.

Buccinum strigatum, MuLLER.

Bulla strigata, Gm: LIN, DiLLWYN.

Bulimus strigatus, Bruguière.

Hélix undata, G.melin, Dillwyn?

Habit. L'Afrique.

N° 386. BABEL, nobis.

a) Muséum, n" 21 5'*.

Habit. L'Afrique? Muséum, n° 2i5*.

N° 387. STRIATULA, MvLLEii.

Buccinum striatulum, Muller, n" 335.

Bulla striatula, Gmelin, Dillwyn.

Bulimus striatulus, Bruguière. .

Habit. L'Afrique.

N" 388. KAMBEUL, Adanson, voyage au Sé-

négal , G. V. , tab. I.

Bulimus Kambeui, Bruguière.

Hélix Kambenl, Dillwyn.

Habit. Le Sénégal, Adanson.

rS" 389. FLAMMEA, Muller.

Hélix flammea, Gmelin, Dillwyn.

Bulla flammea, Chemnitz, IX, tab. 119, iig.

1024, 1025.

a) Bulimus flammeus, Bruguière.

Habit. L'Afrique.

N'^ 390. ^DILIS, nobis.

Habit. Le royaume de Galam, en Afrique.

Muséum , n" 214.

P ) Coquille perforée , columelle torse.

DEUXIÈME GROUPE. LES PERFORÉES, Perforatce.

Bulimus, Brcg. , Dbaparn.; Bulimulus , Leach.

' Coquille oblongue.

No 391. FASCIOLATA, OhiwER.

Bulimus fasciolatus, voyage au Levant, pi.

XVn,fig. 5.

a ) alba.

p) major.

Habit. L'île de Bhodes, Lataquie; p) la côte

de Caramanie ; Comin. Olivier.

N° 392. RADIATA, Bruguière.

Hélix detrita, Muller, Chemnitz, Gmelin,

Dillwin.

Hélix sepium , Gmelin.

Bulimus radiatus , Draparn. , Hist. , tab. 4 ,

fig. 21.

Buccinum leucozonias, Gmelin.

a) Muséum, n" 2o4*.

P) major.

y ) minor.

Habil. L'Angleterre, la France; a) l'île Saint-

Thomas, Mauge; f) Kicée, Olivier; 7) le

Vallais, Comm. Charpentier.

N° 393. LIMNOIDES, nobis.

Habit. La Guadeloupe , Comm. Krauss ; l'île

Saint-Vincent, Lesueur.
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N* 394. GUJDÀLUPENSrS, BRI GviÈRt.

124,

ÎS"

Hélix acuta,CHEM!S., IX, tab. i34, fig.

n°' 1 , 2.

Bulimus GTiadalupensis, BruguièRE.

Hélix Guadalupensis, DiLLWYN.

Buliinulus tiiFasciatus,LEACH. Mise, 1. 1, p. 4 ' •

kl., acutus, Leacii, id.

Hélix exilis, Gmelin, Syst. nat.
, p. 3668.

Habit. La Guadeloupe, la Martinique, l'île

St.-Barthéletny, Porto-Rico, sur les caféiers

et autres arbrisseaux. Cette espèce varie

beaucoup pour les couleurs et les bandes.

395. FRATERCULUS, uohis.

Habit. La Guadeloupe ; Connu. Krauss et

Mayol.

N»396. riRGVLATyl, nobis.^^<p>^.«.>

Lister , Synops. , tab. 8 , li^j. 2.
»*»».

o.) Hélix deirita, Chemnitz, IX, tab. i34, fig.

1225, litt. a, b.

Hélix exilis , Gmelin , var. 7 ) Sjst. nat. ,

p. 3669.

p) immaculata.

7) fa scia ta.

S) Muséum , n" 209.

Habit. Le Brésil? les Antilles, Porto-Rico;

p) -j) l'île Saint-Barthélémy, sur les arbustes

dans les parties les plus élevées; Co7/i//i. Li -

SUEVR. S) Saint-Domingue.

N«397. f ITTyiTA, RvMBOhT.

Habit. La Nouvelle-Espagne; Covim. D. HuM-

BOLT.

No 398. SCHROTERI, nobis.

a) major.

Habit. La côte de Coromandel, Cotohi. Schrô-

TER. a) Dans les bois à la base des monta-

gnes de l'intérieur de la presqu'île en-deçà

du GiDge ; Comm. Leschenault.

N° 399. ANGULATILIS, nobis.

Muséum, n" 21 3 bis.

Habit. Le cap de Bonne-Espér. , Delalande.

N° 400. PICTURATA, nohis.

Habit. La Trinité ; Cayenne, sur le mont Ser-

pent, Co»;;;/. Ho\VF,;la Guadeloupe, Comm.

KuAUSs; la Martinique, sur les haies, Tuou-

NENS.

N° 40.. LILIACEA, nobis.

a) flavescens.

Habit. Les Antilles , Porto-Rico , Maugé.

«0402. AA'G l'LOSA, liohk.

Habit. Le Brésil ; Comm. Bosc.

No 4o3. LITA, nobis.

Habit. Les îles Sandwich ? Comm. Gatjdicho.

Le Brésil ?

j- N" 404. BONTIA, Che.\initz, IX, tab. i34,

fig. 1216, 1217.

Hélix Bontia, Gmelin.

Habit. Le Bengale.

CoijuUle ovoide.

N" 4o5. COSTULATA, nobis.

Habit. Le port du Roi George, dans la Nou-

velle-Hollande, Péron; la baie des Chiens-

Marins, Gaudicho.

N° 406. MELONES, nobis.

Habit. La Nouvelle-Hollande.

N''4o7. RUBICUNDA, noh\s.

Habit. Les grandes Indes ?

-f-{-
Péristome réfléchi ou denté.

I ) Bouche en cioissant, sans dénis ni plis; péristome

réfléchi et régulier; columelle torse , perforée ; dernier

tour de spire quelquefois plus court que les autres

TROISIÈME GROUPE. LES LOMASTOMES, Lomastomœ.

GENRE BULIME , Bulimus, LaJI\BCK , Mo.NTFOr.T.

* Dernier tour de spire plus gros et plus long que les autivs

téutiis; eotpiiltf ornée de couleurs vives.

N° 408. FAFANNII, nobis.

Habit. ?

N» 409. OFUM, nobis.

Habit. ?

N° 410. OVATA, MuLLER.

Hélix ovalis, Gmelin.

Bulla ovata,CHEMN.,IX, t. 119, f. 1020, 1021.

Bulimus ovatus, Bruguière.

Habit. Le Brésil , dans les Bois Vierges; Comm.

Taunay.
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N» 4 r I . OBLONGA, Muller.

Biilla oblonga, Chemnitz, IX, tab. irp, fig.

1022, 1023.

Hélix oblonga , Gmelin , Dillwyn.

Bulimus obloDgus, Bruguière.

Hélix ovipara, Porl. cat., p. 87.

Bulimus haemastomus , ScoPOLi, LamarCR et

Leach.

Turbo liaernastomus, Gmelin, p. 3597.

Melania carnatis, Perry, Conch., pi. 29, fig. 3.

Habit. Cayenne , Comm. HowE ; la Trinité

,

Coinm. Thounens ; le Brésil , Comm. Langs-

DORF ; S.-Dotningue, la Jamaïque? Chemn. ;

l'île Saint-Thomas, sur la côte d'Afrique,

Bruguière.

f N»4i2. COZ C/7)/j&^, Bruguière.

Bulimus Columba, Encycl. met. , n" 35.

Sera , Thés. , tab. 71 , fig. 6, p. 169.

Habit. ?
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N''4i5. INTEJiJÎUPrJ ,MvLtui..

Bulimus interruptus, Bruguière.

Hélix inteiTupta, Dillwyn.

Hélix interrupta, Muller; Chemnitz, IX,
tab. 1 34, fig. 121 3, 1214.

Monsti'um.

a) Hélix contraria, Muller, Gmelin.

Hélix interrupta sinistrorsa, Chemnitz, IX,
tab. !ii, fig. 938, 939.

Habit. Les grandes Indes, Timor; MaugÉ.

«0416. Zy^r^, Muller.

Hélix laeva, Gmelin; Chemnitz, IX, "tab. m,
H- 940 à 949.

Bulimus laevus, Bruguière. *

a) Muséum, n** 225*.

p) Muséum, n** 225**.

Habit. Les grandes Indes, Timor; Maugé.
Cette espèce et la précédente doivent, sans

doute, être réunies.

N" 4i3. JUREJ, Dillwyn.

Bulimus citrinus, Bruguière.

Helix perversa, LiNNÉ, Gmelin, Von Born.

Id. , Chemnitz, IX, tab. 1 10, fig. 928 à 931 ;

et tab. III, fig. 934 , 935.

Helix sinistra, Muller.

Limax aureus, Martyn.

Chersina perversa, Humphrey, Mus. Calonn.

Monstiiim.

a.) dextra.

Helix dextra, Muller, Gmelin; Chemnitz,

IX , tab. i34 , fig- 12 10, 1212.

Bulimus citrinus , D, Bruguière.

Habit. Les grandes Indes.

No 414. INFERSJ, Muller.

Bulimus Inversus, Bruguière.

Helix recta, Dillwyn.

Helix inversa , Muller , Gmelin ; Chemnitz ,

Conch. IX, tab. 1 10, fig. 925, 926.

an Helix trochoides? Chemnitz, Conch. X,

tab. 173, fig. 1686; junior?

Helix perversa. 7) Von Born.

a) Helix flammea sinistrorsa, Chemnitz, IX,

tab. 1 10, fig. 927. 7
P )

pallescens striata. Muséum, n" 223.

3Ionstrum.

a. ) Helix recta , Muller , Gmelin.

Habit. Les grandes Indes a) et p) Java, par Les-

chenault. Cette espèce ne me paroît être

qu'une variété de la précédente.

N» 417. TRIZONALIS, nobis.

Helix trifasciata , Chemn. , IX, t. 1 34, fig- 1 2 1 b.

Bulimus trifasciatus , Bruguière. ^^Mii^Si^^]<l^*y)

Habit. Les grandes Indes. ^^A

N*» 418. ALEPI, nohis.

Habit. Alep, côte de Syrie, au lieu dit la Coupe

^

à une demi-lieue de la ville; Comm. Olivier.

N«4i9. LJBROSA , OuMER.
Bulimus labrosus, Olivier, voj.au Lev., 2,

p. 222, pi. XXI, fig. 10.

Habit. La côte de Syrie ; Baruth , sur les mu-
railles, dans les vignes et dans les jardins,

Olivier. Sur les rochers des environs de

Seyde; Comm. D. Martin.

N° 420. LABIOSA, Muller.

Helix labiosa , Gmelin , Dillwyn.

Helix cylindracea acuta, Chemn., Conch. IX,

tab. i35, fig. 1234?

Habit. Les crandes Indes ? .

«"421. FBAGOSA, nobis.

Habit. Les grandes Indes ?

• ' Dernier tour moins long et moins gros que les autres

réunis; coquille unicolore.

IS° 422. BSTICJTJ, nobis.

Habit. Saint-Thomas; Maugé.
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N" 423. BADIOSJ, nohls.

Habit. Saint-Thomas ; MaugÉ. Muséum , n°

226 bis.

N° 424. OBSCUB.y4, MvhLER.

Le Grain d'orge, Geoffroy.

Hélix obscura, Gmelin, Montagu, Maton,

DiLLWYN.

Bulimus obscurus, Draparn., Zfwt. , pi. IV,

fig. 23.

Bulimus hordeaceus, Bruguière, Poiret.

Turbo rupium, Da Costa.

Habit. Pre.s(jue toute l'Europe.

S" 425. MONTylNJ, BR.\PAm. , Hist., pi. IV,

fig. 22. Bulimus montanus.

Hélix Lackhamensis, Montagu, Maton, Dill-

WYN.

Hélix buccinata , Alten, Syst. abhandl., tab.

12, fig. 12.

Habit. La France, l'Angleterre, l'Allemagne,

la Suisse.

5^° ^Ç>.^SIDONIENSIS, nobis.

Habit. Seyde ; Comm. D. Martin.

N» 427. CYLINDRICA, Péron.

/ Habit. Les îles Saint-Pierre et Saint-François,

Péron. Muséum, n" 23o.

N" 428. OSCILLUM, no\m.

Habit. Le Bengale, dans les bois de l'intérieur;

Leschenault. Muséum, n° 229.

\i) Bouche courte en croissant i
péristome simple ou

épaissi et régulier; columelle torse plus ou moins sail-

lante et arquée, ou munie d'un pli qui tourne sur elle,

et la fait paraître subtronquée ; ombilic masqtié ou

exactement clos; dernier tour de spire quelquefois plus

court que les autres réunis,

QUATRIÈME GROUPE. LES HÉLICTÈRES , jfffi/icfôrei ;

Turbo, Chemnitz.

* Coquille coniforme.

N*» 429. FULPINJ, nobis.

Habit. Les îles Sandwich? E.xpédition de M'' le

capitaine Freycinet.

NMSo. DECORA, noh\%.

Turbo lugubris sinistrorsus, Chemn. , t. XI,

lab. 2i3, fig. 3oi4, 3oi5.

Habit. Lee îles Sandwich.

STEMATIQUE
N'' 43 r. LUGUBRIS, Chemnitz.

Turbo lugubris, Chemnitz, t. XI, p. 278,

tab. 309, fig. 2059, 2060.

DixoN , a voyage round the world; App. , p.

354 , fig. I . Turbo apex fulva.

Habit. Les îles Sandwich.

N»432. LORATA, nohis.

Habit. Les îles Sandwich ; Comm. Gaudicho.

S' 433. SPIRIZONA, nobis.

Habit. Les îles Sandwich?

" Coquille turriculée.

N" 434. TURRITELLA, nobis.

Habit. Les îles Sandwich. Expédition de M"" le

capitaine Freycinet.

"* Coquille ovoide.

N" 435. TRISTIS, nobis.

Habit. Les îles Sandwich. Expédition de M"' le

capitaine Freycinet.

î<°436. TEXTILIS, nohïs.

Habit. Les îles Sandwich; Comm. Gatjdicho.

N« 437. FENTULUS, nobis.

Habit. L'île Gouham , l'une des Mariannes
;

Comm. Gaudicho.

Observation. Les animaux des espèces de ce

groupe, nouvelles ou peu connues, méritent d'être

examinés avec soin, peut-être offriront-ils des ca-

ractères génériques dans leur organisation.

3) Bouche alongée, anguleuse à ses e.xtrémités , ou ver-

sante supérieurement , souvent rétrécie par les sinuo-

sités du bord extérieur ; columelle grosse, plus ou

moins spirale, et formant un pli plus ou moins sail-

lant dans l'ouverture. Péristome épaissi et réfléchi;

dernier tour de spire plus long et plus renflé que les

autres réunis.

CINQUIÈME GROCPE. LES STOMOTOIDES , 5tomofoi-

des. Volata, Gmelin, Dillwyn ; Otis, Humphret;

Aaricula, Laimarck ; Bulimus, Brug. ; Melania

,

Perry.

N" 438. A URIS LEPORIS, Bruguière.

Bulimus Auris Leporis, Bruguière, n" 82.

Maw, Trav.qf Brasil, pi. de coquilles, n°' i, 3.
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Monstrum ? An Species ?

a) subtus plana, apertura lateralis. Muséum,

n° 236*.

Habit. Madagascar, dans une forêt de Bam-

bous, à 9 lieues du Port de Foulepointe,

Bruguière. I>e Brésil, dans les lieux culti-

vés ; Conim. Taunay. a
) Le Brésil , au cap

Saint-Esprit; expédition de M"" le capitaine

Freycinet. Selon M*" Taunay, l'animal de

cette espèce a les tentacules inférieurs pal-

més.

N» 439. A IRIS SILENI, Von Born.

Voluta AurisSileni, Von Born, Mus.jtsîh. IX,

fis- 3, 4-

Id. , Gmelin, Ciiemnitz, Dillwyn.

Bulimus Auris Sileni, Bruguière.

Carychium undulatum, hEACH , 3Iiscell.

Buonanni, cl. 3, fig. 8?

Habit. Partie Espagnole de Saint-Domingue?

f NO 440. AURIS CERFINA, nobis.

Mavv, Trav. of Brasil, pi. de coq., fig. 4-

Habit. Le Brésil; Mavv. Cette espèce paroit

bien distincte de la suivante.

lN°44i. G0NI0ST03IA, nobis.

Lister , Sjnops. , tab. 1 o5g , fig. 4 ?

Maw, Trav., pi. de coq., fig. 3.

Habit. Le Brésil
,
près Rio-Janeiro , à l'aque-

duc de Corcovado.

A.
N» 442. AURI§ CAPRINm^, nobis.

Voluta glabra , Gmelin, Dillwyn.

Voluta Auris Judae, Gronovius, Zooplijl.
_,

p. 296, t. 18, fig. 12.

Id., [5) Gmelin, p. 3437.

Bulimus Auris Sileni, Bruguière.

Auricula Auris Sileni, IjAMARCR, Enc. rnél.h.

,

pi. 460 , fig. ^ , a, b.

Habit. La Trinité, Saint-Domingue, etc.

'S" 443. DISTORTA, CHEumTz, X, tab. 149,

fig. 1395, 1396. Auris Midœ dislorxa.

Voluta australis, Dillwyn.

Bulimus distortus, Bruguière.

Habit. ?

DES LIMAÇONS. 5-

f N° 445. AURIS rULPINA, Chemn., XI,

tab. 210, fig. 2086, 2087. Voluta.

Melania nonpareil, Pkrry, Concli., pi. XXIX,
fig. 4.

Habit. Sainte-Hélène, Chemnitz; la Chine,

t N° Aie.'ZIURIS MALCHI, Muller.
Voluta, Gmelin, Dillwyn; Chemnitz, IX,

tab. 121, fig. 1037, io38.

Bulimus Auris Malchi ,' Bruguière.

Habit. T^e Brésil, où cette curieuse espèce a

été trouvée par S. A. S. le piince Ma\imi-

lien de Neuwied.

4) Bouche en croissant, rin peu anguleuse à ses e.xti'é-

rnités, munie le plus souvent de dents courtes au pcri-

stome, qui est bordé et un peu évasé ou réfléchi;jamais

de lames. Columelle torse, creuse, aplatie à sa hase,

ou formant une protubérance saillante; généralement

perforée.

SIXIÈME GROUPE. LES DONTOSTOMES , DoiitoifoHiCT?.

*
) Dernier tour Je spii-e plus gros et plus loitg que les autres

No U7- ^URIS BOFIN^^Brvgvière; nobis,

pi. CLIX.

Auris Midae terra; australis, Chemnitz, IX ,

tab. 121, fig. loSg, io4o.

Auris Malchi p), Gmelin.

Limax Fibratus, Martyn.

Voluta australis, Dillwyn.

a) Nobis, fig. 4-

p ) Nobis, fig. 1,2,3.

^Monslnim.

a) Apertura deforiiiis; incrassata, contract;i

Habit. Les îles de la mer du Sud ?

f N" 448. MELANIA, nobis.

Melania striala, PtiiRY, Concli., tab. 29, fig. 5.

Habit. La Nouvelle-Californie. Ne paroît pas

différer de la précédente?

f N" 449. AURANTIA, Perry, Conchyl.
, p].

XX(X,fig. I. Melauia.

Habit. La Nouvelle-Zélande.

"
) Tours lie spire cijaliscs, souvent presse's et e'troils.

Genres. Turbo, Gimeli.n, Dillwïjs ; Pupa, Drap., Stideh.
|N" 444. JOHNII, Chemnitz, XI, tab. 210,

fig. 2076 , 2077.

Habit. Les grandes Indes. Espèce incertaine N* 4.'io. TURGENS, nobis.

pour le genre. Habit. Le Portugal? Comm. Leach

H
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No45'- OBESASi, nobii.

Habit. Seyde, Coinni. 1). Martin. Barulh,

Olivier.

N°45?.. PUPA^LimÉ.
Biiliiniis Pnpa, Bruguière.

llelix Pupa, DiLLWYN.

a) médius.

|5) major.

Jlab. Gemleck en Syrie, Alexandrie d'Egypte,

les Dardanelles, Sestos, Scio,Standié, Oli-

vier. L'île de Zante, Comm. le C' Mehcati,

a) Standié , Zante. fi ) La Sicile, par INP Lucas.

N» 453. TRIDENS, MuLLER.

Turbo tridens, Gmelin.

Turbo quadridens, Alten.

Pupa tridentata, Brard.

Bulimus tridens, Bruguière; Draparnaud,

Hist.j tab. 3, bg. 57.

Habit. Presque toute l'Europe.

K" 454. QUJDRIDENS, Muller.

L'anti-Barillet , Geoffroy.

Turbo quadridens, Gmelin, Dillwin.

Turbo Uva terrestris, Chemnitz.

lËMATIQUE
Turbo Uva, var. y) Gmelin.

Bulimus 4 dens, Bruguière.

Pupa 4 dens, Draparn., Hist.^p]. IV, fijj. 3.

a) major.

p) bidens.

7)5 dens.

Habit. Presque toute l'Europe, a) Montfal-

con. p) Les Dardanelles, Naxie; Olivier.

f) Les Dardanelles, Olivier.

U
N<'455. ZEBI^LA, nohh.

Pnpa Zébra , Olivier. Foj. au Lev.^ pi. XVII,

fig. 10, a, b.

Habit. Gemleck , les Dardanelles ; Olivier.

N° 456. CLJUSILIMFORMIS, nobis.

Habit. Constantinople, Belgrade, Gemleck,

Olivier.

No 457. TOURNEFORTIA^nohxs.
TouRîS'EFORT, t'ojacje ^iiLevaiitjtovne III,

lett. 21, p. 3o8.

Habit. La Natoiie, près du village d'Emar-

Pacba,siirlesTitbymales,TouRNEFORT;de-

puis Krahissar jusqu'à quatre journées au-

delà de Cutaye , Olivier.

(
**

) Bouche généralement garnie de dents on de lames.

1) Sans gouttières ; péristome généra leiiU'Jit non continu.

TREIZIÈME SOUS-GENRE. COCHLODO^TE , COCHLODONTA, nobis; Turbo, Linné, Gmelin,

DiLLWYN ; Bulimus, Bruguière; Pupa, Lamarck, Draparnaud; Odostoinia, Flemming.

Coquille cylindract'e ou fusiforme; tours de

spire nombreux, égalisés, pressés, étroits ; coju-

melle généralement solide, en filet spiral, rare-

ment creuse, alors conico-rylindrique et ombili-

quée ; boutbe courte, presque aussi large que

baute, droite, c'est-à-dire placée dans la direction

de l'axe, presque toujours {jarnie intérieurement

de dents alongées ou de lames minces; ses deux

bords sur le même plan vertical, et tombant pres-

qu'à la même hauteur sur la convexité de Favant-

dernier tour; péristome réfléchi, généralement

non continu.

I ) Cotjuille cyUndiKjue.

PREMIER GROUPE. LES MAILLOTS, Pupœ;
genre Pupa, Lamarck , Studer.

N"458. ï^/'//, Linné.

Turbo Uva. Linné, Gmelin, Dillwys.

Turbo fusus, Gmelin.

Hélix fusus, Muller.

Bulimus Uva, Bjiuguière.

Pupa Uva, Lamarck, Sjst.

GuALTiERi, Test., tab. 58, fig. D.

a) minor.

An Hélix fusulus, Muller?

Turbo fusulus, Gmelin ?

Habit. Les Antilles. Muséum, n" 248.

K" 459. J\IUâIIA,Viv.vGV\i.v.E.

Bulimus Mumia, Bruguière.

Turbo Mumia, Dili>wyn.

Lister, Sjnops., tab. 588, fig. 48-

a. ) intermedia, an Spec. ?

Habit. Les Antilles. Muséum, n" 240.

îy-" 460. ALVE.1RIA, DiLLWYN.

Turbo Ahearia. Dillwyn, Desc. cat.,^
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Bulimus fusus , Bruguière ?

Lister, Sjnops., tab. 588, fig. 49-

a) Muséum, n" aSi.

p ) an Spec. distitwta ? Muséum , n° aSs.

Habit. Les Antilles. Muséum, aSo.

N"46[. CANCELLATA, nohis.

Habit. ?

N° 462. DECUMANUS. nobis.

« ) Lister , Synops. , tab. 588 , fig. 47-

Habit. ?

N" 463. CINEROSA, nobis.

Habit. ?

N° 464. PALANGA, nobis.

a) major.

P ) data. Muséum , n" 254'.

7 ) brevis.

Habit. L'Ile de France.

N° 465. RAWACENSIS, nobis ?

Habit. I>'ile de Rawak, l'une des Moluques.

Expédition de M' le capitaine Freycinet.

N°466. MODIOLUS, x\ohh.

a) Unidentata.

Habii. L'Ile de France? Muséum , n° 255.

^'' ^Ç>-]. PALANGULA,xioh\s.
Habit. L'Ile de France. Muséum, n° 256.

N°4fi8. VERSIPOLIS, noh\s.

a) minor. Muséum, n'^ aSy'.

(5) cylindracea.

7 ) subconica.

Habit. L'Ile de France. Muséum, n» aSy.

N" 469. MODIOLINUS. nobis.

Habit. L'Ile dft>Pl-ance. Mu^um, 4Î a58.

No 470. PAGODA, nobis.

Habit. L'Ile de France.

j^^^^i. SULÇATA, MuLLER.-

Hélix sulcata, Chemnitz, IX4 tab. i35, fig.

laSi, I 282. \
Turbo sulcatus , Gmelin'.

Bulimus sulcatus , Bruguière.

Habit. L'Ile de France ? Ceylan.

DES LIMAÇONS. Sg

N" 47a. LîONETIANA, Pallas, 5/>zc. zool. ,

fasc. I o , tab. 3 , fig. 7, 8.

Troclius monstruosus Lyonetianus, Chemn.
,

V, tab. 1 60 , fig. iSi'i, a,b.

Trochus distortus, Gmeijn.

Bulimus Lyonetianus, Bruguière.

Hélix distortus, Borrow, Elein conch.

Gibbns Lyonetianus, MoJiTFORT.

Habit. L'Ile de France.

N" 473. DOLIOLUM, Bruguière.

Le grand Barillet, Geoffroy.

Bulimus Doliolum, Bruguière.

Pupa Doliolum
, Draparn. , Hist.j tab. 1 1 1

,

fig. 4t, 42.

Habit. L'Europe tempérée.

No 474. UMRILICATA . Draparnaud.

Pupa Umbilicata, Draparn., Hist., tab. 1 1 1,

fig. 89,40.

Turbo muscorum des Anglois , MontaGU , Do-

NOVAN, Maton, Dillwyn.

Turbo cylindraceus, Da Costa.

{Julimus muscorum, Bruguière et Poiret.

Turbo dolioliforme , Porl. Catal. ?

Habit. Presque toute l'Europe.

NV(75. 3IUSCORU3r,\.\Ti^È.

Le petit Barillet, Geoffroy ?

Turbo Muscorum, Linné, Gmelin, Chem-
nitz.

Hélix Muscorum , Muller.

Turbo dolioliforme. Port. Cal.?

Pupa marginata, Draparn., Hist. _, tab. iir,

fig. 36-38.

Habit. Presque toute l'Europe.

N» 476. TRIPLICATA^^Tvnm, Catal.

Habit. La Suisse; Connu. Studek.

N" 477. DOLIUM, Draparnaud.

Pupa Dolium, Draparnaud, Hist., pi. III,

fig. 43.

Habit. La France , l'Allemagne.

N^ 478. DUFOURII, nobis.

Habit. L'Espagne; Comm. Léon Dufour.

N' 479. PERTURBATA, nobis.

Habit. L'Italie? l'Archipel?



6o

2) Coiju'dle ftisifonne.

TABLEAU SYSTÉMATIQUE
Turbo multidentatus , Oliyi ?

Hélix granuni avenaceum referens, Chemn.?

Habit. Presque toute FEurope.

DEUXIÈME GROUPE. LES GRENAILLES, Céréales, nob.
;

Turbo, LrjJNÉ, Gmemn, Dillwyn; Pupa, Drap.;

Butiiiius, Brl'guière; Ot/osfomi'a, Flemmino; Chon-

tlrus, Cuvier; Torquilla, Studer.

N" 480. MORICANDI, nobis.

Habit. Lltalie, Comm. Stephano Moricand.

f 1S° 48 1 . GIBBEB.VLA, Blrrow.

Elemen. concli.
, p. 188, pi. XXVII, fig. 3.

Habit. Fernambouc.

N"482. ACIN^,noh\&.
Habit. ? ^

W 48?.. GRANUM, Draparnatjd, Pupa Gra-

num, Hist.j, tab. III, fig. ^'^, 46-

Habit. La France , la Suisse.

N" 484. CINEREA, Draparn.; Pupa Cinerea,

//wi., pi. m, fig. 53,54.

L'Antinonpareille, Geoffroy.

Ituliinus similis, Bruguière.

Turbo qiiinquedentatus, DiLLWYN.

a) major.

p) minor.

Habit. L'Europe tempérée et méridionale; les

petites Antilles, Maugé. « ) La Provence,

Nice, Florence.

No 485. ^^^iV^^DRAPARNADD, Hist., pi. III,

fig. 47, 48.

T-e Grain d'avoine, Geoffroy.

Bulimus avenaceus, Bruguière, Poiret.

Turbo Juniperi, Montagu, Maton, Dillwyn.

N" 486. HORDEUM, Studer, Catal.

Habit. La Suisse ; Comm. Studer.

N» 487. FRUMENTUM, Draparnaud, Hist.,

pi. III, fig. 5i, 52.

Habit. La France , l'Italie , etc.

N" 488. SECALE, Draparnaud, //z5f., pi. IIL

fig. 49, 5o.

Pupa Frumentum, Gaertser.

Habit. La France, l'Allemagne, l'Espagne.

N» 489. MUTABILIS, nobis.

Pupa variabilisi Draparnaud, Hist.^ tab. III ,

fig. 55, 56.

a) Muséum, n" 265. De Florence.

^ ) Pineta , nobis ; an Spec. dist. ?

Habit. L'Europe méridionale ; le Yallais

,

Comm. Charpentier.

N«, 490. POLÎODON, Draparn. , Hist., tab.
'

IV, fig. ,,2.

a.) exilis, elongata.

Habit. Les environs de Montpellier, a.) Gi-

rtjnne, Barcelonne; Comm. Léon Dufour.

N" 491. LISTERI, nohis.

Lister, SjJiops. , tab. 3i, fig. 29.

a) Muséum, n** 267 ter.

Habit. .'Museo-Hef;io,no 267. An.Carvchium?

f N« 492. BRJSILIENSIS, nohis.

Maw, Trau. ofBrasil j]i\. des coq., fig, 6.

Habit. Le Brésil. An Vertigo? vel Carychiuro''^

-,<&^-
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I ) Une ou deux gouttières; péristome généralement continu.

6i

QUATORZIÈME SOUS-GENRE. COCIILODUSE , COC/TLOD/iV^ (i) , nobis ; Turbo, Linné, Gmelin,

DiLLWYN; Clausilia, Draparnaud; f^olwulus, Ocken; Odosiomia, Flemming.

Habit. Les Antilles.

Coquille cylindracée ou fusiforme; tours de N*' 499- BLAINFILLIANA_,noh\s.

spire nombreux, pressés, égalisés, étroits; colu- «) aff. ; Muséum , n" 270?

melle solide, en filet spiral, souvent garnie de

lames, tournant avec elle, et d'une sorte d'oper-

cule pédunculé et élastique ; bouche garnie le plus

souvent de lames élevées, et toujours d'une ou

deux gouttières, la supérieure formée par une ca-

rène dorsale; péristome presque toujoiu's continu.

(*) Coquille dextre.

+ Bouche sans dents ni lames.

1 ) Péristome non conduit.

PREMIER GROUPE. LES PUPOIDES, Pupoides.

«"493. CARINULA,Gmel\n.
Hélix cretacea. Chemnitz, IX, tab. i36, fig.

1263, n"' 1-4.

Buliraus lineatus , Bruguière , n° 48.

«) minor.

Habit. Les Antilles.

N« 494. NEBULOSA, nobis.

Habit. Les Antilles.

N°495. IGNIFERA, nohis.

a ) fasciata.

Habit. La Martinique.

2 ) Péristome continu.

DEUXIÈME GROUPE. LES TRACHÉLOIDES , Trache-

loides ; Turbo, Dillwyn; Cyclostoma, Lamarck.

N" 496. SLOAMF nobis.

Habit. Les Antilles.

N" 497. DRAPARNALDI, nobis.

Habit. Les Antilles.

•j- NO 498. VETIf ERIANA, nobis.

Petiver, Pterigr. , tab. 12, fig. 9.

LiSTEU, Sjnops. , tab. 21, fig. 18.

Favanne, Conch. , tab. 65, fig. B^.

Habit. Les Antilles.

(1) De ifiva, dina, toiirbillun.

]N° 5oo. CYLINDRIIS, Chemnitz, turbo Cylin-

drus, XI, tab. 209, fig. 2061, 2062.

Lister , Sjnops. , tab. 21, fig. 17.

Turbo Cylindrus, Dillwyn.

Habit. Les Antilles ; la Jamaïque.

N-'Soi. iîO^^r^, nobis.

Habit. Les Antilles.

N° 5o2. TRUNCATA, Dillwyn.

Hélix decoUata et fasciata, Chemnitz, IX

tab. i36, fig. 1256, 1257.

Hélix truncata, DiLLwYN.

Favanne, Conch. , tab. 65 , fig, B'".

Habit. Les Antilles.

N° 5o3. FASCIATA, Lamarck, Encycl. méth.^

Cyclost.
,
pi. 461, fig. 7-

Habit. Les Antilles.

f N« 5o4. TORTUOSA, Chemnitz ?

Turbo Tortuosus, Chemnitz, XI, tab. 196 A.

fig. 1882, i883.

Habit. Les Antilies.

^•° 5o5. GRAÇILICOLLIS, nobis.

Habit. L'ile Saint-Thomas ; Maugé.

No 5o6. PERPLICATA, nobis.

Habit. Les Antilles.

N° 507. COLLARIS, nobis.

Petiver, Gazoph. ,tah- i53,n° l\.

Lister, Synops. , tab. 20, fig. i6.

Habit. Les Antilles; Porto-Rico, Maugé.

N°5o8. SUBULA, nohis.

Habit. ?

N<» 509. ANTIPERFERSA, nobis.

Habit. La Guadeloupe , la Martinique ; Comm.
KUAUSS.
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^ Bouche année de qro^ plis ou ticids alongées.

N° 5 10. GJRGJNTUA, nobis.

Habit. Cabinet de M"' de la Touche. Coquille

aussi rare que sinjjulière, de plus de deux

pouces de longueur.

(**) Coquille sénestre.

I ) Bouche sans lames.

TROISIÈME GROUPE. LES ANOMALES, Anomales;

Pupa, Draparnald.

^«5ii. PERFERS.i, Limv..

Turbo perversus, Linné, Fn. suce, n° 2172.

Id., Chemnitz, Montagu, Maton, Dillwyn.

Pupa fragilis, Draparn., Hist., pi. IV, fig. 4.

Ilabil. Presque toute l'Europe.

iS°5i2. CHEMNITZIANJ,noh\s.

Turbo elongatus, Chemnitz, IX, tab. 112,

fig. 950.

Habit. ?

TAIJLEAU SYSTÉMATIQUE
N'' 5.8. SIONESTANA, FAVRE Biguet.

») ventricosa.

Habit. L'île de Candie, près Palaïo-Castro

;

Olivier.

N" 519. CORRUGÀTÀ.C.H^u^., IX, tab. 112.

fig 9*J'i 962- Turbo corrngatus.

Clausilia corrugata, Draparn., Hist.j,\t\. IV.

fig. Il, 12.

Buliuius coriugatus, BruguièRE.

Turbo corrugatus, Dillwyn.

Habit. L'Artbipel, Olivier. Le Languedoc,

la Provence? l'Espagne, Bruguière.

^^ 520. CyERULEA^noh\<i.

Habit. L'Archipel, Santorin, Naxie, Scio; Oliv.

iS°52i. INFLATA, Ohhim.
Bulimus inflatus, Olivier, voy. au Levant,.

tome I
,
pi. XVII, fig. 3, a^ b.

a ) Muséum , n"^ 280.

Habit. L'île de Candie, sur les rochers; Ouv.

IS« 522. M.IUGEI, nobis.

Habit. Lîle Saint-Thomas ; Maugé. Muséum ,

n" 282.

2) Bouche armée (^des lames, dont une en opercule

élas(i(jue).

0UATR1ÈME GROUPE. LES CLAUSILTES, Clausdiœ;

genre Clausilie, Draparnaud.

K» 5i3. TORTICOLLTS, Olivier.

/ oy. au Lev. , tome I, pi. XVII, fig. l^ , a,b.

Habit. Standié, l'île de Crète, Olivier.

IS« 5
1
4. REFUSA, Olivier.

Fojage au Levant, tome I, p. 416, pi. XVII,

fig. i,q,b.

Habit. Standié, Tiic de Crète, Olivier.

IS°5i5. LEROSIENSIS, nohis.

Hab. L'île de Lérus, dans l'Archipel ; Olivier.

N» 5iG. STRANGULATA, nobis.

Habit. Snyde, Comm. D. MARTIN. Baruth
,

Olivier.

N'5i7. r£7î^5, Olivier.

Foy. au Lev., tome I, pi. XVII , fig. G, a, b.

Habit. Lîle de Crète.

N " 523. RlCANALICULATA,xvoh\%.
Turbo tridens,CnEMN.,IX, tab. 1 12, fig. 957.

Habit. Porto-Bico ; Maugé.

N° 524. OSCITANS, nobis.

Habit. L'île de Malte ; Comm. M"^ le chevalier

DE BuTET, consul de France.

N» 525. PAPILLATA , nobis.

Habit. Sur les rochers calcaires et schisteux
,

du chemin de Pérouse à Citta di Castello,

après le Ponte Lanelia ; États Romains

Comm. Méxard DE LA Groie.

N« 526. CREN1TA, nobis.

Hab. Les environs de Vicence, par M' Rron-

GNiARD fils. C'est la plus grande des clausi-

lies d'Europe.

N° 527. N.FJOSA, nobis.

Habit. L'ile de Zante ; Comm. le C"= Mercaïi.

N" 528. PAPILLARIS, MiiLLER.

Turbo bidens, Linné, Maton, Dillwyn.

Turbo Papillaris, Chemnitz.
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Buliinus Papillaris, Bruguière.

Clausilia Papillaris, Draparn., ffist.jp]. IV,

fig. i3.

Habit. L'Italie, l'Archipel, Malte.

N". 529. DERUGATJ, nobis.

Hélix bidens, Muller.

Turbo bidens, Chemnitz.

Buliinus bidens, Bruguière.

Turbo laniinatus, des Anglois.

Clausilia bidens, Draparnaud, Hist. ^ pi. IV,

fig. 537.
a) ininor.

Habit. Toute l'Europe. «) Montfalcon, près

Trieste.
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N" 536. PLICOSJ, nobis.

Clausilia plicata, Draparnaud, Hist., pi. IV,

fig. .5, .6.

Habit. La France septentrionale, la Suisse.

N« 53^. VICIISA, nobis.

Habit. La Syrie , Olivier. Muséum , a° 286.

N" 538. DENTICULATA, Olivier.

Bulimus denticulatus, Olivier, -vo/. auLtv.,

pi. XVII, fig. 9, a, i.

Habit. Genileck, Scio, Baruth; Olivier.

N» 539. MyESTA, nobis.

Habit. Seyde; Comm. D. Martin, vice-consul.

N« 53o. DIODON, Stvder, Catal.
^'° 54o- PLICATULA, Draparnaud, Hist. ,

Habit. Le Vallais, M"- Venetz; le Piémont, P^- ^^' %• '7- '8.

M-- Thomas ; sur les montagnes granitiques. Habit. La France septentrionale, la Suisse.

lV53i. FENTRICULOSa, nohis.

Clausilia yen tricosa, Draparn., Hist.jtah.lW,

fig. 14.

Hélix perversa , Sturm.

k) Turbo biplicatus, des Anglois; Montagu,
Test Brit. , t. 11, fig. 5.

Habit. La France, la Suisse, l'Allemagne.

a) L'Angleterre; Comm. Goodall.

IN" 532. INTERLAPSA, nobis.

Habit. Les petites Antilles, Maugé. Muséum
,

n° 287.

ÏS'o 533. SIMILIS, Charpentier.

Habit. Kônigsbruck en Lusace;Cow77?. Char-

pentier.

N" 534. FOLIAÇEA, Faure Biguet.

Habit. La France.

N^ 535. 50Z/Z).:/, Draparnaud, Hist., pi. IV,

fig. 8, 9.

Turbo labiatus, des Anglois.

Habit. La France , l'Angleterre.

N° 541. DUBIA, Drap. , Hist. , pi. IV, fig. 10.

Clausilia roscida, Studer? Catal.

Habit. La France, la Suisse.

N» 542. CRUCIATA, Venetz; Studer, Catal.

Habit. Leuckerbad dans le Vallais ; les forêts

des Alpes, le Jura; Comm. Venetz, Stu-

. DER et Charpentier.

IN" 543. RUGOSA, Draparnaud, Hist, pi. IV,

fig. 19,20.

an turbo conversus, Alten ?

Clausilia corrugata, Gaertner.

Turbo nigricans, Pulteney, Maton, Dillwyn.

Turbo perversus, Pennant.

Turbo bidens, Montagu.

Hélix perversa, Muller.

La Nonpareille, Geoffroy.

Hélix elongata, Razoumowsky?

Bulimus perversus, Bruguière.

Habit. Toute l'Europe.

N» 544. PARFULA. Studer , Catnl.

Turbo crustatus, Hartmann.

Habit. La France, la Suisse.
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TATîLL:AU SYSTEMATIQUE

ff DIGÈRES.

A. Deux tentacules obconiques et rétractiles (^animaux ovipares).

GENRE QUATRIÈME. VEPlTlGO, VERTIGO, MuLLER. IJelix, Gmelin; Turbo.

MONTAGU, MaTOK et RaCKETT, DlLLWYlN; Odostomia, Flemmikg; Pupa, Draparnaud.

Animal. Couverture et orifice respiratoire: com- lentement; quatre et demi à six tours, très peu

yne dans l'hélix. Tentacules : Xum^s , obconiques, différents après ceux du sommet. Cône spiral:

l'extrémité arrondie. incomplet. Ouverture: droite, dans la direction

Organes de lu génération : réunis... ? Orifice...? de l'axe , courte , souvent dentée
;
péristome sou-

Test : cylindrique , très spiral ; volute croissant vent sinueux et réfléchi.

ESPÈCES.

I ) Bouche sans dents, LES ÉDENTÉES , EdenUdœ. K 5. PVGMyE 4 , Draparnaud, Hist.j Pup^

pygma?a, pi. III , Kjj. 3o, 3i.

Vertigo 4 à 5 dentata , Studer , Catal.

Habit. La France, la Suisse, l'Italie; l'Anj^lc

terre, Comm. Goodali,.

N° I. NITIDA, noh\s.

Pupa edentula, Draparnaud, Hist., pi. III,

fig. 28,29.

Vertigo edentula , Studi: R , Catal. •

Habit. La France , la Suisse ; sur l'écorce des N° 6. GUADALUPENSIS, nobis (4 dentat;

arbres. Habit. La Guadeloupe, Comm. Kraus.s.

N" 2. CYLINDRICA, nobis.

Pupa muscorum, Draparnaud, Hisi.,^\. III,

fig. 2ft, 27.

Id., Brard, pi. III, fig. 17, 18.

Pnpn minuta, Studer, Catal.

a) Apertura sub unidentata; major?

Habit. La France, la Suisse; sous les pierre»,

,

la mousse, dans les terrains «ces et snblon

neux. -0 Sion, Comm. Charpentier.

2) Dowhe dentée, hE9. ARMÉES, Mumtie.

a.) Co'Jiiilli; ilfxire. dt-xtrorsir.

I ?s"3. UNIDENTATA .'î^im^v.w, Catal.?

Hab. La Suisse, au l'ariet. a) Spec. prered.?

N" 4. 5/,l///.7.S, nobis (4 dentata ).

Vertigo 4 à .T (loMtnia , Studer , Calai.

Habit. La Silésie, la Souabe, la Suisse, la

France.

N" 7. SEPTEMDENTATA, nobis (738
dentata ).

Pupa antivertigo, Draparnaud, ^Mt.^ pi. 111,

fig. 32, 33.

Vertigo 8 dentata. Studer , Catal.

Turbo sex dentatus, Montaou, Test. Brit.,

tab. 12, fig. 8.

Habit. La Suisse, la Souabe, la France, l'An-

gleterre.

^i'S. ANGLICA,noV\%.
Turbo sexdentatus, Maton et Racket, 6'(/i.jJ;'

Habit. IjCS environs de Scarboroug, dans le

Yorcksbire, en Angleterre; Co/hzw. D. Bean.

Cette curieuse espèce pourroit bien être un

pupa; elle est de la grosseur du cochlodonta

muscorum. C'est par conséquent le plus

gros vertigo d'Europe, s'il appartient à ce

genre. La ligure deMontaguetla description

de Maton etRackett semblent prouver qu'ils

ont parlé de deux espèces différentes.
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N" y. OVULARIS , Olivier, voyage au Le-

t'a/it, pi. XVII, fig. 12, a, b. Bulimiis ovn-

laris.

a) minor.

Habit. Gemlek ; a.) Mossul : Olivier.

Cette espèce est le {^éant du genre, étant pres-

que de la grosseur d'un pois; son ouverture est

garnie de six dents.
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i/S) Coqtiille séiwilie, siiiistroràifi.

N" lo. PUSILLA, MvLLKR.

Pupa vertigo, Drapaiînaud, Ilist. , pi. III,

fig. 34, 35.

Vertigo pusilla, Stijder, Catal.

Habit, La Souabe, la Suisse, la France.

N° II. rZ:A'£'rZ//, Charpentier.

Hab. Le Vallais, par M' Venetz; Comm. Charp.

B) Deux tentacules cylindriques, oculés à leur sommet {ovo-vivipai es]

GENRE CINQUIÈME. PAU i U Ljlii, PJRTULJ, nobis. Hclix, LiNAÉ, MuLLER;
Otis , HuMPHREY; Auris, CllEMNiTZ; Bulimus, BruguiÈRE; Foluta, DlLLWiN.

Animal. Couverture , collier et pied: comme pour terrestres; le ^mZzVwm «M^fra/w du même au-

dans riielix. Orifice respiratoire : sur le collier à teur, et YHelix pudica de Mnller. Heureusement
Tangle extérieur de l'ouverture. qu'une de ces coquilles nous a été communiquée

Tentacules : deux, cylindriques et rétractiles
,

avec son animal conservé dans la liqueur, et que,

oculés à leur sommet. malgré qu'il fût en assez mauvais état, nous avons

Organes de la génération: réun\%? or'iïice Y>rti% cru y reconnoître assez distinctement les ca-

du tentacule droit. La matrice très ample estsituée ractères principaux du genre Vertigo, dans le-

derrière le collier; elle occupe une partie consi- quel nous eussions placé les espèces dont il est

déiable de l'emplacement ordinaire de la cavité question, si en même temps nous n'eussions re-

pulmonaire chez les hélices. L'individu que nous coniiu, dans le mollusque que nous examinions,

avons observé contenoit trois petites coquilles une organisation intérieure toute particulière, et

bien formées, quoiqu'elles ne fussent pas toutes analogue à celle qui a valu à la Paludine vivipare

trois parvenues au même degré d'accroissement, cette dénomination, c-est-à-dire, que .«a matrice

et trois ou quatre œufs plus ou moins développés. étoit remplie de coquilles toutes formées, avant

Le développement des uns et des autres étoit en deux et demi à trois tours, et d'oeufs dans lesquels

raison de leur proximité de l'orifice des organes on voyoit déjà un commencement d'organisation,

de la génération, et tous étoient rangés les uns à Ce fait, entièrement nouveau chez les mollusques

la file des autres. terrestres, nous porte à présumer quelques au-

Test : ovale pointu, spire conique; dernier tour très différences notables dans le système de gé-

renflé et plus long que les autres réunis : quatre à nération des espèces dont il s'agit, différences que

six tours de spire. Cône spiral: incomplet. Ouver- le mauvais état de l'individu qui nous a été com-

^(/•e .-droite dans la direction de l'axe, courte, quel- rauniqué ne nous a pas permis d'observer com-

quefois dentée ou munie de lames élevées. l'éri- plètement.

stome communément fort réfléchi, bords dans le II nous a semblé quime particularité aussi re-

même plan vertical ; côté columellaire calleux à marquable pouvoit mériter aux espèces chez les-

sa base. quelles on l'observe, une distinction générique.

Observations. Depuis long-temps nous étions d'autant mieux que leurs coquilles offrent, comme
embarrassés pour placer convenablement dans le nous l'avons observé, une physionomie toute par-

système, un petit nombre d'espèces fort rares, ticulière, et qui se refuse jusqu'à un certain point

peu connues ou non décrites, et qui se refusoient à tous rapprochements avec les autres coupes,

à un classement facile, par une physionomie toute Nous avons cependant bcaïuou]) hésité à les sé-

particulière, plutôt que par des caractères bien parer des Vertigos, malgré ces diverses considé-

distincts ; une de ces espèces étoit même décrite rations : du reste, le temps nous éclairera sur la

comme étantfluviatile, \t Bulimus Otahcitanus de détermination que nous avons prise, et fera con-

Bruguière, malgré le large rebord de son ouver- noître les autres caractères organiques qui les en

ture,etson analogie avec des espèces données distinguent; en attendant nous lui doniions le

1
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nom lie Partule, Part.uta^ déesse qui présidoit

.iiix accoucbenients clie/ les Latins.

4

a) Coquille dexlre.

N» i. PJRTULA rUDICA^xiohh.
Ilelix pudica, MuLLER, T erm. hist.,n'^ lyS.

Auris Virginea , Chemnitz, Cohc/j. ^ tab. lui,

fig. 1042.

Otis rosaceus^ Humpiir., Mus. Calonii.,\i. 62.

Hélix erubescens, Port. Catal.j p. 187.

Bulimus Virgineus, BnuGUiÈRE, n° 2g.

Voluta Auris Virginis, Dillwyn , Descript.

Catal., p. 5o2.

Ilnhit. Les grandes Indes? L'analogie de sa

coquille avec celles des espèces suivantes

nous a porté à les réunir.

Np 2. P. JUSTE JLIS, nobis.

Limax Faba, INIartyn, Vrw. Conchol.^tom. II,

pi. 67.

Auris midae fasciata terrœ australis, Chemn.
,

Conc/i., tab. 121, fig. io4i.

Hélix Faba, Gmelin, Syst. nat. Id. , Voluta

Auris Malclii
, 7) p. 3437.

Bulimus australis, Iîruguière, n° 83.

Voluta faciata, Dillwyn, Descr. Cat.,p- 5o2.

Id. , Hélix Faba, p. 906.

Habit. La Nouvelle-Hollande.

N" 3. P. GIBBA. nobis.

Testa, conico-ovata
,
perforata, solidiuscula

,

striatula, pellucens, lineis longitudinaliter

aequalibus ca>lata; alba vel carneo colore.

Spira acuta , roseo-rubra , suturis lacteis.

Epidermide tenui rufescente. Anfractibus

4 Vj ultimo ventricoso, gibbo, reliquis ma-
jore. Apertura avato-elongata subquadran-

gulari. Peristomate reflexo, largo dilatato,

albo.

a) Rubro-nigra.

Habit. Les îles Mariannes, communiquée par

M"" G.iUDicHO, l'un des zélés naturalistes de

l'expédition de M"" le capitaine Freycinet.

STÉMATIQUE
N^. P. FRAGILIS, nobis. 1

Testa ovato-elongata, perforata, fragilis, stria-

tula
, pellucida , rufescens; spira obtusa

,

suturis valde notatis. Anfractibus ^ , ul-

timo ventricoso, subcarinato, reliquis ma-
jore. Apertura ovata; peristomate subre-

flexo.

Habit. Les îles Mariannes : communiquée par

M' Gaudicho.

p) Corinille sénestre.

K' 5. P. OTAHEITANA, xxohxs.

lielix perversa, in rivulis insulae australis Ota-

heite reperta, Chemn., IX, fig. 960 et 961

.

Hélix perversa? Gmelin, p. 3643.

Bulimus Otaheitanus, Brugluère, n" 347-

Hélix Otabeitana , Dillwyn
, p. gSS.

a ) Bifasciata.

Monstruin.

a) Dextrorsa.

Habit. L'île d'Otaïti. C'est vraisemblablement

à tort qu'elle est donnée comme étant flu-

viatile. Alo/istr. k) Comni. Sowerby.

N° 6. P. AUPICULA, nobis.

Testa ovato-acuta, impert'orata, crassiuscula,

striatula , flavescens ; spira conicâ , apice

obtuso. Anfractibus 5 contiguis, ultimo

ventricoso, subcarinato. Apertura subqua-

drangulari; peristomate acuto, intus incras-

sato, latere exteriore flexo; columella uui-

dentata. In fundo apertura, lamella elevata

valde notata , muuita.

Long. 3 lin. lat. i
'^'i

lin.

Habit. Sans doute les îles de la mer du Sud?

ISotre collection. Peut-être cette espèce ap-

partient-elle aux Auricules ; cependant nous

en doutons.

Observât. Ce nouveau genre mérite de fixer

l'attention des voyageurs qui auront occasion de

l'observer vivant , et des naturalistes qui pour-

ront faire l'anatomie d'une des grosses espèces,

sur des individus eu Lou état.
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«. V«.'V'>^^'V«/^ %,

CORRECTIONS ET ADDITIONS.
Des négligences involontaires, des. observations , des acquisitions nouvelles, nous forcent

à présenter ici les corrections indispensables à faire à notre Prodrome, et les espèces

nouvelles dont nous avons eu connoissaïuce pendant sa publication. Nous terminerons

ce travail par un Résumé du nombre des espèces de chaque sous-genre.

• Page 23. Tableau synoptique, premier genre: «

HÉLIXARION , Hélixarion ; lisez

HÉLICARION, Helicarion.

• Page 24. Même observation.

• Page 27, troisième sous -genre : HÉLICOGÈ-
NE , quatrième groupe , les Surbaissées,

Depressœ ; lisez les Imperforées, Itnper-

Jbratœ {Depressœ). •

Page 34, n° 43. PAPILLE, Muller, nobis, pi.

fig.

Trochus Papilla, Chemnitz.

Habit. ? Cabinet de M"" de Lamarck.

V N° 43 bis. MAMILLA, nobis, pi. XXV, .

tig. 1 , 2.

Habit. ? Cabinet de M"^ Dufresne.

Idem , n" 46 : NICEENSIS, lisez NICyEEN-
SIS.

• Page 28, septième sous-genre: HÈLICOSTY-
i-E'; supprimez le deuxième groupe des • Idem, après le n" 48, C'ELATUMAj, ajoutez:

Lamellées , Lainellalœ.

N" 48 bis. SIMPLEX, Lamarck coni

municav'it.

Habit. ? Cabinet de M"" de Lamarck. an

Var. preced. ?

Page 3o, n" 9 : PUTRIS, var. i) ; Comm. Godi-

chon; lisez Gaudicho, ainsi que par-

tout où ce mot est mal écrit.

n° 49 : OTAHIETANA, lisez OTA-
HEITANA.

• Page 32, deuxième colonne, n° 22: LISTERI, ^kTdeni

mettez ZONULATA (nous avons par

inadvertance donné le nom de Lister à

deux espèces du même genre; nous le «Page 36, n° 67: CARSOLIANA .
lisez CAR-

laissons au Cochlodojtta, n° 49')» ^t bLOLAISA.
aioulez-Y la svnonvmie suivante: , ^ ^„ „' J J J

.Idem, n" 83: LENOCIJMA, mettez FOR-
LisTER, Sjnops. ,tah. io55, fig. 4- MOSA.

^ Page 34 , après le n° 38 : ARGILACEA , ajoutez . ^ Page 37, n'^ 90 : A UREOLA , ajoutez la syno-

TVTO 00 1 • tT\T\T'r4 1- nymie suivante

.

N 3b bis" ADUri A, nobis. J

Habit.? Brown, Jamaica , Hist. ,\i. \o\ , n° 12,

pi. XL, fig. 2?
• Idem, n° ^i:CONTUNDATA,h^&^'CON- *

TUSA. .Idem, n' c^i, NUX DENTJCULA ^ Usez

NÙX DENTICULATA.
V Idem, n° 43; P.^P/ZZ.^, Ml'ller.

INoiis avions des doutes au sujet de Page 38, deuxième colonne, rétablissez le deu-

l'identité de fespéce que nous avons fi- xième groupe ainsi qu''il suit(i):

ffuréesous ce nom. ISous avons reconnu —
; ; 7777 ; ; ;

. 1,1 • , --117-1 -1, 1 ,, 1
(i) Nous réunissons dans ce groupe les Hehcostyles Inmel-

aujourd bui Je véritable Papdla de Mul-
^.^^

',

^,^_. ^„,„^,,,„.nt les n-» 309 , Episiylium ; 3 1 o, Episty-

1er, dans la belle collection de INl"" de
/,o;,/(.s; 3, , , fi„y;,,cs^u'a, devioni suivie le n» i.ii hh,l)u-

L:imarck ; corrigez ainsi notre erreur : cVusiu, dans l'ordre rjuc nous indiquons ici.
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Petiver, Gazoph ^dcc. III, p. M: ""^'i

, DEUxiii-MK GROUPE. LES LAMELLÉES, Lainrllat/r. (ab. 21, fij;. 6?

1" et 2' Catal. , n*' 576.

Plusieurs lames (planifoimes ). Alem. cur., an 1708, n" r3.

Sloane, qfJam., loin. II, p. 227, n" 2.

. ^'^ 109. CARABINATA, noLis, pi. LI 15 (au Brown, //«;. 7^/»., p. 400, 11'^ 5.

lieu de CI ), fig. 3.

//rti/^.'... Cabinet (le ]\PSoLi,iF,!i ni; iv Tou- ^Pap.eag, n"" 129: LAMARCKU, nobi.s; réta-

'^f"^- blissez de cette manière la synonymie de

cette espèce:

. ^.'"iio. LAMELLOSA^nohi^.
TT„h;t r „o !„- A \ 1 c 1 /^ ') o/«/e7z<rt«rtj nobis, pi. LVII, fiff. 3.
tiabit. IjCS lies de la mer ilu î)ud ; Lomm. ' ' '» ' "_ ,

G vuDinio Hélix acuta, Lamarck, Enc. 'méth.,j)l.

492, fi.5. I.

•• Une seule lame. SlOAXE, of Jaill. , tom. II, p. 228, n'> 4.

a) Nobis, pi. LVII, (ig. I.

. N° 1 1

1

. LABYRINTinCA . Say ; nobis
,

pi. f )
Nobis, pi. lA'lI

,
fig. 3 ; «« Spec. dist.

^

LI B (au lieu de CI), fig. i.
^ )

unidentata.

SAy, Joam.acad. mu. se, tom. ï, p. 124.
Helix carocolla,KNORR, /rr^.. tom. IV,

Ifaiù. Les États-Unis ; Comm. Say. *"^- 4' «8- 2, 3.

Hélix carocolla, Gmelin, Dillvvyn.

N° I 1 1 bis. DUCLOSIANA, nobis.
Sloane, ofJam., tom. H

, p. 227, n" j,

//rtè/f. La Nouvelle-Hollande ;Cow7«.DucLOS. '^^- ^"^t"' ^'6- 6, 7-

• Brown , Hisl. Jam., p. 400, n" 7 ?

(No , , 3.) RAFINESQULl, nob. (voyez n" 3 1
1 ),

Petiver
,
Mem. cur., an. . 708 , p. 98 ,

Visez RAFINESOUEA "" '^ '
^'^'^^'^^'^ Jamaiscensis major

Mesompbix , nowa spec, Kafinesque.
compressa unidens.

Habit. Le Kentucky; Comm. Rafinesque.
^^«^''- ^^^ Jamaïque; Comm. Leacii et

Sowerby.

, (NO 114.) i-p/^rrZ/O/ZJ^^. nobis, pi. LIB „,,,,.
I V j /-IN c / .. , \ «.l'aîTe 41 , après le n° i4o, aioutez :

(au lieu de CI), fiy. 2 (voyez n Jio). r o
1 > 1

t
' j

Halnt. Les Antilles. N» ,40 bis. SC.IBROS.I , nobis.

, //ai/f..? Cabinet de M' DE Lamarck.
(N» ii5.) EPISTYLIUM, Muller; nobis, pi.

LIB (au lieu de CI), fig. 4 (voyez n*' Soy). • P^S^ 4'î, "" 162: STRIGATJ ,Mvi.i.?.R, var. (i

.

Hélix Epistylium, Gmelin, Dii.lwy.n. ajoutez à cette variété la synonymie sui-

Trochus australis, Ciiemnitz. vante, prise sur l'espèce même de M' de

Hélix Cookiana, Gmelin. Lamarck :

Hélix alvearis, llvy\vm\r.\, Museimi Calo?m.? Hélix planorbella, h\M.Ki\C¥., Eiuy. mci.

.

Trochus alveolatus. Port. Calai. P'- 4^2, fig. 5, a, h.

Habit. La Jamaïque.
^ Idem , n" 1 66 : NAXfENTIA , lis. NAXIA-

- Page 39 , n° :
. 8 : SORORA, lisez SOROR , et

^^'^

ajoutez la synonymie suivante : - „ /i o / ji i/^rr ^ unir 1 r>T^ Page 4^1 n '74' RlCtlARDll , lisez Yii-

Brown , //«<. Jam., p. 400, n° 9 ?
CHARDL

. 1,1er., „" . iTjTjj I- • , • Idem, après le n» 180 : /iiG/iVOiS^j mettez:
• Idem, n 127 : 76^^/^^ nobis; ajoutez la syuo-

nymie suivante:
. N" 180 bis. 3IADECASSINA .no\ns

Hélix Madagascariensis, Lamarck, co/»-
Lister

, Synops., tab. 83, n" 87 ? mimicavil.
An An^l. app., tah. 3 , fig. 1 ? J/ahit. Madagascar.
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a Se43,n'' i3/(: ZODI^CA Ahe-i^" 184. . Page 5i , n" 5i5 : UNWENTATJ^CHEumTZ,

Idem

,

n° i85 ; PELLIS SERPENTIS.apn-
tez la synonymie suivante après celle

du Povi. Catal. :

Lucema Colubrina, Mus. Calon.j n» 1 1 24?

Hélix Colubriua, Pekry ??
"

Idem ,' Après le n" 1 87, COLLAPSA, Ferry,

ajoutez :

N" 187 bis. PLAiSULATA .\..\y\\v.c\^.

Hélix auriculata, Swainson, Zool. illuslr.,

fasc. n" 2, pi. IX.

Habit.? Cabinet de M' de L am.\rcic à Paris,

et celui de M' Cii. Dubois à Londres. *

Peut-être ne di(ïère-t-elle pas du Col-

lapsa ?

Page 44 , n" 200 : PlGMEJ, lisez PYGMyEA.

Page 47, n° 256: OBSTRUSA , lisez OBS-
TRUCTA.

Idem, n" 9.Ï^%:CARTHUSIANA.
De beaux exemplaires de Mielix Cantiana

de Montagu , citée sous le n" 364, et que

nous devons à lamitié de M"^ le D"^ Goo-

DALL, nous ont convaincus que cette es-

pèce ne diffère point de Ylielix Carthu- "

siana: en conséquence la synonymie de

Yhelix Cantiana, i^WW faut supprimer,

doit se rapporter à la variété a) de la

Carthusiana.

Page 49, f
no 286 : TARIECrATA.

(Synonymie. ) Ilelix nivca. G.memx; lisez

Hélix nx'via.

Idem. Après le n" 293, CARNICOLOR, no-

bis , ajoutez :

1 No 293 bis : TROCHUS, MuLLER, VetTii.

Hist. , n" 275.

TrocliushortensiSjCHEMN ;z, Conch. IX,

p. 52, tab. 122, fig. io[5, io56.

Id. Gmf.lin, Syst. mit.

,

p. H '87. Id. Dillw.

//a(S..'Terrarum calidioru a liortis, Mull.

Page 5o : septième .sous-genre, li iLLICO.STYLE.

Voyez la duiixième note, et supprimez

toute la deuxième su : division, portée

plus haut dans les hé.iCodontes.

t. XI , tab. 208, fig. 2049, ^"^'^ '
ajout^-'z

Favanne, Calai., p. 7, art. 24, et p. 8, art.

25 et 29. L'échancrée de Magellan.

Monslruiii.

f a) Sinistrorsa.

Portland Catal. , n" 562.

Habit. Cayenne? Chemxitz; Otaïti? Fa-

vanne. Nous devons à ce dernier natu-

raliste un dessin de la monstruosité

gauche de cette espèce, qui fut achetée

à la vente de la duchesse de Portland

pour la collection de M' de Galonné.

Idem , Après le n» 3
1 9 , ALA UDA, mettez :

X° 319 bis. DIAPIIANA, Lamarck,

communicavit.

Habit. ? Cabinet de M. de Lamarck.

N" 3 1 9 ter. : ROISSIANA, nobis.

Habit. ? Notre cabinet.

Idem, n° 320 : MIRABILIS, ajoutez après

la var. a) :

Monstrwii.

o) Elongatn, Lamauck, co»^77^w«^'c«^'^'^.

Page 53, n" 342 . RECrINA , nobis, ajoutez après

MoJisIrum , ") sinistra , la synonymie sui-

vante :

Achatina perversa, Swainson, Zool. ill.,

fasc. 6, pi. XXXV [.

Ilab. Les environs de Bahia dans le Brésil.

. Idem . n° 343 : VEXILLUM, Humphrey, lisez

BRLGUiÈi!E,et ajoutez à sa synonymie:

Achatina paliida, Swainson, Zool. illustr.

,

fasc. 7, pi. XLI. Ce n'est qu'une belle va-

riété du Yexillum : nous en possédons

plusieurs individus diversement colo-

rés, avec une coluniclle linéaire ou cal-

leuse.

Habit. Les grandes Indes, lisez les Indes

occidentales.

Idem , Après le n° 349 , PANTIIERA, ajou-

tez :

^'''i\^im.IMMAC^LA^J,\.^^.l^t.ç.K,

coimnwtica\>it.

Habit.? Cabinet de iNP de LASyARCs..



^ Page 54, n» 352 : AMPilOBA, nobis, ajoutez la

variété suivante:

a) Achatina niarginala, SwAixsOiX, Zool.

illust., fasn. 5 ,
pi. XXX.

Hahii. La côte de Guinée; Swainson.

TAîîLi:AU SYSTÉMATIQUE
Page r>9 , n» 4 1 7 : TRIZONALIS, nobis , ajou- r

tcz la synonymie suivante :

Bulinius zonntns, SwAixso.N, Zool. illusir.,

fasc. 3, pi. XVI 1.

Idem, Après le n° 354, Z^jÇif^, ajoutez : '

N° 354 bis. USTULATyl , Lamarck .

conimunicavit.

Habit. ? Cabinet de M' de Lamaeck. Cette

précieuse coquille se rapprocbe beau-

coup des espèces du sous-genre suivant.

Idem, n" 3j.t : HELIX [cochUcopa) PBl.l-

MUS, (inONOvii s ; rétablissez ainsi la

synonymie de l'analogue fossile:

«) Fossilis, Bulime de Fiorenzola , Brard ,

(juat/ii-me Méni.; Journ. de phys. ,X.om.

LXXIV, avril 1812, pi. fig. i, .î.

Bulla helicoides, Brocchi, ConcJij l.,t. 11,

pi. fis.

Idem, no 369 : BRUGUIEREUS, lisez BRU-,
GUIERI.

Idem , Après le n" 362 , GLANS, ajoutez Tes-

péccsuivante:

N" 362 bis. PBECIOSJ , nobis.

Acbatina Peruviana,LAMARCK, communie.

Hab. LeRérou.CabinetdeM'DELAiMARCK.

Page 55 , f n'' 368: MARMOBEA , Perrv,

Conchyl.j pi. Ll , lig. 2; lisez fig. 7.

Idem, no 370 : TEBEBBASTEB , nobis ,

"

ajoutez :

LisïEH , Sjnops., t. 20 , fig. 1 5.

Page 56, n' 276: TBOCIIOIDES, lisez 376.

Idem, n''J,'ii:VENTBOSUS,\\^ei TEN-
TROSA.

Page 57. Aprèslen» 3()3,Z/MiVO//)7r.S, ajoutez :

N" 3()ohis.FRAGILIS, L.\m.s.[\ck, iomiu.

a) Fulvescens, nobis.

Habit. Les Antilles, a) Cayenne.

Page 58. Après le n» SyS, SCIIOTEIU, ajoutez:

^'" 398 bis. BENGALENSIS, Lamarck,

conmmnicavit.

Hçbit. Le Bengale. Cabinet de M. de Lam.

Idem , n" 4y,3 : BETICATJ,\\sez B^TICATJ.

Page6i,n'' 442: AUBIS CAPBINUS, lisez

/ CAPRINA.

Idem. Après le n" 44-^ > ajoutez l'espèce sui-

y vante :

f N'^ 445 bis : 31ELASrOMA,S\wAi-iSoy.

Bulimus melastomus , Swainson , Zool.

illusir., fasc. i, pi. IV.

Habit. Les forêts de la province de Babia
,

Brésil, où cette belle et nouvelle espèce

a été découverte par M"- Swainson. Nous

la plaçons avec doute dans ce groupe,

peut-être devra-t-on la laisser dans les lo-

mastomes, près du cochlogena aurea ?

Idem, n» 447: ylUBIS BOT'INUS , lisez

BOf INA.

Page 62 ,
no 45 1 : OBESATA, lisez OBESyl.

Idem , n" 455 : ZEBBIOLA, lisez ZEBRU-
^ LA.

Idem, n''457: TOURNEFORTIA , lisez

^ TOURNEFORTIANA.

Page 64, no 482 : ACINA , lisez ACINUS.
Idem, Après le n" 942, BRASILIENSIS

,

ajoutez:

No 492 bis. SOWERBIJNA, nobis.
"^

Habit.?

Cette espèce est un peu plus grande que la ])ré-

cédente, qui ne nous est connue que par la figure

de M' Miwe, et dont elle paroit différer par le>

dents de sa bouclie.

Nous la de\ons à l'obligeance de M' Sowerby,

au([uel nous sommes redevables de plusieurs au-

tres espèces intéressantes; il ignore sa patrie.

Nous sommes fort mcertains sur le genre de

celte espèce, connne sur celui des deux espèces

f|ui la précèdent, cochlodonta Li.fteri et Brasilien-

.sis ; l'observation de leurs animaux pourra seule

fixer les incertitudes, et décider si elles appartien-

nent aux genres Hélix, Ueitigo ou Carychiiim.
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N» 492 ter. GOODALLI, nobis.

Turbo tridens,PuLTE>EY, Cat. Dorset , p. 4*5,

tab. 19, fig. 12.

MoNTAGU, Brit. shells^ toni. II, p. 38, t. 11,

fig. 2; et tom. IH, p. 12:1.

Maton et lUcKETT, £j>m. Z>fl7(i. VIII, p. 181,

n"52.

DiLLWYS, Descript. cal., p. 877.

Habit. L'Angleterre et TEcosse? Rare, et seu-

lement dans quelques localités.

Sur la foi des auteurs anglois. nous avons rap-

porté leur Turbo iridens à celui de Linné {lielLv

tridens, Muller; pupa tridenSj Draparn.) dans

notre Concordance systématique pour les mollus-

ques terrestres et fluviutiles de la Grande-Breta-

gne (voyez Journal de phys. , mars et avril 1 820) :

mais ayant reçu cette espèce de M' le D"^ Goodall ,

nous reconnûmes une coquille entièrement nou-

velle pour nous, et des plus intéressantes parles

rapports de conformation de son ouverture avec

celle de YAuricula Scarabœus. Nous crûmes dè.s-

lors que son animal nous montreroit enfin les ca-
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ractères de ce dernier genre qui nous étoit encore
inconnu, et nous nous empressâmes de solliciter

de Famitié de W Goodall quelques exemplaires

vivants de cette curieuse espèce ; malheureuse-
ment ceux qu'il a bien voulu nous adresser sont
arrivés morts: mais M' Goodall et M' Sovverby,

qui les ont observés, ont reconnu qu'ils avoient
quatre tentacules, dont les deux supérieurs sont
oculés à'ienr sommet.

iS'ous lui donnons le nom du .savant respectable

auquel nous la devons, de M' le D' Goodall,
prévôt du collège d'Éton, chanoine de Windsor,
à qui nous sommes redevable de la collection des
mollusques de l'Angleterre, qu'il connoît si bien,

et d'une foule de renseignements et d'observa-

tions précieuses.

Page 65. Avant le n» 498, CABINULA, Qme-
LiN, ajoutez':

N" 492 quart. PUPIFORMIS, nobis.

Habit. Ikiliodinero, île de Saint-Domin-

gue; Coinm. D. Lafont, de Lyon.

RÉCAPITULATION des espéccs mentionnées dans le Tableau de la famille des limarons.

Genre I". HELICARION . . 2 espèces.

Genre IL. HELICOLIMAX. . 10

Genre IIL. HELIX. .S62

Genre IV^ FERTIGO 10

Genre V. PARTULA 6

Total 590 espèces.

Détail du genre HELIX.

N" i' à 5.
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Liste des espèces, m;uquées d'une croix (f), (jue nous n'avons pas vues, mais qui ont été

admises dans notre Tableau, comme paroissant suffisamment constatées par les fif[ures

ouïes descriptions d(;s auteurs. (Cette liste forme par conséquent un desiderata: nous

]>roposons en échange de ces espèces, celles portées dans notre tiavail dont il nous sera

j)Ossi])lc de disjioser/

f/ELICOLIMJX, n" lo. lASCIJT^.DORiicm.
HELIX

(
ludicodonla), n" 99. LABYRINTUUS. Ciiemmtz.

[llelicigona), a'' i35. ACUTANGULA^Bvr,RO\v.

(Idem), n° 1^3. BIKÏSCIATA, BvKROw.

{Hclicella), n''i82. PEILTOB/LIS, MAiiT^y.

(Idem), n" 186. DLL yJTA. Pekry.,

(Idem), n'-' iSj. COLLAPSAJdem.
( Idem ) , n" 1 88. DIFARICATA , idem.

(Idem), n» 190. TTÎ/F./iC/.r/r^y, CuEMMTZ.

(Idem), n"^ i93Li,=. r/JOCV/r^, :\Illler.

(Idem), n" 194. POZJ'GJTJ^r.^/, YonBorn.

( Idem ), n*^ 210. GLÀPHlTtA, Say.

( Idem ), n'' 23o. LEUCAS, Linné.

( Idem )
, n° 23 1 . CICATRICOSA. Muller.

{Helicella), n" 232. NEMORENSIS,Mvhhi.R..

( Idem ) , n'' 24 1. RAPA, idem.

(Idem), n° 252. FASCIOLA,T>\\\PM\ii\VD

(Idem), n« 285. ^Cv^.»/?^, Chemmtz.

( Idem ), n" 286. VARIEGATA. idem.

[Cochlostjlà), n" 335. FUNERAIJS, IJRUGUiÈr.E.

{Cochlicopa), n^ 368. MARMOREyl, Perry.

[Cochlicella) , n° 376. TROCHOIDES, Bruguière.

( Idem ), n° 379. BARBARA, Linné.

(Idem), n° 3oi. 5£'P7'£".V.J'.«/^, Brlguière.

(Cot/;%c«fl), n" 404. jBOA'TY.^, Chemnit.

(Idem), n" 412. COZt^J/^^, Bruguif.re.

( Idem )
, n° 4 40. ^URIS CERFINA , Mavv.

( Idem ), n" 444. JOBXII, Ciiemnitz.

( Idem ) , 11° 4 45 . ^ URIS rULPlXA , idem

.

( Idem ) , 11° 445 bis. MELASTOMA, Swainson.

( Idem ) , n" 4 16. AURIS MALCUI, Muller.

( Idem ), n" 448. MELAXIA, Perry.

( Idem ), n° 449- AURAXTIA, idem.

[Cochlodonta), n'' 481. GfBBERL'LA, Burrow.

( Idem), n" 492. BRASILIEXSIS , Maw.
[Coehlodina), n'' 498. PETIf'ERIAXA, noljjs.

(Idem), n" 5o4. TORTUOSA , Cwv.MiiUT.

rERTIGO, n" 3, UXIDEXTATA, Studer.
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CATALOGUE

DES ESPÈCES SIGNALÉES, FIGURÉES OU DÉCRITES PAR LES DIVERS AUTEURS,

Qui paroissent appartenir au Genre Hélice ; mais qui nous sont inconnues, ou sur la

synonymie et les i-apports desquelles nous ne sommes pas fixés.

JNouS prions les naturalistes de nous aider de leurs lumières au sujet des espèces que nous

allons leur indiquer. Plusieurs, sans doute, se rapportent à quelques unes de celles que nous avons

mentionnées dans notre Tableau ; mais un plus grand nombre sont incontestablement des es-

pèces différentes. Les naturalistes qui pourront les reconnoître rendront certainement un plus

grand service à la science qu'en décrivant des coquilles absolument nouvelles. Outre qu'on peut

les considérer ainsi, ils auront levé, à leur sujet, une indécision qui nuit à ses progrès, puisque

cette quantité d'espèces, indiquées par les auteurs, laisse les naturalistes dans l'incertitude sur les

découvertes qu'ils peuvent avoir faites. Nous recevrons avec gratitude les renseignements qu'on

voudra bien nous communiquer à leur égard, et nous nous efforcerons de reconnoître, par des

doubles de notre Collection , les échanges qui nous seront offerts.

Liste des autews dont nous signalons les espèces à Texamen critique des amateurs de la science.

Argenville.

aubenton.

BoRN. (Sa collection fait partie du Musée Impé-

rial de Vienne.)

Brown (Patrice). (Sur les espèces de la Jamaïque.)

Brown (Thomas).

Bruguière.

BuoNANNi. (Description de la collection du Vati-

can à Rome.
)

Galonné, Catal. (Ce cabinet a été vendu à Lon-

dres.)

Chemnitz.

Davila. (Sa collection est au cabinet royal de

Madrid. )

Favanne.

Feuille. (Chih.)

GiNANNL (ItaUe. )

Gmelin.

Gronovius.

Gualtieri.

HiiBNER. (Espèces des environs d'Augsbourg.

)

Linné.

Lister.

Marsili. (Espèces du Danube.)

MoLiNA. (Chili.)

MoNTAGU. (Espèces d'Angleterre.)

Mdller.

NiciioLsoN (Espèces de Saint-Domingue.)

Pallas.

Perry.

Petiveh.

RuMi'Hius. (Son cabinet est à Amsterdam.)

ScHRANCK. (Espèces de la Bavière.)

ScHRôTER.(Son cabinet a été acheté par M' le Ba-

ron de Schlotheim et par M' Schmidt de Gotha.

Seba. (Son cabinet est à Amsterdam.)

Sloane. ( Espèces de la Jamaïque.

TURTON.

K
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ARGENVILLE (d^). conch., pl. vm
ou XI, FIG. E.

Cette fijjure est citée par Linné, Sjit. iial. ^

I
2*^ édit.

,
pour son hélix Ociilus Capj'i [\o\ez

cette espèce à l'article Linné); Ginelin a ré-

pété cette citation.

Il est à remarquer que Favanne ne reproduit

pas cette figure.

iSous présumons qu'elle appartient à Mielix

unguiculaj nobis , n* 191.

•

AUBENTON (O'), planches des coquilles

de YEncycIop.^ par ordre de matières,

de Diderot et de d'Alembert, tom. \I

des planches. Pl. LXIV, fig. j.

Cette figure, qui ressemble à nn Cyclostome,

ne seroit-elle pas la monstruosité 5ca/am de

Yhelix nemoralis ?

BORN (VON), Mus. Caes. T'iud.

1. TURBO QUINQUEBENT.irus . pa^.

35y, tab. i3, tig. 9.

BoRN, Index, p. 870; Gmelin, p. 36i2.

ScHiiôTER , Einleit. , Turbo 1 69.

Dilluyn en fait son Turbo quinquedentatus

,

auquel il rapporte le Pupa cinerea de Dra-

parnaud. Est-ce bien cette coquille^

2. HELIXLAPICIDA, pag. 365, tab. i3,

fig. I, 2.

Hélix affinis, Gmelin, p. 362 1.

ScHRoTER, Einleit., 2, n** iy8, p. 233.

Nous avons rapporté cette espèce, avec Dill-

wyn, au lapicida j mais cette synonymie

laisse du doute.

Nota. Voyez aussi Vhelix poljgjrata de cet

auteur, n°i94, à la liste pag. 76.

BROWN (Patrice), Hist. ofJamaica.

Il est remarquable que cet auteur, qui a

écrit en 1756, long-temps après Sloane,

lui soit bien inférieur, et qu'il n'ait pas

cherché à vérifier ses espèces dont il ne

cite aucune.

I. COCHLEA suhfusca et subrolunda major,

fascia longiludinali albida , ore ampliori

libéra, umbilico clause, pag. 400, n" 2.

Le grand limaçon brun avec une bande blan-

che longitudinale.

OGUE
Brown cite Lister , Synops., tab. 5

1 , fig. 49-

1 1 reste à savoir si son espèce se rapporte

bien à la figure de Lister, et quelle est

celle-ci
,
qui n'est pas reconnue encore?

(Voyez l'article Lister.) En supposant la

citation exacte, c'est une hélicogène voi-

sine du cognata ou du lactea, nobis, n°' 76

et 78.

2. COCHLEA cotnpressa ore integro, umbilico

clauso, pag. 4t»o, n" 3. (Point de syno-

nymie.)

La Lampe antique de movenne grandeur.

Impossible de la déterminer.

3. COCHLEA subcoyjipressa, ore unidentato,

umbilico subperforato , pag. 4oO) "'' 4-

11 cite Lister , 5) nops., 96 ; et d'Argenville,

t. 11, lettre D.

La Lampe antique avec une dent.

La citation que Brown fait de Lister se rap-

porte, soit au n" 93 de la pl. XCVl de ce

dernier; alors ce jeroit notre hélix aspera,

var. a), ce qui ne paroît pas probable: ou

bien à la pl. XCV elle-nn'nie <pii, sous le

n" 96, donne le lactea, qui convient mieux

à la phrase. Muller cite, en effet, cette

figure de Lister pour sa var. s) du lactea.

Quant à la figure citée de d'Argenville,

c'est notre hélix angjstonia,n'' i3o.

4. COCHLEA subcompressa ad marginem ro-

tundior , umbilico clauso, ore bidentato

,

pag. 400, n° 5.

La Lampe antique avec deux dents. (^Sans sy-

nonymie.
)

Je crois qu'on peut y rapporter Sloane, 0/

Jam., p. 227, Cochlea, n'" 2 ; et nous pen-

sons qu'on peut rapporter l'une et l'autre

à notre hélix Julia, n" 127.

5. COCHLEA subcompressa , marginc ucuto,

umbilico peiforato, ore bidentato, p. 4 00,

n'-e.

L'antique à bords minces avec un ombilic.

Brown cite Lister, citation évidemment faus-

se, du moins pour l'édition d'Oxford. Nous

croyons qu'on peut v rapporter la synony-

mie de Sloane, ofJam., pag. 228, n*' 3
;

et nous présumons que ces auteurs ont

voulu parler de Vhelix Lucerna, nobis,

n° 1 28 , dont l'ombilic est quelquefois dé-

couvert.
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6. COCHLEA subcomprcssa ie/iuior,margiiie

acuto, wnhilico perjoralOj pag. 4oo, n'' 7,

pl.XL,fig. B.

Lister , 5^«o/M.,tab. 80, fig. 8'i . (Cit. fausse.)

L'antique mince avec un bord très tranchant

et un ombilic ouvert.—Coquille jeune, ap-

paremment la même dont parle Sloane
,

ofJam.,Tp. 227, n" i, qu'il Figure tab. 240,

fig. 6 , 7, laquelle est notre hélix Lamar-

kii,var. unidenSjn° 129.

7. COCHLEA subtumida minorfusca, ore cre-

nato. pag. 4oo, n" 11, tab. 40, fig. i.

La petite Lampe antique.

8. COCHLEA oblonga niininia subdiaphana

^

ore in extrcino crenata, pag. 4oo, n" i3,

tab. 40, fig. i3.

Le petit limaçon aplati et oblong.

9. COCHLEA subcoinpressa ininima tennis;

fauce utrinque lira longitudinali notat.a,

pag. 400 , n"^ 14, tab. 4oo , fig. 4-

Le petit limaçon vert à bandes.

1 0. COCHLEA subrotunda tenuior, ore mem-
branaceo ampliore, pag. 4oo, n" i5.

Ces quatre dernières espèces ne peuvent se

reconnoître; peut-être même appartien-

nent-elles, du moins en partie, au genre

Hélicine. C'est aux naturalistes qui habi-

tent la Jaoïaïque, ou qui auront occasion

d'y séjourner, à reconnoître les espèces de

Brown, ainsi que celles de Sloane, et à nous

éclairer à leur sujet.

BROW ]\, Jf'ern. soc, tom. II, part. 2.

1. HELIX ELEGANS, n"
,

pi. XXIV,
fig- 9-

Hélix disjuncta, Turton', Dict. , pag. 61
,

n" 44.pl- , fig. 63.

C'est à ce qu'il paroît une monstruosité sca-

laris de Yhélix arbustorimi.

Trouvée aux environs de Dublin.

2. HELIX COCHLEA, n»
,
pi. XXIV,

fig. 10.

Hélix terebra , Turton, Dict.j, pag. 62, n° 45,

pi. ,fig. 55.

Trouvée dans le jardin du collège de la

Trinité à Dublin. Il paroît que c'est la

monstruosité scalaris d'un PI. umbilicatus ?

PÈCES. 75

BRUGUlERE,^«c.7ne^, Genre Bulime.

BULIMUS LABIOSUS, n» 85.

GuALTiERi, Test., tab. 4, fig- R-

ScHRôTf:R , Einleit.j tom. II
,
pag. 114.

La description de Bruguière nous fait douter

que son espèce soit la même que celle in-

diquée sous ce nom dans notre Tableau
,

n" 4 '9- Nous avons cru reconnoître, dans

la nôtre, l'espèce de Muller et celle citée

de Chemnitz ; mais la description de Bru-

guière donnant une dent à sa coquille, qui

,

selon lui, se rapporte très bien à la figure

de Gualtieri, nous présumons que son es-

pèce nous est inconnue.

DiLLWiN, Descript. Catal. , pag. 934, réunit

tous les synonymes de Bruguière.

Nota. Voyez aussi à la liste de la page 76 les

hélixJuneralis ,n"'S3b ; irochoïdes , n''376;

septenariuj n^ 3o4 ; et Columba, n" 4

1

1 •

BUONANNI , Recréât. etMus.kircher.,

classe III^

1. CHIOCCHIOLA, fig. 8, Recréât.,^. 176.

ScHRôTER , Einleit.j, tom. II , Nerita , 38
,

pag. 317.

Nous rapportons avec doute cette figure à

Yhelix [cochlogena ) Auris Sileni, n° 439 ,

que Von Born a très bien figurée. C'est à

tort que Scbrôter en a fait une Nérite.

2. STROMBUS, fig. 1 16, Recréât., p. J98.

ScHRôT. , Einleit., t. II, p. i53, n°xxxiv, rap-

porte cette figure à Vhelix perversa de

Linné (cochlogena aurea, nobis, n" 4'3),

dont elle est certainement très distincte.

3. BUCCINA PICCOLA, etc., fig. 148, Re-

créât., p. 203.

SchrOt., Einleit., t. If, p. 207, hélix, n" 104.

L'espèce représentée nous paroît inconnue,

et doit appartenir au cinquième groupe

de nos cochlogènes.

4. NERITA, fig. 208, Recréât., p. 218.

5. NERITA, fig. 10^, Recréât., Y>. 218.

6. NERITA , fig. 210, Recréât., p. 218; Mus.

kircher.j fig. 21 1.

Ces trois figures qui paroissent représenter
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YhelixPellis Serfjcntis avec des variétés ou

des détériorations, sont citées assurément

fort mal à propos, par Schroter, pour le

Troclius vestiarius de Linné. Voyez Ein-

Icii., t. I, p. 665.

Il y réunit aussi les figures 355 et 356 des

Jiecreat., numérotées 24^ ^^ 249 <^3ns le

Mus. Aircher.j sans plus de raison. T-a col-

lection que Buonanni a décrite existant

encore, les naturalistes qui seront à même
de la visiter pourront nous éclairer sur les

trois espèces ou variétés que nous venons

d'indiquer.

7. NERITJ, fig. 211, Recréât., P- 219; Mus.

kirclier., fig. 210.

ScHRôTEii, Ein/eit.,1, trocluis, n° iSg, p. 732.

Si c'est une hélice, elle paroît nouvelle.

8. NERITA, fig. p, 1 2 , Recréât., p. 2
1
9.

ScHRôTEn, jE'/Vï/eji.^ I, troclius, n" 4°. P- ^9-'-

Il cite Buonanni comme synonyme de la

fig. 1602, tab. 166, de Chemnitz, Con-

chjl.j tom. V, qui représente une Nasse.

9. Suppl. Recréât. j iig. i35; 3lus. Aircher. , fig.

34<^. Paroît être un jeune individu de la

fig. 395 du Mus. kircher. ?

10. Suppl. Recréât. j fig. 3b6;3lus. kirc/icr.,

fig. 349.

PETWER.GazophyL.tah. i56,fig. 1. Copiée

de Buonanni.

Celle-ci paroît être aussi le Pellis Serpentis,

ainsi que les fig. 208, 209 et 210, citées

plus haut. Comme nous l'avons dit, Schro-

ter les réunit toutes, et les donne pour

synonymes du Trochus vestiarius.

11. Sujipl. Recréât. j fig. 258; 3Ius. kircher.,

fig.35i.

Schroter, -E'/«fc/f., hélix, n° 106, p. 207.

Cette espèce nous est inconnue.

1 2. Suppl. Recréât. , fig. 37 i ; 3liis. kircher.
,

fig. 364.

Petiver, Gazophjl. , tab. i56, fig. 3. Copie

de Buonanni.

Berlin. Magaz., th. IV, tab. 8, fig. 32. (Selon

SCHRÔTEH.

)

ScHRôTER, £;>(/«/., t. II, p. 208, hélix, n" 107.

Cette belle espèce paroît absolument dis-

tincte de tout ce que nous connoissons.

OGUE
1 3. Mus. kircher. . fig. 378.

ScHRôTER,£'irt/e/<.jll,p. 208, hélix, n** 108.

1 4- Mus. kircher. , fig. 393 et SgS; Suppl. Re-
créât., pi. VIII , fig. 33, 34.

SciiRôTER, Einleit., 11, p. 257 et 258, hélix.

n°' 277 et 278.

Cette belle et grosse espèce d'hélicelle lo-

mastome est la même, sans doute, que

celle de la fig. 348, qui n'est pas j)arvenue

à son accroissement. Nous ne connoissons

aucune coquille qu'on puisse lui rappor-

ter; et, selon toutes les apparences, c'est

une espèce nouvelle et fort rare.

i5. Mus. kircher., fig. 401.

Cette espèce paroît voisine de notre Hélix

aurea, n° ^i3 ; Rulimus citrinus, Brug. :

peut-être aussi de YAuris Bovina, n" 447-

16. Mus. kircher., fig. 4o4- P- 47^; et Suppl.

Recréât. , tab. 4 , fig- i4-

C'est avec doute que nous avons rapporté

cette figure à notre llelix magni/ica, n" 5.

Peut-être même ce rapprochement n'est-il

pas fondé.

Li A.J^vJiN iM rL^ Muséum Calon/iia/ium, etc.

London, mai 1797, in-" de 83 pages.

Ce curieux catalogue mérite d'être plus con-

nu et plus étudié. L'auteur ne s'est point fait

connoître ; mais l'on sait qu'il est dû à M'

Georges Humphrey, marchand d'histoire natu-

relle, de Londres, l'un des hommes qui, sans

doute, conuoissent le mieux les coquilles, et

qui a le plus étudié leur classification artifi-

cielle. Il est très remarquable de voir dans cet

ouvrage, dès l'an 1797, tous les genres que

Bruguièrc a publiés en 1789 et 1792, adoptés

par un savant Anglois; mais ce qui l'est davan-

tage, c'est d'y trouver une foule d'autres gen-

res qui ont été établis en France simi^ltané-

ment ou postérieurement, souvent avec des

noms analogues ou semblables, par l'illustre

auteur du Système des animaux .mns vertè-

bres. Il se présente naturellement à l'esprit

plusieurs questions intéressantes po(U' l'his-

toire de la science, i" La collection de M"^ de

Calonne partit-elle de France tout étiquetée et

arrangée dans l'ordre systématique que repro-

duit son catalogue? alors on pourroit croire

que Bruguière," quoiqu'il soit parti peu après
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1792, auroit coopéré à son arrangement, et y

auroit introduit des genres qu'il n'avoit pas en-

core publiés. 2° Ou bien cette belle collection

3-t-elle été arrangée uniquement par M' G.

Humphrey? alors ce catalogue seroit d'autant

plus intéressant puisqu'il montreroit un ac-

cord, du reste facile à concevoir, puisque les

genres de M' de Lamarck, comme ceux de

M' Humphrey, sont établis pour certains types

remarquables , autour desquels viennent se

grouper les espèces analogues.

La méthode de M"^ Humphrey est d'ailleurs

celle de Fayanne; ce n'est que par le groupe-

ment des espèces en une série de genres fort

notables , à cette époque où la méthode Lin-

néenne étoit si respectée, que l'ouvrage de

M"" Humphrey est remarquable. Il l'est beau-

coup aussi par les espèces qu'il signale. Mal-

heureusement il n'y a presque aucune synony-

mie, et certains genres ne peuvent se recon-

noître, parceque les noms .spécifiques, souvent

nouveaux, ne peuvent indiquer ce que contient

le groupe dont il s'agit. Il seroit intéressant que

]\r Humphrey lui-même, ou un autre natura-

liste en état de le faire , voulût bien nous don-

ner la clef de ce travail , en publiant un appen-

dice synonymique; alors il pourroit être cité et

étudié avec fruit.

Dans ce but, et pour parvenir à éclairer la

partie dont nous nous occupons, nous allons

donner la série des genres et des espèces ter-

restres , en appelant à ce sujet le zèle et l'inté-

rêt des savants anglois, et les priant de nous

aider des lumières locales qu'eux seuls peuvent

répandre sur nous. Quant à ceux qui n'ont point

de synonymie, les traditions des noms vulgaires

que nous rapportons et les noms latins conser-

vés dans les collections de Londres, peuvent

donner les moyens que nous réclamons.

Ordre 10 . Coquilles terrestres.

Gentjs I. SFLFICOLJ, page 60.

Genus IH. COCIILEA, page 60.

1098.

I io3.

1 107.

11 08.

11 09.

1

1

10.

1 1

1

1

.

1 1 12.

1

1

1-3.

1 1 14-

Vir.ESCENS, la Verdâtre, G'ce/2«/i. lnde>

orientales.

Orbiculata , rOrbiculaire. Orbicular. Co-

romandel.

Paludosa, le Marais, Marsh. France.

Carinata, la Quille de vaisseau, Keeled.

Indes orientales.

Capillacea, le Capillaire, Hair Streaked.

Idem.

Castanea, la Châtaigne, Chesnul. Jamaïq.

Grandis, le Grand, Great. Indes occident.

Gagatis, le Jayet ou les Lèvres noires,

Jettj, or Black Lips. Hab. ?

RuBicuNDA,la Brunette ou la Lèvre rouge,

Red Lips or Brunette. Ceylan.

Elevata; a. brown;h. white, with a brown

lineal band; l'Élevée ou la Longue poin-

te, Elci'ated, or stigh spired. Le Brésil? le

Pérou ?

Globosa , le Rond ou le Globuleux , Glo-

bose. Madagascar.

Genus IV. LUCERNA, Lampe, Lamp.

1

1

15. Striata, la Striée, Striated. Chine.

Il 16. Compta, les Cheveux peignés , Combed

Hair. Hab. ?

1 1

1

7. Fasci AT A , la Bande , Banded. Coromandel

,

1

1

18. ZoNATA, la Zone, Zoned. Indes occident.

1119. Onyx, l'Onyx, Onyx. Idem.

1 1 20. L^viGATi, YMme
.,
Sinooth brown. Jamaïq.

1122. ZiNGiBERis, le Pain d'épice, Gingerbread

Cake. ?

1 123. RuBiDA, la Bouche rouge, Red Mouth. ?

11 25. Dente.x, la Dentée, G?eai 7bof/je(^. ?

1 126. DiSTORTA, a.Youngih. Fullgrown, la Bou-

che de travers, TVrj Mouth. Hab. ?

Genus V. LITUUS, Cor de chasse, Bugle hom.

Ce genre paroît être composé de Cyclostomes?

1

1

29. Canaliculatu» , le Canelé , Channelled.

Hab.?

ii3o. Heliciformis, Forme d'hélix, Helix-like.

Le Pérou.

II 3i. NiTiDUS, le Propre, ISeat. Hab. ?

1096. Alutacia, la Tannée, Tanned. Pulo Con- 1102. Striatus, le Strié, Striated. Hab. ?

dore. 1134. Variegatus, a. Small kind; b. Large kind,

1097. Contraria, la Contraire, Contrarj. China. le Bariolé, Fariegated. La Chine.

1092. ViTTATA , le Ruban, Ribbon. Grenada.

1093. F ASCIATA, le Bandeau. Banded?

Genus H. HELIX, page 60.
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Genus VI. CISTUL/t, Tabatière, Casket, or Mull.

ti35. RuuEsCEXS, lu liougeâtre, Reddish. Indes

occidentales.

1

1

36. Fix\lBi;i.iTA , la Frangée, RuJJled, or Borde-

red. La Jamaïque.

1 187. LiNEATA, la L'iQnée, Linealed. Indes orient,

ri 38. Decussata , la Striée en sautoir, Cross

Striated. Idein.

Genus VII. BOMBYX, Coque de so\e, Bombyx

or Silk worins case.

1 189. ViRGATUS, la Rayée, Stripcd. Hab. ?

1

1

40. NoTATUS, la Bigarrée, ^raw« Streaked. ?

1

1

4 1 . Laeiatls, la Lippue, Many Lipped. Indes

occidentales.

Genus VIH. OTIS. Oreille, Ear-Snail

Obs. Paroît être le genre Auricida de M"" de

Lamarck. Il v place en effet le Scarabœus,

VOreille de Judas et celle de Midas.

1143. Fluctuosus , rOndulée , TT'aved. Le Pé-

rou. This is the only one -we remember lo

hâve seenofthis curions and pretty kind.

1 144- Zébra, le Zèbre, Zébra. Le Hrésil.

Genus IX. CHERSINA, Escargot, Chersin.

Obs. Paroît composé ^Agathines et de Bulimes.

1

1

5o. Leucoph.ea, le Gris brunâtre, Russet Gray.

Le Pérou.

I i5i. Venosa, la Veinée, Black ï'eincd. Mexico.

II 5?.. Mo>.iLE,le Collier, Necklace. Le Brésil.

Hélix monile, Mus. Portl., n" 3925.

1 153. Ventricosa, le Ventru, Bellied. Le Brésil.

1 154. TiGRiNA MiNOR, le Petit tigre, LittleTiger.

La Guinée.

1 155. FuLiGiNOSA, le Fumé, Smoky. Hab.?

1 156. AssATA , le Rôti, Roasted. Hab. ?

1 167. C.ESiA, le Gris, Gray. Indes orientales.

1 1 58. Nebulosa , le Nébuleux, Clouded. Idem.

11 59. Erubescens , a. Native staie ; h. Parlly

uncoated; c. Tfliolly iincoated; le Rouge,

Blush, or Pink 3Iouth. La Guinée. Mus.

Por?/.,n"823.

Marginala , bordée, Marf^inated.

1162. Abreviata , la Courte flèche , Bhmt Spired.

LOGUE
Hélix unifasciata, Mus. Port., n° 826.

Voyez Lister. Hab. Leuconia.

I i63. FuLVA , a A, Dwarf kind. Ilab. China;

Pale yellow, with ona browii slripe, and a
white /illet rou/id the spire. Hab. Prince's

Island. Le jaune, Yellow.

I iG5. INIoNACiius, le carmélite, Carmélite Eriar.

Tliis is the only spécimen we recollect to

hâve seen of this extreniely rare species.

Hab.?

1 1 G6. OvATA, rOEuf ou rOvale, EggShaped. Su-

rinam.

Genus X. LENDIX, Chenille, Maggot.

i\C)-j. OvuM FORMIC*, l'OEuf de fourmi, .ini's

Egg. Indes orientales.

1 1 68. MuLTi coNVOLUïio , la Vis sans fin , 31any

TVhirled.

1169. CiNCTA, la Ceinte, Girdled. La Guinée.

I I 70. Candida , la Blanche, JTliite. Indes orient.

1171. ïiGniXA, le Tigre, Tiger. Brésil. TJiis is a

reverse shelt, the convolutions winding to

the left.

Genus XI. PUPA, Poupée, Puppet.

Obs. Paroît être le genre Pupa, LaMarck?

1 172. Striatella, la Striée, Striated.

1

1

73. RuBRA, la Rouge, Red. Indes occidentales.

1 174- Clathrata, les Balustrades, Balustrades.

Indes occidentales.

1175. Pin GUIS, la Grasse, iv2f. Hab.?

CHEMNITZ, Conchyl.X.. W.Jbhandt.

von den Linkschnecken.

1. TURBO CONTRARIUS MAROCCA-
iVÎAS^ etc., p. ii5, tab. 112, fig. i58,

litt. a, p.

Gmelin, p. 36 10, Turbo perversus ^).

Habit. Près de Maroc. Est-ce bien une Co-

chlodine?

2. TURBO PERVERSUS LINNjEI, etc..

p. 116, tab. 112, fig. gSg, litt. a et b.

Ces deux figures appartiennent-elles au vé-

ritable Turbo perversus de Linné, nobis,

n" 5i I ? Elles paroissent représenter deux

espèces différentes. La fig. a seule pour-

roit à la rigueur s'y rapporter.
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C/rili,JVlj\| 11^^ idem. Abhandl. von den

19

Lands-und Flussch necken

.

3. BELIX POMATIA LINN^l. etc.
,
pag.

III, tab. 128, fig. ii38 Jitt b.c.

Il est difficile de reconnoître le pomatia dans

ces deux figures, qui certainement appar-

tiennent à une autre espèce?

4. HELIX mCISJ.fa^. 129, tab. i3o,fig.

1.66.

Chemnitz cite Favanne, Conchjl , tab. 64,

lit. Sj figure copiée de Seba , Thés. , tab.

40, n' 1 5 , et fort altérée. L'original n'en

est pas déterminable, et tout porte à croire

que la synonymie de Chemnitz est fausse :

du reste Vhelix incisa a été décrite et figu-

rée d'après un individu du cabinet de

Spengler. Personne, depuis, n'a reconnu

cette espèce.

5. HELIX ERICETORUM.ça^. 148, tab.

i32, fig. 1 194 et 1 195.

Ces deux figures n'appartiennent certaine-

ment point à cette espèce, et ressemblent

plutôt à notre hélix cingulata. n" 164,

quoique avec peu d'exactitude.

7. TURBO TURRICULA MARIÛOCCA-
NA. t. XI

,
pag. 280 , tab. 200 , fig. ao63

,

2064.

Habit. Les environs de Mogador. Ex Museo
Spenglei-iano. Est-ce une cochlodine ou un

cyclostome ?

8. HELIX CORALLIJSA, tom. XI
, p. 286

,

tab. 210, fig 2084, 2o85.

Habit. Les Indes orientales. Museo Chem-

nitzii. Est-elle terrestre ou marine?

Nota. Voyez en outre à la liste de la page 76

les hélix irifasciata, w'^ 190; scabra,n°

285 ; variegata, n° 286 ; bontia, n" 4o4
i

. Johniij n" 444 i
Aitris P iilpinaj,n° 445 ; et

tortuosuj n° 5o4.

UA V 11^A , Catal. sjst. et rais.j 1. 1, p. 436.

11 est difficile de pouvoir signaler toutes les

espèces de ce catalogue, qui ne sont pas

reconnoissables
,
parceque la plupart d'en-

tre elles sont réunies sous un même nu-

méro, et forment un seul article. Mais

comme elles sont, en général, assez bien

décrites pour qu'on puisse les reconnoître

à la vue des objets, nous croyons devoir

nous contenter d'engager les naturalistes

de Madrid , ou ceux qui auront occasion

de visiter cette capitale , oii se trouve le

cabinet de Davila acheté par S. M. C, à

établir sur notre ouvrage, la synonymie

des espèces indiquées dans ce catalogue.

Le cabinet de Davila étoit ricbe en espèces

précieuses et rares ; ce seroit donc un ser-

vice à rendre à la science que d'établir

cette synonymie.

FAVANNE, conchji.

Les figures de la conchyliologie de MM. de

Favanne, du moins quant aux espèces ter-

restres et fluviatiles, les seules que nous

ayons étudiées jusqu'à présent, sont, pour

la presque généralité, des copies horrible-

ment défigurées de celles données par les

divers auteurs. Nous avons eu le bonheur

d'obtenir de M'' de Favanne lui-même la

note concordante de ses figures, sans la-

quelle ni nous , ni personne n'aurions pu

rétablir la synonymie. Cependant dans le

nombre de ses figures, il en est quelques

unes d'originales, faites sur les coquilles

de sa collection , ou sur celles des princi-

paux cabinets du temps: comme plusieurs

de celles-ci nous sont inconnues et parois-

sent évidemment nouvelles et curieuses,

nous allons les signaler aux naturalistes,

afin d'obtenir quelques nouveaux rensei-

gnements.

1. LA LAMPE DENTÉE HÉTÉROS-

TROPHE. pi. LXIII, fig. F 5.

Habit. Les îles Philippines ? Cabinet de M"" de

Calonne : achetée à la vente du cabinet de

Portland, n° 2548.

2. LA LAMPE A RUBAN, pi. LXIII , fig.

F 8.

Habit. Les îles Moluques , selon M'" de Fa-

vanne. Il la possédoit dans son cabinet.

Ses caractères sont assez particuliers pour

qu'on la reconnoisse si elle existe.

3. LA LAMPE ANTIQUE LAPINNÉE
HÉTÉROCLITE, ^\. LXIII, fig. F 9.

Cette figure est copiée sur celle de Lister
,
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Synops., tab. 99, fig. 100. Nous les avons

citées toutes deux, comme a|)partenant à

une varické notable de Miclix ririgens, n"

1 1 3, ou loi inant peut-être une espèce dis-

tincte PM"" de Favanne m'a assuré que cette

coquille existoit dans le cabinet de M"" de

Galonné, qui Tavoit acbetée a la vente du

cabinet de la Duchesse de Portland. Voyez

Cat. lie ce cabinetj n° l\o%o.

4. LA PEAU DE FIPÈRE, pi. LXIII , fig.

Gi.

Habit. Les îles Moluques? Cabinet de M'' So-

lerac, capitaine des gardes de Monsieur.

Ce cabinet fut vendu et acheté par un

italien.

5. LAPEAUDE COULEUFRE^pl. LXIII,

fig. G 2.

Habit. Les îles Philippines? Cabinet de M''

Blondel d'Azincourt.

6. LEDOUriER ou LA BARRIQUE DE
r INROUGE, pi. LXIV, fig. A i , A 1

.

Habit. L'île d'Amboine? Cabinet de M"" le

M'' de Gouffier.

7. LA GRINOTTE RISSOLÉE ou LE
PRUNEAU DE SAINTE -CATHE-
RINE, ^\. LXIV, fig. E2.

Habit. ? Du cabinet de M™*^ la présidente de

Bandeville.

8. LA PRUNE DEBRIGNOLE, pi. LXIV,

fig. F.

Habit. La Chine? Cabinet de M""^ la prési-

dente de Bandeville.

9. LE PETIT BUCCIN, dit L'ÉTOFFE
DE SIAMOISE, pi. LLV, fig. B i

.

Habit. L'Amérique? Du cabinet de M"" de

Nanteuil.

10. LE BUCCIN, nommé LA SATINÉE
ROSE RUBANNEE, pi. LV, fig. B2.

Habit. L'Amérique ? Cabinet de M"" de Fa-

vanne.

11. LA FIS MAILLOTÉE A BANDE-
LETTES, pi. LXV. fig. B, 3.

Habit. ? Cabinet de M'' de Favanne et de

M™« de Baudeville.

OGUE
12. L'ENFANT AU MAILLOT PAPY-

RACÉ, A CANELURES, pi. LXV, fig.

Bii.

Habit. ? Cabinet de M"" de Favanne.

FAVANNE , Catal. du cabinet de W le

C" DE Latour d'Auvergne.

1. UNE LAMPE ANTIQUE ORDINAL
RE, etc. , p. 6, n° 19, pi. I, fig. 19.

2. LA POMME DE TERRE, p. 9, n" 33,

pi. I, fig. 33.

3. LE LIMAÇON RÉTICULÉ, pag. 1 1

,

n^44,pl. i,fig.n»44-

4 LOREILLE BLANCHE DE CHE-
FAL,^. 18, n° 77, pi. I, fig. 77.

5. LE PIED D'ÉLAN, p. 20, n" 82, pi. II,

fig. 20.

Nous ne pouvons reconnoître ces espèces qui,

sans doute, sont |a plupart nouvelles pour

nous.

1* L. U 1 J-iJ-illi ( le père Louis ), Suite du Jour-

jial d'obserw.j 1725, in-40.

Description d'une limace , ou cochlea turbi-

nata terrestris , p. 64.

Nous avons trouvé la figure de ce limaçon

gravée au trait et enluminée au bistre

,

avec celle de son animal, dans le recueil

original des dessins du père Feuille, que

possède M'' Huzard, dans sa riche biblio-

thèque. Il paroît que cette planche n'a pas

été publiée ; la description de cette espèce

feroit présumer qu'il s'agit de Yhelixoblon-

ga, n° i^ll^. mais la figure indique une

coquille gauche. Nous savons du reste

qu'il existe une monstruosité ainsi tour-

née de cette espèce ; d'ailleurs la figure n^a

peut-être point été gravée au miroir. Son

animal offrant des particularités remar-

quables dans les franges très ramifiées de

sa tête et des parties latérales du cou,

nous signalons cette figure avec le désir

que les voyageurs puissent vérifier cette

coquille et dessmer de nouveau son ani-

mal. C'est de cette coquille dont Molina

parle dans son Hist. nat. du Chilij trad.
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franc., loin. IV, p. 169, sous le nom A'he-

lix serpentina. Il est vraisemblable qu'il Ta

empruntée du père Feuille; l'un et l'autre

la citent aux environs de la Conception.

Si l'on avoit une bonne figure de l'animal de

Yhelix oblougà, on s'assureroit de l'iden-

tité ou de la différence de ces deux mol-

lusques.

GINNANI , Op. posl. et Hist. délie Pinele

Raven,

Les figures du premier de ces ouvrages sont

si mauvaises et ses descriptions si peu pré-

cises, qu'il seroit à désirer qr.e quelque

naturaliste fût à même de les vérifier sur

les lieux et de nous en donner une syno-

nymie exacte : nous croyons cependant être

parvenus à les reconnoître presque toutes.

Quant aux espèces indiquées dans le se-

cond, il est de toute impossibilité de les re-

connoître, la synonymie en étant détesta-

ble, et peu juste même pour les citations

du premier de ces ouvrages.

GMELIN, 5r^<.na^

Cet auteur n'offrant qu'une vaste compila-

tion , les espèces qu'il donne, et sur les-

quelles nous ne sommes pas fixps, se trou-

vent appartenir à Linné, Muller, Gualtieri,

Scbrôter, Pallas, Cbemnitz, etc., excepté

la suivante qu'il a donnée de son chef et

que nous ne connoissons pas.

HELIXSPLENDIDULA, p. 3655, n" 201.

Habit. In Gallia et Thuringia.

GRONOVIUS, ZoophyL. fasc. 3.

liC cabinet de Grono vins , sénateur de la ville

de Leyde, devant exister encore , on peut

reconnoître les espèces qu'il a décrites. La
synonymie est extrêmement défectueuse

dans cet ouvrage.

iSSy. HELIX lesta carinata imperforata,

utririqiie subco/iwexa ; apertiira niarginata^

labro postice biplicato.

La citation de Lister, la seule qu'il donne ,
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est évidemment fausse
,
puisque la figure

citée est le carocolla.

Habit. In bonis Indice orientalis.

i538. HELIX testa crassiuscula subcarinata

imperjbrala^ convexiuscula; orificio subtus

augiistato-ovato; labiis revolutisj postico

biplicato.

Habit. ?

1539. HELIX testa carinata subumbilicata,

subtus co/wexiore ; apertura marginata

,

labio postice biplicato.
,

Lister, Synops., tab. 83, fig. 87.

Habit. In Jamaica. La figure de Lister ne

s'accorde pas avec la description de Gro-

novius.

i54o. HELIX testa subcarinata imperforata

,

subtus convexiore : apertura emarginata,

labio postice biplicato.

Habit. ?

1 544. HELIX testa umbilicata, supra plana :

orificio subrotundo : labro rejlexo emargi-

nato.

ScHLOTTERB. , Act. Helv., vol. V, pag. 280 ,

tab. 3, H, fig. 16.

Lister, Synops., tab. 74, fig- 74?

Habit. ? Ces deux citations n'ont pas la moin-

dre analogie : celle de Scblotterb. se rap-

porte à Vhelix Obvolula ; celle de Lister

peut-être à notre hélix Formosa, n" 83 ?

1545. HELIX testa umbilieata , supra depres-

sa , plana , anjranctibus rotundatis ; ori-

ficio emarginato oblongo ovatOj labro re-

flexo ;
prominulo.

11 cite Linné , Sjst. nat., XII, n" 657, hélix

Oculus Capri ? avec doute , et Rumph
,

Tlies. , tab. 27, fig. O.

Habit. In Sylvestribus Jsiœ. VOculus capri

de Linné est fort difficile à reconnoître,

voyez LiSNÉ; celle-ci l'est de même.

1549. HELIX lesta comea tenui sub-umbili-

cata, subcon^exaj Uevi glabra; spira sub-

depressa.

Habit. In America. Toute la synonymie est

disparate et comme prise au hasard.

L
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i55o. HELIX testa umbiUcala subrotunda. tida^IIist., pag. ii-j {helicella Cellaria,

accuminata pellucida, labio subtus dilata.

Habit. ? Point de synonymie.

i55i. HELIX testa umbilicata iacui subpel-

lucida subrotundaj lima iimbilicali, unibi-

lico patcntissimo ; apcrtura ad apiceni iis-

çue /liante.

Habit. ?

i553. HELIX GLAUCA, LiysÉ,Syst. nat.,

Xlf, n° 678. Il cite pour sa phrase celle de

Linné même.

En supposant que Fespéce de Gronovius soit

bien celle de Linné, on ne seroit pas plus

avancé. Voyez Linné ci-après.

i556. HELIX testa globosa imper/orata lœ^'i

diaphana : apertura subrolinido-lunata ; la-

bro reflexo albido, ad colnmellam latiore.

Il cite Petiver, Gazoph., t. 52,fig. n. Hélix
vermiculata.

Habit. In America seplentrionali et in Italid.

1 569. HELIX testa imperforata turritn owata;
fasciis tribus fiiscis , inedia prominula

;

apertura ovata.

11 cite Li&Tv.^, Sjnops., t. II, fig. 6. Un jeune
de notre Cochlogenajlammigera, n"

Habit. In mari Americano. Ou la citation

ou l'habitation sont faux?

G\]kLTlV.m, Index Testar.

Les espèces de cet auteur dont les figures

suivent, sont, pour nous, méconnoissa-
bles. Plusieurs représentent, sans doute,
des espèces nouvelles; mais la plupart,
selon tontes les apparences, appartiennent

à des espèces bien connues : c'est aux na-

turalistes des contrées où Gualtieri a ob-
servé, qu'il appartient de fixer leur dé-
termination.

1. Tab. I
, FIG. R. (La planche ne porte pas ce

n" qui est oublié, mais il est indiqué par
le texte.

)

2. Tab. 2, FiG. G.

SCHRÔTER
, Einleit., II

, p. 2 1 2 , hélix, n° 1 26.
Draparnaud cite cette figure à son hclix Ni-

nobis, n" 212); mais cette synonymie est

au moins très douteuse.

3. Tab. 2, fig. R.

SciiRôTEK, Einleit.j II, p. 21 3, hélix, n" i33.

Draparnaud cite cette figure comme appar-

tenant à Vheli.x Algira jeune : mais rien

n'indique la justesse de cette citation.

4. Tab. 3, FIG. H.

ScHRôTEE,£/«fett., II, p. 214, hélix, n' i38.

Cette espèce paroît évidemment distincte.

5. Tab. 3, fig. L.

ScHRôTEB , Einleit.,\\
, p. 2 1 5 , hélix , n° 1 39.

6. Tab. 3, fig. N.

ScnRuTER, Einleit., II, p. 269, hélix, n" 281

.

7. Tal. 4, fig.N.

ScRRôTER, Einleit., II, p. 1
1 4, turbo, n" 1 52.

Favanne, Conchyl., tab. 65, fig. N (é vidée).

Copie de Gualtieri.

8. Tab. 4, fig. R.

ScHRôTER, Einleit. , II, p. 11 4» turbo, n" j 5o.

Favanne, Conchjl., tab. 65, fig. B(évidée) 2.

Copie de Gualtieri.

K.«MMERER, Cab. Rudolst., p. £49, n° i.

Bruguière cite cette figure pour son Bulimus

labiosiis, n'' 8^. Voyez plus haut l'article

Bruguière

9. Tab. 5, fig. Q.

ScHRÔTER, Flussconch.jtah. 10, min. B, fig. 2.

Copie de Gualtieri.

Einleit., II, p. 229, n° i53.

Hélix tumida , Gmelin , Syst. nat..p. 3668.

Cette espèce est donnée pour fluviatile? Se-

roit-ce alors une paludine ?

10. Tab. 5, fig. S. S.

ScHRôTER, Elussconch. ,13^. 10, min. A, fig. 6.

Einleit., II
, p. 216, n* i45.

Hélix substriata, Gmelin, Syst. nat., p. 3667.

Id., DiLLWYN, Descript. Catal., p. 958.

Cette figure est citée par Bruguière pour le

Bulimus radiatiis, n°. 25.

Cette synonymie qui paroît juste a besoin

d'être confirmée.
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dans les ouvrages généraux sans qti'on ait

euconnoissance de la plupart d'entre elles.

Cet auteur, académicien d'Ausbourg, qui a

commencé en 1810 une monographie des

testacées de la Bavière , (Jont il n'a paru

que le genre Cobvesia (helicolimax ), a

publié en même temps deux lettres dans

lesquelles il donne quelques observations,

et où il fait connoître une sorte d'arrange-

ment pour les coquilles des environs de

cette ville. Celles-ci étant désignées, dans

cette espèce de catalogue, sous des noms
tout-à-fait inconnus et inusités, nous

croyons devoir prier M"" Hiibner de vouloir

bien nous donner la synonymie vulgaire

de ses espèces ; il rendra par-là service à la

science, et mettra les naturalistes à portée

de comprendre la langue dont lui seul a la

clef; ou bien si ce sont autant d'espèces

nouvelles, il seroit intéressant de les dé-

crire et de les figurer. Voici les noms des

coquilles qui nous sont inconnues rangées

d'après l'ordre de M"" Hiibner.

I . À coquilles plates.

Sinum , costulata , hjalina.

a. A coquilles rondes.

Sjlvicola, herbarum, vertex
,
glomoliis

,

spira, pusilla.

3. A coquilles alongées.

Ouula, alvear, tumuli, collis.

4. À coquilles fusiformes.

As^ersa, conversa.

5. A coquilles enflées.

Buccinula.

CYLINDRODES utriculus. (Quel est ce

genre ?
)

COLYMBETES buccinulum. (Idem.)

LINNE, Sjst. nat. , édit. XII.

Il seroit intéressant de reconnoîlre au moins
les espèces que l'auteur du Sjst. nat. a

décrites, et qui toutes ont été reproduites

1. HELIX OCULUS CAPRT, n^GSy.

Mus. Lud. ulr.. , p. 664 , n" 463.

Gmelin, Sjst. nat., p. 36 1 5.

ScHRôTER, Einleit. , II, p. i25, n" 1 1 1.

Linné cite trois synonymes pour cette espèce

jusqu'à présent restée incertaine.

Le premier est celui de Rumphius, Mus.,

t. 27, fig. o .'(avec un point de doute), qui

représente une coquille très voisine de no-

tre hélix unguicula, n" i y i , dont elle n'est

peut-être qu'une variété. Gmelin, qui la

cite auRsi, a ajouté à VOculus Capri, le sy-

nonyme de Klein, Ostrac, t. 1, fig. 10? Qui

est la copie de la figure de Rumphius.

Le second synonyme de Linné est d'Argen-

viLLE , ConcJijL, tab. 1 1, fig. F (ou tab. 8,

nouv. édit.). Voyez ce que nous disons de

cette figure à l'art. d'Aiigenville, figure

qui se rapporte aussi , à ce qu'il paroît , à

Yhclix unguicula ou à Vhélix ungulina,

et qui par conséquent offre assez d'analo-

gie avec celle de Rumphius.

Enfin, le troisième synonyme est celui de

Petiver, Gazophjl., tah. 76, fig. 6, figure

qui se rapporte évidemment au Cjclos-

toma voli'ulus, et n'a aucun rapport avec

, les deux premières citations. C'est sans

doute cette dernière qui a porté Dillwtn,

Descrip. Cat., p. 889, à considérer cette

espèce comme étant le véritable Oculus

Capriàe Linné, opinion qui ne nous paroît

appuyée par aucun autre motif Cette

étrange bévue de Linné, ne pouvant guère

se supposer, d'autant que la description

du Mus. Lud. Ulr. ne porte point à croire

qu'il ait eu en yneXe volvulus , ne pour-

roit-oii pas soupçonner qu'il a plutôt voulu

citer Petiver , Aquat. an. Amb.. tab. 1 2

,

fig. 1

1

, figure qui n'est que la copie de celle

de Rumphius? Alors ÏOculus Capri se-

roit, ou une variété de notre unguicula, ou

une espèce très rapprochée.

Ce qui est assez particulier, c'est que Gme-
lin , tout en donnant les mêmes synonymes

que Linné, ajoute comme variété à cette

espèce la fig. i, tab. 28 de Martyn, Univ.

Conchol. , figure qui représente aussi un
cyclostome voisin du volvulus. Dillwyn a-

t-il raison dans son rapprochement, ou
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l'espèce de Linné est-elle encore incer-

taine, comme nous le croyons? nous atten-

drons de nouveaux renseignements pour

fixer notre opinion.

?.. HELIX ALBELLA , n° 658.

Fn. Suec. , n" 2 1 yS ; /f. Oel. , n" 65.

I.,a description très détaillée de Linné se

rapporte fort bien à des individus jeunes

de \hélix albella ; mais la synonymie

qu'il donne de Gualtieri, Test., tab. 3,

iig. Q, appartient à \ hélix conspiti-cata.

Reste à savoir si cette espèce se trouve

véritablement en Suéde? ou si Linné a été

trompé par des témoignages inexacts ?

3. HELIX STRIATULA, n° 659.

ScHPôTER, Einleit., II, p. 126, n*' v.

Gmelin, Syst. riat., p. 36 16.

Habit. Algiriœ. Mullerciteavecdoute cette

espèce comme synonyme de son hélix po-

lila, n*' 235. Cependant la comparaison

que Linné établit entre Yalgira et le stria-

f«/a, éloigne l'idée que celle-ci puisse être

la même que l'espèce de Muller qui paroît

fort petite.

4. HELIX GOTIIICA, n» 669.

Sciir.ôTER, Einleit., Il, p. iSS.n" xv.

Gmelin , Sjst. nat.
, p. 362 1

.

Dii.LWYN, Descript. Catal., p. 904.

Habit. Les forêts de la Suède.

5. HELIX ITALA,n''(,%'i.

ScHRôTER , Einleit., II, p. i5o, n° .xxix.

Gmelin, Sjst. nat., p. 3636.

T)\hh\\'{'s , Descript. Catal., p. 929.

Habit. L'Europe australe. C'est sans doute

une variété de \hélix variabilis? Opinion

qui est aussi celle de M"" Studer.

fi HELIX HISPANA , n" 686.

ScHBôTER, Einleit. , II, p. iSa , n° xxxii.

Gmelin, Syst. nat., p. 3637.

DiLLWYN, Descript. Catal., p. gSo.

Habit. L'Europe australe.

7. HELIXLUTARIA, n" 687, 3Ius. Lud.

i/Zr.,p.669, n''273'.

SciiuôTER , Einleit. , II
, p. 1 53 , n° xxxiii.

Gmelin , Sjst. nat.
, p. 3637.

DiLLWYN, Descript. Catal.
, p. gSo.

Habit. ?

OGUE
8. HELIX SUBCYLmDRICA , n» 696.

ScHRôTER, Einleit., [I, p. 162, n*' xlii.

Gmelin, Sjst. nat., p. 3652.

Chemnitz, Co«c/tj7. , IX, p. 167, t. 125,

fig 1235?

Habit. In a(pds dulcibus, Europœ horeali.

Cliemnilz et Uillwyn ont cru pouvoir la con-

fondre avec Xhtlix liibrica; reste à savoir

si l'espèce de Linné est bien une liélice?

si celle de Chemnitz est la même? et enfin

^i véritablement c'est le /uèriea.''Montagu

d'après Pulteney donne aussi un hélix

subcylindrica, qu'il rapporte avec doute

à l'espèce de Linné.

9. HELIX OCTONA ,v" ^%.
Cette espèce est aussi fort endjrouillée.

Gmelin paroît avoir eu en vue Xhelix aci-

cula; mais il ajoute à celte espèce, comme
en étant une variété, le bulimus octonus

deBruguière, donné par Chemnitz, IX,

tab. 1 36 , fig. 1264.

Schroter, Einleit., II, p. i63, n" xliv, en

fait Vhelix acicula : il y est autorisé par

la citation que fait Linné de la fig. BB,
tab. 6 de Gualtieri

,
qui est bien Yacicula;

mais à laquelle la description de Linné ne

convient pas.

Enfin, Dilhvyn, Descript. Catal., la consi-

dère comme le véritable Bnlime octone de

Bruguière, et par conséquent rejette le

synonyme de Gualtieri donné par Linné.

Tout cela prouve que nous ne connoissons

pas la véritable espèce de Linné, dont la

description ne convient ni à Vacicula ni à

notre octona.

10. HELIX PELLA,n<' 699.

ScHRôTER, Einleit., II, p. 164. n^XLv.

Gmelin, Syst. nat., p. 3654-

MuLLER, Zool. Dan. Prod., p. 2916.

Habit. L'Islande.

Nota. Voyez aussi à la liste de la page 76 les

hélix leucas, n° 23o, et harbara, n" 379.

LISTER , sjn ops.

[. Tab. i4, fig. 7.

ScHRôTER, £'j«/ejf. , II , p. i79,n''6.

Habit. ? E Museo Oxoniensi. On rapporte

cette figure à ["hélix calcarea : ce rappro-

chement est fort hasardé.
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3. T\B. 33, FIG. 32.

ScHRôTER , Einleit. , Il
, p. 1 82 , n» 1 2.

Habit. ? Est-ce \lielix liicana sinistrorsa ?

4. Tab. 39, FIG. 37 b.

ScHRôTER, Einleit., II, p. 182, n" i5.

Habit. ? Paroît différente du Columna.

5. Tab. 44> ff^- 4'-

ScHRôTER , Einleit. ,11, p. i83,n° 17.

Habit. ? L'Ile de France.

6. Tab. 44 > fig. 42.

ScHRôTER , Einleit. , II
, p. 1 83 , n» 17.

Habit. L'Ile de France.

7. Tab. 46, FIG. 44-

ScHRôTER, Einleit., II, p. i83 , n° 20.

Habit. ?

8. Tab. 5i, fig. 49-

ScHRôTER , Einleit. , Il , p. 1 84 , n° 24.

Brown , Hist. Jam., p. 400, n" 2.

Habit. La Jamaïque.

9. Tab. 60, FIG. 57.

Habit. ? Schrôter rapporte, sans raison, cette

figure à ïhélix citrina , Einleit. , 1 1, p. 146.

10. Tab. 65 , fig. 63.

Schrôter, Einleit., Il, p. 186, n° 32.

Habit. La Jamaïque. Peut-être une coquille

jeune ?

1 1. Tab. 66, fig. 64.

Schrôter , Einleit. , II, p. 186 , n" 33.

Habit. ? Coquille jeune.

12. Tab. 72, FIG. 70.

Schrôter, Einleit.^ II, p. 187, n" 39.

Habit. Gall. Narbonn.

13. T.4B, 77, FIG. 77.

Schrôter, Einleit., II, p. 189, n» 46.

Klein , Ostr._, tab. i, fig. 1 7. Copie de Lister.

14. Tab. 79, FIG. 80 a.

Habit. ? 80 paroît être Yalgira ? mais celle-

ri est une espèce distincte.

Petiver, Gazophjl., tab. io4, fig. 2.

Schrôter, Einleit., II, p. 190, 5i.

Habit. La Virginie. Ne seroit-ce pas Vhelix

tridenta jeune?

16. Tab. 84, FIG. 84.

Schrôter, Einleit., II, p. 291, n" 54-

Habit. La Jamaïque.

17. Tab. 87, FIG. 88.

Schrôter, Einleit., H, p. 192, fig. bj.

Habit. La Jamaïque. Seroit-Ce Vhelix punc-

tata, nobis, n' 89?

18. Tab. 90, FIG. 90.

Schrôter, Einleit. ,\\, p. 192, n» Sg.

Sloane, Janiaic, tom. II, p. 228, n° 5.

Habit. La Jamaïque.

19. Tab. 96, FIG. 97.

Schrôter, Einleit., II, p. 196, n° 65.

Habit. Les Indes orientales. Cette figure a

du rapport avec Yhelix LjchrtuchuSjinais

Ja localité est bien différente.

20. Tab. 101, FIG. I. .yin. Angl. app., tab. 3,

fig. 5.

Schrôter, Einleit., II
, p. 196, n° 68.

Martini, Berlin, magaz.^ tom. IV, tab. 10,

fig. 46. Copie de Lister.

Habit. E flia-io Rodano
, prope Viennam

allobrogum. Cette espèce ne peut être flu-

viatile; il y a sans doute erreur pour sa

localité.

21. Tab. io55, fig. 3.

Schrôter, Einleit., Il, p. 2o3, n" 93.

Habit. ?

22. Tab. io58, fig. 8.

Schrôter , Einleit. , II, p. io4, n° 97.

Habit. ? Cette figure est citée pour Vhelix

Auris Bo^'ina par quelques auteurs.

23. Tab. 1259, fig. 4-

Schrôter , Einleit. , II
, p. 204, n" 98.

Habit. Une rivière de la Caroline. Il est dou-

teux qu'elle soit fluviatile.
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MARSILI (le C"), Danuù., tom. IV, p. «9. MONTAGU, Test. Britan.

1. COCHLEA TURBINE RECTO, tab.

3 1 ,
fig. I .

Hélix Danubialis, Gmei.. , Sjst. nat., p. 3668.

ScniioTEit,i7M55c-oncAj/., tab. min. B, fig. 5.

Einleit., 11, p. 271, hélix, n" 327.

Hélix turbinata , var. B, Dillwyn, Descript.

Catal., p. 961

.

2. COCHEEA TURBINATA RECTA,
tab^ 3i, fig. 2.

Hélix turbinata, GMEHN,5y.5f.«rt«., p. 3668.

ScHRôTER , Flussconch. , tab. min. B, fig. 1

.

Einleit., H, p. 272, hélix, n" 328.

Hélix turbinata, DiLLWYN, Descript. Catal.,

p. 96..

3. COCHLEA ALIA TURBINE CUR-
r.^ro,tab. 3i,%. 4.

Hélix curvata , Gmelin , Sjst. nat. , p. 3668.

ScHRoTER, Flussconch. , tab. min. B, Kg. 3.

Einleit., II, p. 272,lielix, n" 329.

Hélix turbinata, var. G, Dillwyn, Descript.

Catal., p. 962.

Ces trois coquilles figurées par le G" Marsili

comine étant du Danube, sont peut-être,

ainsi que Dillwyn les a considérées , des

variétés ou monstruosités d'une même es-

pèce : mais quelle est cette espèce? est-elle

fluviatile réellement ou terrestre? Les es-

pèces du Danube paroissent fort intéres-

santes ; on les connoît très peu. Il est à

desiser que les naturalistes des contrées

que ce fleuve traverse nous les fasse con-

noître , et fixent les incertitudes sur celles

de MarsiU.

MOLINA , Hist. nalur. du Chili, trad. fr.

Paris, 1789.

Hélix serpentina, liv. IV, p. 169.

Voyez Fart. Feuille, d'après lequel Molina

donne cette espèce quoique sans le citer.

C'est sau? doute Vhelix ohlonga dont il

est question. Il lui donne le nom de ser-

pentine, à cause des écailles représentées

dans la figure de Feuille sur le corps de ce

mollusque.

.. HELIX FUSCA, tom. II, p. 424, n- 24,

pi.xni,fig. I.

Maton et R.\crett, Linn. Trans. , VIII,

p. 209.

Dillwyn, Descript. Catal., p. 947.

Cette espèce nous est inconnue.

iVlULLER, Ferm. hist. {i).

1. HELIX RADIATA, n" 224.

Id., Gmelin, p. 3634.

Les synonymes de MuUer sont évidemment

faux ; celui de Gualtieri se rapporte à Yhc-

lix conspurcata; ceux de Lister et de Pe-

tiver à Vhelix alternata. Personne jusqu'à

présent n'a reconnu cette espèce.

Habit. In Gallia meridionali. MuLLER.

2. STRIATULA,n"ii^.
Hélix strigosula, Gmelin, 5/5f. nat., p. 3634-

Habit. In GaW/a.Draparnaudla rapporte

à son hélix fasciola. Ni l'une ni l'autre

n'ont été reconnues.

3. ALBINA,n°^2&.
Gmelin , Sjst. nat.

, p. 36 1 5.

Dillwyn, Descript. Catal., p. 891.

In Museis passim; Mull. Cet auteur donne

avec doute ,
pour synonyme à cette espèce,

la fig. 86 de la tab. 86 de Lister, qui n'est

pas trop reconnoissable.

4. MACULATA, n" 227. Gmelin, p. 36 1 5.

Habit. ? Dillwyn confond cette espèce dans

Vhelix albella,

5. POLITA, w 235.

Hélix striatula, Linné, Sjst. nat., 65g ?

Idem, Gmelin, p. 36i5?

Idem, Dillwyn, Descript. Catal., p. 892.

Hab. In ripis torrentum LombardicSjMvLL.

Linné dit in Algiriœ; mais Muller ne rap-

(i)Nous signalerons aussi aux naturalistes les trois espèces

suivantes, qui n'ont été observées par aucun auteur depuis

Muller :

Buccinum glabrum, n" 328. Habit. Le Danemarck.

Planorbis similis, no 352. Uabil. Les environs de Berliu

Planorbis (jelatiuus, n" 355. Habit. Le Daaeuiarck
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porte qu'avec doute son polita au stria-

tula.

Draparnaud , Prodrom. , n» ,
avoit cru

retrouver cette coquille ; mais il paroît

depuis lors avoir reconnu son erreur, car

elle a été rejetée par M' Clos, éditeur de

sont)uvrage général.

II. FUSULUS, no Sog ; Gmelin, n» 36 lo.

Turbo mumia junior ? Dillwyn , Desciipt.

Catal.
, p. 86i.

Nota. Voyez aussi à la liste de la page 76 les

kelix trochus, cicatricosa, nemorensis

,

râpa et Auris Malchi.

NICHOLSON, Hist. nat. de Saint

Domingue.. STRIATA, n» 238.

ScHROTER, Erdconchjl. , p. 1 83, a" 60, tab. 2,

fig. 20. Einleit., II, p. 241, hélix, n" 228.

Gmelin, Sjst. nat.
, p. 3632.

Dillwyn , Desciipt. Catal., p. 928.

Hélix nivea, Gmelin , Sjst. nat. , p. 3639.

Habit. In Saxonid. Il est positif par le texte

de Muller, qu'il la tenoit de Schrôter; ce- p^LLAS , Nos^. act. Petrop
lui-ci , dans les Einleit. , la compare au

fruticum. M'' Studer croit que cette espèce

est un exemplaire incomplet de ïhelix

strigella.

LE CANNELÉ BLANC, p. 33i, §. 3, pi.

fig. 10.

Cette coquille nous est inconnue, où n'est

pas reconnoissable dans l'auteur.

7. EXTENSA,n° 254.

Gmelin, Sjst. nat., p. 363 1.

Dillwyn , Descript. Catal.
, p. 922.

Habit.? In Museo Spengleriano. Est-ce

bien l'espèce que nous avons figurée sous

ce nom?

8. BOSACEA,»" 2']2.

Gmelin, Sjst. nat., p. 3636.

Dillwyn, Descript. Catal., p. 921.

Habit.? In Museo. Cette espèce n'est citée

par personne depuis Muller.

9. TROCHULUS, n° 276.

Habit. In Danice. N'a pas été reconnue.

M' Studer la regarde comme un jeune de

ïhelix obscura. Dillwyn la réunit à Yhe-

lixfulva.

.0. rENTBICOSA,n°3oi.
Gmelin, Sjst. nat., p. 366 1.

Idem, turbo pyramidalis
, p. 36 12.

ScHROT. , Erdconchjl. , p. 1 4 i , n° 1 2, tom. I,

fig. 8.

Idem , Einleit. II
, p. 119, turbo , n» 1 7s.

Habit. In Saxonid ? Schrôter , Misit. Es-

pèce très douteuse ; vraisemblablement

une coquille jeune. Pertigo edentula jeu-

ne, selon M"" Studer; bulinius obscurus

jeune, selon Dillwyn.

Hélix coriacea, tom. II, p. 243, tab. VII,

fig. 3 1,33.

Gmelin, Sjst. nat., p. 364 1.

Habit. In insulis Kurilibus.

PERRY9 Conchologj, etc.

i . HELIX PICTOBIA, pi. XV, n° i

.

Habit. ?

a. HELIX CINCTA, idem, n» 3.

Habit. ?

Ces deux espèces paroissent être des varié-

tés de Vhelix versicolor.

3. HELIX GBISEA, pi. XV, fig. 2.

Habit. ? Du Muséum britannique.

4. HELIX COLUBRlNA,p\. XV, fig. 3.

Habit. La mer Méditerranée. Il est évident

que Vhabitation est donnée à tout hasard.

Nous avons rapporté cette figure à Yhelix

Pellis Serpentis ? ?

5. HELIX SUBFIBIDIS, pi. XV, n" 5.

Habit. Les côtes de la Nouvelle-Zélande.

Espèce inconnue, peut-être variété de Yhe-

lix grisea, n" 2. ?

6. MELANIA AOUTA ,
pi. XXIX, n" 2.

Habit. Les mers du Sud. M"" Perry dit cette

espèce figurée dans Born. En effet, nous

croyons fort que sa figure n'est qu'une co-

pie dénaturée de celle que Von Born donne

du Limneus stagnalis.
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7. BULIMUS C.IRINATUS, pi. XXX, .1 ' i.

/r«iù. La Nouvelle-Hollande. Incertaine pour SCÎTR.^NCK , Fauna Boica, tom. TH.

le genre
,
peut-t'tre marine ?

8. BULIMUS LUSEATUS, pi. XXX, n' 5.

Habit. Les Indes occidentales. Cap. ofgood

hoop. Muséum de M"" liullok. Paroît ap-

partenir au groupe des agatines ?

Nota. Vovez à la liste de la page 76 les hélix

dilata, collapsa, divaricata, marmorea,

Melania et aurantia.

PETIVER, Gazophjl.

\. LE BOUTONDU CAP, Dec as. VI, tab.

57. fig. 10. Catal. 41 3.

2. LE PETIT LIMAÇON RABOTEUX,
Dfxas. VII, tab. 63, fig. \\. Catal. 562.

Habit. Les rivages de la Jamaïque et de la

Barbade.

3. LE LIMAÇON SUSU, Decas. X, tab.

100, fig. i3. Catal. 223.

Kamel , Phrlos. trans. , vol. XXV, an. i 707,

n° 3i I, p. 2399, n" i5.

I. Tab. 37, ne. O.

Petiver, Aquat. an. Amb. ,tah. 12, fig. i 1.

Klein , Ostrac. , tab. 1 , fig. i o.

Nous croyons que cette figure se rapporte à

une variété de notre hélix unguicula. Pe-

tiver et Klein l'ont copiée. Voyez d'Akgen-

ville et Linné à ïhelix Oculus Capri.

?.. Tab. 27, fig. P.

Veiis'ev. , Aquat. an Amb. , tab. 12, fig. 12.

ScnRôTER,£'in/ei'«.,II, p. 258, heli-ik, n" 279.

Muller rapporte cette figure, ainsi que la co-

pie de Petiver, à son hélix Oculus Capri

,

qui est Xhelix algira, et qui, par consé-

quent, n'est pas celui de Linné. Il cite

encore comme synonyme à cette espèce,

d'Argenville , tab. 6, fig. E, qui sous cette

lettre représente en efFet Vhelix algira.

Gmelin a fait, de ïlielix Oculus Capri de

Muller, son OEgophtalmos. Tout cela n'é-

claircit pas la figure de Rnmphius, qui n'est

guère déterminable: elle ressemble davan-

tage au Planorbis contrarias.

Cet auteur donne plusieurs espèces avec des

citations qui nous font soupoonner qu'il

ne les a pas toujours bien déterminées. En

général la synonymie est jetée au hasard

dans cet ouvrage. Nous indiquerons ces

espèces par le synonyme le plus connu,

avec le désir que quelqu'un nous apprenne

quelles sont les véritables coquilles qu'il a

eues en vue : d'autres sont indiquées

comme nouvelles.

1. HELIXEXPLANATA, Muller
,
pag.

264, n» 3 168.

Cette coquille ne se trouve probablement pas

en Bavière.

2. HELIX ZONARIA , Muller
, p. 266 ,

n« 3173.

L'auteur porte comme synonyme le limaçon

Laquais de Guettard
,
qui est \'H. iienio-

ralis , espèce qu'il donne plus bas.

Ces deux citations n'ont aucun rapport entre

elles. Quelle est son hélix zonaria ? se-

roit-ce notre hélix zonata ?

3. HELIX BUCCINUM, p. 271, n" 8182.

Habit. Près d'Ingolstadt , dans les mousses.

4. HELIX TURBO, p. 274, n« 3187.

Il cite d'Argenville, tab. 28, fig. 24, qui est

méconnoissable.

5. HELIX SULCATA, Muller, p. 273 ,

n" 3190.

On ne peut guère s'attendre à trouver cette

coquille citée en Bavière.

6. GALBA FUSILLA, p. 285, n" 32o3.

Voilà un nouveau genre que personne ne

connoît et n'a pu retrouver ?

Observation. Outre ces coquilles terrestres

qui prouvent que les autres espèces de

Schranck ne sont guère certaines, dans

leur détermination, cet auteur indique les

coquilles suivantes, qui nous sont égale-

ment inconnues.

Planorbis ovatus, n** 8291 ; Buccinum Da-

nuhiale, n" 32o5; Buccinum atruni , n"

3208 , Buccinum lagotis, n" Z21Q. Ces



trois derniers , avec la citation de Schrô-

ter: neriia doliolum, décrite Phjs. aufs.,

3 1 9, tab. 5, fig. 6-8 ; teïlina tenera, p. 294,

n° 3218.

SCHROTER, Erdkonchjl
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10. ÏAB. 6, FIG. (4. Einleit., Il, p. 246, helix,

no rt^ô.

Gmelin rapporte cette figure comrne var. ^

à son JielixfucL'Scens. Voyez plus haut,

" n» 2; mais comme Schrôter les distingue ,

on doit croire qu'elles sont différentes. Elle

n'est pas reconnue par nous.

I. Tab. i,fig. 8. Turùo pyratnidalis.Gu^Liy,

p. 36 12. Voyez Mvller , helix veritricosa. orLjjA 9 Thesaur., tome III.

2. Tab. I, FIG. II. Einleit.jW,'^. 240, helix,

n" 224.

Helix fucescens, Gmelin.

Jeune coquille. Espèce très douteuse que

nous avons rapportée
,
peut-être à tort

,

avec Dillwyn, à Vhelicolimax pellucida.

3. Tab. i, fig. 12. Einleit.j II, p. 240, helix,

n° 225.

Nous ne pouvons reconnoître cette figure.

4- Tab. 2, FIG. 20. Voyez Muller, helix striata.

5. Tab. 2, fig. 22 et 22 a. Einleit., Il, p. 241,

helix, no 229, tab. IV, fig. 8.

Helix média, Gmelin, p. 364o.

11 la cite aussi à helix pisana, p. 363 1.

Les figures de YErdconchjl. et des Einleit.

ne se ressemblent pas. Espèce indétermi-

nable.

6. Tab, 2 , fig. 26. Einleit., II
, p. 241, helix,

n° 23 o.

Helix tenella , Gmelin.

Citée aussi à son helix cellaria.

N'est pas reconnoissable. Sans doute coquille

jeune?

SCHRÔTER, Flussconchyl.

7. T.\b. 5, fig. 34.

Jeune , indéterminable ?

8. Tab. 5, fig. 35. Einleit., II, p. 244, helix,

n° aSy.

Helix rufescens, Gmelin, p. 364o.

Paroît être une jeune hélice.

9. Tab. 5, fig. 36. Einleit., II, p. 246, helix,

n<^ 244.

Inconnue; mais il paroît que c'est une jeune

coquille teri'estre.

Tab. 38, fig. 67. Schrôter, -Cm/eiZ.^ II, p. 262
,

helix, n" 292. (an helix?)

Id.,fig. 69. (anhelix?)

Id., fig. 70. (an helix?)

Tab. 39, fig. 9. Schrôter , Einleit., II
, p. 262,

helix , n' 293. (helix picta aff. ?)

Id., fig. 10. Schrôter, id., helix, n° 294.

Id.,fig. II. Id., helix, n"295.

Id., fig. 21, 22, 23, 24.

Id. , fig. 35. Schrôter, Einleit., II, p. 224,

helix, n" i 75.

Id. , fig. 58 , 59. Id.
, p. 226 , helix , n» 1 8 1

.

Tab. 40, fig. 8. Schrôter , Einleit., Il, p. 263,

helix, n° 296.

Id., fig. 10. Id., hehx, 298. (hehcigona?)

Id., fig. 26. Id., p. 228, helix, n^ i85. (an

marina ? )

Id. , fig. 27. [Scalaris?)

Id., fig. 29. Schrôter, Einleit., II, p. 264,

helix , n 3o i . ( hehx zonaria aff. ?
)

Id. , fig. 3o, 3i. Id., helix, n" 3o2. (helico-

donta ?
)

Id. , fig. 43. Id. , p. 265, helix, no 3o4. (an

marina ?
)

Id., fig. 44, 45- Ici-' P-97' ti'rbo, n= io3.

Affinis, f. i3, tab. 100, Petiveri : ««

helix pileus ?

Id.,fig.47-

Id.,fig.48.

Id.,fig.49-

Id., fig. 5o. (an helix lactea!')

Id. , fig. 60. Schrôter, Einleit., II, p. 265,

helix, n" 3o5. ( hellicella: aplostomœ.
)

Id., fig. 61. Id., p 229, helix, n» 190. {he-

iicella : lomastoniœ. )

Id.,fig. 63. Id., helix, n" 191. (an preced.

spec. ?
)

Id., fig. 67. Id. , helix , n" 192. {helicella : lo-

mastomce. )

Nous n'avons *u parvenir à rapporter, avec

M
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quelque vraisemblance, ces figures à au-

cune des espèces connues. C'est aux natu-

rafïstes qui pourront étudier l'ancien cabi-

net de Seba, à fixer, s'il est possible, les

incertitudes au sujet de ces espèces.

O J-J\./Ai^l H, ) ofJamaica, tom. II.

1
. COCHLEA teirestris maxima, compressa,

fusca, ore wiicoilenle do/tatOj p. 227,

n" 1, tab. 240, fig. 6,7.
Lister, Synops., tab. 95, n" 96. (Cit. fausse.)

Pktiver, Mem. cur., an 1708, p. ^%, n" 12.

Nous croyons que cette espèce est notre hé-

lix Lainarkii, var. unidens, n° 129 (voyez

Tahl. de la famille des limaçons, p. 72,
2'' colonne). C'est, sans doute, l'espèce de
Brown. Voyez son art. n° 6.

2. EADEM paulo minor alba , ore duobus
dentibiis donato , p. 227, n" 2.

Lister, Synops., tab. 83, fig. 87 ?

Petiveu
, Gaz., dec. m, p. 34 , n"% tab. 21,

fig. 6.

Mem. cur., an 1708, n" i3.

Nous croyons qu'on peut la rapporter à l'es-

pèce de Brown
, n" 5 (voyez son art. no \) ;

et toutes deux comme synonymes à notre
lielix Julia, n" i 27.

3. EADEM umbilicata dcpressior.
, p. 228,

n 3.

Petiver , Gaz. , dec. 8
,
pi. 7 i , n" , o ; Catal.

,

n" 563.

Nous pensons que c'est la même coquille de
Brown (voyez son art. n" .^} , et qu'elle se

rapporte à notre hclix lucenta, n° ia8.
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4. COCHLEA terresti'ismajor., compressa, Jus-

ca, ore duobus dciitibus donato, p. 228,

n°4.

Sans citation.

5. COCHLEA terrestris mediœ ma^nitudinis

,

compressa , albida, ore duobus dentibus

donato, p. 228, n° 5.

Lister, Synops., tab. 90, fig. 90.

Id.. tab. 96, fig. 97 ? (Celle-ci se rapporte à

Vhelix Ljcltnuclius.)

6. COCHLEA fusca, terrestris major, com-

pressa, fasciis albidis, non de>itata, p.

229, n" IX, pi. 240, fig. r8, 19.

Peut-être l'espèce de Brown. Voyez sou art.

n°7?

7. Ibid., fig. 20, 21.

Copiée par Fav.-inne, Conchjl. , pi. LXIV,

fig.B3.

Sloane réunit ces deux espèces. Il distingue

celle-ci par un ombilic.

8. COCHLEA terrestris , fusca , compressa ,

minor,clavicula parutn elata.non den-

tata, p. 229, n" .\
,
pi. 240, fig. 22, 23.

Copiée par r.w.^NNE, Concltyl., pi. LXIV,

fig.B2.

TURTON 9 Diction. Genre Hélix.

I. HELIX BHOMBEA, n" 8.

Trouvée après des étuis de Pbrvganes, près

du jardin botanique de Dublin. l'aroîtêtre

une moiiritruosité sctilaris de 1 helix erice-

roruin ?
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PULMONÉS GÉHYDROPHILES.





OBSERVATIONS GÉNÉRALES

SUR

LES PULMONÉS GÉHYDROPHILES.

Nous avons signalé depuis long-temps l'existence de véritables pulmonés marins parmi

les gastéropodes pourvus d'une coquille. Aujourd'hui nous allons montrer que ces mol-

lusques sont assez nombreux, qu'ils forment, sans doute, plusieurs genres distincts, et

qu'ils font partie d'une famille bien caractérisée, remarquable, sur-tout, parceque les

mollusques qui la composent sont, les uns terrestres ou fluviatiles, et les autres marins.

Déjà M' Cuvier, en décrivant l'onchidie de Peron, a fait connoître un mollusque ana-

logue chez les gastéropodes nus. Peut-être le sonnet d Adanson est-il aussi dans le même
cas. Nous aurons bientôt occasion de signaler des operculés marins qui ont toutes les

habitudes des pulmonés terrestres.

Ces faits intéressent également la zoologie, par la rectification de la méthode naturelle,

le rapprochement d'êtres analogues quils déterminent, et la partie pbilosojihique de cette

.science, en montrant que chez les mollusques comme chez les animaux des classes supé-

rieures et chez les plantes, des espèces des mêmes genres vivent dans des milieux diffé-

rents, dans des eaux marines ou dans des eaux douces.

Cependant, il ne faut pas croire que ces pulmonés marins habitent toute l'étendue des

mers; leur organisation ne leur permet pas de s éloigner des côtes, ce sont des espèces ri-

veraines. Les eaux de diverses natures ont des mollusques doués des conditions nécessaires

pour y vivre: ainsi de même que les pulmonés fluviatiles peuplent les mares et les eaux

peu profondes, où ils sont souvent exposés à un dessèchement complet qui causeroit leur

mort s'ils ne pouvoient respirer l'air en nature, et attendre dans la vase encore humide

le retour des pluies, tandis que les pectinibranches ou les acéphales d'eau douce peuplent

les grands réservoirs , ou les courants considérables; de même les pulmonés marins de la

famille (jui nous occupe sont destinés à peupler, avec certains pectinibranches, les parties

basses des côtes, les étangs saumàtres qui ne conviennent, ni aux juilmonés fluviatiles,

ni aux véritables pectinibranches marins, et où 1 alternative des marées les expose souvent

aux mêmes circonstances que les pulmonés fluviatiles. D'autres se tiennent contre les ro-

chius au-dessus ilu niveau habituel des eaux de la mer; mais là où ils peuvent être con-

tinuellement rafraîchis et luunectés par les vagues : ceu.x-ci ont un pied organisé de ma-



94 TABLEAU SYSTÉMATIQUE

nière a pouvoir résister au choc violent de ces vagues. Ainsi l'on trouve des animaux pour

toutes les circonstances, et la fécondité de la création a répandu par-tout l'animalisation

modifiée, adaptée aux accidents du sol, aux climats, aux conditions de l'air et des eaux.

On conçoit que les observations précédentes rendent aussi les mollusques de la famille

dont il sa{;it, plus particidièrement intéressants pour la {géologie; leurs dépouilles fossiles

peuvent, dans bien des cas, lier les formations marines au\ formations dVau douce, et

expliquer certaines anomalies qui se rencontrent souvent dans l'observation des unes et

des autres: car c'est particulièrement avec les pulmonés marins des eaux saumâtres et cer-

tains pectinibranchcs prescjue amphibies , très rapprochés des cyclostomes terrestres
,
que

se rencontrent les pectinibranchcs fluviatiles; on peut par conséquent les retrouver dans

les mêmes couches.

Souvent aussi la mer, s'étendant sur les terres dans les hautes marées, entraîne beaucoup

de ces coquilles terrestres, qu'on peut considérer comme maritimes, et en se retirant les

laisse dans les flasques de ses rives où Ion retrouve tous les mollusques dont nous venons

de parler, parceque ces lagunes perdent bientôt une partie de leur salure par le mélange

des eaux pluviales.

Ces considérations nous ont portés à comprendre , dans notre travail , l'ensendjle des

espèces vivantes et fossiles qui paroissent ap|)artenir à la famille dont nous nous occupons.

Malheureusement les mollusques de cette famille ont été plus particulièrement négligés

que tous les autres. Les espèces marines de nos côtes, en général fort petites , sont incon-

nues , à l'exception de quelques unes décrites par les auteurs anglois. Celles des pays étran-

gers ne sont connues que par leurs coquilles; de sorte <pu^ l'on est réduit à très peu de

secours pour baser leur classification sur les caractères des animaux. Cependant nous

avons pu comprendre cette famille dans la division des pulmonés, indiquée dans le dis-

cours qui précède le Tableau de la famille des limaçons, et nous avons dû faire un sous-

ordre de ces mollusciues, ainsi que nous allons le voir, sous le nom de Pulmonés gé/iy-

dwpliiles.

Nous avons divisé l'ordre des pulmonés de M' Cuvier, les adélobranches ou pulmo-

branches de M" Dunicril et de Blainvillc, en trois sous-ordres: les géophiles, les gehydro-

philes et les hygrophiles, d'après la considération de la manière de vivre, qu'ils affectent

plus spécialement, les uns étant vraiment des pulmonés terrestres , les autres étant presque

amphibies, et les derniers seulement fluviatiles. Nous avons tout récemment présenté le

Tableau des deux familles qui composent le premier de ces sous-ordres, la famille des

limaces et celle des limaçons. Aujourdhui nous rassemblons les genres et les espèces qui

doivent former la famille des auricules, nurirnlœ, qui compose à elle seule le sous-ordre

des géhydrophiles. Nous offrirons plus tard le Tableau des genres et des espèces du der-

nier de ces sous-ordres, celui des hygrophiles: chacun d'eux est d'ailleurs distingué par

des caractères zoologiques très prononcés.

Avant Linné un petit nombre d'espèces de la tamille des auricules étoit connu par les

ligures de Lister, Petiver, Uuonanni, Gualtieri , etc. Linné les rassembla prestpie toutes

dans son genre Folitta, c\cc[>tê deux d'entre elles, qu'il plaça, l'une dans celui duTroclius,

le Iroclmsdolabratus, l'autre dans celui de YHelixJhelix Scarabœus. Quant aux espèces pla-

cées, par ce père de la science, dans les volutes, ce sont les voluta JunsMidœ, Auris Juilœ.

lornatitis, solidula, Coffœa du Systema iiahirœ.
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Le premier genre connu et distinct de cette famille, fondé sur les caractères des animaux,

est celui du cnrycliiuin , établi par Muller, pour une coquille prescpio microscopique, ai-scz

commune dans toute l'Europe sous les feuilles mortes et humides; genre qui a été aug-

menté de peu d'espèces, et auquel Draparnaud réunit une coquille marine, son Jlinicula

Mjosolis, depuis long-temps déjà décrite et figurée par les auteurs anglois.

Klein est le premier qui ait formé un genre pour ïAuris Midœ et les espèces analogues;

c'est le quatorzième de sa cinquième classe, celle des coiio-coclilis ou cocliUs conica. Mais

cet auteur place dans le sixième genre, Àiujystoma , de sa deuxième classe, Yliclix Scara-

bœns et notve Juficula plicala. Martini, dans sa grande Conchyliologie, tome II, a con-

servé en genre, et sous le même nom, les Jures Midœ de Klein. Il ajoute quelques espèces

à celles du Syslenia naturœ , savoir les bidimiis voriecjatus. monile, coiiiformis, oiiiliis, de

Bruguière; plus une autre coquille du Muséum Cliaisianum , dont les derniers naturalistes

n'ont point parlé.

Bruguière n'imita point Klein et Martini, et crut devoir laisser toutes les coquilles con-

nues avant lui et que nous venons de citer, dans son genre Bulime.

Adanson vcnoit alors de faire connoître son Pietin , dont il faisoit un genre à part; Bru-

guière le place également parmi les bulimes.

Les auteurs anglois de leur côté ont fait connoître quelques petites volutes, des hélices

ou des turbos qui appartiennent à la famille dont nous nous occupons, et qui n'ont pas

été observés par les auteurs françois, quoique la plupart se trouvent aussi sur nos cotes.

Humphrey dans son Muscutn Calonnianuni, publié eu i 797, appelle Olis le genre des Aures

Midœ de Klein et de Martini.

M"^deLamarck dans sa première classification des mollusques, publiée dans lesActesde la

Société d'Iiisloire naturelle de Paris, en 1 795 ou 1 7 96, a définitivement placé ce groupe dans

le système, comme genre distinct, sous le nom d'Auricule, et a formé avec le Trochus dolabra-

lus de. Linné le genre Pyramidelle. Mais il paroît d'après la description des espèces fossiles

du genre Auricule, insérée dans les Annales du Muséum, tome VIII, que M"^ de Lamarck

n'a pas cru devoir conserver ce dernier genre, et qu il en a réuni les espèces au premier.

Dans ïExtrait de son Cours, cet illustre savant indique deux nouveaux genres, le genre

Tornatelle, formé pour les bulimus variecjalus et solidulus de Bruguière, déjà nommé par

Montfort Actéon , et le genre Conovule ou Mélampe de Montfort, qui comprend aussi quel-

ques bulimes que Bruguière donne pour fluviatilcs.

Montfort, que nous venons de nommer, fait aussi un genre à part de ïlielix Scarabœus

de Linné, sous le nom de Scarabe.

M"^ Ocken enfin, l'un des derniers auteurs systématiques, fait avec les Aures Midœ de

Klein et Martini son genre Marsyas, et conserve le genre Carycinum de Muller; mais il

place ces deux genres dans deux groupes différents.

Telle est Ihistoire succincte des mollusques de la famille (|ui nous occiqie quant à leur

classification. Les caractères remarquables que présentent leurs coquilles ont iait sentir à

tous les naturalistes , excepté Bruguière , la nécessité de les séparer. M' Cuvier les place tous

dans les pulmonés aquatiques, excepté le carycbiiiin dont il ne parle pas, et le scarabe de

Montfort qu'il mentionne après le genre Pupa.

Aucun naturaliste na jusquiri examiné les auricules dans l ensemble de leur rapport,

et personne, à 1 exception de Muller, pour le genre Carycliium, na pu consulter pour
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rétablissement des coupes dans cette famille les caractères des animaux. A la vérité ceux

des espèces marquantes, i/un'cu/a Midœ, Jiiflœ, Scarabœus, sont restés inconnus jusqu'à pré-

sent, et nous serions encore dans 1 impossibilité d'en ébaucbcr le tableau , si nous n'avions

pu, comme nous l'avons annoncé depuis long-temps, observer celui de cette dernière es-

pèce. Nous ferons iciuaiquer que AF de Lamarck, {juidé par lanalojjie des coquilles, a

réuni au genre Auricule plusieurs espèces (|uc la connoissancc de leurs animaux nous a

fait laisser parmi les limac^ons.

IVF de Blainville dans un tableau sommaire de la classification (ju'il a adoptée, et qu il a

bien voulu nous communi(jucr dans le temps, ayant senti comme nous la nécessité de

séparer ces mollusques, indique une coupe dans laquelle ils doivent entrer.

Nous allons confirmer la nécessité de cette séparation par l'exposé des caractères de

l'animal de Vhelix Scaivhœus. Le genre Caijcliiuin de Alullcr, la description de XAuiiculn

Myosotis de Draparnauil, celle du piétin dAdanson, et quelques indications peu détail-

lées pour d'autres espèces , forment l'ensemble des faits sur lesquels repose rétablissement

du sous-ordre que nous avons proposé.

Nous devons lanimal de ïhélix Scarabœus a Yohli^eance de M"" Gaudicho, l'un des natu-

ralistes de lexpédition de INF le capitaine Freycinet. Nous nous faisons un devoir de lui

en témoigner ici notre reconnoissance.Nous avons annoncé, depuis quel(|ue temps déjà,

la description de ce mollusque et le tableau des géhydrophiles dans le discours qui pré-

cède celui de la famille des limaçons, nous espérons que cette publication nous procurera

comme pour cette dernière famille, des renseignements importants <pii nous mettront à

même d arrêter, dans notre travail définitif, les coupes que nous piopusons aujourdhui,

et daugmenter Ihistoire des auricules des détails intéressants sur leins mœurs et leurs

liabitudes, qui sont très imparfaitement connues.

La famille des auricules offre cette particularité remarquable que, dans le nombre des

mollusques <pii la composent, les nus sont incontestablement terrestres comme les cary-

cliies et riiélice Scarabée trouvée par M"^ Gaudicbo sur les montagnes des îles Mariannes,

d autres sont marins comme les lornatellcs dcM' (le Lamarck , Whalcula 3IyoiOtis de Dra-

parnaud, et le ])iétin dAdanson; tandis quil en est enfin qui sont Huviatiles, tels que le

biilinnis Dombeianiis de Bruguière , et , dit-on aussi , les autres conovules de M' de Lamarck.

Mais tous ces mollusques paroissent être de véritables pulmonés qui respirent lair eu

nature connue les molluscpics lerrestres; les espèces marines elles-mêmes se tiennent

presque constamment bors de la ligne des basses eaux, et comme elles se trouvent

souvent à une assez gi'ande distance du rivage, on en a cru plusieurs terrestres; de

ce nondjre est ÏAuriculn Myosotis de l)ra[)arnau(l. IjCS toruatelles dont on ne conuoil

pas bien la manière de vivre, ni même les animaux, pourroient seules faire exception.

Notre plan n embrassant jxjiiit les espèces marines, nous nen parlerions pas dans ce

Tableau, si nous ne croyons mile pour la géologie de signaler les rapports que ces mol-

lusques ont entre eux. Dailleins, tians lincertilude <pii règne encore sur Ibabitation de

plusieurs espèces, il «-toit nécessaire daj)peler sur toutes celles de cette famille lattention

des observateurs, afin de pouvoir, lorsque nous publierons leur liistoiredans notre grand

ouvrage, présenter avec certitude l'ensemble de celles qui doivent en faire partie parleur

genre de vie sur la terre ou dans leau douce.

La présence du rolllcr (|ui caractérise la famille des limaçons et celle des auricules
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suffit pour séparer celle-ci des pulmonés hygrophiles. Cet organe qui donne à la cavité

pulmonaire une autre construction, et sur lequel , lorsqu'il existe, sont situés les orifices

pour la respiration et lanus, manqué entièrement dans ceux-ci. Cette distinction facile à

saisir ne peut laisser aucun doute, et commande la séparation que nous proposons,

comme aussi la différence des tentacules oculifères chez les limaçons suffit pour les dis-

tinguer des auricules, qui, comme les limnéens, ont les yeux placés sur la tète près de

la base des tentacules, au nombre de deux seulement et contractiles; en sorte que c'est

un sous-ordre intermédiaire par son organisation comme par ses habitudes.

N



»^^^WV%'Xi'WX^'%/W^/ww**/V*VWWV^/*/*"WX"VW*

TABLEAU SYSTÉMATIQUE

DE LA FAMILLE

DES AURICULES, JURICULjE.

PULMONES SANS OPERCULE.

DEUXIÈME SOUS-ORDRE.

GÉHYDROPHILES.

FAMILLE UNIQUE.

Les AuiicLiles, Aurlculœ.

Mollusques trachélipodes, Lamarck; Colimacés, Lymnéem et PUcacés. PuLMONÉs

TERRESTRES et PULMOINÉS AQUATIQUES, CUVIER. Cœlopnoaseu CUopnoa, SCHWEIGGER.

Piihnobrancllid , GoLUFUSS.

CAnACTKRES. Forme générale et couveHure : comme chez les limaçons hélicoïdes.

Tentacules : deux cylindriformes, quelquefois renflés au sommet, non oculifères, généralement

contractiles.

l'eiix: non pédunculés, placés à la base ou près de la base des tentacules.

Cavité pulmonaire : comme chez les limaçons.

Organes de la génération : séparés ou réunis, sur le même individu.

Tkrrestrf.s, fluviatiles ou marins. O.
Test : cochlifonne, assez variable; ovale, elliptique ou turriculé. Coiic spiral : incomplet. Spire:

souvent enveloppante, tours assez nombreux, formant généralement un sommet peu saillant.

Ouverture : latérale par rapport à l'axe du cône, le plus souvent étroite, longue et dentée; péri-

stome non réfléchi, mais tranchant, quoiqu'un peu évasé quelquefois. Columelle: généralement

torse, solide et garnie de lames saillantes, obliques et tournant avec elle.
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DE LA FAMILLE DES AURICULES, AURICULM.

Tentacules rétractiles, cylindriques, arrondis, mais non renflés )
ER GENRE,

au sommet. /
CARYGHIE, Ca,jc/uum;

Yeux situés derrière les tentacules près de leur base, sur la 1 MULLER.

tête. Terrestre.

Tentacules contractiles, déprimés, conico-triangulaires ; oculés

à leur base interne, un peu en dessous.

Lèvres buccales larges et arrondies.

Orifice respiratoire et anus à l'angle extérieur de l'ouverture.

Organes de la génération séparés.

Orifice de l'organe mâle à droite en arrière et en dessous de la

lèvre, près du pied.

Orifice de l'organe femelle, près de la séparation du tortillon
,

communiquant par un sillon ?

SECOND GENRE.

SCARABE, Scarabus;

MONTFORT.
Terrestre.

Tentacules contractiles, courts, cylindriques, en forme de

gland au sommet; yeux situés à la base interne des tentacules,

un peu en arrière.

Mufle proboscidiforme (à'sii^rhsVAuricula Myosotis , Draparn.)

Genres incertains.

Animau.x. inconnus.

TROISIÈME GENRE.

AURICULE, Auricula;

Lamarck.
Aquatique.

QUATRIÈME GENRE.
fPYRAMIDELLE, PjramjWe//a;

Lamarck.

CINQUIÈME GENRE.
TORNATELLE, Tomatella;

Lamarck.

Marin.

Tentacules filiformes, implantés verticalement sur la tête en

divergeant, yeux ovales, situés à la base des tentacules intérieu-

rement.

Pied ellyptique, composé de deux talons, pour la progression,

situés à cbacune de ses extrémités, et séparés par un sillon pro-

fond.

SIXIÈME GENRE.

PIETFN, Pedipes;ADKmo^.
Marin.

Observations. Vraisemblablement les Pyramidelles devront être réunies aux Auricules, ainsi que
M"" de Lamarck paroît l'avoir décidé. Quant aux Tornatelles , il y a moins de probabilités en s'arrêiant

aux caractères de leur test, quoique cependant elles aient des rapports marqués avec les unes et les

autres.

À la suite du Tableau des espèces de ces six genres, nous mentionnons quelques autres coquilles
qui ne paroissent pas se rapporter à aucun d'eux, et qui cependant, selon toutes les apparences, font
partie de la même famille.



lOO TABLEAU SYSTÉMATIQUE

PREMIER GENRE. C Al\_ 1 CrlUL , CJRYCHIUM , MuiXER ; Idem, OCKEN, LeACH
,

Studer ; Hélix, Gmelin ; Turbo, Dillwyn , Maton, Moistagu; Bulinws , Bruguière
;

Awicula, LamarCK, Draparnaud; Odoslomia, Flemming.

Animal. Couverture, collier el orijice respira-

toire : comme dans l'Iiélice.

Tentacules : rétractiles
,
gros , cylindriques et

oLtus.

Veux: situés derrière les tentacules, près de

leur base, sur la tête.

Organes de la génération .''

Test : cochliforme, alongé, oblong ou cylindri-

que, volute croissant assez lentement, quatre à

six tours à la spire. Cône spiral: incomplet. Ou-

verture : droite, courte, avec ou sans dents.

Observations. Ce genre a été oublié par la plu-

part des auteurs systématiques modernes, tels que

M" de Lamarck, Cuvier, Schweigger et Goldfuss.

« ) Bouche sans dents.

N" I. CJBVCHIUM LINEATUM, noh\s.

Auricula lineata, Diîaparn.\ud, Hist.j p. 67,

tab. 3, fig. 20, 21.

Carychium cocblea, Studek, Catal.

An turbo fuscus. Boys etWALRER, Test. min.

rar.j pag. 1 2 , tab. 2 , fig. 42 ? Id. Maton et

Rackett ?

Habit. La France, la Suisse; l'Angleterre ?

sous les mousses des rochers. Les tenta-

cules dans cette espèce sont longs et su-

bulés, placés sur le sommet de la tête,

très rapprochés à leur base et divergents.

Derrière eux se remarquent deux grandes

taches, noires, courbes et dentées en de-

dans; derrière ces taches sont les yeux : le

mufle est presque proboscidiforme. Enfin

la coquille est très alongée, composée de

tours de spire pressés, égalisés , étroits

,

et la bouche n'a pas de dents. Ces diffé-

rences distinguent remarquablement cette

espèce, qui est tout-à-fait anomale dans le

genre.

Ê ) Bouche dentée.

W 1. C. MINIMUM, MULLER, Ferm. hist., p.

125, n° 32 1.

Hélix carychium, Gmelin , Sysl. nat. ; idem ,

Alten.

Bulimus minimus, Bruguière, £'«c. met., 21.

Turbo carychium, MoiNTAr,ii,MATON,DlLLW.

Auricula ininima, Draparnaud, Hist., p. .S7,

pi. III, fig. 18, 19.

Odostomia carychium , Flemming , Edimb.

Encyclop.

Habit. Le Danemirck, lAllemagne, la Suisse,

la France; sous les feuilles humides, etc.

N" 3. C. CORTICARIA, Say, Nichols. Encycl. -^..^^ /

Amer., tom. Il, art. Conchol., pi. IV, fig. 5 7^^

a, c. Odostomia corticaria.

Idem, /oMr/2. nat. Se. ofPhiladel. Pupa cor-

ticaria.

Habit. Les Ltats-Unis. Comm. Say.

DEUXIÈME GENRE. SCAllABE , SCARABUS, MoNTFORT, LeaCH; Hélix, LlKNÉ,

G.MELIK, Cuvier, SCHWEiGGEU, Djllwyn; Bulimus, Bruguièue; Auricula, Lamarck; Slri-

cjula, I'erry.

Animal. Voyez les caractères dans le Tableau

synoptique des genres.

Test; cochliforme, ovale pointu, comprimé
dans le sens de sa longueur, et parallèlement au

plan de l'ouverture, de manière à former deux

arêtes latérales. 5/«>e.- enveloppante, de huit à

neuf tours contigus, le dernier formant les deux

tiers du test ; sutures recouvertes, peu distinctes.

Ouverture: longue, arquée, étroite, garnie de

dents ou de lames sur chaque lèvre. Péristome

:

continu, épaissi, élargi, mais tranchant; le bord

intérieur replié vers la base de la columelle , celle-

ci garnie de lames élevées tournant avec elle;

fossette ombilicale sinueuse plus ou moins per-

forée
,
quelquefois oinbiliquée.
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N" 1. SC^nJBUS IMBJilUM.MotiTfORT, 2,

pag. 307.

Cochlea imbrium , RuMPHirs.

Hélix Scarabîeus, Linné, Syst. nat., XII,

pag. 1241.

Hélix Pyihia , Muller , rerm. hùt. . pag. 88.

Buliinus Scarabœus, Bruguière, 74-

* a) Major, variegata.

Bruguière, var. B.

Chemnitz, IX, tab. 1 36, fig. 1 249, 1 260.

p ) Brunneus , unicolor.

y) Minor, variegata.

Hahit. Cette espèce est commune à l'île d'Am-

boine, et voici ce que Kumphius, qui l'a

observée sur les lieux, dit de son genre

d'habitation :

" On trouve le cochlea imbrium au bord de la

«mer, sous l'herbe, les feuillages et les

« morceaux de bois pourri ; tout près de la

«mer, et aussi dans les terres; il y en a

« même sur les montagnes non fréquen-

« tées par les hommes. »

On sait que les habitants de cette île croyoient

que ces coquillages tomboient du ciel lors-

qu'il pleuvoit, vraisemblablement parce-

qu'ils se montrent en quantité après la

pluie comme tous les limaçons, qui aiment

l'humidité. Rumphius dit qu'on pensoit

qu'ils étoient portés par les vents sur les

montagnes. Au reste , il n'y a plus d'indé-

DES AURICULES. lOI

cision sur cette espèce comme étant ter-

restre, puisque M"" Gaudicho l'a trouvée

vivante sur les montagnes des îles Ma-
riannes.

i^ois//e_, dans le Plaisantin en Italie; peut-être

des mêmes couches que la Bulla helicoides

de Brocchi? Muséum d'histoire naturelle

de Paris.

N" 2. se. PLICATUS, nobis.

Lister, Sjnops., tab. 677, fig. 32.

Klein, 0.j<rac, pag. 12,9, 6,n°3,tab. 1,

fig. 24. Copie de Lister.

Favanne, Conchyl.j tab. 65, fig. D 4- Copie

de Lister.

Chemnitz, IX, tab. 1 36, fig. i25i à i253.

Bruguière, Bulimus Scarabœus, var. A.

Habit. Le Bengale , d'oîi cette espèce, très

distincte de la précédente, a été envoyée

au Muséum par M" Duvaucel et Diart.

f NO 3. se. PETIFEniANUS, nobis.

Petiver, Gazophjl.j,AecaL&. i, tab. 4, fig- 10.

I " eatal. , n" 289 ;
2« eatal.^ n° 286.

Habit. Le Bengale, Petiver. Bruguière, à

l'art, du Bulimus Scarabœus, dit que la

figure citée appartient à une espèce dis-

tincte , conique
,
profondément ombili-

quée, qu'il a eu occasion de voir une fois,

sans en prendre la description.

ESPÈCES INCERTAINES.

f N» 1. STRIGULA ORNATA, Perry, Con-

c/io/.,pl. XV, n" I.

-\ N<'2. STRIGULA FUSIFORMISÀà.u" -i.

T N«3. STRIGULA MACULATA/là. n^Z.

(Du cabinet de l'auteur.
)

t N° 4. STRIGULA PURPUREA/A. n» 4.

Les espèces précédentes de Perry sont si mal

figurées, que nous ne pouvons y recon-

noître le véritable 5caraÂûe!« , dont elles

sont très rapprochées
;
peut-être forment-

elles réellement, en partie, des espèces dis-

tinctes. Nous les signalons ici pour obtenir

à leur sujet des renseignements des natu-

ralistes.

-{- N" 5. BUONANNI, Recréât.. Class. 3, pag.

119, fig. 44- Turbo.

Cette figure nous laisse quelques doutes, et

pourroit bien appartenir à une coquille

différente des espèces connues.

-f
N" 6. FAVANNE, Conchyl, pi. LX V, fig. D 2.

La Gueule de Loutre.

Habit.? Ancienne collection de M' de Favanne.
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ESPECES FOSSILES.

iS» T. 56'. MiOTIS, BnoccHi, Couch. subapen-

iiina,\t. 64 1, tab. 1 5, fig. 9. Voliita Myotis.

Defbance , Dictionnaire d'Histoire natu-

relle de Déterville. Auricula marginata.

Habit. Fossile dans le t'huile cli Andona. Col-

lection du Muséum ? «

TROISIÈME GENRE. AURTCULE , AURICULA ,
LaMARCK , CuVIER , LeaCH

,

ScuwEiGGER,GoLDFUSS; .//«Wch/ms, Montfort. Genre Conovule, Lamarck, Goldfuss; ou

Mélampe, MoNTFORT, Cuvier, Schweigger; Foluta, Linné, Gmelin, Dillwyjn; Ames

Midœ, Klein, Martini; Bulimits, Buuguière; Marsyas, Ocken.

Anim.\l. Voyez le Tableau synoptique, où les

caractères du genre sont indiqués d'après ceux de

YAuricula Mjosotis de Draparnaud.

TEsT:cocbliforme, ovale plus ou moins pointu

et alongé, rarement cylindrique ou conilorme.

Spire: souvent enveloppante, de cinq à six tours

contigus, quelquefois peu distincts, le dernier for-

mant presque tout le test. Ouverture: alongée en

forme d'oreille, souvent très étroite. Péristome

:

épaissi, bord extérieur simple ou denté. Colu-

melle : torse, solide, communément sans indice

de fente ombilicale, garnie d'une à trois côtes sail-

lantes, tournant avec elle dans l'intérieur.

PREMIER GROUPE. LES AURICULES, Auriculœ.

Genres, Jwiculc , Lamarck, Montfort, Givier,

Leach ; Marsyas, Ocken.

>" I. AURICULA MIDyE, \ATsvt, Sjst. nat.,

XII, pag. 1 186. Uoluta Auris Midœ.

Id. , BoRN , DiLLWYN , etc.

BuUa Auris Midœ, Linné, Mus. Lud. Ulr., p.

,589, n° 236.

Hélix Auris Midœ, Muller , Verm. hisi.

,

n"3ii.

Martini, Conch., tom. II, tab. 43, fig. 436-

438.

Bulimus Auris Midœ, Bruguière, n 7 6.

Auriculus Judse, Montfort, Conchyl , 2,

pag. 3ii.

Auricula Midœ, Lamarck,Montfort, Leach.

Marsvas Auris Midœ,OcREN, ie/jr*^., a,p. 3o5.

Hahil. Selon lUunpbius elle aime les terrains

bourbeux. Il ajoute qu'elle babite les ma-

rais salins de l'île de Céram, l'une des Mo-

luques. Davila dit qu'on la trouve aux

Indes orientales. On ne connoît point son

animal ; on la croit terrestre: nous la pré-

sumons au moins amphibie, c'est-à-dire

pouvant vivre hors de l'eau, comme les

espèces du groupe suivant.

N° 2. A. SIMil, nobis, pi. , fig.

Habit....? Collections de M"^* de la Touche et

Bichard : grande et belle espèce assez voi-

sine de yAuris Midœ^nmis bien distincte.

N" 3. A. JUDyE,UjiyÈ ,Sj st. nat., Xll, p. i 187.

Uoluta Au/is Judœ.

Bulla Auris Judœ, Linné, Mus. Lud. Ulr. , p

590, n" 29,7.

Hélix Auris ,hu!œ, Muller, n" 3io.

Bulimus Auris Judœ, Bruguière, n° 78.

M.M\'ï\^\.,Conchyl.j tom. II, tab. 44 > fig- 4^9

Voluta Auris Midœ, DiLLWYN, Descripl. Cat.,

pag. 5oo.

Lister, Synops., lah. 32, fig. 3o.

SciiRoTER, Flussconcliyl.j tab. 9, fig. lo-

Id. , Einleit., tom. I , fig. 9.

Habit. Les terrains marécageux dans l'Inde.

Malacca selon Hu.mphrey.

N"4. A. PONDEROSA. noh\s.

BuoNANNi, Recréât, suppl., fig. 3, et Mus.

Kircher. , fig. 4 ' 2-

Habit. ? Nous croyons cette espèce confon-

due à tort avec la précédente. L'ouverture

n'excède pas la moitié de la longueur du

test, qui est beaucoup plus épais que ceux

des précédentes.
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N°5. AURICELLA, noh\s.

Bulimus auricula, Bruguière, Encycl. Méth.j

Lister, Sjnops., tab. 677, fig. 3^v,
GoALTiERi, Test., tab. 55, fig. F.

a) Minor.

Habit. ? a) La baie des Cliiens marins, Nou-

velle-Hollande; Comm. Gaudicho. Cette

variélé ne diffère que par la taille.

N*» 6. DOMINICENSIS. nobis.

Habit. L'iîe de Saint-Domingue, d'où nous

l'avons reçue comme étant terrestre. Cette

espèce a beaucoup de rapports avec la

précédente, mais elle est plus petite et

plus large à proportion. Elle est mince et

sans apparence du réseau grenu très fin,

que forment les stries longitudinales et

transversales sur la précédente. Nous la

croyons fluviatile.

N° 7. A. DOMBEIANA. Bbuguière, Bulimus

Dombeianus , n" 66.

LAMARCK,£'7zcrc/o;j. Méthod.,p]. CCCCLIX,
fig. 7. Conovulus Bulimoides.

Habit. Le Pérou. Cette espèce est fluviatile,

selon le témoignage positif de Dombey
;

elle en a en effet tous les caractères.

NOS. A. MYOSOTIS, Draparnaud, /7««., p.

56,pl. ilLfig. ,6,17.

Voluta deniicnla, Montagu, Test. Bril., p.

234, tab. 20, fig. 5.

Id., Matok et Rackett, Linn. Trans. , 8, p. 1 3o.

PuLTENEY, Dorsel Catal., tab. 18, fig. 1.

DiLLWYN, Descript. Catal., p. 5o6.

a) Labroexterno interne denticulato.

P ) Fasciata , an Spec. dist. ?

7 ) Cancellata , an Spec. dist. ?

*) Fossile. Marcel de Serres. Note sur le

DES AURICULES. io3

gissement de quelques coquilles. Bullet-

des Se, 1814, p. 17, pi. f, fig. 9.

Habit. Les étangs saumâtres de la Méditer-

ranée et de l'Océan , mais sortant de Teau.

a) Les environs de la Rochelle, Comm.
d'Orbigny. p) .).) Notre collection. *) Fos-

sile dans une marne bleuâtre ù cinq ou six

pieds de profondeur, près de Boisvieil, dé-

partement des Bouches-du-Ehône , Mar-
cel de Serres. Cette curieuse coquille va-

rie par la grosseur, la force et le nombre
des dents. Draparnaud dit les tentacules

du mollusque qui l'habite, rétractiles, ce

qui est pour le moins très douteux; son

mufle, proboscidiforme , montre anté-

rieurementdeux tubercules assez marqués.

N" 9. A. BIDENTATA , Montagu, Test. Brit.,

supp., p. 100, tab. 3o, fig'. 2.

Voluta bidentata. Id., DiLLWYN, Descript.

Catal., p. 507.

Habit. Les côtes d'Angleterre, Comm. D.

GooDALL. Cette espèce a beaucoup de rap-

ports avec la précédente.

f N" 10. yl. ALBA, voluta alba, Walker, Test,

min. rar. , fig. (i i

.

Adams, Microsc.,"^. 689, tab. i4, fig. 27.

Montagu, Test. Brit., p. 235.

Maton et Racrett, Linn. Trans., p. i3o.

DiLLWYN, Descript. Cat., p. 5o8.

Habit. Les rivages de Sandwich et de l'île

Sheppey, en Angleterre.

N° II. A. ORNATA, noh\i.

Habit. ? Muséum, n" 3o3. Espèce bien dis-

tincte, plus grosse que les deux précéden-

tes, elliptique, ornée de jolies bandes bru-

nes; ouverture moitié de la longueur to-

tale.

ESPECE INCERTAINE-

f N" 12. A. LIVIDA,Umt, Sjst. nat.,X\\.

p. 1 187.

Voluta livida, Gmelin, p. 3438.

Id. . DiLLWYN, Descript. Cat., p. 5o5.

Gualtieri, tab, 25, fig. B.

Habit. L'Afrique, Linné.
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ESPÈCES FOSSILES.

N" i3. A. OVATA, LaMarck,^/^. Mus.Aom.

IV, p. 435, n"2;et tom. VIII
,
pi. LX

,

fig.S.

Defrance, Dict. de Déteru. Auricule ovale,

tom. ni, p. i34-

Habit. Grignon; Aufreville, près Mantes.

Cette curieuse coquille semble être une

mignature des grandes espèces de ce

groupe.

N° 14. A. EDENTULA, nobis.

Habit. Valognes. Diffère un peu des espèces

de ce groupe, par l'absence de plis colu-

mellaires et l'épaisseur du bord extérieur

qui est bordé ; cependant elle a les carac-

tères d'ensemble qui la rapprochent de la

précédente, et ne permettent pas de la

placer ailleurs.

+ N° i5. A. PISUM, Foluta Pisum, Brocchi,

Conch. subapp., p. 642 , tab. i 5, fig. 10.

Auricula Pisum, Defrance, Dict. deDéterv.,

tom. III, p. i34-

Habit. Saint-Just, près Volterra, en Italie.

Brocchi n'ayant pas vu cette coquille en-

tière, il se pourroit qu'elle appartînt au

groupe suivant, ou peut-être au genre 5ca-

rabus ?

d'œil à Vhelix lubrica; elle me paroit con-

stituer une espèce très différente.

Les trois espèces précédentes se rapprochent

par leur forme des Auricula Myosotis et

bibentata.

N" 19. A. MILIOLA, Lamarck, Ann. Mus.,

tom. IV, sp. n» 4.

Defrance, Dictibnn. de Déteru., tom. III,

p. 134.

Habit. Pontchartrain,près de Versailles. Ca-

binet de M"" Defrance.

N« 20. A. SIMULATA , Brander
,
fossilia

Hanton. BuUa siniulata, n" 61, pi. IV.

SoWEKBY, Min. Conch., n° xxix, tom. II, p.

144, tab. i63, fig. 5 à 8.

Habit. L'Hampshire, en Angleterre; le dépôt

marin de File de Wight, Comm. Sowekby.

Cette jolie coquille se rapproche de la for-

me des Tornatelles ; la réunion du bord

extérieur de l'ouverture à la columelle est

notablement sinuée.

DEUXIÈME GRODPE. LES CONOVULES , Conovulce

,

Lamarck.

Genre Conovulus, Lamarck, Goldfuss; Melampus

,

MoNTFORT, CUVIER, ScHWEIGGER.

N» 16. A. CRASSA, Defrance, Manuscrit. Obsen'ations. Les espèces de ce groupe ne me
Habit. Orglande, près Valognes

;
Comm. de

paroj^sent pas pouvoir être séparées de celles du

précédent, du moins quant à leurs coquilles.Gerville.

+ N" 17. A. CONOIDEA , Brocchi, Conch.

subapp., tom. II, p. 660, tab. 16, fig. 2.

Turbo conoideus.

Habit. Saint-Just, près Volterra. Cette co-

quille se rapproche beaucoup de la précé-

dente pour la forme ; elle est de la grosseur

de la suivante.

1S° 18. A. HOBDEOLA .hkyiARCK, Ann. Mus.

^

tom. IV, sp. n" 5.

Habit. Grignon , Bordeaux. La variété p ) in-

diquée par M' de Lamarck ressemble par-

faitement à l'extérieur, et au premier coup-

N" 2 1 . AURICULA [CONOF.) OVULA, Bru-

GUIÈRE , Bulimus ouulus, n" 7 1

.

Melampa ovulum , Schweigger, Handb., elc.

p. 739.

Martini, Conchyl, tom. II, p. 127, tab. 43,

fig. 446.

Voluta, n" io8,ScHRôTER, Einleit. , I, p. 273.

Voluia pusilla, Gmelin, Sjst. nat., p. 3436.

Id. , DiLLwYN, Descript. Cat., p. 307, n" 20.

Voluta triplicata, Donowan, Brit. Shetls, IV,

tab. i38.

Id., MONTAGU, Test. Brit., supp., p. 99.

Id., DiLLWYN, Descript. Cat.,p.5oy,u° ig.
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Favanne, Conchjl.
,
pi. LXV, tig. H 4-

ffaiit-hes Antilles, particulièrement la Gua-

deloupe, où Bruguiere la dit fluviatile, ce

dont nous doutons. Guernesey, selon Mon-

TAGU.

N" 22. ^. MOJYILE, BRVGvitRE, Encjcl. Méth.,

11° 70. Bulimus monile.

Melampa monile, Schweigg. , Handb. , pag.

739-

Conovulus monile, Goldfuss, Handl>uch,etc.

p. 667.

Lister, Sjnops., tab. 834,^g. 60, 6r.

Martini, Conchjl. , 2 , tab. 43, fig- 444-

Voluta flava , Gmelin, Sjst. nat.
, p. 3436.

Id. , DiLLWYN, Descript. Calai. , p. 5o6.

Voluta, n^* 106, SCHRÔTER, Einleit.j L pag-

272.

Favanne , Conchjl.„ pi. LXV, fig. H i et H 5.

Jeune.

Habit. Les Antilles. Bruguiere dit qu'on la

croit fluviatile.

N" 23. A. CONIFORMIS^BRVGVitRE , n° 72.

But. coniforwis.

Melampa minuta, Schweigger , Handbuchj

p. 739.

Voluta coffea, Linné, iy^.f^ «a«.jXII,p. 1187?

Bulla cofFea , id. , édit. 10, p. 729.

Voluta minuta , Gmelin , Sjst. nat. j pag.

3436.

Id., DiLLWYN, Descrip. Cat.j p. 5o6.

Martini, Conchyl., 2, tab 43, fig. 44^-

Melampus coniformis , Montfort, Conchjl. j

tom. II, p. 319.

Ck)novulus coniformis , Lamakck , Encjclop.

Méth. , pi. 459, fig. 2.

Favanne, Conchyl., pi. LXV, fig. H 6 et H 8.

Jeune.

Habit. L'Amérique, BruguièRE. 11 la croit

fluviatile.

N° 24. A. {CONOF.) FABULA, nobis.

Habit. L'Ile de France. Muséum, n» 3o3 bis.

Très jolie petite coquille qui se rapproche

des suivantes par la bordure interne et

saillante, en côte longitudinale, du bord

extérieur de son ouverture.

THOisiÈME GROUPE. LES CASSIDULES, Cassidutœ.

N''25. A. JUKIeuLA {CASSIDULA) FE-
LISj Lamarcr, Encjcl. Méth., pi. 460,

fig. 5.

Lister, 5j«o/7^., tab. 834, fig. 69.

Favanne , Conchjl. ,
pi. LXV, fig. H 7.

Voluta coffea Linnei, Chemnitz, tom. II,

p. 45, tab. 121, fig. 1043, io44-

Bulimus Auris Felis , Bruguiere , Encjclop.

3Iéth.,n° 77.

Voluta coffea , Dillwyn, Descript. Catal.

p. 5o5.

Habit. Cette espèce , selon Chemnitz , vit dans

les mers des grandes Indes. Il dit qu'on l'a

aussi trouvée dans les mers du Sud pen-

dant les voyages de Cook ; Lister la dit des

Barbades.Mais il est évident que rien n'est

certain à ce sujet , et qu'il faut attendre de

nouveaux renseignements pour se fixer.

Olivier en a rapporté un exemplaire de la

Perse
,
qui est au Muséum.

N" 26. A. NUCLEUS, Gmelin, Sjst. nat., p.

365 1. Hélix nucleus.

Martyn, Univers. Conch._, tom. II, tab. 67,

fig. extér.

a) Knorr, Fernug.,tom.yi, tab. 17, fig. 9.

Habit. Otaïti, Martyn.

On ne connoît point les animaux des deux

espèces de ce groupe, qui ont une forme

si remarquable. Tout porte cependant à

croire qu'elles sont du même genre que

celles des groupes précédents.

ESPÈCES QUI NOUS SONT INCONNUES,

Mais qui nous paroissent se rapporter au GENRE AuRICULE.

f JV» I. TURBO PALLIDUSMomkGV, Test.

Brit.jp. 325.— Supp.,xah. 21, fig. 4-

Voluta ambigua, Maton et Racrett, Linn.

7r«rt5.^pag. i32. Id. , Dillwyn, pag. 5 10.

Habit. Les côtes duDevonshire, dans la baie

de Salcomb ; Montagu.

O
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f N '2. TURBO UJVIDENTJTUSMoyrAGV,
Test. Brit.j p. 324-

Voluta unidentata, INIaton et Racrett, Lùin.

Traiis., VIII, p. i3i. I(l.,DiLLwyN, Descr.

Cat.^ p. 5o8.

Habit. Les côtes du Devonshire, Montagu.

TARI.EAI] SYSTÉMATIQUE
Habit. La baie de Bigberry dans le Devon-

shire, Montagu.

t N» 4. TURBO INSCULPTUS. Montagu,

Test. Brit. Supp.j p. 129.

Voluta insculpta, Dillwtn, Descript. Cat.

,

p. 509.

Habit. Les côtes du Devonshire, Montagu.t N» 3. TURBO INTERSTINCTUS, Mon-

tagu, Test. Brit., p. 324, tab. 1 2, fig. 10.

Adams , Linn. Trans., VU , p. 66, tab. 1 3, fig.
-f-
N" 5. TURBO PLICATUS, Montagu, Test.

23, 24? Brit., p. 325, tab. 21, fig. 2.

Voluta interstincta , Maton et Racrett, Voluta plicata, Maton et Rackett, Linn.

Linn. Trans., VIII
, p. 1 3 1 . Kl. , Dillwyn, Trans. , VIII, p. 1 3 1 . Id. , Dillwyn, p. 609.

Descript. Cat., p. Sog. Habit. Les côtes du Devonshire, Montagu.

QUATRIÈME GENRE. PYRAMIDELLE , PVRJMIDELU ,LamxrCK, idem,

MONTFORT, CUVIER, SCHWEIGGER, GOLDFUSS; TrocllUS, LlNNÉ, GmELIN, DiLLW^N ; Helix,

MuLLER; Bulime, Bruguière.

Columelle solide.

N" 3. P. FâSCIATA, nobis.

Habit. ? Muséum, n° 3i3.

Animal. Inconnu.

Test : turriculé, conique; tours de spire nom-

breux , égalisés. Ouverture : courte. Péristome :

non marginé, à bords tranchants, l'extérieur sou-

vent denté à chaque époque d'accroissement du ^ „^^,^^^ ^
^. . , ?

,\ /- , ,, ij No 4. P. PUNCTJTJ, nobis.
test. Corte .TO/rrt t.• mcomplet. Co/Mwze«e; solide ou ^

__
'

creuse
,
garnie le plus souvent de lames spirales

tournant avec elle.

' Columelle ombiliquée.

N* I. PYRylMIDELLADOLABRATA,\.i.^\.
TrocllUS dolabratus, Linné, Sysi. nat., XII,

p. I23l.

Id., Gmelin, Dillwyn, etc.

Id. , C.HEMNITZ, Concli., \, p. 73, tab.

167, fig. i6o3, 1604.

Helix dûlabrata, Mulleh
, p. 121.

Buliuius dolabratus, Rr,rr,riF.i!i:,n"99, var. z\

a.) Major et latior.

P) Gracilis.

y) Minor.

') Fossilis, Walch, NalurJ. , vol. I, p. 204,

pLIII,fig. 3.

Habit. L'Afrique. Terrestre selon Linné?

Ne2. P. TEREBELLA^Uvi^Uiï^, Helix terc-

bella_, p. 123.

Gualtieri, Tcst.j tab. 4, hg- M.

Bulimus terebellum. Bruguière, n° 98.

Trocbusterebellus, Dillwyn, Descript. Cat.,

p. 810.

Habit. ?

BuoNANNi, Recréât, et Mus. Kirch., cl. 3,

Hg. 42.

Lister, Synops., tab. 844? fig- 72 b.

Bulimus dolabratus.
f..)

Bruguière, n** 98.

Id., Dillwyn, Descript. Cat.j p. 811.

a) CiiEMNiTZ, Conch. , tom. IV, p. 329, tab.

1 57, fig. ( 493 , I 494 ? '''" Spec. dist. ?

Habit. ? Notre collection.

N' 5. P. MACULOSA, Lamarck, Encyclop.

Méth., \A. 452, fig. l.

Habit. L'Ile de France ; le cap de Bonne-Es-

pérance ?

N' G. P. PALAyOULA, nobis.

Habit. ? Muséum , n" 3 1 4-

N° 7. P. AURIS C-'/r/,CHEMNiTZ, Conch., XI,

p. 20, tab. 177, fig. 17 II, 171 2.

Voluta Auris Cati. Id., Dillwyn, p. 5o3.

Pyramidella plicata , Lamarck , Encyclop.

i»/cW.,pl. 452,fig. 3.

Lister , Synops., tab. 677, fig. 3'a; an Spec.

dist. ?

ScHRôTER, Einleil., I, p. 280. Voluta i44?

d'après Lister.

Habit. L'Ile de France.
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ESPÈCE INCERTAINE.

t PETIVER, Gazophjl.Aec. 7, tab. 63, fig. 12.

ESPÈCES FOSSILES.

N<' 8. P. MITRULA, nobis.

Habit. Léognan, Mérignac, dans les envi-

rons de Bordeaux; Comm. Dargelas.

f N" 9. P. SPIRATA, Brocchi, Conch. subapp.,

tom. II , p. 644 > tab. 1 5 , fig. 12; voluta.

Habit. L'Italie. Elle a des rapports de forme

avec la précédente , mais une seule dent

à la columelle, et d'ailleurs la spire bien

plus courte.

N« 10. P. TEREBELLATA.ljk^KViCK, Ann.

Mus.j tom. IV, p. 436, n" 7 ; et tom. VIII
,

pi. LX, fig. 10. Auricula.

Auricula terebellata , Defrance , Dict. de

Déterv., tom. III, p. i34.

Turbo terebellatus, Brocchi, Conch. subapp.

,

tom. II, p. 383.

a) Major.

Habit. Grignon, Dax, Bordeaux, l'Italie ;a)

Bordeaux. Cette coquille paroît si voisine

àe\AP.palaiigidn,(\non la prendroit pour

son analogue fossile ; elle en diffère cepen-

dant réellement.

f N" 1

1

. P. GRACILIS, Brocchi, Conch. sub-

app.Aom. II, p. 382, tab. 6, fig. 6;turbo.

Habit. Saint-Just, près Volterra, Brocchi.

N° 12. P. ACICULA, Lamarcr; auricula, ^««.

Mus., tom. IV, p. 436, n^ô ; et tom. VIII,

pi. LX, fig. 9.

Habit. Grignon. Le genre de cette coquille

peut laisser quelques doutes.

N" i3. P. ELONQATA, Defrance, Manu-

script. Auricula elongata.

Habit. Grignon. Beaucoup de rapport avec

la précédente. Cabinet de JVP Defrance.

CINQUIÈME GENRE. TORNATELLE, TOENATELLA, LamarcK , CuviER
,

SCIIWEIGGER, GOLDFUSS; Folula, LllSINÉ, GmELIN , DiLLWYN , BuUmus, BitUGUlÈRE; Acléon,

MONTFORT.

Animal. Inconnu.

Test: ovale ou elliptique, spire enveloppante

,

sommet peu proéminent. Ou\>erture : latérale
,

longue, étroite, base évasée, subcanaliculée,

bord extérieur tranchant, communément sans

dentelures internes. Columelle: torse, plus ou

moins épaisse et arquée, quelquefois bifide, ou

munie de lames obliques et tournant avec elle.

N" 1 . TORNATELLA FASCIATA, Lam.
,

Encjcl. Méth., pi. 4^2) fig- 3.

Voluta tornatilis, Linné, Sjst. nat.,Xll,

p. 1187.

Id. , GmELIN, p. 3437. Id., MONTAGU,

Maton et Backett, etc.

Id. , DiLLWYN, Descript. Cat., p. 5o3.

Voluta bifasciata, Gmelin, p. 3436.

Turbo ovalis, Da Costa, Brit. Couc/i., lah. S,

fig. 2.

Buliunis tornatilis, IJf.uguièue, n° 69.

Martini, Conch., 2, tab. 43, fig. 4 i^ et 443.

Acteon tornatilis, ^Iortfort, Conchjl., 2,

p.3i5.

a) Unifasciata.

f) Trifasciata.

Habit. La Méditerranée, l'Océan. Nous avons

reçu cette jolie coquille de l'Angleterre.

Comm. GooDALL , Bean : de nos côtes
,

Cowm.D'ORBiGNi,deGERViLLE.«)f)Comm.

d'Orbigni. L'animal n'est cependant pas

connu. Nous espérons qu'enfin quelqu'un

l'observera avec soin et le décrira , ce qui

fixera les incertitudes sur ce genre. D'après

les observations que M'' d'Orbigny a bien
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voulu nous communiquer, il paroît qu'il

vit en pleine mer, se trouvant fréquem-

ment dans l'estomac de rrti<e/7«5«rfl«rmca.

Il y a apparence que les Tornatelles de-
vront se placer parmi les pectinibranches,

ou peut-être avec les tectibranches ?

K" 2. T. FRANCII, nobis.

Hab. ?Ca\nnci de W Defranoe. Plusjjrande

que la précédente dont elle a la forme de

la coiumelle; de larges côtes plates, sépa-

rées par des stries écartées.

N "3. T. FLAMMEJ, Lamarck, Encycl. Méth.,

pi. 452, fig. I
; et pi. 459, fig. 3.

Lister, Sjnops., tab. 814, Kg. 24.

Martini, Conchjl., 2, tab. 43, fig. 439.

Volutaflammea,GMELiN,5j-5«.7zaï.^p. 3435.
Id. , DiLLWYN, Descript. Cat.. p. 604.

Bulimus variegatus, Bruguière, Encycloy.

Méili., n" 67.

Habit. ?

K 4- T. SOLIDULA, Linné, Syst. nnt., X.

Bulla solidula ?

Ejud. edit. XIl. Folutn solidula. Id., DlLi.-

WVN, p. 5o4.

Voluta solidula, Gmelin, p. 3437.

Hélix naevia, id., p. 3656.

Chemnitz, Cojwhyl, X, tab. 149, fig. i4o5.

Bulimus solidulus, Bruguière, Erwyclop.

Méih., n° 68.

Habit. Les Indes orientales, Chemnitz. La

Chine, Humphrey.

N» 5. T. PUNCTATA, Martini , Conchyl. . 2,

tab. 43, fig. 440 et 44'- Auricula punctatu.

Voluta sulcata, Gmelin, Sjst. nat.j p. 3436.

Bulimus solidulus, Bruguière.

Voluta solidula, Dillwyn.

Habit. ? Cette espèce nous paroît distincte

de la précédente?

N"6. T. NITIDULA,La^\arck, Encjcl. Méih.,

pi. 452, fig. 2.

Habit. L'Ile de France.

N° 7. T. BULLAOIDES, Montagu, Test. Brit.

Suppl.
, p. 102, tab. 3o, fig. 4- f^oluta.

Habit. L'Angleterre? Cette jolie espèce se

rapprocbe de celles du genre précédent

,

avec lesquelles il faudra peut-être la réu-

Elle paroît rare.nir.

ESPECES FOSSILES.

N'' 8. T. SULCATA, Lamarck, Ann. Mus.,
vol. IV, p. 434, n" I ; et vol. VIII, pi. 60,

fig. 7. Auricula.

Auricnla sulcata, Defr ange, Dict. deDéter^.,
'

tom. m, p.'i33.

Habit. Grignon, Chaumont , etc., aux envi-

rons de Paris; en Chain|)agne; à Dax,
Comm. Grateloup

; Bordeaux.

N» 9. T. INFLATJ, Defrance, Manusc.
a) Vointa tornatilis, Brocchi, Conch. sub-

app., tom. II, p. 322 et p. 643 , tab. 1 .5
,

fig. .4.

Habit. Avec la précédente: nous l'avons par-

ticulièrement de la Champagne et de Dax

,

elle avoit été confondue avec la précé-
dente. Nous rapportons avec doute à cette

espèce celle décrite et figurée par Brocchi
sous le nom de Voluta tornatilis: ni l'une

ni l'autre ne convient parfaitement à Pes-

pèce vivante connue sous ce nom , qui

est à la vérité striée sur toute la spire

comme Xinjlata, mais qui en diffère par

la taille et la forme , tandis que celle de

Brocchi a le milieu de la spire lisse coinine

dans la suivante, dont elle s'éloigne pour

la forme.

N" 10. T. SEMISTRIATA ^BEVf^xvct., Ma-
miseripl.

Habit. Bordeaux, Connu. Dargei.as.

N" II. T. PUNCTULATyL nobis.

Habit. Dax, Connu. Grateloup ; Bordeaux ,

Comm. Dargelas. Plus ovale que la pré-

cédente, lisse, trois lignes de points écar-

tés, bruns et carrés.
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SIXIÈME GENRE. PIETIN , PEDIPES, Adanson; Hélix, Gmelin, Dillwyn; Bulimus

Bruguière.

Animal. Voyez le Tableau synoptique, et poul-

ies détails , Adanson, voyage au Sénégal.

Test : globulaire ou ovale pointu; spire un peu

enveloppante, sommet souvent peu saillant , der-

nier tour formant presque toute la coquille; bou-

che arrondie ou ellipsoïde; columelle solide, mu-
nie de deux lames saillantes; une troisième fort

élevée sur la convexité de Tavant-dernier tour

sert à séparer, dans la rétraction de l'animal , les

deux talons de son pied. Côté extérieur sans re-

bord, tranchant et muni quelquefois de côtes in-

ternes.

N» I. PEDIPES AERA, Adanson, wjage au

Sénégal, p. 1 1, pi. I , fig. 4-

Hélix afra, Gmelin, Sjst. nat.j p. 365 1.

Id. , Dillwyn, Descript. Cat., p. 886.

Bulimus pedipes, Bruguière, £'«cyc/. méth.,

n» 73.

ScHRôTER, Emleit.,2, pag. 261. Helix, n°

263.

Favanne, Conchjl.
,
pi. LXV, fig. D 3 ?

Habit. Les rochers battus des vagues, dans

l'île de Gorée au Sénégal.

N° 2. P. MIRABILIS,MEGERLE,derGeselsch.
naUirf. Beii. Mag., 1816, p. 8, tab. 1 1,

fig. 13, a, h.

Habit. La Guadeloupe.

N°3. P. OFULUS, nohis.

Habit. .^ Notre collection, celle du Muséum,
n° 322. Elle est plus alongée que Va/ra^

lisse et polie, et n'a pas de côte interne sur

le bord extérieur de l'ouverture.

N" 4. P. AFFINIS, nobis.

Habit. L'Ile de France. Muséum, n" 323.

Coquille très voisine de la précédente pour
la taille et la forme, mais striée et munie
d'une côte bien marquée sur le bord ex-

terne de l'ouverture.

NOTE

SUR L AURICULA RINGENS DE M^ DE LAMARCK,

ET SUR LE.S ESPÈCES ANALOGUES.

N» I. AURICULA RINGENS, Lamarcr.

Marginella auriculata, Ménard de la Groie,

Ann. Mus., tom. XVII, p. 33 r . Extr. lourn.

de P/iys., tom. LXXIII
, p. 202.

') Fossilis, I,AMAfiCK, Jn72. Mus., tom. IV,

p. 435, n" 5; et tom. VIII, pi. LX, fig. 1 1.

Auricula ringens.

a) Voluta buccinea, Brocchi, Cotich. sub-

app., tom. II, p. 319, tab. 4» fig- 9-

Ménard de la Groie, ut suprà.

ji) Auricula turgida,SovvERi!Y, Miner. Conch.,

n° 29, tom. II, p. 143, tab. i63, fig. 4-

Habit. Le golfe de Tarente, où elle a été dé-

couverte par M"" Ménard de la Groie. Fos-

sile à Grignon, en Champagne; à Haute-

ville, Comm. de Gerville; à Bordeaux,

Conini. DARGELAS^à Dax, Comm. Grate-

L0UP;en Touraine, Defrance. ») L'Italie,

danslePlaisantin,CowHM. Ménard; 6) dans

l'argile bleue de Highgate, Sowerby.

M"" de Lamarck, en faisant le premier con-

noître cette singulière petite coquille à l'état

fossile, la signala commeétant très voisine, par

ses rapports, de l'Auricule Piétin (Bulimus Pe-

dipes, Bruguière, n° 73). Quelques années

après W Ménard de la Groie ayant découvert

son analogue vivant dans le golfe de Tarente,
le décrivit comme étant une Marginelle. Enfin

,

M"" Brocchi en a fait une Volute. Ces variations

montrent la difficulté d'assigner la véritable

place de cette coquille. La troncature de sa co-

lumelle, l'épaisseur et le rebordement du côté

externe de son ouverture, enfin la forme de

ses dents, ne permettent pas de la considérer
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comme un Piétin. Elle ressemble davantage à

certaines Nasses; et quoique les dents de son

ouverture puissent taire croire qu'elle appar-

tient à la famille des Auricules, nous présumons

qu'elle ne doit pas en faire partie. L'observation

de son animal décidera la question ; et c'est

pour inviter les naturalistes qui visiteront les

bords de la Méditerranée, à le décrire et à ob-

LA FAMILLE DES AURICULES.

server ses habitudes, que nous nous arrêtons

plus spécialement sur cette coquille.

N° ).. AURICULA INCRJSSàTJ. Sowerby,

Miner. Conch., n° 29, tom. II, p. i43,

tab. iG3, fig. I à 3.

Habit. L'Angleteri'e. Beaucoup plus grande

que la précédente.

RÉCAPITULATION DES ESPÈCES mentionnées dans le Tableau de la famille des Auricules.

Genre I". CARYCHIUM,'^\\j\a.y.^. . .

Genre ir. SCARJB US, MomeoRi . .

Genre IIP. A URICL^LA, Lmi&rck . . .

Genre IV^ PYRAMIDELLA, Lamarck

Genre \'. TORNATELLA, Lamarck.

Genre VI«. PEDIPES, Adanson

3

3

'7

7

7

4

41

ESPÈCES FOSSILES.

SCARABUS I

AURICULA 8

PYRAMIDELLA 6

TORNATELLA 4

AURICULA RINGEISS, \M\^\\zK . ... .

JNCRASSATA .So\xERB\ . i

21

ESPECES INCERTAINES.

SCARABUS , 6

AURICULA 6

PîRAAIIDELLA i

Espèces CERTAINES 41

FOSSILES 21

INCERTAINES , • • • l3

Total général 7

5

Nombre des espèces qui n'ont été nifigurées ni

décrites.

AURICULA 6

PYRAMIDELLA 4

TORNATELLA 3

PEDIPES • 2

i5

Liste des espèces, marquées d'une croix (f) ,
que nous n'avons point vues , et sur lesquelles

nous attendons des renseignements des naturalistes.

SCARABUS PETIVERIylNUS, nobis.

STRIGULA ORNATA,PEm\
I USIFORMIS, Perr\

PURPUREA, Perry

BUONANNI, Recréât., fig. 44

TURBO PALLIDULUS, Montagu.

UNIDENTATUS, id.

INTERSTINCTUS, id.

INSCULPTUS. id.

PLICATUS,\A.
FAFANNE, Conchyl., pi. LXV, PYRAMIDELLA; Petivei; , Gazoph., tab. 63,

fig. D 2. fig. 12.

A URICULA LIFIDAi Foluta livida, Linné. SPIRATA, Brocchi.

PISUM; Brocchi , Foluta. GRACILIS, id,

CONOIDEA ;id.,id.
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